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AVANT-PROPOS. 



L'nllopàthie ne saurait nier de nous élre redevable des renset- 
gnemens propres à lui faire bien reconnaître une maladie, et dis- 
tinguer un cas de maladie d'un autre, par des moyens différens 
que les signes diagnostiques, savoir, par les symptômes propres 
H chaque cas particulier et individuel; car certes, elle n'aura pas 
l'audace de venir conter à noire siècle, qu'elle peut en venir à 
bout au moyen du simple coup d'oeil pratique. 

Et, si elle est vraiment capable de reconnaître les symptiïmes 
propres à chaque cas, pourra-t-elle nous dire comment elle s'y 
prendra pour choisir les remèdes qui y correspondront exacte' 
nient? Sera-ce par l'efTet d'un heureu:< hasard, ou en présumant 
que tel ou tel médicament aura peut-être la faculté de guérir cet 
état, sans savoir, ou même sans s'inquiéter préalablement, si le 
remède possède la tendance ou la vertu correspondant précisé- 
ment et salutairement à l'ensemble des symptômes du cas actuel? 

Si donc les allopalhes, de leur propre aveu, agissent, comme 
je viens de le dire, et par une heureuse chant-e, ou par pure pré-^ 
pomption, comment peuvent-ils donner un pareil procédé, à l'e» 
gard des malades qui implorent leurs secours, pour un art, o\\ 
ménie pour pn procédé technique rationnel? Il faudrnit alors en- 
ifndre la chose x«t' cm'fpaaiy , comme on tire le mot lucus 
de a non îucendo. 

Ou bien, veulent-ils, suivant l'usage, nous faire croire qu'ils 
çavfiîent d'avance, d'après l'expérience, que tel ou tel médicament 
enlève cau^am morbi, et (ju'ils accomplissent le plus rationnelle-, 
ipent du monde ce que le médecin peut faire, savojr des c«rF« 
causale? ? 
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C'est à l'homœopatliie seule, à cette découverte moderne, qu'on 
est redevable' de la connaissance des principes de toutes les mala- 
dies chroniques , savoir des trois miasmes chroniques, et en par- 
ticulier, de ce principe si répandu des affections de longue durée, 
la psore, ll|e6t donc incontestablement clair que cette assertion de 
l'allopathie, «qu'elle a toujours opéré des cures causales, » est une 
pure fanfaronade, puisque dans tous les siècles et jusqu'à présent^ 
elle a complélement ignoré et méconnu celte véritable cause uni- 
verselle de la plupart des maladies chroniques, dont l'autre par- 
lie est due à la présence des miasmes syphilitique et sycosique. 

La vérité est que les allopatbes, pour opérer leurs cures, ima- 
ginaient une cause, et. prêtaient à leurs remèdes la force d'enle- 
ver chacune des causes qu'ils avaient imaginées. La conséquence 
déplorable de toulcs leurs cures des maladies chroniques, prove- 
nant de celte erreur» sert d'appui à mon assertion. 

Mais s'il est vrai que pour connaître et choisir le moyen de gué- 
rir une maladie, il soit nécessaire de posséder la notion la plus 
exacte de la tendance et de la force médicalrices de chaque remède^ 
correspondantes à chaque aymplûme, ce qu'aucun homme de l'art 
ne nie, et ce que l'allopatbe lui-même est forcé d'avouer, s'il ne 
veut pas ouvertement tromper son malade ; on comprendra qu'il 
y a nécessité à faire infatigablement des épreuves, sur les pro- 
priétés particulières de tous les médicamens, afin de reconnaître 
et de constater la force que possède chacun d'eux pour modifier, 
changer, altérer l'état de l'homme , avant de se hasarder à les em- 
ployer dans les maladies de l'organisme humain , qu'il est si facile 
de déranger. 

Si dans le monde civilisé, on doit de l'estime et de l'intérêt à 
l'homme qui jouit du bonheur, combien notre cœur ne doit-il pas 
battre plus fortement pour le malheureux, et noire zèle être plus 
chaudement excité pour le misérable qui a perdu, ne fût*ce que 
partiellement, le bien le plus précieux sur la terre, la santé! 

N'est-ce donc pas une chose bien condamnable, chez celui qui 
est appelé à secourir un malade, que de le rendre plus malade en- 
core, par de mauvaises mesures, et, sans rechercher avec le plus 
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grand soin quels sont les remèdes qui lui conviennent spécialement, 
de lui ravir le reste de sa santé, peut-être même de sa vie, par 
l'emploi de moyens qui ne sont pas adaptables à son cas, et, par 
conséquent, qui sont nuisibles? 

Notre siècle qui est visiblement en progrès vers la commiséra- 
tion et la philanthropie, ne supportera pas plus long- temps cette 
cruelle dissipation de l'inestimable vie de l'homme, et il saura ap- 
précier.à sa juste valeur la manifestation des effets purs des médi- 
camens, qu'a amenée l'homoeopathie, et dont la connaissance est 
indispensable au véritable médecin, s'il veut s'élever au noble titre 
de bienfaiteur de l'humanité , en rendant aux malades la santé. 

Naguère encore, les philanthropes se plaignaient de ce que cette 
connaissance manquait absolument, et de ce qu'à cause de cela plu- 
sieurs maladies restaient incurables. Avant la découvertt de l'ho^ 
mœopalhie, les milliers d'hommes qui ont pris le titre de médecins^ 
n'ont connu des remèdes que leurs noms, et ce que tel ou tel avait 
présumé ou entrevu de leurs vertus curatives. Maintenant, grâce 
au Dispensateur de tous biens , les lumières sur ce point sont deve- 
nues si nombreuses, qu'il est à désirer de voir naître des ouvrages 
qui facilitent l'inspection et l'étude de ce trésor. 

Au nombre des meilleurs , on doit incontestablement mettre ce- 
lui de M. le conseiller docteur' Weber, qui s'est déjà distingué 
dans ce genre de travail , avec tant de peine et d'intelligence.* 

Cœllien,le t3 octobre i83o. 

Samuel Hâhnemânn. 



* Le Docteur Weber a publie use EtsposUioi^ sysUmalùjue de faction pura 
des antipsoiitjues , dont la traduction suivra immédiatement celle de cet ou- 
vrage-cî. {Note du traducteur.) 
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PRÉFACE DE L'AUTEUR. 



J*aî entrepris U publicstîon de cet oavrage , dans la conviction qu'il con- 
tribuerait avantageusement k la propagatioo de b méthode curatire homœo- 
palliique, en facilitant au praticien la recherche des symptdmës pathologiques, 
soit par l'ordre que j'ai adopté, soit en réduisant l'eiposé de ces symptâmes 
en un petit volume. J'y ai élé encouragé par plusieurs honorables, confrères, 
hommes expérimentés, et savans, qui avaient honoré de leursufFcage mon pré- 
cédent ouvrage sur les remèdes aniipsoriques , dont l'ordre et la simplicité 
avaient facilité leur pratique. 

Celui-ci se composera de six livraisons, et se terminera par un index très 
étendu , qui aidera à trouver chaque symptôme particulier. 

Pour complétée cette exposition, à mesure que de nouvelles substances au- 
ront été éprouvées et que leur symptomatologie aura été publiée, le posses- 
seur de l'ouvrage n'aura qu'à le faire interfolier par le relieur, a6a d'y ajou-- 
ter les remèdes découverts depub sa publication , lesquels pourront toujours 
prendre place dans l'ordre éubli. 

Il me sera doux d'apprendre que ['aurai réussi à diminuer la peine de mes 
confrères, et à répandre une méthode curalive, que je regarde comme 1» 
seule bonne et utile. 
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AVERTISSEMENT DU TRADUCTEUR. 



En atlendant qu'on ait fait passer dans la Ungue française la traduction ie 
la mai&re médicale pure, dont lea six Tolumes publia* par Haht(EHANN for- 
ment à peine U moitié , )'ai cru faciliter la pratique des médecins homeeopa- 
ihcs français, en traduisant et pubHant Vexpùsithn systématique des remèdes, 
d'après leurs sympi^lmes. 

L'auteur n'a pas adopté l'ordre alphabétique; je l'ai jugé nécessaire au but 
que je me propose d'atteindre ; c'est le changement le plus essentiel que l'ai 
apporté à cet ouvrage. J'y ai ajouté lea remèdes dont la symplomalologic a 
paru depuis la publication de l'exposition. 

li'exposUion syslémati<fue des antipsoriques , formera un ouvrage à part. 

Je u'ai rien à dire sur le mérite de l'ouvrage ; chaque praticien l'appré- 
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SYMPTOMES 



MALADIES DAMS LA TETE. 



A. f^eiiige occompagaé de divers symptômes , et f^eriige en général. 



ACIDCM PBOSPHORICUU. Vtrtigé pCD- 

dant tonte la \<axtmét. 
V. vers lé soir , debout et en marchant, 

comme si l'ou etail irre; od cban- 

celle. 
Étant assis, point de ''. 
f^. plusieurs matias, en sortant du lit. 
AcoNUDH. Vertige et assoupissement. 
F. , asthme , et tonx sèclie avec scia- 
tique. 
V. et mal de tête qui ne change pas 

par des m ou remens violens. 
F, et douleur au sincîput et à l'oC' 

ciput ; Tun et l'autre augmentent 

en se baissant. 
Ambra. Fertige violent et même dan- 

F. en allant k l'air avant et après 

midi. 
Elle est forcée de rester couchée à 
cause du F. et d'une sensation de 
jâiblesse i l'estomac. 

AncDSTURA. Fertige au grand air. 
Un sentiment de F. le saisit en pas- 
sant au-dessus d'une eau courante, 
ou à cdte' d'un fossé plein d'eau , 
ii craint de se laisfr tomber. 

Antihonium cruduh. Fertige. 

Argentuh. AtUques de F. ; la mé- 
moire manque, même en étant 
assis £t en réfléchissant. 

Argilla. lie malin , F. qoi passe très 
vile. 



Le F. augmente quand on se baisse. 
Armca. Fertige. — F. en marchant. 
AasBincUH. F. tous les soirs; elle est 
obligée de se retenir quand elle 
ferme les yeux. 

F. quand on est assis. 

Un violent F. et une envie de dor- 
mir le saisissent quand il est cou- 
ché ; il est furcé de se lever pour 
se soulager. 

F, quand il se lève , il perd la facuUé 
de penser. 

F. et étourdissement avec perte d« 
connaissance. 

Mal de tête et F. 
AssA FŒTiDA. Vertige ckes un |eune 
garçon. Il se trouva mal subite- 
ment, it lui survînt un F.; la vue 
lai manqua, le soir ii huit heures. 
Bientdt après, le front et les ex- 
trémités se couvrirent d'une sueur 
froide, puis il eut dans le bas-ven- 
tre de violentes tranchées qui l'o- 
bligèrent i se mettre au Lit, il 
n'eut qu'une4eure de sommeil et 
passa la ouit.dsna une grande agi- 
tation. 
AsARUH. Ffrtige comme arec une lé- 
gère ivresse, en se levant de des- 
sus son siège et en se promenant 
(après dis minutes). Sentiment de 
F. comme s'il ne' pouvait se tenir 
.debout avec assurance. 



,y Google 



AuRUM. fertige qui oblige 'à s'asseoir. 

BELLADOT4NA. Acccs ^e K. arec slii- 

pîditc pendant quelques minutes. 

En se courbant le sang monte à la 
télé; on se sent lourd et comme 
pris de f^. Pesanteur à !a partie 
supérieure du front , (jut t auie des 
y. et comme l'ivresse. 

AccRS de r. dans l'état de repos et 
de mouvement. Étourdisseiiient 
semblable au y. dans toute la t@le 
pendant qu'on est assis. 

V, et tremblement des mains qui 
empêche de s'en servir. 

Chancellcment avec y. 
Bryonia. yertige. Pendant toute Ja 
jouraéc , F, comme provenant 
d'ivresse , et faiblesse dans les 



I la 



i le 



portait 

Calcabea aceth.a. f^crtige comme si 
le corps n'eiait ^as solide. V. à 
la lèlt, passant légèrement. 

Caixabea sulphurata. feriige si fort 
en allant en voilure , qu'en eo des- 
cendant elle ne peut se soutenir 

En secouant la tt1te , V. et douleurs. 
CAMmoRA- Ferlige, il faut qu'il s'ap- 
puie quelque pari ; il lui semble 
n'éire pas ferme sur ses pieds. F. 
repété à diverses reprises. Atta- 
ques de V., courtes mais fréquen- 
tes. 
Cannabis. Vertige en e'iant debout, 
accompagné d'assoupissement. Ac- 
cès de r. 
Cantharides. Vertige- Violent V. 
peu après le remède ; chancelle- 
ment semblable au V. 
Capsicuh. Vertige, balancement d'un 

côté à l'autre. 
ChaMOMilla. ferlige, surtout en par- 
lant. 
V. après avoir mangé; après avoir 

pris dn café. 
V. et chancellemeftl le matin, comme 

tfioressé au sortir du lit. 
V. et étourdissement, le soir, comme 

s'il manquait de mémoire. 
V. en étant sur son séant et non en 
élant couché. 
Ceina. D'abord F. et malaise vertigi- 
neux, puis sensation générale de 
chaleur. 
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F. à l'ticcîput en étant assis. 

CiNA. Au sortir du lit il voit tout noir 
devant lui; il a la tOte étourdie et 
se sent près de tomber en défail- 
lance ; il chancelle çà et là; cou- 
ché, il se trouve mieux immédia- 
tement. 

CoccuLUS. Vertige pendant six heures. 
Au lit, en se mettant sur son 
séant, il lui prend un V. mena- 

fant et une envie de vomir, qui 
oblige de se recoucher. 
V. provenant comme d'ivresse et 
alourdissement du front, comme 
s'il avait une planche devant la 
tiMe, en élant assis. 

CoLOCYNTHis. Vertige et lourdeur de 
la tète; au commencement des 
maux de ventre. 

Crocus sativus. Ferlige et étourdis- 
sement après qu'on s'est mis sur 
son séant (dans la nuit). 

CuPRUH. Vertige en lisant, il faut qu'il 
détourne, pour quelque temps, les 
yeux du livre. 

D.IGITAI.IS. Vertige. ~~V. et tremble- 

Orosera. reriige en allant au grand 
air. — Tournoiement et V- sans 
disposition au travail. 

Dut.CABiAHA. Vertige de courte durée; 
voulant sortir du lit de bonne 
heure , le V. le fait presque tom- 
ber; faiblesse et tremblement gé- 
néral dans tout le corps. 

EvoSYWUS EUBOP^fus. Fort vertige. 

Gratiola. Fertige comme si on la fai- 
sait tourner du côté droit. 
V. comme si b tëie s'en allait çà et 

là ; il passe après la lecture. 
V. en se levant de dessus un siège; il 
passe au grand air, et reprend 
dans une chambre chaude. 

HELLEBont7S NiGKB. Vertige avec une 

agréable chaleur «lans l'estomac et 

le ventre immédiatement après 

l'avoir pris. 

Douleur sourde aux bosses frontales 

avec V. qi^and on est assis. 
En baissant et relevant la tète, V. 
qui passe bientôt après l'avoir re- 
levée. 

Ignatia. Espèce de F. Sensation 
d'un balancement de cftc et d'au- 
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IpeCACUA!«ha . P'ertige en isArchaiit. 

Ladkocebasvs. Etourdissenieiit sen- 
sible accompagné de V. — V. pas- 
sager. — Lé^er F. aiec envie de 
dormir , — f. après l'avoir flairé ; 
— F. cl pesanteur de la tCle. — 
V. en se relevant' après sVire 
baissé. — F. qui efnpfchc presque 
de se tenir debout. -;- V. et offus- 
caiion des sens. — V. augmentant 
au grand air. 
F. avec oppression et fatigue qui 
forcent à garder le Ht peodnnt 
huit jours. — F. qui permet à peine 
de se soutenir sur ses jambes. 

Ledum PAI.USTBE. Vertige en m'ar- 
cbant el étant debout, on peut a 
peine se tenir sur ses jambes. 

SIagnes. En marchanlil perd de temps 
à autre l'équilibre , et chancelle 
sans s'apercevoir du V. 

Magnes POLUS nord. Verîîge comme 
d'ivresse, qui qblice, en élant di;- 
bout, à changer la position des 
pieds pour soutenir le corps. — Kn 
allant en plein air , f . qui empêche 
d'avoir le pas assuré. — En allant 
à l'air il chancelle cà et là , comme 
. dans un F. 
■Magnes, poï,i-s sud. r«y/^e comme 
d'ivresse, Taifant chanceler el ba- 
lancer; soupçon de F. étant assis. 

Mercurivs solubilis Han. Le jour, 
espèce de' V., même en étant as- 
sis. 5t l'on s'est assis courbé , et 
qu'on se relève , ont sent au pre-" 
mier moment un V. 
f., froid des mains, Trisson fiévrcuï, 
puis embarras de la tâte, qui 
oblige à se coucher. 
y. en marchant à l'air, accompagné 
de malaise; il semble qu'un ver 
monte de la poitrine dans le cou. 
V. et chancellement quand on ren- 
tre dans sa chambre après avoir 
été en plein air; ou seulement pe- 
santeur de la télé. 
Espèce de V. quand on est couché , 
il semble qu'on est balancé en 
long. 

MoscBus. Vertige. Il semble avoir la 
télc prise. — F. avec malaise qui 
oblige à se coucher, plus encore 
à prendre du café noir. 

MoRFUlUM. Ftrtige. 



Non voMiCA. Sentiment de V. au cer- 
veau , se portant d'une place à 

F. (une heure et demie) après le 
diner. — en marchant, qui cesse 
quand on s'arrête. 

Oleandeh. Debout et regardant à 
terre , les yeus sont pris de F. , 
comme si l'on voyait tout double, 
mais si l'on regarde au devant de 
soi, droit ou courbé, rien de pareil. 
Au sortir du lit, la violence du F. 
dans toute la télé empêche de tra- 
verser la chambre. Le V. ne 
quitte pas même en allant au 
grand air. 

Opium. Vertige, — et étourdîssement 
de la lête , — qui oblige à ae cou- 
cher ; — angoisse , divagation , — 
trouble d'esprit. 

Pahis otiADRrf oi.ii. Ff.rtige subit avec 
tournoiement , principalement 
quand un est assis. 

PiiF.i.LAHDRi UM .aqCatïCbm. Vertige, 

— et étourdissement de la lête. 

Le F. empire au grand air, mais 

passe pourtant peu à peu. 

V. en étant assis comme en prenant 

de l'exercice. 
■*'. qui permet à peine d'ouvrir les 
yeux; en marchant, la tête louibe 
çà et là; il semble y avoir, devant 
le front quelque chose qui empê- 
che de voirau-delà. 
Douleurs de tête et V, au cfllé 
gauche du front, avec augnienla- 
lion de chaleur à la têle et aux 

Platiha. Le soir, en étant debout , 
quelques accès de V. , de courte 
durée, se succèdent îmmédiale- 
ment; il semble qu'on va perdre 
cvnnaissance. 
Pui-SATILI-A. Ftrtige, comme d'ivresse. 

F. comme si le sang se portait à la 
tête; bruissement à la tête, chan- 
cellemcnt verligineux , comme d'i- 
vresse, avec chaleur intérieure à 
la tête , et pâleur du visage qui 
conserve sa chaleur, surtout le 
soir. — Après le repas, on croit 
être ivre. 

V., surtout en étant assis. 

F. le matin, au sortir du lit, ce qui 
force à se recoucher. 
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V. à la pnHnenade au grand air, 

qui ditparah en l'atieyant. 
y., on croit ne pouvoir te tenir de- 
bout ( pendant lea premières heu- 
res). 
F. causé comme par une pesanteur 
à la tête , en marchant et en se 
courbant, avec un petit tourooie- 
ment sensible aussi en étant cou- 
ché. Il chancelle en marchant , 
comme s'il avait un f'. , sans ce- 
pendant en avoir, le soir. Obscu- 
rité à la léte et K, causé par 
l'eiercice. 
y. d'ivresse, encore pire le lende- 
main. Chancellement comme de 
cAté. Ivresse, comme quand on a 
bu de l'eau-de-vie. 

Rànumcvlus bulbosus. Tournoiement 
et V. en marchant. 

Rheuh. Vertige. 

Hbododemdhon chstsanthuh. Vertige 
d'un et d'autre côté, comme par 
un tabac fort.' 

Rhds. Violent V., — en se couchant, 
avec crainte de mourir. 

Sabadiu-A. Le matin, après le lever^ 
V. plutôt assis qu'en marchant; 
t£te lourde. Tout l'avant-midi , 
jusqu'après le repas, il faut ap- 
puyer sa tâte sur la table , pour 
éloigner le V-, ce qui en effet le 
diminue ; malaise continuel , qui 
ne produit cependant aucun vo- 
missement. 

S&BINA. fertige et étourdissement. 

Salsapakilla. Vertige et chancelle- 
ment, comme d'ivresse. 
y, tout l'avant-midi, quelquefois in- 
termittent, —après avoir regardé 
long-temps un objet. 

Spkklia. Vertige. — V. quand on 
tourne la tête en marchant; mais 
regarde-l-OD devant soi , on ne 
sent rien ; enplein air V. , comme 
si l'on était ivre, et ne pouvait 
ntarcher avec assurance. 

Spo^gia HASINA tosta. Vertige en 
étant afsis, comme si la tËte de- 
vait K pencher d'un côté , avec 



sentiment de chaleur duis la t£te. 

Squilla. Vertige et malaise, comme 
quand on a fait des pirouettes 
pendant long-temps. 

Stannuh. Attaque subite de V. quand 
on s'assied. Sentiment de V. de 
fort courte durée, comme si l'on < 

était assis tout seul, et que les 

Siersonnes et objets environnans 
ussent fort éloignés de soi. 

Staphisagkia. Dans la chambre V. 
semblable à un étourdissement, 
mais non en plein air. 
V. en marchant; le sujet s'est jeté 
sur une porte. 

Strahohium. PeWi'^e, il semble qu'on 
lui tire toujours la tâle par der- 
rière i il est en même temps fort 
disposé au pommeil. 
V. avec rougeur du visage. 
V. avec tranchées et vue trouble, 
comme s'il y avait un voile de- 
vant les yeux. V. avec diarrhée. 
y., mal de tête, vue trouble, soif 
ardente, mucosité constante dans 
la bouche, borborigmes dans le - 
ventre, et douleurs jk l'ëpigas- i 

tre. I 

V. pendant huit jours. Le V. prend 
dans la chambre quand on est as- ■ 
sis ou debout ; on chancelle. 

Tautarus stibiatus. Vertige. Accès 
de ''. En marchant on chancelle. 

Thdïa. Beaucoup de F. en étant assb, 
semblable à un mouvement en 
avant et en arrière, encore aug- 
menté quand on est couché. 
y. , surtout quand on est assis et 
ferme les yeui;le V. passe quand 
on est touché. 

Veratrum album. Vertige. — Violent 

y.; y. comme d'ivresse (subite- i 

ment). 

Verbascuh thapsus. Accès de vertige 

quand, en se pressant la joue gau- j 
cke, on se touiUnt la tête. V. subit ' 

cause comme par une pression sur 
toute la t^te. 

Viola tricolok. Vertige et chancelle- 
ment en marchant. 
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B. P'ertige comme s't tout tournait dons la tête. — P^ertïge comme 
si les objets tournaient à Fentour. 

AciDUM HUKJ&TICUH. Tournoioneni au 

grand air, et incertitude dans ta 

marche. — A la léle , plu* fort dans 

la cbaimbre qu'eo plein air, avec 

la vue trouble. 
ACONITUM. Vertige. Sensation d'un 

balancement d'un côté et de l'au- 
tre au cerveau. 
Tournoiement à la tête nul fait qu'on 

n'ose la mouvoir; il semble que 

les yeui doivent se fermer. — A 

cause de V. à peine peut-on en- 
trer dans son lit, où tout pi- 
rouette. 
Comme si l'on ëlait ivre , tout 

tourne ; — on chancelle en mar- 
chant, comme si on allait tomber, 

avec malaise; cela n'arrive pas 

quand on est assis; on se trouve 

pli^ mal quand on se lève de son 

siège , et moins mal en marchant, 
Atiacabdiuh. Tournoiement de tite. 
Arnica. Vertige, presque insensible 

lorsqu'on est assis et qu'on tient la 

tâte en avant; mais quand on la 

lève ou la meut , il semble aussitôt 

que tout pirouette. 
"En regardant l'eau courante, on 

chancelle , et la tf te est prise de 

y., comme si tout pirouettait. 
AsSA FOTIOA. Tournoiement de tSte. 
BELLADOnNA. Vertige, comme tour- 
noiement de tétc, —y. qui fait 

que les objets paraissent tourner ; 

ou se balancer çà et là, 
V. avec malaise, comme après avoir 

fait des pirouettes fort rapides ; ou 

comme au réveil, le matin, après 

une débauche nocturne. 
Tournoiement à la tête et au creux de 

l'estomac; après s'être levé, on se 

trouve si mal en marchant; qu'on 

ne peut plus rien distinguer ; dis- 
parition de tous les objets Â la 

vue. 
Alourdissement et townoiement de la 

tâle; au grand air, on se trouve 

mieux , et plus mal dans la cban 

bre. 
On décrit un cercle en marchant. 



BiSHDTHiiH. Fertige, sensation comme 
si le cerveau ou sa moitié anté- 
rieure tournoyait, plusieurs fob ■ 
par jour, pendant plusieurs mi- 
nutes. 

Le malin , au sortir du lit, 
chancellement et tournoiement, 
comme si tout tournait dans la 
tête. 

F, quand, dans le lit, on se met sui 
son séant, et malaise au ■"^H" 
de la poitrine , comme si 
lait avoir une défaillance. 

F. comme *î on faisait I 
sujet en rond, ou que tout tournât 
autour de lui, en étant debout. 

V. aussitôt qu'il se lève de son siëge ; 
tout tourne autour de lui; après 
qu'il a un peu marché , le V. se 

. perd. 
Cannabis. Alourdissement et tour- 
noiement de tête (subitement). 
Chelidonium majus. Vertige avec fris- 
son dans le haut du corps ; il perd 
connaissance un moment; if lui 
semble qu'on le fait pirouetter. 
Cicuta! Tous les objets lui semblent 
tournoyer, surtout quand il est 
assis, — pendant plusieurs heures. 

Il semble que tous les objets se 
meuvent çà et là, quoique cha- 
que objet garde sa forme accou- 
tumée. 

Il croit devoir se placer ou s'asseoir 

Rlus sûrement, ne voyant devant 
li aucun objet fixe et assuré; il 
croit chanceler Lui-même , tout l'é- 
blouit. 
Il lut semble que chaque objet, loin 
d'être stable , est balancé çà et U ; 
comme un pendule. 
Quand il se tient debout, il cherche 
à s'appuyer, parte que les objets 
paraissent tantôt s'approcher de 
lui, tantôt s'en éloigner. 
COCCULUS. Au lit , sur son séant , il 
survient un V. , un tournoiement 
et une envie de vomir qui obli- 
gent de se iccoucher. 
Crocus satiyvs. Tournoiement de 
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tilt, et chaleur ardente dans (gut 
le corps. 
CuPBUM. Vertige qui accompagne tous 



les symplômes 



■itï 



tournoiement dans la télé el qu'elle 
tombât. 

Cyclamew europaum. Veiiige; de- 
bout, tranquille et appuyé, il lui 
semble que son cerveau se meut 
dans sa t£le, ou qu'il va en voi- 
ture les yeuï fermes. 

EvoNTMBS EUROP^us. Sentiment de 
tournoiement à la lêle , surtout de- 
vant, augmente lorsqu'on est assis. 

GB.iTiOLA. Vertige ,< Qommt si on le 
voulait faire tourner. 
S'il ferme les yeux , il lui semble 
que le V. l'a lait tomber; toute sa 
chambre semble piiouetter avec 
lui ; au grand air cela passe. 
V. comme si les objets balançaient 
plutôt du calé gauche (pendant 
un quart d'heure). 

HELLEBoncs MGER. Pesanteur et'ver- 
lige qui font que les objets sem- 
blent tournoyer. 

Lacrocerasus. r«r/^«; il semble que 
la tête tournoie. 
V.; il semble que les objets pirouet- 
tent. 
Le V. le prit, sans le faire chance- 
ler, et tout pirouettait lentement 
autour de lui ; en mSme temps, à 
la partie gauche de l'occiput, fai- 
ble pression qui se porla sur la 
moitié eaucfae de la léle, vers la 
région frontale , el occupa entiè- 
rement cette dernière; le regard 
paraissait immobile, el se fixait 
inToloniairemenl sur un même 
point; la pupille s'était un peu 
agrandie , maïs elle se rétrécit plus 
lard. 
Après une seule et même pression 
qui se porte du côté gauche de 
I occiput à la région frontale , il 
est saisi de V. : il lui semble que 
quelque chose se meut dans l'air , 
. et tournoie autour de lui. Les 
paupières étaient bien ouvertes, 
et les yeux se mouvaient avec 
peine, les pupilles étaient dilatées, 
et le pouls était plus petit , moins 
fort el plus vite pendant quinze à 
vingt minutea. 



Macnes. Les objets, à portée de la 
vue, semblent n'être pas fixes et 
chanceler ; il, chancelle aussi en 
posant les pieds et en marchant 

MeRCUHIUS SOUtJBILIS Han. Ferfige; 
quand il est assis k un pupitre il 
a un tournoiement de tête, comme 
s'il était ivre, il se lève el tourne 
dans sa chambre en chancelant; 
ensuite une chaleur ardente avec 
angoisse le saisit; il ressent en 
même temps un malaise qui ne 
va pourtant pas jusqu'au vomis- 
sement; et plus tard un léger 
mal de têle (iroîs jours de suite, 
à midi et après midi). 
Quand il se couche sur les reins, 
il sent un tournoiement et une 
certaine lâcheté ; en se melUnt 
sur le côté, cela cesse. 
' Au front comme V. 
y., tout lonme avec lui. 

MosCHUS. Tournoiement au front et 
devant les yeux, qui empire quand 
on se baisse. 
Au moindre mouvement de la têie, 
oscillation ou espèce de V. de- 
vant les yeux, comme si quelque 
chose se mouvait rapidement, en 
haut et en bas (immédiatement 
après qu'on l'a flairé). 

Nux voMiCA. /attaques de V., comme 
s'il y avait fournoiemenl au cerveau, 
avec perte de connaissance de courte 
durée. 
Vertige avec tournoiement après le 
repas, ou quand il a des renvois. 
Deux soirs de suite, après s'être 
couché, V.; il lui semble que le 
lit pirouette avec lui. 

OtEAnDER. Vertige avec tournoiement 
au front , et chancellemCnt des 
membres inférieurs, comme s'ils 
étaient faibles. 
En allant à l'air, V. ne faisant ni 
chanceler, ni lomber; le sujet 
était ferme sur ses jambes, mais 
les objets , les arbres et les person- 
nes paraissaient mêlés entre eux, 
comme dans une danse embrouil- 
lée , et sa vue était obscurcie avec 
scintillation et eblouissement 
(comme de la neige). 

PULSATiLLA. Tournoiement quand on 
est assis , et pesanteur de télc , 
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comme lorsqu'on a sommeil. V. 
pomme quand on pirouette long- 

RuTA. t.tsnt assis , V. violent et subit ; 
puis chaleur ariiente aux joues. 

Khus. Vertige, tout tourne, surloul en 
marchant et en restant debout, 
ou assis (cependant moins), mais 
pas du toul en clant couche. 

Sabadiixa. Vertige comme si chaque 
objet tournoyait, surtout lorsqu'on 
se lève de dessus son siège. 

Spigelia. Tournoiement, en marchant 
tout tonr noie ; il faut qu'il s'arrête; 
il lui semble élre ivre. 

Spongia MAHiNA TOSTA. Il lui Semble 
avoir un tournoiement à la tête ; il 
chancelle etest obligé de se retenir, 
comme dans l'ivresse. 

Stafhisagbia. Vertige et (ournoiement 
surtout quand un est assis; il di- 
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En se baissant et ej 
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lement la tfte, V.; tout pirouettait 
en demi-cercle. 
V. le soir, au lit, c'tanl couche', 
comme si chaque objet tournoyait. 

Stannum. Vertige comme si le cerveau 
tournoyait. 
V. qui passe rapidement, mais re- 
vient plusieurs fois ; le sujet est 
hors de ses iifcf s , ne peut conti- 
nuer sa lecture, et reste assis, 
comme s'il avait perdu connais- 
sance. 

Thuya. Sensatiou de F., comme après 
de fréquentes pirouettes ; tour- 
noiement même en étant assis ; il 
chancelle en marchant. 

Veratrum album. Vertige; tout pi- 
rouelle avec lui; tout tournoie 
dans sa tfle. 

Viola odorata. Vertige,- tûut senibU 
tourner dans la tête , même lorsqu'on 
est assis. 



C. P^eriîge avec vue trouble et 
T^erilge av: 



ou devant des ■ 



■ dèjaillancé. 



AcOKiTOM. Fe/-/<ge qui augmente en se- 
couant la tête; noirceur devant 
■les yeux. 
Obscurcissement de la vue avec V. 
— Changement du pouls. 

Anacabdiuh. Vertige, forte noirceur 
devant les ycui. 

Arsenicum. Vertige causant obscurcis- 
sement de la vue. 

AssA FŒTiDA. Défaillance subite et V., 
sueur froide du front et des e»- 
tréraités; puis tranchées à l'abdo- 
men, qui obligent à se coucher; 
après une heure, sommeil; nuit 
très agitée. 

BoviSToN PHJMBEUM. Vertige fréquent, 
pendant lequel il lui semble per- 
dre les sens. 

Calcabea sulphurata. Vertige avec 
défaillance et fixité de la vue. 

Cantharides. Vertige, en se prome- 
nant au grand air , avec de courtes 
absences ; nuage devant les yeux. 

Cbamomilla. Vertige et vue trouble, 
.après qu'on s'est couché; avec 



chaleur de courte durée à la fi- 
gure. 
V, avec défaillance. ' 

CiNA. Au sortir du lit, teinte noire 
au' devant des yeux, étourdisse- 
ment de la tête, et dcfaillancc; il 
chancelle çà et là; il est mieux 
quand 11 se couche. 

DuLCAMARA. A midi, avant le repas, 
K, quand il marche, comme si 
tous les objeis restaient placés de- 
vant lui, et qu'il eût un nuage de- 
vant les yeux. 

Hyosciamus. Vertige avec obscurcisse- 
ment de la vue. 

Laurocerasus. Ëtourdissement et F., 
les objets environ n ans semblent se 
mouvoir, et un voile léger paraît 
voltiger devant les yeux; il est 
fort pénible de se tenir debout, 

MERCURtUS SULUBILIS H. Ferlige plu- 
tôt en étant assis que debout ; — . 
vue obscurcie et trouble, surtout 
vers le soir. 
Après avoir mange' et s'être levé, 
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alourdissement, louruoîement et 
noirceur devant les yeui au-dessus 
du nez, surtout dans une chambre 
chaude ; tout diminue au grand aîr. 

Mezereuh. Fcriige et papillolage des 
yeus ; il ne peut pas bien marrher. 
V. tenant de la défaillance. 

Nui vomica. fertige avec obscurcisse- 
ment de la rue , pendant le repas, 
comme lorsqu'on vient subitement 
du froid dans une chambre chaude. 
£n étant couché snr le dos, on ne 
saurait leier la têle à cause de f . 
et d'obscurciss émeut de la vue. 
f. et défaillance. 

SjtBADiLLA. Dans un K tenant de la 
déCiiDaDce , il voit tout noir. 
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Sabhu- ^erlige continuel arec brouil- 
lard devant les yeux , deux heures 
après. 

Strahoniuk. reiiige avec mal de ven- 
tre et vue trouble , comme quand 
on aurait on voile devant les.yeux ; 
— (quatre matins de suite), après 
être sorti du lit, F. et manque 
d'idées , tout est sombre et éloigné 
de la portée de la mémoire (tai- ' 
blesse de mémoire). 

Tahtarus stibiatus. rerlige ,iea y tux 
papillotent' 

Thea. Dans la promenade au grand 
air, P". d'un moment; attaques de 
F., comme s'il perdait tes sens. 



D. ferlige pendant lequel on laisse tomber la tête de calé, en avant 
et en arrière. 



ACIDUU PHOSPHORtCDM. Fertigc; la tête 
veut tomber en avant et en arrière. 

Calcakea ACETiCA. Attaques de ^. te- 
nant de l'étourdissement ; la léle 
se penche en avant , de cdté ; dans 
le repos et te mouvement. 

Cbika. fertige; la télé va tomber en 
arrière; plus vif dans le mouve- 
ment et la marche, il diminue 
quand on est couché (après quel- 
ques minutes). 

CtJFRUM. Vertige el fatigue; la tête est 
« sur le point de tomber en avant; 
il augmente dans l'état de mouve- 
ment, et dimiaue quand on est 
couché. 

Febbvm. Bans la marche, toumoie- 
ment et malaise ; il semble que la 
tête veuille toujours se pencher du 
c6té droit. 



Ledum PALtJSTRE. Fertigt; U tête est 
sur le point de tomber en arrière. 

PhellamoriuMAQUATICI^H. Fertigeaui 
empêche presque d'ouvrir les 
yeui; en marchant, on laisse aller 
la lêle çà et là. 

SpifîELi.A. Fertige quand on est assis, 
qu'on marche et qu'on est debout , 
pius supportable quand on est cou- 
ché; ta tête tombe en arrière, qvetf 
malaise au palais, dans le bas- 
ventre et au creux de Festomac ; 
dans ^abdomen , douleur ai'cc pin-t 
cément et envie d'aller à la selle ; 
là-dessus perte de connaissance. 

Spomgia marina Tosta. Fertige quand 
on est assis, comme si la télé al- 
lait tomber à gauche, avec Sensa- 
tion de chaleur à la tèle. 



E. f^ertige qui menace de chute. 



ACIDDM PBOSPBOHICUM. Le matin, F. 
à faire tomber quand on est de- 
bout. 

ATtACARDJUiH. Fertige qui iàit presque 
tomber. 

Arnica. Fertige au front, surtout en 
marchant , pendant lequel il sem- 



ble, au sujet, que tout pirouette 

et tombe avec lui. 
Chahomilla. Peu après le repas, en 

marchant , F. i fajre tomber , 

comme si la lêfe eût plus que sa 

pesanteur naturelle. 
CicuTA ViRosA. rer^e,Usuiet tombe; 
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il croît toujours tomber. Il tombe 
sans dire mot. Il tombe et se roule 
çà et là. 

CoLociNTHis. En tournant prompte- 
racnt la Itte, f^., comme s'il avait 
lieu â la tempe gauche; il croit 
qu'il va lomber, ses genoux chan- 
cellent. 

DlClT.\i.is. Vertige qui le Tait tomber, 
quand il monte l'escalier. 

Magiiies. Le soir, après s'être mis au 
lit, f^. de courte durée, comme 
s'il allait tomber. 

Mercurius sol. h. Vertige dars la 
chambre, qui oblige à se retenir en 
marchant, pour ne pas tomber. 

Nrx VOMICA. Veiiige, comme quand 
on ne voit, ni n'entend, ou qu'on 
va lomber pendant l'eternuemcnt 
et la toui, ou comme quand on 
serelèTC, après s'4!lre courbé très 
bas. 

PuLSATiu-A. Espîce de V., — quand 
il lève les yeux , comme s'il allait 
1omber,ou qu'il dansât. ^., quand 
il .se baisse , comme s'il allait tom- 
ber; — comme d'ivresse, ensuite 
envie de vomir. 
F. qui l'empËche , après s'être bais- 
sé, de pouvoir presque se relever. 



RANnncotcs. En allant de sa cham- 
bre en plein air, la tête lui tourne, 
comme s'il devait tomber. En 
marchant, attaque subite de f. à 
l'occiput, comme s'il devait tom- 
ber; là-desstis douleur très-vive à 
la tempe droite. 

Rhus. Au sortir du lit, elle est comme 
ivre, et croit tomber. Elle se 

Elaint surtout de la tête, n'a pas 
onne vue, et ne peut se soule- 

Sabina. V., comme si l'on allait tom- 
ber. 
F. violent, même en étant assis, 
avec grande fatigue, comme s'il 
allait tomber, et que ses yeux 
se fermassent. 

SpiGEi.tA. Vertige; après êlre resté 
delioui quelques minutes, il craint 
de tomber. 
F,, quand il baisse les yeui , il croit 
se précipiter. 

Stannum. Vertige avec éiourdisse- 
ment, seulement quand il se pro- 
mène à l'air ; en marchant , il 
chancelle et craint de tombrr. 
V. en étant assis, il croit lomber de 
dessus son siège. 



F. f^ertige à faire tomber en avant. 



AaoUM PnosPHOnicuM. Chaleur à la 
tête qui cause souvent le V., même 
en étant assis; il branle souvent 
involontairement la tête en écri- 
vant; les objets tournoient; la ta- 
ble semble tomber; quand en 
marchant il veut s'y retenir, ou 
qu'étant debout il rej^arde à lerre, 
il croit tomber en avant, et est 
obligé d'avancer d'un pas, pour 
garder l'équilibre. 

Arnica. Vendant le dîner, f- subît, 
comme s'il allait tomber eu avant. 

CiCCTA. En marchant F., comme s'il 
allait tomber à cauche, en avant. 
Kn se baissant, il lui semble qu'il 
va se précipiter en avant, la tête 
la première. 

FtRRtiM. Au coucher F., comme si 
l'on était poussé en avant, ou 



qu'on allât en voilure (surtout 
quand on ferme les yeux). 
En (Icacendanl de voiture, ''., comme 
s'il devait lomber eo avant. 

GltATioi.A. Vertige, comme s'il devait 
tomber en avant, avec fatigue en 
plein air; dans la chambre le V. 
passe. 

Ledu» PALUSTRE. Toute la journée, 
V. violent, niSme en restant assis, 
qui augmente quand on se baisse, 
et quand on, marche, va jusqu'à 
faire lomber en avant, comme 
d'ivresse, avec sentiment de cha- 
leur dans tout le corps. Sans soif, 
le front et les joues pâles. 

Maiiganum aceticum. Fertigt en ét«Qt 
assis et debout, il f»ut qu'il se 
retienne , il croit tomber es avant. 

PnELLASDRlUM AQPATICV». ''«rt(g«,- Û 
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tombe facilement en avant, en ar- 
riére , et (le cAlé ^ans la chambre , 
au ^rand air le V. auj^mente , et 
diminue en étant conclic. 

PuLSATiLLA. Quand il se conrW, sen- 
sation à la télé, comme s'il allait 
tomber en avant. 

Udus. En étant assis, alourdissement 
de la tète , comme d'ivresse ; en se 
relevant V. à faire tomber en 
avant et en arrière. 
Quand il marche, V., comme s'il 
devait tomber en avant. 

KuTA. Le matin, au sortir du lit, fort 



y.;, il serait tombé en ^vant, s'il 

ne s'était retenu, 
Sabina. Violent V. qnand on est de- 
bout, comme si 1 on devait tomber 

en avant. 
Salsaparii.la. Ferlige étant assis et 

en marchant; la tfte est sur le 

point de tomber en avant. 
Spifii^LiA. rerlige; f\axnA il regarde 

devant lui, il croit tout à coup 

tomber en avant. 
Taraxacuh. En se promenant à l'air, 

marche incertaine et F., comme 

s'il tombait en avant. 



G. T^ertige à Jaire tomber àe côté. 



AcoNiTBM. y., surtout ei 

il chancelle çà et là, surtout à 

AMAt.ARDiTJM. Dans toute la télé , dou- 
leur avec pression , étourdisse- 
ment et causant le y ; étant assis , 
il croit tomber à gauche. 

Arsenicum. Seulement en marchant, V. 
comme s'il devait tomber à droite. 
En marchant à l'air, alourdissement 
et y. à la tête, surtout au front, 
comme ivre , de sorte qu'il chan- 
celait tantôt d'un côté et tantôt 
d'un autre, et craignait de tombera 
chaque instant. 

AunuM. En se promenant au grand 
air, il est çris de y., comme s'il 
voulait toujours tomber du cdté 
gauche, et était ivre; ce qui l'o- 
blige de se coucher. 
Pendant quelque temps et quoiqu'il 
soit au lit , le f . revient au moin- 
dre mouvement. 
. Calcabea acetica. En se prome^ 
nant au grand air, y., M manque 
tomber du côté droit. 

Cannabis, f. en marchant, à faire 
tomber de côte'. 

Droseba. En allant au grand air , at- 
taque de y.; il manque toujours 
tomber à gauche. 

EuPHORBillH. yerlige et tournoiement 
quand il est debout, tous les ob- 
jets tournoient à gauche, et lui- 
même croit tomber à droite. 



£n se promenant en plein air, vio- 
lente attaque de y.; il croit tom- 
ber à gaacbe. 

Ifecacuakha. (Le soir) quand on se 
promène en plein air, chancelle- 
ment du corps des deux côtés, 
comme d'ivresse, avec éiourdisse- 
ment de télé. 

MezEreum. yeilige, il Croit tomber à 
gauche. 

Hcx VOMICA. yertige , comme s'il de- 
vait tomber de côté. 
Balancement et y. dans la marche, 
comme si l'on devait tomber de 

PHtLLAKDRiDM AOfATiruM. yertige et 
pesanteur de la tête; il est sur le 
point de tomber du côté oà il est 

Rheum. En étant debout, attaque de 

y., comme s'il tombait de côté. 
RuTA. En sepromenant au grand air, 

fort y. , s'il ne s'était retenu , 

il tombait du côté droit. 
Squilla. Le matin, au sortir du lit, 

y. , comme s'il devait tomber de 

côté. 
Spigelia. yertige, en marchant il 

chancelle , comme s'il devait tom~. 

ber à gauche. 
Taraxacijm. yertige, à la promenade 

au grand air , comme ivresse : la 

tête se laisse aller tantôt à droite, 

tantôt à gauche. 
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H. Vertige à faire tomber eh arrOtre. 



Bryonu. Le soir (à huit heures) un 
tel y. en étant debout, qu'il chan- 
celle et manque tomber en ar- 
rière. Quand il veut marcher, it 
chancelle , comme s'il voulait tom- 
ber en arrière. 

Nux yoMiCA. Chancellement et f. 
quand on marche , comme si l'on 
* allait tomber de côté ou en ar- 
rière. 



Phellandrium aquaticum. yertige à 
faire tomber en arrière hi. p. lo)- 

Rhus.' <^uand on est assis, alourdisse- 
ment de la tilte, comme ivresse; 
quand on se lève f. à faire tom- 
ber en avant et en arrière. 

Spongia marina. Vertige à faire tom- 
ber en arrière. 



I. Vertige à faire tomber de tous calés. 



Ip^CACUANha. Fertige comme s'il de- 
vait cbancHer çà et la , avec ab- 
sence des idées pendant un mo- 
ment, seulement quand il marche, 
et surtout quand il se tourne. 



Magnes. IS. P. ferf;;^^, tournoiement 
dedans et devant la lâle, comme 
s'il devait se laisser tomber de 
tous côtés. 



K. P^ertige i/uand on se baisse et courbe hf tête. 



AcosiTUM. Vertige et mal de tête à l'oc- 
ciput et au sinciput , l'un et l'au- 
tre plus forts quand on se baisse. 

Anacardidm. Quand on se baisse F., 
comme tournoiement. 

Abgilla. Le V. augmente quand on 

AuRUM. Quand on se baisse f^., comme 
iouruoiement j quand on se relève 
il disparaît chaque fois. 

ItELl.ADOHNA. Quand on se baisse , 
le sang monte à la tête, qui s'ap- 
pesantit et est prise de F. 

Carduus benedictus. Vertige quand 
on lève la tête , pendant plusieurs 

t'ours, augmentant quand on se 
laisse. 



Chahosiilla. fertile quand on se 
courbe en avant. 

Menianthes trifodata. Ve}tiget[y\AaA 
on se baisse et qu'on se relève. 

Mercurius soi.ub. Han. (En étant 
del^ut) violent V., pendant qu'il 
courbe la tête en avant. 

Oleum ASiMAlE. Vertige et chancelle- 
ment quand on se baisse au grand 
air. 

OprUM. Quand on se baisse V. 

Rbus. Quand il a marché , ou qu'il se 
baisse, il lui prend comme un 
tournoiement; hors cela, non. 

I'huya. Quand il s'est baissé , il cban- 
celle. 



L. Espèces particulières de ferti^. 



. AciDVH PHOSPHORICUM. Vertige le ina- 
tin,aulit, lorsqu'il ferme les yeuK, 
il lui semble que ses pieds s'élè- 
vent, et qu'il se lient debout sur 
la tête. 

.Mercubius solubil. Han. Espèce de 
F.; quand il est couché, il lui 
tenble qu'il est balancé en long. 



Rhus. Vertige, comme s'il était sus- 
pendu en l'air, pendant qu'il est 
assis. 

Stanniîm. Sentiment de Vertige de 
très courte durée, comme s'il était 
assis tout seul, et que les objets et 
les personnages qui l'entourent, 
fussent élaigne's de lui. 
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II. SENTIMENT DE CHANCELLEHENT, d'OFKUSCATION ET d'iVI\ESSE. 



AciDVH FBo&PBonicuH. Le Jnatin, 
après ^tre sorti du lit, faiblesse 
de la tête , comme s'il devait chan- 
celer. Dans la matinée, il lui sem- 
ble avoir la tôle offus<fuée, comme 
de nuit, ou dans une dcbaucbe 
nocluriie. 

ANTlMO,:iam Cb«Dum, Ivresse. 

Abcentum. /issoupissement tenant du 
vertige ; ses yeux se fernaent. La 
tSte commence à lui fourmiller, 
comme d'ivresse. Il est toujours 
dans une espèce d'ivresse, et ne 
fiait dire ce qu'il éprouve. 

Absesicwm. Etoiirdmemenl delAlite. 

Beli-ADONNA. Ofuscation du cerveau, 
avec engorgement de glandes au 

Aussltdl après le repas , comme iere. 
Ivresse subite pour peu qu'un boive 

de bière. 
En matchant il chancelle, s'appuie 

aui murs, se phiut d'angoisses et 

de vertige, et déraisonne souvent 

comme un homme ivre. 
Il sort du lit de bonne heure , et 

chancelle çà et là, comme pris 

IWdant tout le j^our confusion des 
idées; Il ne sait ce qu'il fait. 

Offuscalion du cerveau et ivresse , 
cOtnme lorsqu'on boit beaucoup 
de v^'n, le visage cal rouge et 
boum. 

Il a toute [a tête dérange'e, |dusieurs 
jours de suile. 

Ofuscaiion du sinciput, comme si 
un nuage accompagne de pi 
sion allait et venait , surtout s 
l'os frontal. 

Offustation du cenreau, comme après 
avoir fait excès d'eau-de-vie ( 
tabac à fumer. 

Ogutcation et embarras de toute la 
lé(e, causé comme par un pres- 
Senliment désagréahle d'un com; 
iBencement d'ivresse. 
BayoNlA. Dans la marche, chtmceile- 
ment des deux côtés, coume s'il 
ne pouvait se soutenir, puis quand 



il est debout , il chancelle d'un 
câte. 
Il lui semble être ivre, il veut se 

ChancelUmerU le ma lin- 
Campuob.'V. Dans la marche, il chan-* 
celle çà et là , et il est forcé d^ 
s'appuyer pour se soutenir. 
Ivresse. Il marche en chancelant, 
comme s'il était ivre. 
Camhabis. Elouriiissement et offufca- 

lion du cerveau. 
Capsicuu. Enivrement. — Angoisse . 
avec frisson et -froid fifvreux. 
Etourdissemenl et alourdissement de 
réflexion et in- 
le fait heurter . 



Il perd l'usage 



la tdte. 

capacité ; 

pari ou t. 

Offuscalion du ,c 

CuELiDomi;n ma 

des sens. Offuscalion. 
China. Offascaiion de la tête. 
CtCUTA vjROSA. Manque ifidits, irri- 
flexion , privation lies sens. 
Ivresse, vacillation, vertige, étour< 
dissement, chancellement et vacil- 
lation dans la marche. 
En étant assis, debout et en mar- 
chant, il est comme ivre. 
Ëlourilissement qu'il croit devoir le 
faire tomber. 
CoCCOiAis. Offascaiion de la tile, aug- 
mentée surtout par le manger et le 

Crocus sativus. Alourdissement de 
la !>; te, par-devant, comme ivresse 
et tournoiement ; non à l'air , seu- 
lement dans une chambre d'une 
chaleur tempérée. 
I! lui semble avoir la tête prise d'i- 
vresse, et les yeui embarrassés, 
comme s'il ne pouvait pas regar- 
der devant lui, en m^me temps 
sentiment de chaleur au visnge. ' 

CupnuM. Il perd l'usage de tous ses 
sens. Défaut de fixilé'dans les 
idées , comme s'il rêvait à demi. 

DcLCAMABA. Etourdrssement de ta tâte, 
avec une chaleur qui se porte sur 
toute la figure. 
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Febbum. Es marcbant il chancelle 
comme s'il était pris de vin et de- 
vait tomber. — Ivretie. 

Gbatiola. Démarche mal assurée. — 
Comme ivre avant, pendant et 
après le repas ; — ce qui lui passe 
au grand air. 

Helleborus NlCtR. VeHigc de la tSte, 
surtout dans la marche, pendant 
le jour. Alourdissement de la tf te, 
comme offuscation , surtout au 
front. 

HïOsCYAMUS. Balancement d'un côté 
etd'autre.if/ourJûseni^n/. Il chan- 
celle comme d'ivresse. 
Offuscation du cerveau, constipation 
et douleurs de reins. 

IcrtATiA. Sentiment étrange dans la 
léte , espèce A' ivresse , r.omme lors- 
qu'on a bu de l'eau-dc-vie, avec 
Valeur brûlante dans les yeui 
(tout de suite). 

IiAUBOCERASUS. /creji«' complète pour 
avoir mangé douze amandes a mè- 
res. 
Vertige d'ivresse et mort subite, pour 
avoir mangé beaucoup d'amandes 
amères. 
Il semble oue le cerveau soit dans 
un état A ivresse, et tout le corps 
embarrassé. 

Leduh palustre. Ivresse, étourdisse- 
jnent et malaise de la lllle. — £n 
allant à l'air, il lui semble être 

Magnes. N.P. £n marchant, il était 
comme ivre. Sentiment à'ùiresse, 
comme sî la tËte lui bourdonnait. 

S^RGunius soLUBlLis Has. Après le 
repas, il lui semble être ivre; sou 
visage devient rouge et ardent; et 
il enile. 

Mezebeum. Etourdïssement avec les 
pupilles resserrées. 
Comme ivre, et la têle un peu alour- 
die, de nuit, conuneapris de fortes 
pollutions. 
Très ivre, il parle à tort et à travers, 
et est cependant de fort bonne 
humeur et très gai (le premier 
jour). 
. ^^US VOHICA. Ivresse. — Offuscation du 
cerveau , accompagnée d'ivpesse. 
Dérangement de la tfle, comme 
après une débauche nocturne. 



Oleakder. Tournoiement et chancel- 

Oleum ainimale. Mal de tête, comme 

étourdissemenl. 
Opium. Offuscation (subite) de la lëte. 
Il chancelle çà et là , comme s'îl était 

ivre et pris de vertige. 
Il a la i^ic pesante et comme prise 

Phellandrium aqi;aticum. Il croit 
être ivre à l'air, ce qui se passe 
dans la chambre. 
Ivresse. — Offuscation du cerveau , 
semblable à Vivresse. 

Pi.WMBUM. Vertige cl ivresse de la tfile. 

Uutis. Dans la marche, ckam ellement , 
balancement du coiys, sans ver- 
tige à la tête. Dans la promenade 
en plein air, sentiment comme si 
quelque chose tournoyait dans la 

' tête , mais sans vertige. 

Quand on est assis, afourdissement 
de la tête, comme ivresse; quand 
on se relève, vertige à faire tom- 
ber en avant et en arrière. 
£n marchant, il ckancelia toujours 
à droite. 

Spigei.ia. Ivresse. — Sentiment de vide 
et de vertige, comme après l'i- 
vresse, quand on est assis. 

SmAHONiUH. Ivresse avec pesanteur 

Vertige qui le fait chanceler çà et là , 
ea marchant, comme s il était 

Il chancelle çà et là, dans la cham- 
bre , et parait chercher quelque 

Il se heurte contre la porte chaque 
fuis qu'il sort- 

loresse avec soif et forte évacuation 
d'urine brûlante. 
Tartabtjs emeticus. Disparition de 
tous les s<ws. Faiblesse dans l'in- 
térieur de la télé. 
Vai.i^hi.^na. 0;^uj£<j/(Ott (de la vapeur). 
— .Sentiment d'eialtation à la 
li^le. comme après l'ivresse. 

Quand il est debout, èiourdissemeni 
subit de la télé, qui le fait chan- 
celer et presque tomber de côte. 

Comme ivresse et tournoiement , 
quand il se courbe cq avant , ^il 
lui semble que tout tournoie avec 
lui. 
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Succesaion rapide des idées , comme I 
dans Vivresie. Les pensées et les 
actions antérieures se prësentenl 
à son esprit, embrouitlées.sous des 
eauleurs sombres , et se succèdent 
avec une telle rapidité, qu'il est 



tout étourdi, hors de lui, et croit 
râïer (de la vapeur). 
Vekatrum albuh. Ivresse et rcrlige. 
Dans la marche , le mal de léte 
va jusqu'au vertige, niab il dimi- 
nue quand on est assis. 



III. FAIBLESSE DE MÉMOIRE, DÉFAUT DE MËUOIBE. 



AcoNiTUM. Défaut âeniémoire; ilprend 
pourun songe ce qu'il vient défaire , 
et peut à peine s'en souvenir. 

Aldhina. Grande Tacililé i oublier. 

Ambra. Faiblesse de mémoire,- la fa- 
culté de penser est très faible; il 
faut qu'il lise trois ou quatre fois, 
sans cependant avoir compris. 
Grande faiblesse de la tête, avec 
vertige ; — il y sent froid en même 

Akacardiuw. GnnAe faiblesse de mé- 
moire; il ne saurait se servir de la 
fiarole (il est embarrassé en par- 
ant); — il ne peut rien retenir, 
et tout lui échappe aussitôt. 

Hifficulté à se rappeler; il a peu 
aidées et perd bientôt et in- 
sensiblement l'objet de ses pen- 
sées. 

Le malin, la mémoire est totalement 
en défaut, surtout pour des noms 
particuliers. — L'après midi, affai- 
blissemem de l'imagination et de 
la mémoire, il n'a aucun souvenir. 

L'après midi , sa mémoire redevient 
assez vive ; il saisit surtout facile- 
ment le sens de ce qu''il lit (com- 
prchensîon ) , sans cependant le 
retenir entièrement. 

Après midi, sa mémoire est meilleure 
qu'avant; cependant elle ne pré- 
sente que tard à l'esprit , ce qu elle 
devrait y présenter de suite. 
Abnica. Défaut de la mémoire ; il oublie 

le mot qu'il a sur la langue. 
Arsesicum. Ufiaihlissement de mémoire^ 
Les facultés mémoratives le quit- 
tent, il oublie facilement, 

lia mémoire est en défaut pendant 
long-temps. 
Belladonna. Affaiblissement de la 
mémmre. Il oublie ce qu'il vient 
de préméditer, et ne peut se sou- 
venir de rien. 



Irréflexion pendant le mal de tête ; 
il oublie a quoi il pensait peu au- 
paravant, et ne peut y revenir. 
Distraction de l'esprit, il se trompe 
facilement dans son ouvrace , et 
laisse passer des objets qu il ve- 
nait d'entreprendre. 
Il lui passe par ta t^te, tantôt une 
cbose, tantôt une autre, il ne peut 
réfléchir à rien comme il faut, et 
oublie aussitôt tout ce qui vient 
d'être l'objet de ses pensées ou de 
sa lecture. 

Bryosia. Défaut de mémoire; manque 
de réflexion. Alourdissement de 
la t#te accompagné d'une grande 
facilité à oublier. 

CaMPHora. Défaut de mémoire. 

Après l'attaque de tétanos accompa- 
gnë de perte de connaissance et de 
vomissement, absence totale des 
facultés mémoratives, comme /lerfe 
de mémoirt. 

CANTH-iRiDES. Il Oublie très facile- 

CoccULUS. Distraction {^dHaut de mé- 
moire) ; il oublie facilement ce à 
quoi il vient de penser. 

COLCBICUH. Facilité a oublier et dis- 
traction. — Faiblesse de mémoire; 
il oublie ce qu'il va prononcer , 
ne peut refe'ouver la marche an- 
térieure de ses idées qu'avec peine 
et effort , et ne peut continuer sou 
discours. 

CupRUM. Absence d'idées , /aïÈ/use cb 



Cyclamen EUropj.um. Sa mémoire 
est bientôt fort émoussée , et il 
peut à peine se souvenir de ce 
qui vient de se passer; mais bien- 
tôt elle redevient très vive; varia- 
tion passagère. > 

D1GITAI.IS. Faiblesse de mémoirh. 

GuAiACUM. Faiblesse de mémoire; il ne 
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1 plus ce qu'il vient de lire, et j 
' lulleinent d'anciens 



. Faiblesse de mi- 
moire ; ce n'est qu'avec efTorl el au 
liouf d'un certain temps qu'il peut 
se rappeler ce qil'il a voulu dire, 
et ce qu'on lui avait demandé;—- 
il ne peut nullement retenir ce 
qu'il lit. 
Hyoscyamus. Manifue total de mé- 

Il lui vient souvent à Vesprît des 
objets dont il ne se soucie pas, et 
ne peut se rappeler que difficile- 
ment ceux dont il aimerait se sou- 
venir. 
Il ne se rappelle que comme un 
songe ce qu'il a (ait et ce à quoi 
il a pensé les jours précMens. 
Oubli de tout ce quil a entendu 
auparavant. Facilite à oublier, il 
ne sait s'il a dit précédemment 
ce qu'il voudrait avoir dit. 

Ignatia. Mémoire faible et trompeuse. 

Laurocehasus. affaiblissement Je la 
mémoire , l'aprcs-niidi , à deux heu- 
res cl demie. 11 ne se souvient 
plus de ce qu'il lui est arrivé le 
soir précédent. Il oublie très-faci- 
lement. 

Magkes. N. p. Mémoire faible quoique 
claire. 

Mezebeum. Il ne peut se rappeler ce 
qu'il a confié à sa mémoire, peu 
auparavant ; ses idc'es se déran- 
gent et s'embrouillent , quand 
d'autres personnes parlent. 

MoRPmUH. Faiblesse de mémoire. 

Oleander. Les facultés mémoralîves 
sont faibles ; il ne peut se rappeler 
les noms les plus connus. 

Opium. Déjaui de mémoire. 
Perle de mémoire de plusieurs se- 
maines. 

Plumbum. Faiblesse de mémoire. 

Rhcs TOxic. Faiblesse de mémoire. 
Facilité à oublier i il ne peut se 
souvenir de ce qui vient de se 
passer. 
La mémoire est fort émoussc'e , il se 
souvient diOicilement , même des 
objets et des noms les plus connus ; 
et quelquefois sa mémoire rede- 
vient distincte et claire, quand 



il n'a pas de frisson de fièvre. 
Sabina. Fcublésse de mémoire, il ne^ 

peut se souvenir de ce qu'il a fait 

pendant le jour. 
Spicelia. Faiblesse de mémoire/ îl ne 

peut se rappeler ce qui lui est le 

mieux connu. 
Graade facilité à oublier, paresse de 

l'esprit. 
Statinuh. Le matin, au réveil, mtm- 

que de mémoire. 
Staphisagria. Disparition des idées; 

auand il parle d'un objet ou y ré- 
écbit, et qu'on l'interrompt, ou 
qu'on lut suscite d'autres ide'es, il 
oublie aussitôt ce à quoi il pensait 
en premier lieu , et ne saurait nul- 
lement s'en souvenir. 
(Abolition de la mémoire par des 
illusions).Quand il réfléchit à quel- 
que cbose, les objets se présen- 
tent^ lui en si grand nombre et 
si embrouillés, qu'il ne sait s'y 
retrouver, et oublie tout à fait ce 
dont il voulait se souvenir. Fai- 
blesse de mémoire ; il ne se rappelle , 
au bout de quelques minutes, plus 
qu'indistinclemenl ce qu'il a lu, et 
oublie même bientôt après, ce à quoi 
il pense, etnepealse le rappeler qu'a- 
près y avoir réfléchi long-temps. 
Stramonium. Affaiblissement de la mi- 



Le défaut de mémoire semble se 
joindre à un trouble intérieur et 
provenir de lui. 

Vebatrum AI.BUH. Sa mémoire l'aban- 
donne. 
Sa mémoire est presque anéantie , et 
il oublie le mot qu'il a sur la lan- 
gue. 

Verbascum thapscs. Affaiblissement 
de la mémoire; il a peine à se 
souvenir des idées qu'il vient d'a- 
voir. 

Viola Odorata. Grande faiblesse de 

mémoire, pendant vingt -quatre 

heures. 

Manque d'envie de parler, paresse 

de langue, humeur sombre, dis- 

tosition hypocondriaque et fai- 
lesse de mémoire ( après une 
heure et demie). — Arrivé dans sa 
lecture à la fin d'une période, il 
en a déjà oublié le commencement. 
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IV. FORCF. DE MÉMOIRE, RETOUR A LA MÉMOIRE. 



Aro^lTDH. Vivacité de mémoire. 

AïlACAnDlUM. Augmenlalîon de mé- 
moire; il se rappelle les moindres 
rirconsUnces , passées depuis fort 
Inni^-lemps; ce à quoi aucun ob- 
jet ne donne lie» par la moindre 
ressemblance ; cl il pourrait m^me 
forl bien apprendre par cœur, s'il 
n'elait disirait par d'autres pen- 
sées (jiii viennent à la traverse ! 
cependant il peut conserver l'en- 
semble de ses pensées. 



AuRfn. Les tacultés mcmorative.') se 
forlilienl el la mémoire est fidèle. 

Beli.AIM>^na. Vivacité de mémoire 
(elTel curalif). Retour de la iné~ 
moire. It se souvient de cboses 
arrivées it y a trois ans. 

Hyoscyamus. Remémoralion de cho- 
ses passées depuis long-temps. 

Spigelia. Il lui semble avoir la mé- 
moire plus fidèle et plus forte 
qu'auparavant. 



V. FAIBLESSE DE l'eSPRIT, ABSENCE DES IDÉES. 



AciDuu pnospnoniCDM. Il ne peut 
quitter une pensée, et celles <jui 
y sont arcessoires ne se présen- 
tent point. 
11 ne peut mettre ses idées dans une 



liai 



ble. 



S'il est seul, il 

perd la connaissance de [ui-méme 
(le malin). 

Il ne peut réflcchir à rien d'une 
manière convenable, à cause de 
son manque d'idées et de sa fai- 
blesse d'esprit: il est pris de ver- 
lige, quand il faut qu'il réfléchisse 
à quelque chose. 

L'esprit est lâche, e'moussé el sans 
vigueur, sans feu, mal disposé à 
des ouvrages d'esprit, mJîme agréa- 

S'illit,il lui passe par la ti^te mille 
autres idées, il ne peut rien com- 
prendre, la lecture lui semble 
obscure, el aussitôt il oublie tout 
(pendant quarante-huit heures); 
il ne peut mime se rappeler qu a- 
vec peine ce qu'il a su depuis 
long-temps. 

Ses sens sont abusés; il croit enten- 
dre sonner la cloche , et voir à côte' 
deluî(borsde la portée de la vue), 
des objets immobiles se mouvoir. 

11 a l'esprit attaqué. 
AcoNiTHH. InstabuiU des idées; quand 
il veut fixer une pensée, cette der- 
nière est aussitôt éloignée par une 
autre, celle-ci par une troisième et 



ainsi de suite , en sorte qu'il survient 
une entière confusion. 

L'attenlion est troublée pendant la 
lecture et l'écriture, par une fré- 
quente suspension de la pensée. 

Kmbarras de l'esprit : il n'est pas 
en ét.it d'achever l'idée qu'il a 
déjà saisie et éciile à demi, sans 
recourir de nouveau à sa mé- 

Aflaîblissement de la faculté de pen- 
ser. Il ne peut penser, ni réOc- 

peut se faire aucune représenta- 
tion de quoi que ce soit, comme 
auparavant, mais il sent au con- 
traire que ces fonctions de l'âme, 
s'exécutent vers le creux de l'es- 
tomic ; au bout de deux heures ht 
vertige l'attaque deux fois, aprè.s 
quoi les facultés ordinaires de la 
pepsce se réinstallent dans sa 
télé. 

Agaricus MU.'iCARius. Stupidité, ab- 
sence (réaction chez un vieillard). 

Agnus CASTUS. Absence d'esprit, pri- 
vation de l'intellect; par exemple, 
en jouant aux caries, cedont il a 
l'habitude, il ne sait plus quelle 
carte il doit jeter, ou ce qu'il 
doit faire, ou mâme à quel jeu il 
joue. 

Ambra. Il lui semble toujours songer. 
Il ne peut réfléchir à rien , comme 
il faudrait, il est comme slupide 
(les vingt-quatre premières heures). 
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Anacabdium. Les idées lui man- 
quent. 
Stnpîdilé et angoisse; il remarque à 
peine ce qui se passe autour de 



Son esprit est embarrassé, 
s'il allait être enrhumé. 

Il ne peut réfléchir qu'à un objet 
proposé; mais il ne lui en vient 
aucun de lui-même à l'esprit; il 
ne peut rien rappeler à son esprit 
de son propre mouvement. 

Espèce d'absence, tout ce qui con- 
cerne l'esprit lui donne de la 

Le soir(de neuf à dix heures), d'a- 
bord rîmagiualion est fort exal- 
tée, et forme beaucoup de pro- 
jets; il n'est pas en état de sus- 
pendre sa méditation, mais peu 
à peu son sensorium se relâche 
entièrement, de sorte qu'il ne 
pense plus à rien. 

AncUâTUiiA.GrandedisIraction; quand 
il s'occupe à quelque chose de sé- 
rieux, d autres objets se présent 
tent aussilôt à son esprit. 
Quelquefois il se perd lui-même 
dans des rêveries, puis dans une 
totale absence d'idées, il s'endort 
facilemenl en lisant. 

Antimowium cnuDUM, Faiblesse de la 
\ête. 
Elle ne quille plus le lit, ne dît 
rien sans filre interrogée, ne de- 
mande ni à boire ni à manger; 
elle mange cependant volontiers 
ce qu'on lui offre , si elle a faim ; 
et le refuse dans le cas contraire. 
De nuit et de jour, elle est tran- 
quille, s'amuse à tirailler toujours 
son fichu, fait des plis à un drap 
et les défait, ou tire des Sis du 
drap du lit et les rassemble : elle 
est si insensible, que le séjour 
des matières fécales lui excorie la 
peau du coccix, du sacrum et du 
4I0S, sans qu'elle le sente, ni ne 
se plnigne d'aucune douleur. Elle 
passe plusieurs mois dans cet état. 

Arkica. Ilesl absorbé dans ses penécs, 
fans proprement penser à rien. 
Distraction de l'esprit; il ne peut 
porter long-temps sa pensée sur 
- un objet. 



AitSENtcuM. Alourdissement et faiblesse 
de la iflle, vers midi. 

Faiblesse chronique des sens. 

Faiblesse d'espril. Absence du ju- 
gement et des sens intmeurs et 
extérieurs; il ne voit pas et ne 
parle pas pendant plusieurs jours, 
n'enlend et ne compreq^ rien , et si 
l'on crie très fort a ses oreilles, il 
regarde ceux qui sont presens 
comme le fait un homme ivre qui 
sort d'un profond sommeil. 

Alourdissement de la tËle sans dou- 
leur. 
AsARUM. Il ne remarque pas les ob- 
jets qui sont autour de lui. 

Etat de la pensée, comme quand on 
s'endort, c'est à dire, disparition 
suicessive des pensées. 

Les idées sont si exaltées, qu'elles 
dif^paraisseut totalement. 

1) est incapable d'aucun ouvrage, 
et rien ne loi réussit. La force 
d'esprit lui manque (avant chaque 
vomissement , il cst'ensuite un pew 
soulagé) : l'entendement surlout 
lui manque pendant toute la du- 
rée de l'effet du remède. 

Quand il veut astreindre sa tête au 
travail et a la reflexion, l'absence 
des idées se fait sentir de nouveau, 
ainsi que la pression avec tiraille- 
ment au front, ce qui l'oblige a 
cesser aussilôl. 
Belladonna. Manque de dispositioa 
pour tout genre d'occupation. 

Relâchement de Tespril et du corps. 

Faiblesse d'esprit, stupidité. 

Attaques de vertige avec stupidité, 
pendant quelques minutes. 

Insensibilité. Stupidité. 
BoHAX. La pensée se perd plusieurs 
fois (quatrième jour). 

11 perd la présence d'esprit, au mo- 
ment où le vertige s'empare de 
sa tête (troisième jour). 
Le malin, le front est si plein et 
si vertigineux, qu'il perd d'abord 
■ l'imagination (qualrième jour). 

Plénitude de la tSte, le matin, qui 
le prive de la clarté des ilKes et 
delà présence d'espril; il ne peut 
se livrer â aucun travail inlellcr- 
tuel, et n'y a point de goût; U 
promenade k J air améliore cet 
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elat, mais il c'prourc ensuite de 
la faiblesse dans les pieds et les 
jambes (second jour). 
JtnyoMA. Il est si faible d'esprit, qu'il 
perd la faculté de penser, comme 
quand on va tomber en déËiil- 
lance, en même temps une cha- 
leur ardente lui monte au visage, 
surtout quand il est debout. 

Il demande des choses qui n'existent 
pas. 

Il demande tout à coup des choses 
qu'ensuite II ne veut pas. 

It itc sait pas bien ce qu il fait (dans 
la chambre), et se trouve plus 
Htal pendant vingt-quatre heures 
(tout de suite). 

n ne sait ce qu'il fait, et laisse loiit 
tomber de ses mains (dans la 
chambre ). 
Ca:(nabis. Irrésolution ei manque 
d'assurance de l'esprit ; vivacité 
irrésistible des pensées qui sur- 
viennent. 

Manque de mémoire, sans illusions, 
perle d'esprit. 

Il lui semble que ses idées sont dans 
un état de stagnation; il regarde 
fixement devant lui, croit êirt 
ploQgé dans de hautes pensées , 
sans cependant pouvoir s'en ren- 
dre compte, et a en mâme temps 
un léger sentiment de mai de lEte 
avec pression à l'os pariétal. 

Il peut à la vc'rîtd se souvenir de 
divers objets, mais ses ide'es res- 
tent fixes , comme en stagnation , 
Fcndantqu'il considère long-temps 
objet auquel il doit travailler. 

Il se trompe soui ent en écrivant. 
Caïitharides.' Ses idées se perdent 
quand il veut réiléchir à quelque 
chose ; sans qu'il profère une pa- 
role, ses regards sont fixés sur un 
objet (que cependant il remarque 
à peine), et il ne peut presque 

fas se recueillir, pour dnnncr de 
ensemble à quelques paroles. 
Grand relâchement des facultés de 

l'esprit. 
Paaesse, relâchement, 
Chamomii.la. Il comprend mal les 
questions, et y répond de travers, 
à voix sourde , comme s'il était en 
délire. 



Il est gourent peuil. 

Rien n'esl bien saiû nï bitn tomprii 
par lui, comme m une espèce <le 
surdité , ou «n songe, ^uoigae 
éiieillé , ten cmpêrhaienl. 

II est distrait , et absorbé dans ses 
pensées. 

Il perd l'usage de la pensée. 

En parlant et en écrivant, il saute 
des mots entiers. 

Il bégaie et se trompe en parlant. 

Inattention ; les objets extérieurs ne 
fout aucune Impression sur lui ; 
il est Indifférent pour tout. 

Pesanteur d'esprit , affaiblissement de 
la /acuité de comprendre. Stupidité 
aoec tristesse et assoupissement, 
sans gu'on paisse pourtaiil dormir. 
CftiltA. Il reste long-temps à se souve- 
nir, l'exercice le rebute m il est plus 
disposé à ë\TC assis ou couche. 

La marche des idées est lente. 

Il est pensif, comme si la pensée 
était inactive. 

Il ne peut coordonner ses idées, el 
fait des fautes dans l'écriture et 
la lecture, en plaçant trop tôt des 
mots qui devaient n'4tre mis que 
plus tard; il est dérangé quand 
d'autres personnes parlent. 

Il fait des projets sans fin. 

Inaction périodique de la pensée. 
CuPRUM. Il s'étend dans un coin, in- 
sensible et alourdi. 
Cyclamen Ei]itoi>.£UM. Son esprit est 
retenu dans un etourdissement 
continuel; toutes les facultés en 
sont engourdies, il ne peut ni se 
réjouir ni s'attrister, quoiqu'il lui 
semble comme être hors d'une 
grande afHiction ; ce n'est que 
quand il est animé, que sa ti?tc 
s éclalrclt, et il agit alors comme 
quelqu'un qui sort d'un assoupis- 
sement, et n'a compris qu'à detni 
ce qui s'est passé autour de lui. 

Stupidité de l'esprit; il n'est disposé 
ou propre à aucun travail. 
GuAJ.^cuH. Le matin, étant debout (an 
déjeûner), absence des Idées; il 
est debout à une place, et re- 
garde, sans penser, devant lui. 
Hellebodusmceh. Humeur très Indif- 
férente , sans plaisir et sans peine. 

Humeur inquiète , indifférente i la 
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|oie comme à la peine , ne pre- 
nant plaisir à rîeii. 
Hyosciauus. Insensiliililé) il est in- 
sensible quand on le pince. 

Métancolie, stupidilc. 

Il regarde les objets fixement et 
sans penser à rien , et il est dis- 
posé à s'oublier lui-même. 

11 se ressouvient involontairement 
de personnes et d'événemens , 
auxquels il ne voulait nullement 
penser. 

Lc$ pense'es ne peuvent quelquefois 
poursuivre leur cours. 
Laurocebasus. Paresse et iocapacité 
de travail. 

Iocapacité totale de penser. 

Paresse et manque de disposition 
pour tout. 

Dégoût de tout etïert de l'esprit ou 
du corps. 

Incapacité à pouvoir recueillir ses 
pensées. 

Disparition de toute douleur. 

Insensibilité. Le pouvoir de sentir 
est enlevé en totalité. 
Magnes. P. N. Il n'a pas une parfaite 
conscience de lui-mËme , et ne 
peut penser avec justesse; il lui 
semble que son esprit est dans 
l'inacliou , et qu'il a dans le cer- 
veau quelque chose qui le presse 
du haut en bas , et lui fait sor- 
tir les yeux ) attaque de délail- 
lance. 
Mac:4E5. p. s. Manque de fermeté et 
instabilité de l'esprit ; les idées ne 
se laissent pas fixer suffisamment ; 
les objets flottent au devant des 
sens, à demi remarqués, et sans 
■ se laisser observer ni apprécier 
convcnablemeut; les jugemens et 
les décisions manauent de fer- 
meté, ce qui met 1 esprit comme 
dans un état d'angoisse et d'in- 
quiétude. 

L'imagination est émoussée, la mé- 
moire bonne. 
Mebcurius SOLUBII.I5 Han. Perle de 
l'acuité de l'esprit ; étourdisse- 
menti il n'entend pas ce qu'on 
lui demande, ne retient pas bien 
ce qu'il lit , et se trompe facile- 
ment en parlant. Il se fatigue en 
parlant, ne peut pat lire, a la 



lilt dérangée , né peut pas travail- 
ler , et s'endort quand il est assis. 
Il a les idées très faibles, ne se res-. 
souvient que très difBcilemeat , et 

tions qu'on lui fait (ce qu'il re- 
marque lui-même). 
Il perd totalement la faculté' de peu- 
Disparition des idées, quelquefois 

pendant plusieurs niinutes. 
Il lie sait où il est. 
II ne peut rien calculer, ni re'Qé- 

chir à rien. 
Distraction; quand il veut se met- 
tre à quelque ouvrage , il lui vient 
toujours à l'idée de faire quelque 
autre chose, et une pensée en 
chasse toujours une autre , de 
temps en temps (pendant deux 
jours). 
Mebcubil's submmatcs. Faiblesse 
d'entendement; il regarde avec 
de grands jeuï, et ne comprend 
pas ce qu'où lui dit. 
Mezereum. Son entendement ne peut 
rien saisir ; il ne peut retlé- 
chlr à rien, ui même répéter des 
choses de simple mémoire. Sc& 
idées disparaissent, dès qu'il com- 
mence à penser, et un sentiment 
de pression accompagné de me-; 
lancolie , s'empare de la partie 
antérieure du cerveau.' 
Absence des idées; il regarde par la 
fenêtre des heures entières, sans 
savoir bien ce qu'il voit, et sans 
penser à rien. 
En parlant à quelqu'un , il est privé 
de la pensée pendant quelques 
instans. 
Il pense avec difficulté, en lisant ou 
en écoutant, il lui est difficile de 
partager te sentiment d' autrui; 
ce qui lui arrive, le louche moins 
qu'auparavant ; il a l'esprit émous- 
se. Il ne travaille pas avec la It" 
berlé d'esprit et la vivacité con- 
venables; ses idées l'abandonnent, 
et quand il travaille, il faut qu'il 
cherche à se recueillir, pour qu'il 
ne lui eu vienne pas d'autres. 
MoRPHivu. Incapacité au travail. Stu- 
peur. 
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j esprit est 
ne »ciil pas bien pei 



d'un livre, les lon- 
y,aes phrases lui donnent souvent 
de la peine à saisir l'ensemble des 
périodes. 
Il l«i est pénible de lire un livre de 
science; il est oblige de repasser 
inainle phrase trois a quatre fois 
avant de la comprendre, parce 
que, même avec les plus grands 
ef brts, son esprit ne pcnt saisir 
ce qui a été lu, mais il est trou- 
blé par d'autres idées qui se créent 
seules, et qui eIot"nent celles qui 
résultent de la leclui 



étrangère aux pi 
En étudiant, il a touj< 



: qui 



; d'autres 
en I 
formi 



pensées 

idee,debelh 
£n lisant un livre, ce qu'il saisit le 
moins bien , ce sont les pensées 
qui y sont exposées, quand, et 
s efforçant de tes comprendre , i 
pense iie les avoir pas comprises . 
alors ses idées s'embrouillent et 
le rendent totalement incapable de 
continuer sa lecture -, mais il saisit 
tout plus facilement , quand il ne 
vise pas a voidoir le comprendre ; 
hors l'objet principal , aucune idée 
secondaire ne l'occupe alors. 
Perle de souvenii*. 
Opium. Faiblesse d'esprit. 

Embarras de la xêYe; il n'a de rien 
une idée nette, et ne peut trou- 
ver le seos de ce qu'il ht. 
Euiousscmeut de l'esprit, respira- 
tion courte et angoissée, pendant 
laquelle la poitrine s'élève avec 
foi ce , les yeux sont casses et 
pleins d'eau. 
Souvenir leut, stupidité, perle mo- 
mentanée des sens. 
Silence.— Stupidité. 
Toutes les facultés de l'esprit et des 

sens sont émoussées. 
Indifférence pour le plaisir et la 

douleur. 
Etourdissement , indifférence. 
Stupide, insensible, et n'ayant pas 
la conscience de son existence, il 
répond cependant d'une manière 
assez exacte. 
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Le sentiment esl émoussé el queU 

quefois entièrement enlevé. 
Il ij^nore ce qui se passe autour de 
lui et ne donne aucun si^'ne de 
sentiment; les articulations sont 
flexibles, et tous les muscles relâ- 
chés. 
Il est privé du goût, de l'odorat et 
du toucher, relativement aux ob- 
jets eKiérieurs, mais il ne l'est ni 
de la vue, ni de l'ouïe ; cependant 
il sent l'état de' froideur de soa 
propre corps. 
Pi.UMBuni. Le goût du travail et la ca- 
pacité qui y est nécessaire, di- 
minuent sensiblement. 
La faculté de penser s'affaiblit. 
Rakunculus buj.BO-SDS. En réfléchis- 
sant, il perd f usage de la pensée; 
il fixe long-temps ses yeux sur la 
m^me place. 
Il ne sait ou il est. 
Stupidité de plusieurs semaines, 
tant qu'on lui voit une dartre aux 
doigts. Rien ne fait une vive im- 
pression sur lui; même la dartre 
douloureuse ne fait pas sur lui 
l'impression qu'elle aurait pu y 
faire selon sa nature , et il lui esl 
difficile de donner une descrip- 
lion exacte de son cours. 
Rbododendron chrysantum. Offus- 
cation des sens; perte de la mé- 



Khus. Absence des pensées, en mar- 
chaut après le repas. 

Il lui senihie être plongé dans ses 
pensées, et il manque d'idées. 

Absence de la pensée, causée comme 
parun vertige devant les yeux; sou- 
vent en mfnie ItHnps, absence de 
tous les objcis. 

Absence de lu faculté de penser: 
par exemple, quand il veut écrire 
la, il place i, mais ne peut se 
souvenir du i; quand il a du pa- 
pier dans les mains, il faut qu'il 
réfléchisse avant de savoir ce que 
c'est. 

Il est sans vigueur, il a de la peine 
à penser, le parler le fatigue ou 
lui déplait. 

Relâchement de l'esprit durant plu- 
sieurs jours , il ne peut pa> raa- 
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sembler ses idées, el il est pres- 
que slupide. 
Marche des ide'cs fort Ifnte. 

IVuTA. La marche des idées est lente, 
ainsi que le souvenir. 
Fréqoenic absence des idées ; il 
eiëculc des choses qui lui sont 
devi'nues familières par une fré- 
quente répéliti'oit, d'une manière 
loule mécanique, mais hors de 
temps. 

Sabadili-a. Son esprit semble forte- 
ment eicllé, comme tendu: son 
caractère, au contraire, est peu 
sensible, froid; 'au bout de plu- 
sieurs jours l'inleltigeuce diminue 
sensiblement; il ne peut alors 
comprendre bien des choses qu'a- 
vec difhculté, et il pense lenle- 
ment; son raraclère se laisse plus 
facilement rmuuvoir , tout le tou- 
che profondement. 
Il a de la peine à penser, el cela 
lui cause des maux de têle; du 
reste i) a une gaieté singulière , 
el une disposition a rire de tout; 
ensuite de rindifférence , presque 
une insensibilité complète. 

Spigelia. Il est assis comme pensif, 
et regarde fixement un seul et 
même point. 

Spomgia marina tosta. Faiblesse de 
tcte et stupidité, qui rendent In- 
capable de tout ouvrage de l'es- 
prit, arcompagnécs d un senti- 
ment de fatigue par tout le corps. 

Statinum. Comme sonkmeil et faiblesse 
de la téie. 

Staphisagria. Quand il veut saisir 
une idée, elle lui échappe. 
Stupidité de l'esprit qui l'empêche 
de se livrer à un travail quelcon- 
que. 

Stramoniuh. Extrême insensibilité de 
tous les sens, 
lusenstbililé. — Absence du souve- 

II est là sans jugement et immobile 

comme une statue. 
Offuscalion de tijus les sens. 



Thuya. Embarras, préoccupation de 
l'esprit; il ne peut se débarrasser 
de la pensée qu'il a eue peu au- 
paravant. 
Verathum Al.BtW. Manque d'idées. 
L'entendement le quitte. 
Un travail d'esprit ne peut avancer 

3uand il est de durée; l'absence 
es idées su f.iit bientôt sentir. 
Disparition tles sens presque to- 
tale. 
Vioi.A ODOHATA. Disparition des idées 
pend.'int quelques inslans. 
Idées sans suite, dont l'une classe 
l'autre, il ne peut en sftisir au- 
rune; cependant son jugement lui 

rermet encore de savoir qu'on ne 
aurait que fort peu compris, s'il 
avait exprime ses pensées; c'est 
pourquoi il est tranquille et même 
te plus souvent incapable de rap- 
porter une seule parole de ses rê- 
veries. 

Il prend une pensée pour une autre; 
quand il veut rendre une idée par 
des paroles, elle disparait aussi- 
tôt, et une idée étrangère se pré- 
sente à son esprit, sans qu'il 
puisse se rappeler la première. 

Maladie de l'imagination ; il s'y pré- 
sente des iiriages, qu'il s'efforce 
d'observer; mais elles disparais- . 
sent avant qu'il le puisse. 

Il ne lui vient que des demi-idées, 
qu'il croit connaître, il les veut 
meltie à leur place respective, il 
ne peut les fiser; il s'empresse de 
suppléer la seconde moitié, mais 
dans cet instant même celte demi- 
idée est chassée par une atitre 
idée imparfaite, et ainsi de suite; 
une pensée en éloigne une autre, 
et ce ne sont pourtant que des 
demi-pensées, qu'il ne peut ni 
fi\er, ni ache^'cr; mais le jugeilient 
reste, il aperçoit son imaginaiian 
fautive, et ne peut y porter re- 
mède ; en même temps il a l'air 
pensif et abattu. 
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VI. SENTIMENT DE STUPKUB. 



AoAKiCus. Stupeur, embarras de la 
télé. 

AnsENicuH. Trouble ÏDiérieur et e'tour- 
dissement de la iCie, comme après 
s'6tre acquttic trop t6t d'uoe trop 
forie besogne. 

BoBAX. Stuptur el vertige (troisième 
jour). 

DulCahara. Stupeur, Violent e'Iour- 
dissement de la léle. 

Hellebobus hicek. Stupeur subite. 
Elourdissemeiit de la if te accompa- 
gné de vertige dans chaque silua- 

Eiourdisscment de toute la t<!te avec 

Incapacîli: àe réflesion. 
Hyosciamus. Ëlourdissemeut. 
Ledum palustre. £tourdisscment de 
toute la tite , cainme dans le ver- 

MoRPHiuH. Haut période de uarco- 
■ tïsmc. 

MoscHVS. Stupeur du cerveau. 

Nux voMiCA. Etourdissemcut du cer- 
veau. 

Opium. Stupeur. Etourdissement de 
l'esprit , comme s'il avait une plan- 
che devant la têle, et vertige qui 
l'oblige à se coucher, puis trem- 



Dement du corps pendant quel- 
que temps. 
Très fort étuurdîssement el ivresse. 
Etourdissement sourd ; en niâmc 
temps, yeux fatigués et manque 
total des forces. Stupeur et in- 
sensibilité qui ne l'emp^bcnt 
point de re'pondrc d'une manière 
conveiiable. 
Plumbum. Etourdissement et profond 
assoupissement. 
Stupeur des membres, qui se change 

en paralysie. 
Il tombe a terre tout étourdi. 
RuofiODENDHOTf. Stupeur. — La tête 
parait aiscjiient obscurcie, et les 
sens sont offusqués. 
Spicelia. Etourdissement, comme si 
le sujet avait fumé beaucoup de 

Straucntum. Stupeur de la léte et vue 
trouble. 

TaRTAROS EMEticus. Stupeur de la 
l£le, comme si elle était embar- 
rasiiéc. Une espèce d'élourdisse- 
inent avec sentiment de tension 
le saisit du côté gauche de la tâte 
(après un quart d'heure). 

Thuya. De bonne heure, etourdisse- 
ment de la télé. 



VII, SENTIMENT D'eMBARRAS ET p'OBSCUHCISSEMENT DANS LA TÊTE; 
SENTIMENT DE STUPIDITÉ. 



AciDCH HURIATICUH. Alourdissement 
de la tête, devant le front. 

ActDUKi SULPHURICUM. La lË le est en- 
treprise et lourde, le malin (si- 
lîèmc jour). 
Etourdissement et plénitude de la 
télé, toute la maimée. 

ACiDUH PHOSPHOBicuM. Le soic, lors- 

Ju'il est assis, le sujet n'a que 
es chiffres devant les yeux pen- 
dant une heure ; en mlfme temps 
il a la tête lourde et malade; puis 
il y a très chaud. 



Etourdissement jde la tête. 

Quand il rentre le soir dans un« 
chambre chaude , il a la tête trou- 
blée. 

Mai de tête, comme slupittiié aoec 
bourdonnement ; puis quand it 
tousse, taule la tête lui fait mal, 
comme si elle allait sauter. 

Dérangement de la tête pendant 
trois heures. 

Embarras de toute la tête. 

Emh. du sinciput, surtout des or- 
bites 
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Emir. tmiTKfdlat de la iêtt , comme 
après une cohabilalion excessive, 
pendant trois jours. 
Dérangement dans la tête et les 
membres, comme s'il n'avait pas 
encore assez dormi , après s'être 
enivré. 
AciDUH TARTAHICVM. Engourdisse- 
ment de la tête. 
AcosiTUM. Embarras de la tête, comme 
si le sujet avait une planche de- 
vant le front: 
Dans une chambre chauiU , iV lui sem- 
ble aooir ie devant de la tête cloué. 
Emb. de la tête, malaise et vide, 
comme après l'ivresse , avec pres- 

Douleur avec pression a la région 
temporale, elle se fait ensuite 
aussi sentir par secousses à l'oc- 
cipuli puis emb. de la tête avec 
sentiment d'une douleur avec con- 
slrirtion. 

AEthi'sa Cxnapiuh. Embarras de la 
tête, le cerveau semble être lié 
(après deux heures et demie). 

Agahicls muscahics. Embarras et 
douleur sourde de la léte (au 
bout de deux heures). 

Alumina. Le matin, emb. et étonne- 
ment de la lêic, avec chaleur ar- 
dente au visage , qui passent après 



Ambra. Chaque matin, mal de tête, 
espèce de dérangement, comme 
après une débauche. 
Embarras de C occiput. 
Emb. de la lêle , avec serrement. — 
avec pression , de suite après le 
repas, surtout quand on prend 
de l'esercice. 
Anacardium. Le malin, après avoir 
bien dormi, le sujet a la tête tout 
à fait dérangée et vide; son es- 
prit ne peut rien saisir ; — sa tête 
i embarrassée et si lourde , 



qu'il peut à peine la porter; 
est obligé de se recoucher. 



Stupidité, embarras et chute de la 

tête. 
Sentiment sourd et douloureux de 

toule la tête; on est mal couché ; 

— du front, au bas de la racine 

du nez. 



£tourdissement et alourdissement de 
la léte , comme après l'Ivresse du ' 
jour précèdent. 

Embarras et sensation de conslric- 
tion a la tête, quand il marche 

Grand embarras subit de la tête, 
comme par une peau tendue au- ' 
u. cerveau, pendant une 



dessus 
demi-hei 

Antimonium crudum. Peiidant deux 
jours, sentiment de dérangement 
de la têle, comme quand on a tra- 
vaillé fort long-temps dans une 
chambre froide. 

Arcentuh. Le sujet est pris de la tête 
^comme s'il allait avoir une atta- 
■ que d'épilepsie). 
Il est tout a coup étourdi, et a 
comme un nuage devant les y«ux. 
Pesanteur et vide de tête, tout le 
cerveau lui fait mal, il a des fris- 
sons; il se sent la têle embrouil- 
lée, comme s'il avait de la fumée 
dans le cerveau. 

Aknica. Embarras de la tête ; — ver- 
lige et angoisse augmentée par 
un vomissement factice. 
Dans l'offuscation de la tête et \'em- 
barras des parties latérales du 
crâne, les pupilles se rétrécissent. 
Le sujet tombe facilement en rê- 
verie quoique éveille. . 

Arsetiicum. (^uand on va à l'air , 

eltiurdisscment de la tête , qui 

augmente quand on rentre dans 

la chambre. 

Après le sommeil, la tête est trou- 

(De onze heures du malin à six heu- 
res de l'après-midi), mal de t^te 
et alourdissement, comme si l'on 
n'avait pas assez dormi. 

La tète est alourdie et dérangée , 
comme si elle était une lanterne 
et comme quand on est très en- 
rhumé et de mauvaise humeur. 

Trouble de la tête. — Eiourdisse- 
inent; le sujet ne peut penser. 

Offuscation. 
AsAiti;M. Alourdissement de ta tête ; 
le sujet ne prend goût à rien. 

Embarras, comme engourdissement 
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de louie la tite, avec tension dan* 
la reçoit de l'oreille. 

Le malin , au lever , élonrdîssenient 
et mal de Ule , à la partie gauche 
du front. 

Douleur de léte, comme embarras 
de la tempe gauche, puis des os 
pariétaux, et enfin de l'occiput. 

Eiab. de b t^le , moins sensible dans 
la marche, qne lorsqu'on est as- 
sis; et pression dans les yeux, 
comme faite du dedans au dehors 
avec une pointe émoussce, sur- 
tout sous la paupière droite. 

Emb. douloureux de la tâte arec 
tension. 

Emb. et pesanteur de ta tête, avec 
pression sur la suture sagîtale, 
comme si le sujet était Ivre. 
AssA FŒTiDA. Embarras de la tfte, 
l'après-midi. 

Après le réveil, emb. et douleur de 
ta ti>te , avec pression ; — qui part 
de la moitié' gnuche du sommet, 
et se porte sur tes yeui. — Comme 
si un cordon était tendu sur 
te cerveau, et te pressait forte- 
ment. 

Le matin, emb. augmentant succes- 
sivement , iusqu à devenir une 
douleur véritable, qui disparaît et 
reprend tour à tour jusque bien 
avant dans la nuiL 

Ob^urité de la tâte. 

Dérangement de la tSte, qui donne 
de ta dilficulté à penser. 

Faiblesse de la tête. 

£tourdissement. — Douleur de li!le, 
comme dérangement , pendant le- 
quel on peut forcer l'atlenlion fa- 
cilement. 

Emb. de la lête avec pression aux 

AuaUM. Les travaux de l'esprit le fa- 
tiguent , il se sent épuisé. Le ma- 
tin, à son lever , embarras de la 
tête, il se sent l'occiput pesant. 
Embarras de la télé. 

BeiT,ADON<tAl Offuscalion et emb. to- 
tal de la ttte , cause par le senti- 
ment désagréable d'un commence- 
ment d'ivresse. 
Emb. de la télé, qui augmente par 
l'exercice. 



Bismuthum. Le matin étourdissemeot 

de longue durée. 
Embarras de la tête. 
BoviSTON PLUMBEUM. Dérangement . 
embarras et tiraillement dans toute 
la téle. surtout le matin. 
BsTONiA. La tête est plutôt étourdie 
que prise de verlige. 
Offuscalion delatJÏle, qui dure jus- 
qu'au coucher. Le matin, a son 
réveil , le sujet a la lâie embrouil- 
lée; elle lui fait mat, comme s'il 
avait bu le soir précédent et s'é- ■ 
(ait livré à une orgie; il ne peut 
pas non plus sortir du lit. 
Dana la tête embarras sourd tenant 

du vertige. 
La tète est e'tonnée, la réflexion 

difficile. 
La téle est dérangée. 
Caladium. Obscurcissement et ver- 
tige. 
Calcabea acetica. Douleur de tète, 
comme pour avoir tourné vite et 
long-temps. 
Ëspcc; d'alourdissement de la téle, 
de trois heures du matin à quatre 
heures de l'après-midi. 
CAMPHonA. Embarras de ta t^le , quoi- ' 

que le sujet ait toute sa connais- i 



CANTHAitiDES. Embarras et surtout es- 

fèce de pesanteur au sommet de 
i léte. 
Emb. du front ; on y ressent pression 

et tiraillement. ' 
La léte est comme offusquée. 
Dérangement de la tête. 
Capsicum. Quand le sujet s'éveille, sa 
téle est si lourde, qu'il ne se con- 
naît pas lui-même. 
Obscurité et embarras de la tJfte. 
CardBus BENEDJCTU5. £mfi. delà tête, 
picoiemens interrompus dans les 
tempes, se succédant au nombre, 
de quatre ou cinq, plus du côic 
gauche que du droit. 
Chamomilla. Alourdissement de la 

téle. 
CoiNA. Emb. de ta tête, comme ver- 
lige causé par la danse, et comme 
lorsqu'on est enrhumé. 
Dérangement de la tête et iâcbeté 
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Au corpi, comme après veilles et 
iiisomaies. 

Emb. du front, comme aprrs II- 
rresse, avec pressipn dans les 
letnpes. 

Olisciirîle répandue au-dessus de 
touie la l^te, pendant demi-heure. 

Seniiment sourd à la p.-trLïe posté- 
rieure et inférieure de la létc, 
comme lorsqu'on se réveille. 

Le malin, trouble de la iCle, avec 
sécheresse de la' bouche. 
CiCUTA viRosA. ( Une offuscation de 
deux joui-s succède au mal de tfle); 
alourdissement et trouble de la 
télé. 

La tHt est alourdie, et le sujet est 
saisi d'un frisson dont il est tio- 
temment secoue, eu Tn<!me temps 
■on cou est roiile, et les niusclus 
sont comme Irop courts. 
Clehatis EBECIA. Embarras et oLs- 
curilé de la lêle dans la rigion 
frontale avec disposition au ver- 
tige. 

Le matin, au. leicr, pesanteur et 
obscurité in>médiale (le la ti'te. 
CocCDi.us. Alourdissement ie la \élp, 
avec sueur fruiije au front et au» 
mains, et dé^oùl du manger et du 
boire. 

Le matin , embarras de la télé : il y 
a un bourdODnemrnt comitae lors- 
qu'on s'est enivré le soir. 

Emh. augmenté par la lecture, de 
telle sorte, que le sujet est obligé 
de lire une période plusieurs fois 

fiour la comprendre., La tétc lui 
ait mal (|iiand il pense. 
CoFFK*. Emh. du sinripnt, qui se 
ch.-inge quclquifius d IIS les tempes 
en douleur piquante avec contrac- 
tion ; cette douleur augmente a 

Obscurité de la tête. 

C01.CBICUM. Obscurité ou mal de lêle. 

C01.OCTNTHIS. Obscurité' el embarras 
de la lÂle, — surtout au sinclput. 
Obscurité et vide de ta lâte, comme 
après une bruyante orgie noc- 
turne. 

CoRAi-LiuM. La li^te est prise, connne 
après une débauche. 

Crocus sativus. Embarras el tension, 
d'alwrd au firoBt, pui« bientôt 



après de toute la \é\t , comme d'i- 
vresse (pendant près de- di^ mi- 
nutes). 
Espcce d'alourdissement de la t£te, 
avec embarras douloureux de l'oc- 

r sourde 
des yeux et vertige momentané'. 

CuPttUM. Engourdissement et mal de 
tèrc. 

Cyclameti EUiiop.«uu. Etourdisse- 
ment de là tête. 

DiCiTALis. Obscurcissement delà tjte, 
comme hypocondrie. 
La télé est embarrassée, et il sem- 
ble que le cerveau bat, comme 
de l'eau, contre les côtés du crâ- 
ne, et sa les ouvrir, avec un mou- 
vement semblable à celui du 

Au commencement, le sujet perd 
eniièrement connaissance, et al* 
lète étourdie. 
DnosERA. Pe.~anleur et emb. de la IHe. 
Douleur de iHe, dans le front, cau- 
sée par la marche el un violent 
eiercice; semblable à Vfmbarrai 
qui a lieu quand 00 p^rle d'une 
voix forte. 
DuLCAMARA. Alourdissement de la 
tète, comme après l'ivresse, il se 
perd au grand air ; — le soir vers 
six heores. 
J.,e mal de tête avec alourdissement 
dure dis jours. 
EuGENl*. Embarras de la lête 
KUPHRASIA. Embarras et prassiOQ.ei- 
térioure sur le haut de la tête. 
Ferhum. Manque de disposition pour 
réElcchir, et emb. de la léle. 
Mal de tête chaque soir. 
Ofiuscalion au-dessus de la raeine 

Le matin , fort malaise. -^ Dérange- 
ment de la téie. La léte est trou-r 
blce et alourdie. 
Gratiola- Embarras et dérangement 
de la tJite. 

F.lourdissement quand le sujet fixe 
long-temps ses' regards sur un 
seoTobiet, sans y {lenser (bîen- 
lât après l'avoir pris). 

Quand il est debout et marche', pe- 
santeur de la tétc, qui ne dimi- 
nue un peu que qnand il eat co\t- 
i 
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elle ,.Ic loir entre lept et huit heu- 
res. 
UelleBOHus NIGER. Embarras qui 
alourdit la tétc, douleur sourde, 
' toutes les après-midi, de quatre i 
huit heures ; — qui dure encore 
le second joiir. 

Alourdissement et Tcrlige (immé- 
diatement aprts l'avoir pris). 

Embarras du c6lë gauche de la tête, 
avec un sentiment de douleur 
sourde, pendant lequel la fluxion 
calarrhale.se change en enchifrè- 
nement;. — on se sent creuser çà 
et U dans la léle, sans qu'il y ait 
sentiment douloareui. 
Hyosciahcs. £/r6. et offuscation de 
la tête, comme faiblesse excessive 
dn corps, surtout le matin. Grand 
cmb. de la tête, comme absence 
des idées, tout chaerine te sujetj 
c'est pourquoi il dort quelques 
henres l'après-midi (sans rêvesV 
Souvent il s'éveille à demi , à la 
conllnue. 
LtMiUH Ai-BVH. La tite est prise; le 
sujet ne peut pas bien se ressou- 
venir, et il est obligé df se re- 
cueillir, lorsqu'il parle. 
IjAUAOCEBASUS. Embarras de la moi- 
tié gauche de la tête. 

Au c&té droit de la tête, léger emb. 
qui s'étend de l'occiput au sinci- 
put,'et cause une légère pression 

. a la région frontale. 

Trouble et brouillard devant les 
yeux, et, à la tête, sentiment assez 
semblable à une légère ivresse ; il 
n'en résulte pas de véritable dou- 
leur, mais une tension se fait sen- 
tir à la région frontale. 

Emb. de la léte , qui se répand k la 
fois sur tout le corps , et empêche 
le sujet de remarquer son vérita- 
ble état, et de sentir, avec la 
clarté ordinaire i ce qui est hora 
de lui, sans pourtant apercevoir 
trace d'une grande chaleur (im- 
médiatement après l'avoir- pris). 
— Etourdlssemeni. 

Alourdissement de la i^te , quand on 
se relève après s'êlrc baissé ; — à 
deux heures de l'après-midi; — 
Sentiment d'une grande chalenr 



dans ta léle, (|iiî (onteCoû n'est 
pas sensible i l'eilérieur. 

Douleur de tête comme après une 
débauche. 
Maghes. Trouble de la l£te, comme 
causé fOT l'opium. Le Enjet a la 
léte dérangée, et il lai semble 
qu'on veut la lui détacher du 
corps. 
MACHES. >. P. Embarras de la tête 

avec désir d'aller au grand air. 
Magties. s, p. Embarras de la tête. 
Mangadum aceticum. Sensation sour- 
de de la tête, dans la chambre. 

Ëlourdissement et emb. de la tête, 
avec faligue générale quand il est 
assis. 

Emb. et pesanteur, d'abord au sio- 
ciput, pub an front. 
BfeUYANTHES TBIFOLIATA, Embarras 
de la tête , comme étourdisse ment^ 
dans la chambre-, les ide'es se sui- 
veotdiflîcilemeot, quoiqu'il puisse 
se souvenir de tout; maïs k l'air 
il se trouve plus à l'aise et en li- 
berté. 

Alourdissement de la lêtc. 
Mercdhids. s. h.' Le jour, pardon- 
ne ment et sommeil. 

faiblesse de tête, comme s'il sen- 
tait du bruit dans le front, et qu'il 
y eût tournoiement. 

Après avoir mangé et s'être levé , il 
y a alourdissement et tournoie- 
ment, et il voit tout noir devant 
ses yeux, au-dessus du née, sur- 
tout dans une chambre chaude; 
cela diminue au grand air. 

Mal de tête, comme étourdissement 
avec plénitude du cerveau. 

Alourdissement de U tête , le matin, 

Dans la chambre, pesanteur et em- 
barras de la tête, ainsi que lors- 
qu'il est assis et couché. 

Le matin , après le lever, malaise et 
obscurcissement dans la tête,- qui 
passent à l'air libre. 

Le soir, mal à la partie antérieure 
et à la partie supérieure de la 
tête, sentiment douloureux d'é- 
lourdissement et de mauvaise bu- 

Mezereum. Etourdissement , tournoie- 
ment . et engourdissement de la 
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lÂle ; Il dC sait pas bien 
fàil et ce qu'il veut. 

bèrangcinenl el seqiiment -todëter- 

miné de pression dans tout ' 

corps, et surtout sur les yeui. 

' T^3ute la journée , embarras Je la 

tèle et pression des tempes. 

Le soir , embarras de l'occiput et di 
sinciput, espèce d'tionnemenl 
sourd , qui approcbe du verligc 
et donne de la diCGcullé à re- 
cueillir ses idées. 

Embarras de la têfe, qui dimînui 
après le repas; — il a de la diffi 
culte à lire, et est obligéde re 
passer plusieurs endroits pour le; 
comprendre (le premier )oiir), 
HuSCHUS. Embarrras tie la fête avec 
pression et elourdissement du 
*cau; — là partie supérieure h 
paratl tendue, sans cependant qu'il 
éprouve de douleur; — comme d'i- 

NicKEL. La tÈic est lourde et étour- 
die, comme après une orgie, le 
malÎD (troisième jour). 
Plénitude de la lête, qui n'est point 
bien disposée , avant midi (pre- 
mier jour). 

NiTBUM. Embarras de la tête, espèce 
de tiraillement dans (oui le crâne. 
Obscurcissement au-dessus des 
yeux." 

Nts, VOMICA. Le malin , mal de t4le , 

romme si l'on n'avait pas dormi 

la nuit. 

Offuscalion de la léle après- le dîner; 

elle reprend viagt-quaire heures 

Il lui passe comme quelque chose 
desombre devant la tâte, qui lui 
entre dans le front; le soir, en 
plein air , comme s'il allait per- 
dre connaissance pendant un mo- 

Espète d'alourdissement à l'occiput; 
— an grand air cl au soleil; — le 
matin, au lit et au réveil qui dis- 
parait après qu'il s'est levé. 

Alourdissement de la tÉte quand II 
la tient levée; mais quand il la 
baisse, il lui semble que quelque 
chose de pesant s'afiaisse dans 
son front. 
OùiAin>sa. Embarras i» toute la téie. 
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Oleom animale. Embarras de la'têlet 
vers midi ; — comme après un re- 
froidissement; — qui occupé le 
devant des oreilles, puis se porte 
aui joues n comme un rhumatis- 
me) — soulagement l'après-midi. 

Douleur et embarras du côté droit 
du sinciput, l'après-midi, à cinq 
heures et demie. 

Le malin, à son réveil, mal de léle 

' avec elourdissement. 
OpitîM. Offiiscalion de la tête avec un 
sentiment de chaleur sèche dans 
les yeux , qui ont une tendance à 
se tt'rmer ; il n'a pas de sommeil , 
et il lui semble avoir veillé la nuit 
précédente. 

Embarras de la t£te, comme s'il lui 
moulait des fumées au cerveau, 
ou coinme lorsqu'on a dormi et 
qu'on se réveille après une forte 
ivresse de vin. 

Stupidité, indifférence pour des ob- 
jets eitérieurs; imbécillité. 

Ceux qui font usage d'opium sont 
lélhai^iques et presque héhétrs. 
Paris quadritolia- Etdurdissement 
de la ifie. 

I'HELLANDRIUM AQUATICCM. Mal de 

tfte et élonnement tout le malin. 
Etourdisse ment et dérangenienl de 
la tSte; comme après 1 ivresse, à 
une heure de l'après-midi. Em- 
barras et pression de l'occîpul, 
de longue durée. 
Platika. Douleur sourde dans -le 
front , comme embarras doulou- 

Plumbuh. Grancf embarras de la télé.- . 
mélange d'émonssement et de 
trouble des sens, qui le portent 
souvent à passer la main sur lé 
frOiit (les premières heures). 
EngourdissemenI et pesanteur de la 
télé , quand on est debout ; ils pas-> 
sent peu à peu. 

Poi.Satilla. Alourdissement de la 
tfitc, qui procure des douleurs 
dans la partie postérieure des 

Atourdissemeat el douleur de la léte, 
comme de brisement du cerveau;, — 
comme s'il manquait de mémoire. 

Trouble et mal de lËle, conupe d'une 
itrcsse de la veille; — ses idées su 
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perdeal ) l'idée qu'il a une (ois mî- 

nt at peut le quitter. 
lïouleat de t£te avec ofluscatioD , 

lorsqu'il entre daos une ciumbre 

chaudu. 
Ka^UDCVlus bulbdsos. Etoardisse- 

menl de la téu, ifui donM de la 

difhcullè à penser. 
It s'il télé étourdie, et il lui sem- 



ble 



^o. 



a la lui euEle et l'ai'raadii 



(subitemenr). 
Grand embarras de la lite, toute ta 
matinée , grande faiblesse de la 
télé el du corps. 
IVbeuh. OiTuscalioQ du sincipnt; il y 
. sent du mouvement en tout sens. 
Alourdissement total de U tête, 
comme après l'ivresse. 
AHODODE^fonoN. ha télé est entre- 
prise , le malin en se levant; après 
quelques minutes, le premier el 
le second jour. 
Embarras de la tSte avec tiraille- 
ment derrière les yeux, qui aug- 
mente à l'air, le premier jour. 
Embarras et pesanteur du sinci|>iit, 
le malin, en se levant, le cio- 
qnîèinc jour. Le matin, en se ré- 
veillant, la lâte est entreprise, le 
oez esl obstrué et les oreilles lin- 
tanl, le sixième jour. 
nuTA. Embarras du cerveau dans le 
front, avec douleur et battement , 
le soir, avant le coucher, il aiig 
menic encore le matin au sorti 
d'un sommeil trop profond. 
El ourdisse ment de la t<1le; espèce 

de défaut de cunmûssance. 
Senlitnent dans la léte et le cor 
comme s'il n'avait pas asses Jqr- 
mi. 
IVhus. £tourdiss«meat le matin quand 
il se lève; à peine peut-il se sou- 
tenir sur ses jambes. 
Obscurcissement et alourdissement 

de la lêtc. 
Le matin sa t.'tL- est embarrassée et 

comme prise d'ivresse. 
Douleur, vt^rtige; les idées et la 
mémoire lui manquent quand il 
écrit, i) ne peut pas non plus se 
souvenir. 
Pression à la tempe droîu et pre'- 
cisc'ment au-dessus de l'orbiie 
droïle et derrière, pression du 



haut en bas , cotume par na poids. 
Trouble de la léte, sans douleur 

positive. 
Vertige et hébétement de la télé. 

DégoAt des travaux lilléraires. 
E^ marchant il est étourdi, comme 
s'il ne voyait pas devant lui les 
personnes qui sont devant ses 
jeux. 
Faiblesse de la léle, s'il la tourne, 
it perd connaissance ; s'il se bais- 
se , it lui semble ne pouvoir se 
relever, 
S%BADiLi,A. Obscurité' de la léle. 
Embarras et pesanteur de la léle , 
co:nme s'il devait sans cesse la 
tenir (pendant plusieurs jours). 
Sentiment sourd, comme après ud 
coup sur celte partie, ce n est pas 
proprement une douleur; pendant 
qu'elle dure, les membres sont 
appesantis. 
SabiHjV. Embarras de la léle, après le 
dîner. Il a toujours ta léle fort 
embarrassée et étourdie. 
Salsaparilla. Tja tête est comme ctr- 
barrassée et lourde , tout le matin ; 
l'a près midi il est de mauvaise 
humeur et n'a de goût à rien. 
Saubucus Higra. Etourdisse ment le 
matin, au lever. 
Etourdissement et oITuscation de U 
léle, pendant quelques niinules 
(au bout d'une heure). 
Seneka. La tâle est entreprise après 
un quart d'heure. 
Embarras de la tète avec sensatioD 
, le _ 

gemcnt. 

Embarras de limte la tète, et en 
même temps pr<;ssion de l'inlé- 
ricur du front a l'extérieur. 

Le s(ùr, en se promenant a l'air, il 
sent un embarras avec tiraille- 
ment à l'occiput. 

Alourdissement nnn interrompu dû 
la tête, qui lui fait trouver pëni> 
ble rbaiiue ouvrage où il faut de 
la réflexion. Il est fatigué par tout 
travail qni requiert de la conlen- 
lion- 
Spoïigia. La télé est entreprise et 
lourde. 

Embarras de la tête; eq jBarchaot il 
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Tacille, comme s'il était ivre, 

SendiDt une heure (au boul d'une 
emî-heure). - 
Sqi'Illa. Faiblesse de tête et rêveries. 
Etourdititment aoec offascalion Je la 

i£te. 
Embarras de l'occipui et du sincî- 
put, comme après l'ivresse., avec 
{iression devant et dvn-ière la tdtc. 
STA^^UM. Embarras, alourdiss^iient 
de la t^Le, comme avani Ir coriza 
et l'eteroûmcnl , sans qu'il sur- 
vienne de rhume. 
Elourdiasement de toute la tête, 
Stapbisagria. Embarrat de la lêle, 
espère de slupidîtc , seniemrnl au 
devant du front , à une place de 
la grandeur du boul du doigr. 
A la rue, il ne sait s'il va a diOÏlc 
ou à gauche ; il est force à une 
grande attention. Quelquefois il a 
la tête nette et 1res libre. 
Quand il est debout et qu'il parle, 
embarras d'assez longue Jurée, 
comme s'il allait être pris de ver- 
tige. 
Tournoiement dans le front, et alour- 
dissemeol. Abaliementde l'esprit. 
Il a la tête dérangée, comme dans 
le rhume. 
Stramonii'u. Engourdissement de la 

tète. Stupidité. Embarras. 
Taraxacdh. £n allant à l'air, grand 
embarras et étourdissement de la 
' t^le ; espèce de vertige, pendant 

lequel il croit chanceler. 
XaaTARUS STIBIÀTUS. Embarras , com- 
ntie pression aux tempes (tout de 
suite). 
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Etonrdissement i il lui semble qu'il 
va dormir. 
Tbvya. Jja lOleest embarrassée et in- 
capable de penser II ne se sou- 
vient elne parle que seniimenl, «t 
cherche les paroles en parlant. 

Offiiscalion immédiate do front. 

Défaut d'attention a ce qui se passe 
autour de lui. Il se forme un brouil- 
lard autour de sa tête, d'où il ne 
sait où il est , en étant debout. 

Alourdissement de la tête , avec mal- 



Bourdonnement , espèce d'ivresse, 
surtout Itf malin. Sa lêle se touble 
lorsqu'il est assis et qu'il marche. 
TEl'cniuM MABUM vEBtiM. Embarras, 
t'ioufdissemcnt de la tête et fatigue 
qui obligent toujours à se cou- 

Valehiana. Engourdissement de la 
li^le , quand il se courbe en avant. 

Vebatbum ai.hum. Eiourdissement ; il 
bii semble n'avoir rien de solide 
dans la tl:te. 
De boDiie heure , fort élourdts.se- 
menl. Son souvenir tient du surge. 
Alourdissement de la tête avec mal- 
aise, pendant deux jours. 

Vebbascum. Distractions ; diverses 
suites de pensées illusoires se pres- 
sent dans son esprit. 
Il a le devant de la télé lourd et 
troublé^. comme si tout allait sor- 
tir par le front. 

Viola iKlCOLOn. DéranMmcot cl 
malaise dans toute la tête. 



Vm. SENTIMENT DE PESANTEUR A LA TÈTE. 



AciDim MURiATicuM. Pesanteur de 
l'occiput, comme si on lirait la 
ifie en arrière, ou que les mus- 
cles antérieurs cervicaux eussent 
perdu leur fermeté; — avec élan- 
cement et tiraillement, plutôt à 
droite, près de la nuque, et gon- 
flement d'une glande cervicale 
qui, au toucher, cause des dou- 
leurs j en même temps la tête est 
pesante et prife de vertige , et 



l'œil sombre, comme dans l'î- 

AciDVM pnosFHonicuM. Douleur ou 
pesanteur de lêle, comme lor.s- 
<l.u'on s'est fait mal eu se redres- 
sant 
'Grande pesanteur de toute la tête, 
qui se porte avec nue pression 
violente vers la bosse frontale 
gauche. 
En courbant la iét« en avant, pe- 
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■anleur et pression vers ta partie 
aotérieure de l'occiput, qui dis- 
paraissent CD la courbant «n ar- 
rière. 
AciDVH SDLrauRiCDH. Pesanteur et 
embarras de la tête, le matin (si- 
xième jour). 
Sensation et pesanteur, se fixant à 
la partie aorérieure de la léte , 
avec plénitude (le premier iour, 
à Hii.fi). 
Pesanteur du eôté gauche , de courte 
dure'e (avant midi, le quatrième 

AcoNiTUM. Pesanleur et Teriige de la 
tile, surtout du fi'ont, quand on 
se courbe en avant, avec déran- 
geroent et sensibilité excessive au 
creux de l'estomac. 
Settiiment dt plénitude et de pesanteur 
du front, comme s'il s'y trouvait 
un poids faisant pression pour 
sortir. 

AcARiCus MnsCABlUS. Pesanteur de ta 
tête, comme après l'ivresse (au 
bout de demi-heure). 

Aluhina. Pesanteur de la ifite ; il lui 
semble qu'il doit tomber en avant , 

Suand il est assis en tenant la télé 
roite , ce qui est pis encore quand 
il est courbé; à une heure après 
midi. 
Mal de télé au front, ou embarras 
avec pesanteur el sensibilité au 
sommet, au loucher, à quatre 
heures de l' après midi. 
Argustura. Le matin , après le lever, 
grande pesanteur du front , sans 
dérangement. 
Absenicuh. Pesanteur extraordinaire 
de la tête et bourdonnfement des 
oreilles, qui passent à l'air, mais 
reprennent aussitôt qu'il rentre 
dans sa chambre. 
Pesanteur el dérangement de la tête, 

Î|ui l'empêchent de se lever avec 
icilile } it est oblige de rester cou- 
ché. 
Pesanteur extraordinaire de la léte, 
comme si le cerveau était affaissé 
par nn fardeau , avec bourdonne- 
ment d'oreilles, le malin, au sortir 
du lit. — Surtout quand il esl de- 
bout ou assis. 
AsARtni. Entbarras el pesanteur de la 



tête , avec pression sur la sUtur€ 
sagittale , comme s'il était ivre. 
La tête s'appesAitit comme s'il y 
avait quelque chose qui lochât ou 
balançât, et qui fil reconnaître son 
poids, selon qu'un ta penche en 
avant ou en arrière. 

AsSAFŒTiDA. Embarras, et pesanteur 
de tête qui se change en une vé- 
ritable pression sur les yeux, 
comme dans une grande envie de 
doi-mir (après qu on l'a flaire à 
plusieurs reprises). 

Belladomna. Pesanteur à la partie su- 
périeure du front .qui'cause le ver- 
tige et comme l'ivrcAse. 
La tête est si pesante, que le sujet 
croit être forcé au sommel , et 
n'est disposé à rien; le matin , a 
son rc'veil , comme pesanteur ; 

Juand il se louche les yeux , ils lui 
>nt mal. 
Pesanteur dans toute la tête, com- 
me d'ivresse , avec pression vio- 
lente dans tout l'occiput , et comme 
si elle allait tomber. 

BiSMUTHUM. La tête pèse un quintal. 
Douleur, pesanteur et violente pres- 
sion du front , surtout au-dessus 
de la racine du uez, et aux tem- 
pes, quand il est assis. 

BoviSTOB PLUHBEUM. Dérangement et 
pesanteur de l'occiput, avec dis- 
position des paupières à se fer- 
mer, il semble aussi que les yeux , 
soient tirés en arrière, surtout 
près d'une vive clarté , le soir, en 
même temps angoisse et iuquie'- 
lude du corps. 

Bkyonia: Sa tête lui semble peser ud 
quintal. 
Violent mal de tête, semblable k 
une grande pesanteur, comme s'il 
devait la pencher de tous côtés, 
avec pression de l'intérieur du 
cerveau à l'extérieur, et grande 
envie de se coucher (subito). 
Quand il est assis et courbé en li- 
sant, vertige et pesanteui- de la 
tête , qui disparaissent quand il la 
lève. 
Le matin , dans le Ut, après son ré- 
veil, et quand il est couché sur 
le dos, if sent au sinciput, une 
douleur qui va jusqu'aux épaules , 
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■emblable à un poIJs portant 
sur un endroit lésé. 
Uo sentimenl de plénitude lui per- 
met à peine de tourner la télé. 
Vers la région du sommet et du 
front, mauvemens sourds de la 
tête , qui causent le vertige et 
l'inaction des idées. 
Pesanteur extraordinaire de la tête. 

Cahphora. Pesanteur de la tête avec 
vertige; la lêle se penche en ar- 
rière. 

Carthabides. Dnuleur de tête , com- 
me pesanteur du front {la qua- 
trième matinée), avec engourdis- 
sement bien avant dans le cer- 
veau , comme si quelqu'un lui 
pressait la tête en avant. 

Carducs "BENEDrCTtis. Pesanteur de la 
lêle , bientôt après qu'on l'a pris , 
pendant plusieurs jours. 

Castoredh. Pesanteur et douleur dans 
le cerveau (après demi-heure.) 
Pesanteur et comme déchîremens 
sur le vertes (demi-heure après 
le diner). 
Pesanteur dé toute la tête, le matin, 
au lever , jusqu'à midi (le onzième 

Cbahomii.la. Vesanleur de la tête. 
CaiNA. Pesanteur de la lâle (l'après- 
midi le vertige lui monte à la tête. 

Douleur de ta tête, comme pesan- 
teur et chaleur ardente, surtout 
quand II tourne les yeux, accom- 
pagnée de douleur avec tiraille- 
mens dans les tempes. 
La léte est pesante et retombe en 

arrière , quand il est assis. 
Quand il sort du sommeil , le matin , 
pesanteur de la tête et abattement 
de tous les membres. 

CiCUTA vraosA.. Angoisse de la tête. 
Etourdissement et pesanteur de la 
tête , quand on est assis. 

CoccuLUS. Pesanteur et embarras de 
la tête, avec bourdonnement, 
comme quand on a trop bu la veille. 
Il semble qu'on a un poids sur le 
-cerveau , sans cependant éprouver 
de douleur. 

CoFFEA. Pesanteur delà tête, et cha- 
leur ardente du visage. 

CoLcuicim. Pesanteur et pression de 
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l'occiput, surtout quand il y a 
mouvement ou inclination légère 
eu avant. 
CuPHCM. Sentiment de pesanteur de la 

tête. 
DiGiTALis. Douleur, pression et pesan- 
teur de la télé, comme si le sang 
s'y portait avec force. 
Droseba. Pesanteur delà tête, quand 
on est droit , et non quand on est - 
courbé. 
BuLCAMARA. Pesanteur de la lêle, du 
front, de plusieurs jours de durée, 
accompagnée d'élancemens de l'in- 
térieur à l'eiiérieur, à la région 
temporale. 

Pesanteur de l'occiput, de trou joan 
de durée. 

Pesanteur de toute la tête , pendant 
tout le jour, comme si les légu- 
mens de la tête étaient tendus , 
surtout vers la nuque, ou ce sen- 
timent se change en une espèce de 
fourmillement. 

Douleur aux tempes et au front, 
comme si on les perçait de l'inté- 
rieur à l'extérieur, et comme après 
une débauche nocturne. 
Ferrum. Pesanteur de lêle. 
Gratioi-a. Pesanteur de la tête quand 
il la baisse et la relève. 

11 lui semble que sa tête est pesante; 
il a sommeil et envie âp vomîr, 
une heure et demie après le dfner. 

Sensation de pesanteur, de courte 
durée, à b moitié gauche de la 
lêle. 

Pesanteur et comme pression depuis 
la nuque dans l'inlérieur de la têle. 

Sensation de plénitude de la tête, el 
en chiffré ne ment de courte durée , 
quand il va au grand air. 
Helleborus NIGER. Engourdissement, ' 

Eesanteur el chaleur intérieure de 
I tête , froideur des doigis el sen- 
sation de frisson dans tout le corps, 
qui diminue quand les mains sont 
enveloppées et au chaud. 
Pesanteur très douloureuse de la 
tête, avec tension et pressiion à 
chaque battement du pouls, comme 
. si le sang voulait se frayer avec 
force un passage au travers de la 
tête, tout le jour, surtout dans la 
.fièvre i il est soulage au grandjair. 
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Pesanlciir <ta cerveau , qui e>l com- 
me serre tout sùlour par iine peau 
fnrl lendiie., duFaut de disposition 
pour penser et inRdelile de la me- 

HYOsr.y,v>iiîs. Il se plaint de pesanteur 
el de violente douleur avec obscu- 
rité de la tête et entlurc des pau- 
pières. 

Ig:«atia. Fesaniciir île la iSïe. Il se 
laisse pencher ta (efe eu aoanl. Il 
appuie sa tels en avimt sur ta table. 
Sa t'-te est pesante, comme si , 
après avoir etc trop baissée, elle 
était trop pleine desani;: douleur 
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' ■ quand il se couche sur le dos, aug- 
mente quand il est assis la lèie 
levée, el se calnie surtout qualid 
il baisse Lien la t^le en étant assis. 

Ipecacuat4HA. Pesanteur douloureuse 
de la li\t. Pesanteur avec envie de 
dormir. 

LAUitOCERASUS. Sensation et pesan- 
teur à la re'i;ian frontale , en sor- 
tant de la r.jiambre. 
Pesanteur, douleur, etoiirdissemenl 
au sîncipnl, quand on se baisse, 
en se relevant on n'est point sou- 
laj;é. 
Pesanteur avec pression modérée 
dans les orbites, comme si le 
globe de l'œil était trop gros pour 

Mal de li\t, comme pesanteur qui 
passe pendant le sommeil. 

Pesanteur et embarras de la tSle, 
avec abatlemenl el envie de dor- 
mir: la nuit, sommeil fort et pro- 
fond , après lequel le sujet a de la 
peine a se lever, parce qu'il ne' 
croit pas avoir assez durmi. 

Pesanteur el léger mal de lÉle , q li 
par;>il avoir son siège sous le cuir 
chevelu du sinciptit. 

Sensation de pesanicur de la lJ>te, 
comme au commenuemenl d'un 
rbume, ou après une ivresse de 
vin , de ileui lieures de durée. 

Sensation à l'occiput, co.-nme si les 
tendons èl.iient trop courts et vou- 
laient tirer la \ii\e en arrière; ou 
pesanteur avec douleur, et cessa- 
tion de la douleur du front. 

Sentiment de puanteur <lc la t<:te, 



comme presiion de rarrîère à l'a- 
vant. 
Pression el pesanteur de la t^le, du 

haut vers fe bas , depuù le som- 
' met, quand le sujet se promène 

dans sa chambre. ■- 
Une pesanteur lui fail baisser la 

tC:e ; mais il se soulage en se re- 

Sensation de pesanteur avec pret- 
sion, de 1 intérieur de la tête a 
l'extérieur, et obscurcissement de 
la vue quand il 'se levé de dessus 
son siège. 

Plénitude du front. • 
Macne-s p. m. Il lui semble avoir un 
fardeau qui lui fait baisser la 
tfic. 
Magne» P. S. Pesanteur de la tête 
avec fourmillement, comme si 
l'on y fouillait légèrement. 
MA^GA^UH ACETiCDH. Il se sent la ttîlc 
pesante , et elle lui parait plus 
grosse; à quatre heures après midi' 
sa tëlc est si pesante, quil peul a 
peine la soutenir, et son humeur 
.est chagrine ,-ie niaiia. 

Pesanteur , embarras- et douleur de . 
télé, avec chaleur intérieure , a 
trois heures de raprcs-mtdti a 
l'air il se sent soulagé , et retombi: 
dans son état premier, ta ren- 
trant dans sa chambre. 

Pesanteur de la tête , la peau en est 
si délicate, qu'il peut a peine se 
peigner, le matin et le soir. 

Ëmbari-as et pesanteur, d'abord à 
ri.cripiit, puis au front. 
Menyantiies xniFOiJATA. pesanteur 
el pre.osion dans toute la |j?le, 

- quelquefois aussi, vloiens elance- 
mens a la bosse frontale gauche : 
douleur de la idte, qui disparaît 
entièrement , quand on la place du 

Mercuril-s solub. h. La ifle est 
lourde et embarrassée, conmia 
par une douleur sourde. 

Mezereuh. Sentiment passager de pe- 
santeur dans tout I occiput. 

MoRPHiDH. Pesanteur de la ti!le. 

Mosciius. Pesanteur de la tû|e. 

iNlCKBi.. Poids et plénitude dans la 
tâte , avec sensation de séparation , 
en se baissant; i l'occiput, bri- 
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itire el blessure ; et surtout ctour- 
dissemenl , pendant trois heures, 
le viiigt-qualrièine jour. 
Pesanteur et élourdlssement d»ns le 
cerveau, le malin, daus le lit, el 
après s'être levé, jusqu'à dix heu- 
res; cela diminue en plein air. 
Pesanteur à l'occiput (le second 

jour). 

P»ids dans la léie, le matin, dans 
le lit, qui se dissipe au lever (le 
douzième jour). 

Nux voMiCA. Le matin, pesanteur Je 
la tète , tenant lie t ivresse et du 
vertige. 
Hal de tâte , quand il se baisse , 
comme s'il s'en dL-lacbait quelque 
poids d'ans l'înte'rieur. 
Après le dîner, mal de léle, soit 
pesanteur et pression , surtout 
quand lesyeuxsont en mouvement. 

OleaMdeb. 11 ne peut soutenir sa léle , 
la sentant fort lourde ; il est forcé 
d'interrompre s.t lecture et de se 
coucher ; après cela , il ne sent au- 
cun mal de fêle, il se trouve bien ; 
mais s'il se lève, il sent de nou-. 
veau l'embarras et la pesanteur 
de même que le dérangement et 
les autres sensations désagréables. 
Pesanteur de la tête, romme s'il se 
portail suf/la partie anLerieure un 
poids de la pesanteur d'un quintal. 

Oleuh animale. Pesanteur de la léte 
avec pression douloureuse. 

Ot.EUM CROTONis. Pesanteur de tête 
(au bout d'une demî-heure). 

Opioh. Pendant plusieurs jours , 
grande pesanteur de la tête; l'oc- 
ciput est comme du ^ilomb , de 
sorte que la télé retombe toujours 
en arrière, el que le sujet ne peut 
la tenir droite. 11 vacille çà el là. 

Pahis QrAi>BiroLiA. La lêie est pe- 
sante, les muscles cervicaux ne 
Vfulent pai la soutenir, et la lais- 
sent laniLer en avant. 

PHELi.A^DaIOM AQOATicuM. Sentiment 
de plénitude el pesanteur de tête, 
qui ne permettent pas au sujet 
de 1.1 soutenir. 
Violente pesanteur de tête, de Ion- 
gui: durée, oui lui fait croire qu'il 
doit se coucher. 
Sa tête lui semble lourde, comme 



si elle renfermait un poids, ou 
comme s'il s'y trouvait un corps 
dur; — il lui semble que vers Ut 
nuque oo lui tire la tête en arrière. 

Apparence de grosseur, de pléni- 
tude et dé pesanteur de la tête. - 
Pluubum. Pesanteur de toute la léte, 
surtout dé l'occiput, avec de lé- 
gers élaucemens au stnciputi sen- 
salion de pesanteur du front, qui 
passe bieniùt après qu'un a mangé 
le matin \ le sujet manque de tom- 
ber en avant. 
PoLYGALA SENECA. Pesanteur appa- 
rent» de la tête. 
PuLSATiLLA. Quand le sujet se baisse, 
il lui semble que sa tête est trop 
lourde et ne peut se relever. 

Vertige, comme par une pesanteur 
de tête, quand il marche et se 
baisse, avec un léger tournoie- 
ment, ce qu'il ressent aussi quand 
il est couché. 

11 ne peut porter sa têie, ni la sou- 
tenir, il est oblige de se coucher, 
el ne peut cependant pas rester 
au lili — il ne peut supporter la 
lumière d'une chandelle. 
Uanu.nculus BULBOsus. Pesanteur de 
la tête. — L'fprèS'intdi douleur 
du sincipui , comme s'il était rem- 
pli de saug. 
RHtun. Pesauteur de la tête, il y 
monte une chaleur ardente. 

Sentiment de pesanteur et d'un dé- 
chirement non suivi dans la téle 
(pendant la marche). 
Rhus. Quant le sujet se courbe, il 
lui semble ne pouvoir se releveci 
il a la nuque gênée; quand ii se 
baisse, il lui semble qu'une masse 
de sang se jette dans le cerveau. 

Il a toujours une certaine pesan- 
teur de tête, et il lui semble, 
quand il se baisse, qu'un, poid^t 
lui entre dans le front, et lui fait 
baisser la tête, en même temps 
il se sent le visage tout en feu. 

Pesanteur de la tête telle, qu'il est 
obligé de la tenir droite, pour se 
Soulager du poids qui fait ^ressiou 
du dedans au dehors du trool. 

Pesanteur et obscurité de la tête, 

3uand il tourne les yeux ; le j^lobc 
e l'ieil-lui fait mal aussi. 
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Pesanteur dans le.t tempes, comme 
s'il y avait pression et douleur du 
haut en bas. 
Pesanteur sur le haut de la tête , 

après la marche. 
Plénitude et pesanieur de la tête ; il 
Gemble au sujet, quand il se baisse, 
que son cerveau tombe en avant. 

KuTA. Pesanteur de téie, surtout au' 
front, non interrompue, comme 
s'il renfermait un poids. 

Sabadilla. Douleur avec pesanteur 
de tête ; d'abord seulement à droi- 
te, puis au front, ensuite progrés à 
gauche, et enfin occupation totale 
et suivie de la tête; augmentation 
quand il y a du mouvement, et 
alors espèce de tournoiement (le 
premier jour), 

Sabina. Dans toute la léie , pesanteur, 
douleur et pression qui durent 
jusqu'au coucher. 
Pesanteur sensible avec serrement 
à l'occiput, qui est soulage en 
pressant fortement cette partie sur 



A l'occiput et la nuque, pesanteur 
qui se porte du haut du dos au 
sacrum. 

Salsapahilla. (rraude pesanteur et 
engourdissement de la tête, com- 
me si on comprimait les tempes , à 
onze heures du matin. 
Pesanteur de tête cl tension au c6tè 
droit du cou , surtout dans les 
mouvemeos de la tête. 

Senna. La tête est pesante, et il sem- 
ble au sujet, quand il se baisse, 
qu'on la lui descend en la preS' 
sant. 

Spicei.ia. Pesanieur et douleur de la 
tête, quand il la secoue. 
Pesanteur de l'occiput, qui semble 
lire en bas comme par un poids. 
Douleur de tête, comme pesanteur; 
quïnd les muscles de la face se 
contractent, il lui semble que le 
crâne va sauter. 

Spongia. Pesanteur de la tête pendant 
toute la journée. — Quand il ap- 

Suie la tête devant lui sur sa ta- 
ie, pour se reposer, il y sent de 
la pesanieur en la relevant. 
Pesanteur douloureuse de l'occiput, 
comme s'il y avait du plomb, pen- 



dant la marchcî qui reprend par 
secousses. 
Pesanteur et plénitude de la tête , 
qui augmentent quand le sujet se 
baisse. 

SQbiLLA. Le matin, après le réveil, 
pesanteur dans loutc la partie su- 
périeure de la lête. 
Pesanteur extraurdinaire de toute la 
tête, comme si le sujet ne pouvait 
la tenir en équilibre, seulement 
quand il est assis. 

StaM4i;u. Grande pesanteur et em- 
barras de la têlu, surtout le soir. 
l'esaitteur de la léle dans [état de 
repos el de mouoeineiit , le soir pen- 
dant deux heures. 
A la moitié gauche du cerveau , sen- 
.satîoD de vide, avec un soupçon 
de pression et de pesanieur, dont 
on ne peut se soulager d'aucune 
manière. 

Staphisagbia. Pesanieur de la tête. 
Le sujet se sent la tête lourde , mais 
se soulage en f appuyant sur sa 



Stramonium. Pesanieur de la lête. 

Tahaxacum. Pesanteur de tête , cha- 
leur ardente et rougeur du vi- 
sage. 
Pesanteur de l'occiput, qui disparaît 
chaque fois en se baissant, revient 
et est le plus fort quand on se re- 
lève et se tient droit. 

Tartarus EMETicus. La tête est pe- 
sante et a besoin d'un appui , sur- 
tout vers la partie postérieure. 
L'occiput devient lourd, et il s'y 
porie uu sentiment d'angoisse avec 
serrement. 

Thea. Obscurité, pesanteur et vertige 
du front, surtout dans la marche. 

TauYA. Pesanteur de la tête, comme 
si un poids repoussait le cerveau 
dans l'intérieur. 
Sentiment de pesanteur de la tête, 
surtout à l'occiput , qui augmente 
à chaque mouvement. 
La tête est pesante, l'humeur est 
chagrine , el le sujet n'est pas dis- 
pose à parler. 

Vebatruh albi;h. Pesanteur de la 



et pesanteur de la tête. 
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Viola ODORATA. Dems toute ta têle pe- 
santeur., pendant laquelle les muS' 
des cervicaux semblent être trop 
faibles. 

Viola tricolor. Pression du front et 
embarras cnmpletdela H?te. Dans 
la marche tout le cerveau flotte et 
esttcUeaicnt lourd, qu'on croirait 



qu'il y a une pierre dessus qui at- 
tire ia télé en avant; la téie est 
allégée quand on la baisse , et plus 
lourde quand on la relève. 
ViTEx, Pesanteur de tûle avec presr 
sion à la nuque, comme si celle- 
là loulait tomber en avant. 



IX. DOULEUR COMPRESSIVE DE LA TÈTE. 



A. Pression au front et au sinciput. 



AciDt'H nuRiATicuM. Mal de iC'lc avec 
pression a la partie antérieure du 
cerveau , plus fort quand les yeux 
sont en mouvement. 

AciDUH FHospuunicuM. Le malin , au 
réveil, forte douleur de lOte et 
. . pression dans te front , qui étour- 
dissent entièrement le sujet e( 
l'empêchent d'ouvrir les yeui ; la 
. douleur lui permet à peine de 
parler, et est augmentée par le 
moindre mouvement; élancement 
derrière tes oreilles , l'après-midi , 
pendant quatre heures. 
forte firessioit au coté gourhe du 

]>oiileur cl forte pression, qui se 

{lortent vers l'exlérieur de la bosse 
rohlale droite. 
Pression dans le front , comme après 
l'ivresse. 
AcipuM suLFiiuRiciin. A la partie 
drnile dii front, pression du bas 
en liaut, comme d'un coup, qui 
disparait subito. 
AcosnUM. Douleur de l&te accompa- 
gnée tantôt de légers élahccmens, 
tantôt de battemens, et tantôt de 
pression , au front , pendant la 
marche ; le sujet se soulage en 
s 'asseyant. 
Mal de tête très seusibte , avec pres- 
sion violente au-dessus du front. 
ALUMinA. Douleur, pression et scnlî- 
ment de chaleur à ia partie anté- 
rieure du cerveau , pendant un 



quai't d'heure , quand on est de- 
bout et assis, après le dîner. 

Ambra. Pression au front (avec 
crainte d'aliénation). 
Mal de ifte avec pression au front. 
Tous les deuï jours, douleur fai- 
sant pression vers le bas, dans 
le front et le sinciput, avec cha- 
leur de léie, chaleur brûlante des 
yeux et pâleur du visage , depuis 
le malin , et augmentant seule- 
ment l'après-midi. 

Anacabdil'M. Chaque roalia, au ré- 
veil, mal de tête, pression au 
front , qui augmeuleol dans ta 
marche, comme si le cerveau 
était ébranlé. 
An milieu du front, denîère la su- 
ture frontale perpendiculaire, du 
haut ters le bas, pression sourde 
-qui augmente dans des intervalles 
lents, avance toujours plus, et oc- 
cupe successivement toute la téie, 
à dix heures du soir. 
Douleur au front, avec pression et 
élourdissemenl , du haut ver& le 
bas. 

Angustura- Mal de tCle, pression 
dans le front, au-dessus des yeux, 
comme si quelque chose voulait 
en sortir forcément , dans l'état 
de repos et de mouvement. • 
Vers le soir, mal de tfite avec pres- 
sion au front et grande chaleur 
au visage, i 

ARGEMTUfii. Douleur , prpssion et 
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«torinlissemcnl a» sîncipui , et 
pression avec liraillenieiit à l'oc- 
ciput. 

Mal At léie avec pression au froni, 
an-dessiis des sourcils. 
AiorcA. Douleur el pression au front. 

Douleur de léle, d'abord avec pres- 
sion au Tronl , puis avec élancC' 
mens , f »lpioiîan« et frisson. 

Au front, douleur de tétc et pression, 
i|nî augmentent près d'un poêle 
cliaud, comme si le terreau clail 
roule en une masse. 

Mal de f^le et pression du dessns 
des yeux , vers les tempes, comme 
SI les legumens du front étaient 
lendus et ramasses convulsive- 
ment. 

Pression à l'os frontal droit, puis 
élernucment, à la suite duquel la 
pression se porte d'abord a l'o- 
reille gauclie, puis à la droite. 
AnsEiaiCun^ Douleur de léte avec 
pression au front. 

Mal de l^lc avec étourdisscment et 
pression, surtout au front, dans 
chaque situation. 
AsARiiM. Douleur sourde de la tfie, 
avec pression qui cause dérange- 
ment dans le front, comme quand 
a été lire' trop tôt du som- 



Prcssion dans le cerveau, sur une 
place du sincîput, du haut lers 
le bas, comme avec une pierre. 

Pression violente du front, desren- 
dant sur les yeui qui coulent 
alors. 

Sensalton d'une pression furie et al- 
ternative dans le front, du haut 
vers le bas. 

Mal de lê\t avec grande pression 
au dessus de la racine du nez. 
AssA KŒTiDA, Douleur de tfite et pres- 
sion , surtout au front. 

J>égères douleurs compressives de 
la lËle. au front et au-dessus des 
}eiii , chez un jeune garçon. 

Pression an front avec lassitude de 
tout le corps. 
AuBUM. Pression au calé gauche du 
front. 

Pression du front, exle'rieure et in- 
térieure. 
Belladonka. Mal de ^te au front, 



comme une pierre qui fait pres- 
sion ; on est soulagé en appuyant 
la itu et en se courbant en avant; 
les pupilles sont plus grandes, 
l'humeur est chagrine, et l'on se 
plaint des moîndj'es choses. 

itt malin, mal de télé, il semble 
que quelque chose tombe des ar- 
cades sourciliaires dans le front, 
et empérhe les yeux de s'ouvrir. 

Mal de iéte avec pression, surtout au 
front. Sensation de pression avec 
douleur à [a télé, surtout a la 
partie inférieure du front, au-des- 
sus du nez: quand il marche, il 
ne peut y tenir. 

Douleur compressive sous la bosse 
frontale droite qui, bientôt après, 
occupe tout le front. 

Pression violente siius la bosse fron- 
tale droite. La douleur compres- 
sive, sous l'os fr<:ntat, ne cesse, 
de temps à autre, que pour reve- 
nir avec plus de violence. 

Do'ileur avec pression violente à la 
bosse frontale gauche, de l'ioté' 
rieur à l'extérieur. 

Pression violente vers VesleVieur, 
dans toute la moitié gauche du 
cerveau , forte surtout dans le 

Mal de tête avec pression au front; 
la douleur est telle ilaiu titat de 
mouvement , qu'il en a les yeux fer- 
més, elle diminue quand il est as- 
sis, se perd ensuite; elle réparait 
aussitôt qu'il se lève , pendant 
deux jours, et n'augmente ni par 
le manger, ni par le boire; dès 
qu'il va a l'air , il lui semble qu'on 
lui eiifonre le front, comme s'il 

Î' avait dessus une pierre pesante ; 
a douleur disparaît totalement le 
troisiime jour, quand il est assis 
dans sa chambre. 

BovisTOfi Pi.UMBEUM. Douteur sourde 
d^nsla tête, ou pression au-dessus 
de l'œil droit, vers la regiou tem- 
porale. 

Bbyonia. Douleur et pression au 
front, qui permettent à peine de 
se courber. 

Calcabea acetica. Douleur et pres- 
sion au front, sur)out au-dessus 
du sourcil gauche , pendant la pro> 
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mmadc.au grand air. Apr^s qu*oii 
Ffll «Icmeure un peu couibé, dou- 
leitr de télé avec pciianleur ; pres- 
sion de rinlérîeur de tout le cer- 
Teau, à l'eiléricur, et surloul au- 
dessus de l'oeil gauche. 

A l'os rronial droil, mal de léte et 
pression, qui se portent jusqu'à 
l'œil droit e1 le forcent involon- 
tairement à se fermer. 

Couleur de léle, pression, lîraîlie- 
ment au muscle temporal dioil, et 
pression sur les dents supérieu- 
res; l'une et l'autre disparaissent 
tant que te sujet se presse les 
tempes, et snnl remplacées par 
une douleur de léle avec pression 
dans le fr: tit. 
Camphoba Le soir, douleur de lêle 
avec pression au-dessus do l'œil 
gauche. 

Pression au milieu du front. 
Cannabis. Kmbarras et p.esanteiir de 
la tête. 

Elle sent une pression douloureuse 
au front et aux paupières, qui 
semblent vouloir se fermer. 

Sous l'os froutal, pression qui se 
porte bien avant à travers le cer- 
veau, jusqu'à l'occiput. 
Cantharides. Pesanteur et comme 
engourdissement dans le front , 
bien avant dans le cerveau; il lut 
semble qu'on lui presse la téle en 
avant. 
Capsicum. Mal de iéle et presiiân dans 
le front , comme de locciput vers 
ie front, avec douleurs in. ' 
et soudaines parlant de l'oc 

Douleur conilnue de la tfle 
pression dans le front, aii- 
de la racine du nez, et e 



oreilles et au-dessus des 



les 



yei 



Castoiieum. Pression passagère 
le front. 
Pression très douloureuse dans le 
cerveau, le soir du premier jour. 
Chelidonium SiAJUS. Douleur et pres- 
sion de courte durée, à ia partie 
droite du fronl. 
Pression autour de tout le frant. 
Cdina. Ëlourdissement de la <£te et 
pression du front. 
Douleur de tfle depuis l'après-nudl 



jusqu'au soir, au milieu du front. 
Mal de tête avec pression dans la 

marche , d'abord au-dessus du 

front, puis aux tempes. 
Doulrur conipressive au rôtc droit 

du friinl. 
j4u front , mal de tite cnmpressif qui 

augmente et se. porte aux tempes 

quand on se tourbe en arrière, et 

ne reste que dont le front quand on 

est assis. 
Mal de tête, d'abord pression du 

frnnl , qui se porte ensuite sur 

louie ta lËle. 
CiN.i. Douleur compressire à la télé 

pendant to::t te )<>ur, et le soir au 

Corcui.us. Dojjleur de léle avec pres- 
sion à l'occiput. 

Crocus Pression au front- 

DlGtTAi.is. Au milieu de la partie su- 
' përienre du front , pression rom- 
me par un pesant fardeau, daus 
les elTorts de la pensée. 
Diiuleuravec pression violente dans 
le front, sur une petite place un 
peu au-dessus de l'œil. 

DuLCAMAiiA. Pression sourde au front 
et à la racine du nez, comme s'il 
avait une planche devant la l£le. 

EvoNYHUS Eusop^us. PressIon slu- 
pcfiante au-dessus de l'orhile 

Entre les yeux , au milieu du front, 

Îression violente et répétée , qui 
îminue bieulot et cesse ensuite 
tout à, fait. 
EupHORBlbn. Pression sourde et in- 
lérîeure, au-dessus de l'orbite 
gauche. 
Douleur et pression au front (vingt- 
quatre heures après). 
Pression au côté dtoit du front. 
Gratiola. Douleur de léle et pres^ 
siftn à la région frontale, avec 
vertige. 
Pression à la partie droite du front, 

au-dessus de l'œil droit. 
Pression et chaleur ardente dans le 
front, plulAj du côté droit, de 
longue durée. 
GuAJACUM. Pression et serrement sur 
la partie antérieure du front. Mal 
de t£te avec pression en travers 
du front. 
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Hellebokus itiGEB. Pression doulou- 
reuse un peu à la gauche du front. 
Douleur ât têre et pression à l'os 
frontal droit, qui augmentent daus 
la promenade en plein air. 
Douleur ou dérangement avec pres- 
sion dans le fronU 

IgRATIA. Mai de tête avec pression au 
front, au-dessus de la racine du 
net, qui' oblige de couiner la tête 
en avant, puis envie de vomir. 
Au-dessus de l'orbite droite, sur la 
racine du nez, mal de t*te avec 
pression et légers tira il le mens , re- 
nouvelés quand ou se courbe fort 

Mal de tête ou pression, revenant par 

accès , avec une sorte de dureti sur 

la surface du cerveau. 
Douleur et pression tout à fait au 

bas du côte droit de l'os frontal. 
Pression violente sous l'arcade sour- 

ciliaire gauche. 
Laukocekasos. Pression de courte du- 

re'e, quelquefois continue, au nii- 

lieu du front. 
Douleur de lëie avec pression à la 

région frontale, d'une heure de 

durée (cinq minutes après) ; le 

pouls diminue de ^4 » 64. 
Douleur sourde avec pression dans 

le front , la tête est entreprise , le 

fiouls est plus petit et plus accé- 
éré (au bout de cinq minutes). 
Douleur et pression à la région cau- 
che du front, qui se répandeot 
successivement sur toute la tfte , 
et rendent la pensée difficile (cinq 
minutes après). 
Llduh palustre. Douleur avec pres- 
sion dans le haut du frout, avec 
embarras de la tête , surtout quand 
on se l'est couverte. 
Maiium veruh. Dans tout le sinciput, 



front, au-dessus des feux. 

Marnes P. N. Mal de \t\e pcarfant 
la marche, pression au-dessus des 
orbites. 

Menyantiies TRiFOLiATA. Au-dessu» 
de la partie droite du front, mal 
de tête avec pression, qui passent 
aussitôt quand on y pose ta main à 
plat. 

Mercurids sublimatus. Douleur de 
tête, ébncementavec pression au- 
dessus de l'œil gauche ; le mal em- 
pire quand on se courbe en avani . 

Mezeheum. Le matin , pression an 
front , qui fait paraître le cerveau 
trop dur', avec défaut de connais- 
sance. 
Sous l'os frontal pression et serre- 
ment, qui se portent jusqu'aui os 



douleur et pression profondes qui, 
du milieu du front s étendent vers 
l'eilérieur, et alors se font sentir 
principalement, et le plus long- 
temps aut tempes. 
Mal de lét.e et pression à la moitié 
droite du front. Si l'on penche le 
corps en avant, il en résulte aus- 
sitôt , à la bosse frontale gauche , 
une pression douloureuse qui dis- 
paraît quand on est debout. Pres- 



Violenle douleur de tf le avec pres- 
sion , au milieu et a b surface du 
sinciput (le premier jour). 

MosCHus. Pression géntrale sur la 
101e et dans le haut du front. 

Nickel. Pression sur le vurtex, com- 
me avec la main, pendant deux 
heures, l'aTant-miiu du second 

Nux vOMtCA. Mal de l3te avec pres^ 
sion au front ; il sent du soulage- 
ment en appuyant la tê\e sur la 
table, et se trouve plus mal en 
allant a l'air ; — fatigue des pieds 
quand il monte. 
Mal de tCle avec pression au-dessus 
de l'orbite droite, quand, le ma- 
lin, il se tient dans le lit sur le 
côté droit; le mal disparaît quand 
il se couche sur le côté oppose ou 
sur le dos. 
Picotement et pression au-dessus des 
paupières. 

Oleamder. De l'intérieur de la bosse 
frontale gauche vers l'extérieur, 
pression sensible , qui disparaît 
quand on y appuie fortement la 

Oleum animale. Pression sur tout le 
front. 
Pression à ta région droite du front , 
qui, quand on le frotte, se porte 
à la région gauche , et passe alors 
si l'on répète la friction. 

Paris. Pression, douloureuse et conli^ 
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nite , profondément à U bosse 
frontale gauche. 

Pi.ATiKA. Sous la bosse frontale droite , 
pression qui augmenlc et diminue 
par inlcrvailes. 
Le sujet se réveille à minuit avec 
douleur de (êle et pression au 
froHl, comme s'il avait de l'eau 
dans la ifile; humeur chagrine êl 
sueur gciicralc, surtout au visage, 
qui est couvert de grosses goultes ; 
en même temps grande séche- 
resse et graUenienl sensible dans 
le cou. 
Tirailleiiient douloureux , gagnant 
lie la tempe gauche au front, où 
il devient cnnipressif. 

PlI'MBIJM. Pression de l'occiput vers 
la partie anlérieurc du front, avec 
pesanteur, il semble que les yeux 
vont se fermer i l'un et l'aulre 
passent quand on reste debout,- 

Pui.sATii.Li. Mal de tiîte avec pres- 
sion sur tout le front, dans le 
mime lemps, seulement pendant 
la promenade. 

RamJNCULVS. Au front sensation pas- 
sagère de vertige, et immédiate- 
ment après pression de rourte du- 
ree (neuf heures après). 

RheI^M. OfTiisfation de la tète et gon- 
flement des yeux; puis douleur 
de létc avec pression sur une or- 
bite, et agrandissement des pu- 



pilles 

Mal de tf te avec pression, sur toute 
la partie antérieu: 
. Rhus. Dans un furt mouvement des 
bras, douleur de li!te avec pres- 
sion au frunt , comme par l'action 
d'une pointe. 
RuTA. Douleur et pression avec bat- 
temens réguliers à l'occiput. Pres- 
sion -au front, au-dessus de la ra- 

Sabadiij.a. a la partie antérieure de 
la tête , douleur sourde et pres- 
sion, diminuées par l'apposition 
du plat de la main sur le front. 
Dans le front, chaleur augmentée 
et suivie , quelques minutes après, 
d'un froid continu dans la partie 
couverte de cheveux, il semblait 
même, au loucher, que les cbi 
veux fussent froids, comme si la 



i8te avait été couverte d'eau froi- 

- de (deux heures et demie après). 

Douleur sourde et preision au fi-oni. 

Douleur avec pression légère au 
front, au-dessus de l'œil gauche, 
et ensuite aux tempes. 

j4u sincipul et aux tempes , ■ pression 
douloureuse avec ilourdissemeni ; et 
de lemps en temps elancemei t 
douloureux dans les reins, avec 
tiraillemens. 
S.iBtNA. A la bosse frontale gauche, 
pression douloureuse occupant 
aussi le globe de l'œil , qui sem- 
ble Cire comprime. 

Douleur c) pression à la partie drol- 

SALSAPARll.LA.,Dou/eur et pression au^ 
coté gauihe du front. 

Douleur et pression au Iront et i 
l'occiput. 

A l'os frontal droit, pression qui 
s'élève lentement et est accompa- 
gnée de légers élancemens. 

Pression viuleute suivie d'élan ce- 
roens à l'os frontal gauche. 

Pression et sensation de pesanteur 
autour de tout le front, le matin 
ainsi qu'après le diner. 
SahbuCi.'s niGHA. Douleur et pression 
au front , accompagnées de se- 
cousses soudaines et douloureu- . 
ses a travers le-^erveau , d'un cdté 
â l'autre. 

Spigei.ia. Douleur de (éle accompa- 
gnée de pression dans tout le sin- 

Pression de l'extérieur à l'intérieur 
de la bosse frontale gauche , ainsi 



Douleur comme s'il y avait un pe- 
sant fardeau sous la bosse fron- 
tale gauche. 

Spongia. Douleur sourde et avec près- 
sion qui se porte du devant de la 
tête au front , au-dessus des yeux 
jusqu'au sincîput et à la nuque , 
et dure dix heures, jusqu'à ce 
qu'on soit endormi. 
Mal de tâte et pression dans le 
front. 

Squii-t^a. Douleur et pression sur une 
petite place de la bosse frontale 
gauche. 
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Sta7i:ikm. Douleur el pression dans le 
front. 
Douleur de la tête et pression qui se 
portent du milieu du front au mi- 

Ëspi'ce de pression' dans les tem- 
pes, le vertei et surtout le front, 
qui diminue par la pression exté- 
rieure de la main. 

Pression dans le front, qiii ne dimi- 
nue point quand on se baisse en 
avant; diminue au contraire par 
une pression extérieure, et aug- 
mente quand on se courbe en ar- 
rière. 

Pression sourde de dedans en de- 
hors, dans te front, surtout vers 
le haut, dans le .milieu, vers la 
suture fronlale. 
StaPhisagria. Dans la t£te, senti- 
ment de pesanteur sur l'éthmoïde, 
au-dessus de la racine du nez, 

formée d'objets roulés les uns sur 

Pression au-dessus de l'odl droit et 
derrière l'arcade sourctiiaire , 
comme par une dureté.. 
Taraxacum. Douleur et pressiim de 
l'inlérieur du slnciput vers l'ex- 
térieur du front. > 

Douleur continue avec pression sur 
le front. 
Taktarus EMEtlCUS. Du sinciput à 
l'œil sauche, douleur el prL-ssion, 
ou piiit6t élancemens qui se por- 
tent vers le bas, avec grande en- 
vie de fermer les yeux. 

Plusieurs matins de suite, le sujet 
ressent immédiatement après le 
le réveil, surtout au front, dou- 
leur avec pression et tension qui 
diminue quand il s'est lavé avec 
de l'eau froide ; surtout le troi- 
sième jour. 

Pression au front, surtout quand ou 
fait quelque mouvement. 

Pression sourde au-dessus du nez 
et d'un œil. 
Thuya. Douleur et pression en tra- 
vers du front. 



Valeriana. Pression dans le front, 
puis, quelques minutes après, 
élancemens dans le front, surtout 
au-dessus des orbites î les élance- 
mens se changent bientôt après 
de nouveau en pression, et ainsi 
de suiie, par alternative régu- 
lière. 

Les élancemens ressemblent à des 
poÎQls répélés par secousses, et 
paraissent vouloir percer les ycus 
de di;dans en dehors, pendant 
quelques heures. 

Douleur de tète avec pression, surtout 
ou- dessus des orliiles. 
Verbascum. PressL.n violente dans 
tout le front. 

Douleur avec pression violente quoi- 
que de fort courte durée, se por- 
tant a l'extérieur, dans toute la 
moitié droite du cerveau, et dis- 
paraissant peu à ptn. 

Douleur avec, pression violente dans 
le front, qui se porte vers l'eile- 
rieur, et passe quaiid on se baisse. 

A l'us frontal droit, pression vio- 
lente avec étourdisse meut quand 
ou passe du froid dans un en- 
droit chaud. 

Douleur tenant presque plus de la 
pression que du déchirement, ai 
dessus de l'oibite gauche. 

Pression et baltemeiis irrcguliers 
cAté de la bosse frontale gauche. 
Viôi.A TRicoLOR. Douleur sourde de 
la têle>et pression au front (de- 
Pendant la marche, tout le cerveai 
(lotie avec une telle pesanteur 
qu'il semble qu'une pierre pose 



ti^te t 



Pression : 
front. 

Pression douloureuse au cerveari, à 
travers le front, du dedans au 
dehors. 

Au-dessus de tout l'œil gauche , dou- 
leur de télG et pre^ion t\in dis- 
paraissent jar l'aiiouchement. 
VlTEx. Pression sur la bosse pariétale 
gauche. 
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B. Douleur eompressive -au verlex. 



ActDUM PHosPHonicuH. PressioD par 
intervalles, comme d'une pointe 
émoussée , profonJe'ment dans la 
parlie gauche du sommet de la 
léte, de sorte que le sujet ne peut 
bien préciser la place. 
'Ambka. Sensation de pression (sans 
douleur) et de pesanteur de tSie, 
le soir. 
Arnica. Douleur de lête eilérieure 
et compressive, comme quelque 
chose de mou, au verrei, avec ti' 
railleniens à l'occiput et déchire- 
ment TCrs les tempes. 
Bellaoonna. Sensation de pesanteur 
compressive, du centre du cer- 
veau vers les tempes, avec dimi- 
nution de l'ouVe aux deux oreilles. 
A la parlie droite du vertes, pres- 
sion qui , plus lard , passe à la par- 
tie gauche, puis revient à la droi- 
te. 
Cannabis. Douleur continue, sur le 
haut de la tfle, comme s'il y avait 
un poids dessus. 
CiNA. Pression par intervalles au mi- 
lieu du vertex, comme d'un pe- 
sant fardeau ; il semble que le cer- 
. veau soit affaisse; la compression 
extérieure rénouvelle et augmen- 
te la douleur. 
CoccuLUS. Mal avec pression au som- 
met de la tête. 
COLOCIM'HIS. Douleur de léte com- 
pressive le long de la suture sa- 
gittale, plus forte lorsqu'on remue 
et secoue la ttle , ou qu'on l'in- 
cline en avant. 
Crocus. Douleur de télé, le matin, 
après le réveil; pression sur le 
sommet et pesanteur de la tête; 
on peut à peine la soutenir. 
Cyclamen europ^uh. Légère pres- 
sion au sommet; il semble que le 
cerveau soil entoure d'un drap, 
et ait par-là perdu la faculté de 
penser. 
Douleur et pression-de la tête, an 
milieu du sommet, dont le sujet 
est souvent étourdi. 



Dulcahaha. Pression par intervalles 
à la partie gauche du verlex , 
comme si l'on faisait entrer dans 
la tête un instrument émoussé. 
FesruM. La frakhcur du grand air 
fait, sur la tSle , une pression par- 
ticulière, qui disparait peu à peu 
dans la chambre. 
Helleborus NIGER. Pression dans le 
sommet de la tête, eomme avec 
quelque chose d'aigu. 
HxôsciAMUS. Si l'on tourne la tête, 
pression au sommet et tiraille- 
ment dans, la nuque. 
Ignatia. Douleur de tête, qui reprend 
par accès, ou pression; comme si 
quelque chose de dur comprimait 
le cerveau. 
LauqocerasÙs. Douleur avec pres- 
sion à la partie gauche du sommet 
de la tête, se portant de la région 
temporale aux deux cfttés de celle 
du front et aux orbites, oi^ elle se 
fixe particulièrement; dans le mê- 
me temps, pression qui, de l'oc- 
ciput, descend Iclong et jusqu'au 
bas de la nuque , et qui , sans dou- 
leur véritable, atteint un si haut 
période, que la tête en est lé^- 
rement entreprise. 
Leddm palustre. Pression à la par- 
tie gauche du sommet de la tête. 
Mezebeum. Douleur de tête avec pres- 
sion sous l'os pariétal gauche. 
Nus VOMICA. yuand le sujet clôt les 
paupières, douleur de tête (et 
pression) au milieu du cerveau, 
comme apris le vomissement. It 
se réveille de bonne heure, et se 
sent la tête malade vers le milieu 
du cerveau , quoique les yeux 
soient encore clos. 
Douleur avec pression et batlemens 
au sommet de la têle , quand l'at- 
lenlion est forcée. 
Oleum animale. Pression sur le som- 
met, tiraillement et déchirement 
dans les tempes. 
Pression du sommet vers l'ocriput. 
Kheuh. Mal de tête avec pression à 
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la partie droite, surtout au som- 
met île la tête et aux tempes. 

Sabadilla. Douleur et pression au 
sommet, qui tirent la peau du 
front, où il se forme une espèce 
de tournoiement. - 

Sabina. Pression intérieure, soua le 
sommet de la ti!te , pendant le dî- 

SÂLSAPABILT.A. Douleurde tête et pres- 
sion, qui augmentent eLdiminuent 
avec lenteur, particulièrement à 
la partie supérieure du 



SpiCGLtA. Douleur et pression vio- 
lente à une petite place du som- 
met de ia tête. 

Spongu. Douleur et pression au som- 
met de la t£te. 

Veratrum albuh. De bonne heure, 
après le réveil, pression sourde 
au sonimet de la tête. 
Douleur et pression à la même 
place , qui se changent en batte- 
ment par l'eïercice. 

Vebbascum. Douleur et pression au 
sommet de la tête. 



C. Douleur- compressive aux côtés de la tète et i 



tempes. 



AciDUM HCRiATiciiH. Douleur el pres- 
sion à la tempe gauche. 

AciDUM paosPHORicuH. Fffrte pres- 
sion sur la tempe gauche jusqu'à 
l'occiput,avec dégoût de l'exercice. 

AcONiTUH. Douleur compressive à la 
région temporale, puis aussi par 
secousses, àTocciput; enfin la tête 



Anacabdiuh. Violente pression i la 
région gauche' des tempes. 
Pression pénible au calé droit de la 
tête, interrompue plusieurs fois 
par lies points violens. 

Ancdstura. a la moitié gauche du 
cerveau , et quand on baisse la tê- 
te, pression subite , qui diminue 
quand on la relève. 
Pression dans les tempes. 

Arnica. Mal de têle avec pression 
dans les tempes. 

Assa FŒTiDA. Mal de têle avec pres- 
sion , surtout à la moitié droite. 
Douleur compressive au c6té 
droit de la tête. Pression à la lempt 
droiu. 

AsÂRUH. Douleur avec pression et dé- 
chiremens à la lempegauche. 

Ad RU M. Pression douloureuse aux 
tempes. 

Bell ADONNA. Douleur odcc pression 
sourde , et non continue , à fun des 
deux côtés de la t£te. 
Pression violente à la tempe gau- 
che, vers l'intérieur, qui, quand 



le sujet appuie la tête sur le côté , 
gauche , se communique à toute 
Fa moitié antérieure du cerveau. 
Pression violente vers l'extérieur, 
dans toute la moitié gauche du 
cerveau , forte surtout dans le 

Dans toute la région droite tempo- 
rale , douleur compressive, qui 
semble faire sauter fa tête quand * 
on l'appuie sur la main , et s'étend 
sur la bosse frontale droite. 

Bryonia. Mal qui n'occupe que la 
moitié des cèlés de la tête; pres- 
sion (comme si l'on fouillait) dans 
une petite place dé la moitié droite 
du cerveau , qui se trouve en liai- 
son avec une glande douloureuse 
à la mâchoire intérieure, comme 
quand on déchirerait ou fouille- | 
rait le long des os de la mâchoire j 
inférieure et de la supérieure. 

Calcarea acetica. Douleur et pres- 
sion à la tempe droite, près de 
l'oeil, comme s'il y faisait une 
forte pression. 

Calcarea sitlphurata. Tiraillement 
avec pression aui tempes pendant 
le jour, Forle pression a la moitié 
droite du cerveau, de temps en 
temps plus forte ou plus faible. 

Cannabis. APHux du saug vers la tête, 
qui y cause une agréable chaleur, 
quoiqu'avec douleur et pression 
dans les tempes. 
. Pression aux tempes. 
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Cantiurides. PressîoD sur le sommet 
de la télé et aux tempes, surtout 
à la droile. 

Capsicuh. Mal de t£ie et pression dans 
les tempes. 

Cabduus blneActus. Pression vio- 
lente à U tempe droite, puis dans 
toute la tête, avec pesanteur, de 
midi au eotr, le second jour. 

Chelidoniuh. Douleur avec pression 
à la région droite des tempes, pen- 
dant lesquelles la narine droite se 
trouve obstruée. 

China. Douleur de tSie avec pression 

Sendant la marche, d'abord au- 
essus du front, puis aux tempes. 
Le soir, douleur de tête et pres- 
sion dans les tempes. 

ClNA. A la région temporale gauche , 
douleur avec pression , ou légers 
déchiremens, qui passent quand 
la tête est en mouvement. 

CoFFEA. Douleur et pression aux tem- 
pes, avec traction vers l'occiput, 
pendant la promenade à un air 
froid , f|ui diminuent quand on 
est assis dans la chambre , se re- 
DDuvelienl avec force au grand 
air, et y passent ensuite enlière- 

Crotos tigliuh. Pression aux tempes. 

CuPRUH. Aux tempes, auibosses fron- 
tales et dans tout l'occiput, forte 
K cession ou douleur, qui existe à 
1 fois dans l'intérieur du cerveau, 
augmentée par le mouvement ou 
le toucher, et accompagnée de 
vertige. 

DiGiTALis. Pression et élancemens 
dans l«s côtés de la léte. Douleur 
et pression arrivant par secousses, 
taniât aux tempeSg'tantdt dans toute 
la léte. 

DuLCAMARA. Dans les tempes, pres- 
sion comme d'un instrument e'- 
moussé , tantôt au côté droit, tan- 
tôt au côté gauche. 

EtJPBORBiUM. Douleur et pression dans 
la moitié gauche du cerveau, 

GuAJACUH. Pression sans douleur à la 
tempe gauche. Preision douloureux 
se, comme avec tfueLfue chose de 
large , à la tempe droite. 

Helleborus NIGER. Douleur sourde 
de la tête, dans le front, le soir, 



avec pression à la tempe droite. 
Après quelque effort d'attentiop, 
douleur de tête avec pression à U 
tempe droite , qui augmente pen- 
dant la marche. 
Hyosciamus. a la tempe droite, au 
front, et à la paupière droite su- 
périeure , douleur compressive 
avec étourdissementî qui passent 
■ au grand air quand on prend de 

Ignatia. Dans les tempes, pression à 
laquelle il se joint quelquefois un 
profond sommeil. 

Dans la promenade au grand air, 
douleur compressive dans unfe 
moitié du cerveau, qui augmente 
en parlant et dans la réflexion. 

Pression terrible aux deuï tempes, 
et surtout A la droite. 
Lacrocerasus. Pression à la tempe 
gauche, quand le sujet entre dans 
sa chambré. 

Douleur compressive à la tempe 
gauche, à quatre heures de l'a- 
près-midi. 

Au côté droit de la tite, pression 
qui change plusieurs fuis cfe place, 
et parait tantôt à t'antitragus gau- 
che, tantôt à U tempe gauche, et' 
tantôt à la droite. 

Douleur sourde et surtout compres- 
sive , qui s'étend sur tout le côté 
gauche de la tête , et se maintient 
avec opiuiâlreté pendant plusieurs 
heures. 

Dans là moitié gaiiche de la tête, et 
surtout à la région du sommet et 
du front , douleur compressive qui 
se porte quelquefoi&du côté droit, 
cesse quelquefois tout à fait, et 
ne disparaît entièrement ^u'un 
peu avant dix heures du soir. 
Leduh palustre. Mal de tête, d'a- 
bord sur tout le cerveau , ou pres- 
sion sourde et à plat, qui se chan- 
ge le second jour en pression 
sourde sur une petite place de U 
tempe droite. 

Douleur et pression à l'attouche- 
ment des tempes. 
Magnes P. N. A la tempe droite, dou- 
leur dont la tête est entreprise, 
pendant U promenade en plein 
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Magnes P. S. Mal sur le haut de la 
têle ou aux deux tempes; pres- 
sion (douleur vive et violente), 
ou corisa , qui est forte quand on 
est assis la télé droite , et le plus 
fort dans la méditation et quand 
on secoue la tête; elle diminue 
pendant la marche, encore plus 
quand on s'incline en avant et en 
arrière, et disparaît presque en- 
lièrement (dans les premières 
heures). 
MancanuÎi aceticcm. Quand on mar- 
rhe, après s'^lre levé de dessus 
- son siège, douleur soudaine avec 
forte pression sur la tempe gau- 
che , qui cesse entièrement quand 
on se rassied , et ne reprend plus 
qiiaud on se lève le soir. 
Marum vebum. Dans tout le sinciput, 
douleur et pression | qui s'éten- 
dent profondément au milieu du 
cerveau , vers rexlérieur . 
font sentir en suite principalement 
et le plus long-temps au 
pes. 
^ la tempe droite , pression très dou~ 
lourease , qui alterne souvent avec 
une sensation semblable , à la bosse 
frontale droiU et à ta tempe gau- 



veau (le soir, onze heures après 

Douleur aux. tempes , liraillemens et 
pression, le soir, pendant la mar- 
che, avec asthme et agitation fé- 
brile. 

Rheom. Mal de tête et pression du 
côté droit, surtout au sommet de 
la' télé el aux tempes. 

TVhus. T<a léle est entreprise, pression 
à la tempe droite et très près de 
la partie supérieure et postérieure 
de i'orbiie droite, ou pression vers 
le bas, comme d'un fardeau. ' 
Pression dans les tempes. Pression 
vers le haut, à la tempe droite, 
le soir, au lit, surtout dans l'état 
de repos ; pour se soulager un peu, 
il est obligé, tantôt de s'asseoir, 
tantôt de sortir du lit. 

Sabadilla. Dans la moitié droite du 
pression douloui 



s'étend 



IHen'ïASTHES trifoi.IATA. Douleur et 
pression au côté droit de la t£te. 

Ot-EANDËR. Pression stupéfiante au 
côté droit de la tÈte , comme d'un 
instrument émousse qu'on y en- 
foncerait lentement. 

' A la tempe gauche, douleur avec 
pression et traction vers le lias, 
qui passe au grand atr. 

Oleumanibiale, Pression à la tempe 
droite, qui passe par le frotte- 
ment , accompagnée de baille- 
mens , une heure après le dîner. 
■ Paris. Dans la région droite des tem- 
pes , douleur compràsive , <jui passe 
par la pression de la main. - 

pBELLANpaïUH AQUATICUM. PreSSÎO» 

à la tempe droite. 
IVakunCWLUS. En passant du grand ah 
, dans sa chambre, le sujet est aus- 
sitôt attaqué aux deux tempes el 
à la nuque, d'une pression dou- 
loureuse, accompagnée de'verti- 
ce , comme dans le fond du cer- 



H?" 



: dents molaires 



de la mâchoire gauche inférieure. 

Pression douloureuse avec «tourdis- 
semcnt au sinciput et aux tempes , 
de temps à autre , points doulou- 
reux dans les reins, avec sensa- 
tion de tirai Ile mens. 
Salsaparilla. Douleur et pression au 
côté gauche de la tête , surtout 
aux tempes, dans le repos et le 
mouvement. 

Forte pression a la terope droite , 

avec tiraillemens de l'occiput vers 

le front. 

Spicelia. Pression à la tempe droite, 

augmentée successivement en e- 

- tendue et en force. 

Très forte pression dans les tempes. 

Douleur de' tête avec pression à la 
moitié' gauche du cerveau (tout 
de suite ). 
Spongia mamna tosta. Sensation de 

Pression à la tempe droite, vers 
extérieur, presque comme exlé- 

Staphisacria. Forte pression dans la 
tête, à la re'gion de l'os temporal 
droit , et du sommet de la tête. 
Douleur compressive à la tempe gau- 
che, à l'extérieur et à l'intérieur» 
comme si l'on y taisait presstOQ 
avec le doig;t. 
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TakaxacUM. Douleur et pression à la 
tempe droite. 

Thuya. Pression profonde à la tempe 
droite. 

Vebatruh AUtUH. Douleur compres- 
tive d'une moitié latérale de U 
tfite ; en même temps mal d'esto- 
mac. 
Douleur sourde de la tête et pres- 
sion, qui se portent des tempes 
vers le front, augmentent qiund 
on est couché sur le ventre , pas- 



scnl quand on se penche en ar- 
riére et qu'il y a pression eilé- 
rieure, et reviennent quand on se 
relève. 
Vedbascum. ÛonUur et pression su- 
laite à la tempe droite. 

Pressiiin à la tempe gauche, de la 
partie postérieure à rinlcrieurc. 

Pression avec étourdisse ment sur 
tout le cdlé gauche de la tête et 
du visage (de la joue). 



D. Douleur 



compte 



îocciput. 



ACIJUM PHOSPBORICUM. Si le sujct 
incline la lëte en avant, pression 
aussi en avant et pesanteur à l'oc- 
ciput, qui ne cessent que quand 
il courhe la tête en arrière. 
Dans ia partie droite de l'occiput, 
douleur et pression qui, en par- 
tie, s'étendent aussi en avant, et 
deviennent plus fortes par l'appui 
du plat de ta luaiu , et quand on 
tourne la léle, peudant toute la 
journe'e. 
Douleur avec pression au cerveau , 

derrière l'oreille gauche. 
Au côté droit de roccîpul, pression 

douloureuse vers rextérieur. 
Pression de l'occiput , comme s'il 
reposait sur quelque chose de dur. 
Ahbra. Douleur de tête avec pression 

dans l'occiput et la nuque. 
AHACAHDiuH. Pression à la partie droi- 
te de Focciput- 
Angvsi-Uha. Mai de tête; pression à 

l'occiput, l'après-midi. 
AsARUM. Pression à la partie gauche 
de l'occiput, qui se porte vers les 
côtés de la lête. 
AssA FŒTiDA. Doulcuc et pression à 
l'occiput, qui se répandent ensuite 
sur loule la tÉte, et causent une 
sensation comme si un linge était 
étendu sur le cerveau , et que tous 
deux fussent comprimés ensem- 
ble. 
Beliadqnna. Sensation de,pésanteur 
avec pression violente dans tout 
l'occiput. 
BiSHVTHUH. Pression et sensation de 



pesanteur à toccipul, plus fortes 
dans tétai de mouvement. 

Bryoma. Pression sourde à l'occiput. 

Caixaiiea. Douleur qui traverse rapi- 
dement l'occiput, avec pression, 



àl'o 






Cauduls BENEDlCTus. Douleur de 
l'occiput. 
A l'occiput, pressioii provenant du 
sommet de la tête. 

China. Douleur et pression à l'occi- 
put. 
Douleur de tête, accompagnée de 
pression, surtout à l'occiput. 

ClCUTA viRosA. Violent mal de tête à 
l'occiput, comme pression sourde 
et accompagnée d'un léger rhume. 

CoiXHlCUM. ï'orte pression a la partie 
droite de l'occiput (demi-heure 
après). 
Pression peu forte , à la vérité , mais 
très sensible, dans le fond du cer- 
velet, causée par le plus léger tra- 
vail littéraire. 

CtJPRUM. Aux tempes, à l'os frontal et 
dans tout l'occiput , pression vio- 
lente ou douleur, qui est en mê- 
me temps dans l'intérieur du cer- 
veau , est augmentée par l'exercice 
et le toucher, et accompagnée de ' 
vertige, une heure après. 

ËuPHonmuH. Douleur et pression de 
l'occiput. 

tiuAJACUM. Du c6té gauche de la nu- 
que, au sommet de la tête, douleur 
qui s'élève de biais, presse sour- 
dement , et finit par se changer 
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en point dan» la partie sap^rieure. 

Hellebobvs nigeh. Douleur àe tête 
avec pression violenle et grande 
pesanteur, surtout à l'occiput, au 
réveil. Douleur avec pression 
suivie, de l'occiput vers la nu' 
que. 

Lauroceuasus. Pression k l'occiput 
et à la région frontale , où elle est 
surtout plus "forte dans la moitié 
droite que dans la gauche. Forte 
pression à Toccipot et au sinci- 
put, surtout au-dessus du l'angle 
lulernu de I'œîI droit; en même 
temps la tiïte est prise; l'une et 
l'autre sensation passent au grand 

Douleur et pression ; lantdt à l'oc- 
ciput, tanidt au front. 

Magnes ï*. S. Pression, tantôt ici, 
tantôt là, à l'occiput. 

Manganum aceticum. a l'occiput, 
douleiii' sourde avec pression et 
sensation de vide qui jette dans 
l'étourdissement, et devient moins 
forte par l'appui de la main. 

Marum verum. Sensation doulou- 
reuse et accompagnée de pression 
dans tout l'occiput. 

Mercurius soLUfiiLis H. Mal de tête 
avec pression à l'occiput. 

Mezereu». Douleur et pression à 
l'occiput, surtout quand le sujet 
entre dans sa chambre en venant 
du grand air. 
Quand la tête est en mouvement, 
douleur et pression à la droite de 
la nuque et a l'occiput. 

Nux VOMICA. Mal de tête avec pres- 
sion à l'occiput, de bonne heure, 
aussitôt que le sujet est sorti du 
lit. 
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Douleur i l'occiput, comme si le 
cerveau était poussé en avant. 
Oleum akihai.e. Douleur avec pres- 
sion au côté gauche de l'occiput. 
Pression à la partie gauche de l'occi- 

Eut, qui se fait aussi sentir quand 
I lê(e est en mouvement, et obli- 
ge le malade à la tenir en avant, 
d'une heure après le dîner jusqu'à 
six heures du soir. 
Pression de l'occiput vers la partie 
heure après le dt- 



antérieure , 
ner. 

Phellahdrium AQiiATfCiiM. Pression 
très pénible et par intervalles à 
l'occipuL 

PwLSATii.i.A, Douleur cl pression de 
l'occiput ; le corps se trouve en 
même temps souvent ardent et en 
transpirai ion, 

Rheum. Douleur de lêle, d'abord 
avec pression, puis avec déchire- 
mcDS jusqu'à l'occiput. 

Sabadilla. a l'occiput, pression en 
avant, accompagnée de vertige 
(un quart d'heure après). 

SciLi.A. Pression de courte durée à 
l'occiput, 

Stannum. Pression sans douleur, au 
côté gauche de l'occiput, de l'in- 
térieur à l'extérieur. 

Taraxacum. L'occiput estpressé pro- 
fondément dans la partie infé- 
rieure , et il est lourd. 

Thuya. Douleurs sourdes avec pres- 
sion à l'occiput, pendant six heu- 
res (une heure après). 

Valbriana. Au côté de l'occiput . 
pression et tirai Ile mens violens 
(en la flairant). 

Verbascum. Forte pression à la bosse 
occipitale droite. 



E. Douleur et pression qui s'étendent sur toute la têlc. 



Asarum. Pression sur ta plus grande 
partie du cerveau, de l'extérieur 
a l'intérieur, 

AsSA FCETiDA. Douleur de tête et pres- 
sion, qui s'étendent sur toute la 
t£te, le malin. 

Beliadonna. Pression très avant dans 
le cerveau, sur toute la tête, pen- 



dant et après la promenade au 

grand air. 
CfllHA. Mal de têle, d'abord pression 

au front , qui s'étend ensuite sur 

toiueja tête. 
Espèce de pression , la tête est com~ 

me embarrassée. 
Sueur au front. 
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CoccuLUS. A iraren toute la télé, et 
surtout au front (le malin), pres- 
sion violente, qui va jusqu'à faire 
perJre le jugement pendant la 
lecture et la réflexion. 

loNATiA. Mal de tête aussitôt après la 
raéridienne; pression générale à 
travers tout le cerveau, comme 
s'il était trop volumineux pour 
ta tfte, et qu'il y eut aussi trop 
de sanç, augmentée par ia lecture 
et l'i-criture. 

Leduh palustre. Mal de tâie avec 
pression sur tout le cerveau , com- 
me un fardeau, avec petits inter- 
valles , pendant trois jours, de 
jour et de nuit. 
Mal de tEle, d'abord sur tout le cer- 
veau, comme pression sourde et 
a plat, qui se change, le second 
jour, en une pression sourde sur 
nne prtile place de la tempe 

RtrtA. Apres le dîner, douleur de-t<3te 



ou pression abr tout le cerveau , 
avec grande mobilité de tout le 
système nerveux , et agitation de 
' tout le'corps, qui ne lui permet 
pas de s'asseoir. 
Le matin , après le lever, (louieur de 
télé avec pression sur tout le cer- 

Pression dans toute la tête , qui est 
embrouillée. 

Salsaparilla. Mal de tête avec pres- 
sion, comme un pesant fardeau 
sur la léte; il manque tomber en 
avant. 

SctLLA. Pression à plat sur toute la 
tôte, comme d'un poids. 

Spigelia, Pression dans le cerveau et 
le cervelet, avec étourdi ssement. 

Stannuh. Sensation de pression avec 
étourdissement, répandus sur toute 
la Ifîle. 

Viola tbicolor. Douleur de U^te et 
pression , uniformes sur tout le 



F, Douleur compressipe , sans indice précis de la place qu'elle 
occupe. 



AciDU» PDOSPHORicuH. Trés forte 
pression à la tête, l'après-midi. 

ASADUM. Pression dans le cerveau, 
surtout vers la partie antérieure. 

As.SA FŒTiDA. Pression au cerveau. 

Bhxo^ia. (Quand on marche, pres- 
sion à la iSle.) 

Calcarea sOLfiiuRATA. Le matin, au 
réveil, douleur de tête avec pres- 
sion. 

Cahphora. Sensation de pression à la 
tflte. 

Chamomilla. Douleur et pression, la 
tête est entreprise quand on est 
assis et qu'on pense'. 

DrosERA. Mal de tête avec pression. 

DuLÇAHARA. Le soir, la douleur sour- 
de de la télé , accompagnée de 
pression , augmente, ainsi que le 
rhume. 

GuAJACUM. Mal de léte pendant la 
nuit , comme pression du bas vers 
le haut, dans le cerveau. 

IcHATiA. Mal de téie ou pression , 



comme par un corps dur, i la 
superficie du cerveau , qui reprend 
par attaques. 

Ipecacuanha. Douleur de tête avec 
pressitfn. 

Laurocerasus. Pression tantôt ici, 
tantôt là, avec pesanteur de tête, 
le soir. 
Douleurs de téie avec pression , peu 
fortes, tant qu'il reste au grand 
air ; mais pfus vives dans une 
chambre chaude, oà le sujet se 
sent plus à l'aise. 

Menyantues trifoliata. Mal de télé 
et pression , plus forts au grand 
air. 

Mezeredh. Fréquent frisson pendant 
le mal de léle avec pression. 

MosCBOS. Il semble quelquefois, an 
sujet, qu'il va perdre Les sens; il 
ressent également,, au cerveau, 
pression générale avec étourdis- 
sement, semblable à une com- 
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«ression. Sa \6tt est entreprise , et 
il y a pression «tupefiaule. 
Ol.SANDEH. Douleur et pression au ccr- 

Opium. Douleur accompagnée de pres- 
sion dans la tète. • 

PuLSATiLLA. Mal de li?tc avec pression 
quand on s'iDcllae en avaat. 



Spigelia. Mat de têU continu, awfc 
pression , ^ ui augmente 'quand on 
s'incline en avant. 

Viola tricolor. Douleur a»ec pres- 
sionct dechiremens dans la léte, 
chaleur au visage et altération. 



G. Douleur compressée dans la têle, en dijjérens endroits. 



Alumika. Pression avec élancemens, 

Çi et là, dans la \èie. 
AsAHUM. Pression jointe à diverses 

sensations, çà et là, dans le cer- 

la léte , 
jui occupe 
chaque fois de grandes surfaces. 
CoLOCYNTHis. Pressions légères et iso- 
lées, dans l'inlcrieur de la télé, 
çà et là. 
DuLCAMABA. La douleur n'occupe ja- 
mais loule la tête, mais seulement 



une fort peliie place, où elle se 
change en pression , comme d'un 
instrument émonssé. 
Lamium (arl. déplacé). Douleur com- 
pressivc à la région temporale 






Magnes P. N. A plus 
Grrveau, pression, 

Thuya. Pression momentanée, forte 
' et douloureuse, dans la télé, tan- 
tôt ici , tantôt là. 



H. Douleurs et pression composées. 



ActDUH PHOSPHOniCUM. Pression et 
serrement à tlntérieur et à fe-Tté- 
rieur de la tempe droite , plus forts 
dans fétat de mouvement. 

Pression accompagnée de serrement à 
la tempe droite. 

Pi-ession et serrement aux deux os pa- 
riétaux, t/iii augmentent dans rétai 
de mouvement. 

Douleur perçante avec pression a la 
tempe gauche. 

A la tempe gauche, douleur avec 
pression et serrement, qui cesse 
par des intervalles réglés, comme 
avec un corps dur et émoussé. 

Pression avec serrement et déchire-> 
ment dans le cerveau, tantôt ici, 
taniât là. 

A l'occiput, pression et dechiremens 
qui augmentCQt par le hruit et le 
moindre mouvement. 
ALUHlTiA. Douleur brûlante avec pres- 
sion et chaleur au front, après le 



dîner, quand on est debout, qui 
diminuent au grand air, et ne re- 
prennent point dans la chambre. 
AuBaA. Pression à la tôle, accompa- 
gnc'e d'élonnement. 

Pression avec dechiremens dans tout 
l'occiput, m^me jusqu'au sommet 
de la tête et au front. 

Douleur avec pression et tiraille- 
mens à la région temporale. 
ANAC^nniVM. Douleur avec pression 
et serremens à la partie anté- 
rieure de la tttc, et avec de- 
chiremens isolés vers le front. 

Pression avec dechiremens à la tem- 
pe gauche. 



Argentuh. Doi 



c pression et 



stupeur au smci[jut; pression a 
tirai llemens à l'occiput. 
Sensation composée dé pression et 
de tiraillemcns, à la télé, au-des- 
sus de l'oreilie droite , vers la par- 
tie postérieure. 
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A la partie gauche, douleur violen- 
te , composée de pression et dé- 
chiremens. 
Arnica. La douleur de tête avec pres- 
sion, est suivie, mêuie dans les 
tempes, d'une douleur conipres- 
sive avec bâliemens. 
AsARUH. Pression violente et tiraillle- 
ineus au cerveau , sous le front , 
plus fort lorsqu'il y a vomituri- 
tion. 
AssA FŒTIDA. Pression ondulatoire 
avec tiraillement à travers la moi- 
tié gauche du cerveau , qui se 
termine en pression sourde sur la 
bosse frontale. 
AuBUM. Pression et déchiremcns à la 
léle, çà et la, surtout au front, 
avec sensation de vertige. 

Pression et déchiremens a la partie 
gauche du sommet, qui augmen- 
tent par le mouvement. 

Pression accompagnée de de'chîre- 
ment i la partie droite de l'ucci- 
put. 
Beli^donna. Pression et tension au 
cftié droit du front. 

Pression et tension à la partie gauche 
du crâne el au front. 

Mal de têie avec pression et ron- 
gentent de la partie droite du haut 
de la tête, jusqu'au bas de l'oreille, 
occasionnée par une douleur pas? 
sagère et rongeante aux dents gi- 

De l'intérieur des tempes à l'exté- 
rieur, pression très vive, qui de- 
vient toujours plus forte, se ré- 
pand dans le cerveau , et s'y 
change en un fort bailemeot, con- 
tinue dans toutes les situations. 

Pression et déchiremens à la tête, 
tantôt ici, tanlôt la, surtout au 
front et à la région temporale. 

A la tempe droite et au sommet de 
la tête, pression et dérhiremens, 
qui s'élendeut de divers côtés. 

Pression et déchiremens à la lèlt, fà 
el là. 

Douleurs compressives et lérébran- 
les , le jour , en dIfTérentes places , 
qui deviennent lancioanles , le 
soir. 
BisHUTHUU. Pression accompagnée de 
déchiremens , plus à rexlérieur 



qu'il l'inlérleur de la tempe droite, 
plus forte par l'apposition de la 

BryOma. Pression à lapartie antérieu- 
re lia cerveau, comme si l'on y 
fouillait , avec serrement vers le 
front , fort surtout quand on se 
baisse et qu'on va vite; la prome- 
nade fatigue beaucoup. 

Calcakea acetica. Douleur, pres- 
sion et tiraillemens à la partie 
gauche de l'occiput, avec sensa- 
tion de roideur dans la nuque. 
Douleur avec pression et tiraille- 
mens , à la partie gauche de la ré- 
gion sourctiîaire. 

Cahphora. Pression avec bailemeos 
à la tempe gauche. 
Pression ^vec déchiremens à la tem- 
pe droite 
Pression déchirante el serrement 
vers l'eitérieur, au côté gauche 
du front. 
Pression incisive de la partie gau- 
che de l'occipul , vers le front. 

Caktharises. Le soir, au coucher, 
douleur accompagnée de pression 
et d'ëlancemens a l'occiput. 

Chelidohiuh majus. Douleur avec 
pression et élancemens au som- 
met, venant par attaques, surtout 
quand on marche vile. 

CiNA. Pression sur l'os frontal, accom- 
pagnée d'un houillonnement inté- 
rieur, comme celui des ragues. 
Battement. 

Du côté gauche du sinciput, pres- 
sion avec tiraillemens. 

Clematis £ RECTA. Douleur avec pres- 
sion au cerveau , comme si l'on 
V fouillait, du cdlé droit, pendant 
la marche. 

CoLOCYWTHIS. Douleur avec pression et 
serrement au siaciput, forte surtout 
quand on se baisse et qu'on est 
couché sur le dos; de six heures de 

Douleur avec pression à la tempe gau- 
che, comme si f on r fouillait. 
CoRALLiuM. Douleur de leie semblable 
à une pression dans les cavités 
front;t^s, qui diminue en plein 
air, lorsque l'excrétion des muco- 
sités nasales augmente. 
Douleur de tétc extrêmement vïo- 
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lente, qui prcMC le front de de- 
dans en dehors, oblige k porter la 
léte d'un endroit à un autre, n'est 
diminuée nï par ce mouvement, 
ni en s'asseyant, mais seulement, 
e( pour peu de temps, en met- 
tant presque nu le corps qui a 
acquis une chaleur brûlante. 
Douleur compressive dans le front, 
<|ui ne permet pas de tenir les 
yeuK ouverts, el qui est allégée 
en prenant de l'exercice au grand 
air. 
Pression au front et aux tempes, 
comme si le sincipui était com- 
primé par un corps plat. 

. Pression et serrement audessus de 
l'œil gauche, au front, pendant la 
promenade , qui disparaissent 
quand on se tient debout. 

Çkocus. Pression avec tiraillemens k 
ta moitié droite de l'occiput. 

CoPRUH. Pression et déchiremens aux 
deux tempes, plus forts par l'at- 
touchement. 

DuLCAMAHA. Prcssioo dans toute la 
circonférence du front, comme si 



l'o 



y fouillait. 



Routeur de tête stupéfiante et com- 
- pressive, de la nuque à l'occiput. 
Compression et déchiremens dans le 

haut de la tête. 
Pression et tiraillemens k la bosse 
frontale gauche. 

GuAJACUM. Pression sourde avec 
points à la bosse frontale droite. 

Hellebuhus. Pression et tiraillemens 
subits de la partie postérieure de 
la moitié gauche du cerveau jus- 
qu'au front , comme si la substan- 
ce du cerveau s'y entassait. 

IpeCACCAISHA. a l'occiput et à la nu- 
que , douleur compressive et ten- 
sion qui vont jusqu'aux épaules. 

Manganum aceticuh. Douleur brû- 
lante, accompagnée de pression 
auï côtés de la teie et à l'occiput, 
qui diminue dans la promenade 
au grand air. 

Mescuhius solubilis h. Douleur 
, avec pression et tension au sinci- 
put : soulagement par ^apposition 
duplat de lamain. 

MoscHUS. Pression légère avec tirail- 
lemens à la tempe droite, 



Nui tomica. Profondément dans la 
lâle, à la r^ion du sommet, dou- 
leur qui aflaisse et est accompar 
gnéc de tiraillemens. 
Oleuh animale, a la partie gauche 
du sinciput, pression et déchire- 
mens, qui discontinuent souvent, 
à sept heures dii soir. 
PLATfNA. Après le dîner, dans sa pro- 
menade au grand air, le sujet se 
sent mal à la partie gauche du 
cerveau; pression sourde, comme 
si l'on y fouillait, qui se prolonge 
même quand il est dans la cham- 
bre. 

Au-dessus de l'orbite droite, pres- 
sion slupéCante et ondulation. 
PULSATltLA. Douleur de tfitc compres- 
sive avec hattemens , qui dimi- 
nuent quand on fait pression À 

. rexiéricur. 
Khododehdron. Douleur compressive 
au côté gauche du front, comme 
si on appuyait avec les pouces. 

Douleur compressive au front, le 
huitième jour. 

Douleur cojnpress'we dans la moitié 
gauche du front, qui gagne la tem- 
pe gauche , d'une manière constante, 
— qui augmente après avoir hu du 
vin (apès une demie-heure). 

Embarras de la tête, et surtout de 
la région fi-ontale, avec douleur 
compressive à la région temporale 
gauche i appuyer la tête sur la ta- 
ble apaise la douleur et l'embar- 
ras pour peu de temps ; le mouve- 
ment en plein air fait cesser l'un 
et l'autre. 

Douleur fortement compressive à la 
région temporale , paraissant avoir 
son siège dans les os. 

Douleur compressive, se dirigeant 
vers l'intérieur de la tempe gau- 
che , troisième jour. 

Pression dans les os temporaux. 

Douleur compressive dans le fond 
du côlé droit de 1,'occiput, avec 
des tiraillemens par secousses vers 
le haut; les premier, second et 

RuTA. Aux côtés de l'occiput, douleur 

avec pression et picoiemens. 
Sadadilla. Douleur de t£te «ompres- 
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■ire et châlouiiiemens violeDS , 
lurtoul au froDt. 
Salsaparilla. Pression accompagnée 
d'élan cemeos fréquens , au côté 
gaucbe de la tête, le matin. 
Sahbucus nigra. Dans le haut du 
front, douleur accompagnée de 
pression et de dcchiremens, qui 
s'irradie jusque ^ans l'œil. 
Spigelia. Pression et de'cbircmeiis à 
la tête, de la bosse frontale gau- 
che à l'occiput. 
STANnuH. Douleur perçante , stupé- 
fiante et compressive , sur la su- 
perficie de la moitié gauche du 
cerveau , qui s'étend du milieu de 
l'os pariétal à la bosse frontale 
gauche. 

Pression avec déchtremens à la moi- 
tié droite de la tête. 
Staphisagbia. Pression momentanée,' 
avec tiraillement dans le front. 

Pression violente et déchirement k 
travers la moitié gauche du cer- 
veau, forts surtout au front, qui 
augmentent et disparaissent peu 
à peu. 

Pression sourde, douloureuse, et 
quelquefois accompagnée d'élaa- 
cemens vers l'extérieur, d'abord 
dans tout le front, puis seulement 
à la bosse frontale gauche , qui dis- 
parait par le repos, mais reprend 
avec plus de force par le mouve- 
ment. 



Taeaxacum. Sensation composée de 
pression et de châtouillemenl ,' 
dans la tête. 

Douleur de tête ascendante, avec 
pression et chaleur ardente. 

Douleur avec pression et liraille- 
mens dans les tempes. 
Tabtahus emeticus. a la tempe droi- 
te, pression douloureuse, de lon- 
gue durée et accompagnée de ti- 
raillemens. 
Thuya. Douleur perforante à la tête. 

Pression sourde avec tiraillemens en 
travers et au-dessus du front, 
comme si un fardeau s'aSaissait 
dans son intérieur. 

Pression avec secousses à la bosse 
frontale gauche. 

A la bosse frontale droite, pression 
ou secousses, qui se portent vers 
l'oeil, 
Veratrum album. Embarras doulou- 
reus de la tête, avec pression et 
tension, tantôt dans les tempes,, 
tantôt îiu sammet, plus violen- 
tes quand on est assis la léte le- 
vée, ou quand on est debout, 
mais moins fortes quand on s'in- 
cline en avant, ainsi que quand 
on est «ouché sur le dos, avec 
rétrécissement des pupilles. 
VeRBascdh. Pression convulsive à la 
mmtié gauche du cerveau. 

Pression avec déchiremens à la moi- 
tié droite du cerveau. 



X. DOULEUR AVEC TIRAILLEMENS A LA TÈTE. 



A. Douleur avec liratUemens au front. 



AnACABBiUM. Douleur avec tiraille- 
mens dans le front, à la partie 
fauche du sommet de la tête et à 
occiput, 

Absedicuh. Toutes les après-dtnéea , 
pendant quelques heures, mal de 
tête ou tiraillemens sous la suture 
coronale. 

AoRUH- Douleur accompa^ée de ti- 
raillement, dans le liront. 



Belladonna. Tiraillement dans la tête, 
vers le front, comme si le cerveau 
voulait s'agrandir. 
Tiraillement dans le front. 
Douleurs avec tiraillemens à l'os 
frontal et à ta. nuque , dans le rç- 
pos et le mouvement. 

Calcarea ACETici. DouleuF de tête 
avec tiraillemens à la partie, droite 
du frODl, au-dessus de l'œil et à 
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l'occiput, par Teflort de la pen- 
sée. 

Castoeeum. Tiraillemens et déchire- 
mens au front , le soir , à six heu- 
res , qui pissent au lit. 

Capsicum. Douleur avec liraillemens, 
dans le front. 

Chelidomum. Sensation de tiraille- 
ment de courte durée, sous l'os 
frontal. 

China. Douleur au front avec tiraille- 
ment. 
Il ressent au front une douleur avec 
des tiraillemens , en dÎTcrses di- 
rections, quand il y porte ta main. 

CiNA. Tiraillement dont il est em- 
brouillé , de la bosse frontale gau- 
cbe à la racine du nés. 

Coi.CHicuH. Tiraillemens à la partie 
gauche du haut de la tête , qui des- 
cendent jusqu'au nez. 

Crocus. Tiraillement douloureux dans 
le front , avec malaise. 

DuiXAMAHA. La tCie est étonne'e; lé- 
ger tiraillement à ta bosse fron- 
tale gauche, surtout si l'on s'in- 
cline en avant, 

GuAiACUM. Douleur avec tiraillemens 
du centre de l'os frontal jusqu'i 
bas des os du nex. 



HsLLEBORCs. Au froAt, tîrailtcmenl 
sourd , qui en ride la peau. 

Lau&ocekasus. Sensation de tiraille- 
ment, qui part du centre du front. 

Mahoaniih ACETicuM. A l'occiput , 
aui orbites et au fronl , douleur 
et tiraillemens , qui augmentent 
à la dernière place, quand on se 
baisse, et py^ent par l'appui de la 

Mektanthes trifoliata. Ma) avec ti- 
raillemens dans le front. 

NuxvoMiCA. Douleur avec tiraillement, 
iTahord aux ttmpes, pui$ aufroit, 
et enfin à Cocciput. 
Mouvement cnnvulsif,^ et là, dans 
te fronl , vers la racine du nez. 

Rheum- Douleur avec tiraillemens , 
fort en arrièie des bosses fron- 
tales. 

Sabina. Douleur avec tiraillement, 
d'abord dans le front, puis à l'oc- 
r.iput, 
Douleur et tiraillemens au front et 
aux tempes. 

Tabtabds eheticus. Tiraillement con- 
vulsif avec tension , dans le front, 
surtout au-dessus de l'œil gauche< 

Verbascum. Tiraillement stupéfiant, 
à la bosse frontale gauche , à ua 
courant d'air. 



B. Tirailiemcnt au sommet de la iêle. 



BOTISTON FLUHBEUM. Tiraillement lé- 
ger et continu dans tout le hant 
de la tête. 

Clehatis Erecta. Aux côtés du som- 
met , douleur ou tiraillement avec 
légère pression. 

Hellebohus. Douleur avec tiraille- 
mens dans le haut de la télé , de 
bonne heure , dans le lit. 



Oledm animale. TiralIlemcDt doulou- 
reux, du sommet à la partie la 
plus inférieure de la tête, le soir. 

Spongia mabima tosta. Douleur (su- 
bite) avec tiraillement au sommet 
de la tSte. 



C. 2'iraiilemens aux côtés de la Iêle et aux tempes. 



AciDim SULPHURICIJM. Douleur tirail- 
lante à la tempe gauche, plutôt 
extérieurement, et à une petite 
place, le premier jour. 
Douleur tiraillante avec liraillemeas 



ACIDUH PBOSPHORICUH. 

la tiufjue à gauche et au carlilage 
OtttérUur de roreille , tfui , par le 
■mouvement, se chatte en une dou- 
leur accompagnée de pression. 
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tëparës, au càté droit de )a iSte, se 
dirigeant vers le front, l'après-mi- 
di ou premier jfxiir. 

AcoNiTUH. Tiraillcmeat dans la moitié 
de la tête. 

AsTlMONiuni CBUDUM. Douleur isolée 
et momentanée, avec tiraillement 
au-dessus de l'os temporal gau- 
che , qui passent quand on exerce 
une pression, et reprennent en- 
suite avec plus de force. 

Arnica. Tirallfement douloureux ac- 
compagné de pression à la moitié 
Paucne du crâne, de l'oreille à 
extérieur du haut de la tête. 

ASARUU. Douleur et tiraillemens qui 
paraissent se parler dans les tem- 
pes (à midi), et diminuer au 
grand air et quand on est courhé. 

AssA FŒTiDA. Au côté droit de la iSic, 
au-dessus de l'oreille, tiraillement 
qui se change ensuite en simple 
élancement. 

Calcabea sulpquaata. Tiraillement 
avec pression dans les tempes, de 

Canthabides. Douleur accompagnée 
de tiraillemens, au côté gauche de 
la tête et du froiit. 

Chauomilla. Douleur avec tiraiUemeni 
à la moilié des côtés de la tête. 

Chiva. Douleur et tiraillement, de 
la partie postérieure des oreilles 
à la mastoïde. 

CoLOCiNTHis. Douleur avec tiraille- 
mens à la moitié de la tête. 

Cyclamen europ^uh. Tiraillement 
douloureux au cerveau, de la par- 
tie antérieure gauche de l'occiput, 
à travers la tempe gauche jusqu'au 
front, sur une seule ligne. 

Dlc'TALis. Tiraillement avec étourdis- 
sement aux côtés de la tdte. 



Drosera. Douleur avec tiraillemens, 
de la moilié droite du cerveau 
vers l'occiput. 

Gratiola. Tiraillement au cdté gau- 
che de la tête, pendant la marche 
à l'air. 

Maoes P, N. Douleur et tiraillemens 
au c6té gauche de la lête. 

Memyantues thifoliata. Douleur et 
tiraillement au lobe droit du cer- 
veau , qui finissent à l'occiput. 
Douleur intérieure de la tète, avec 
tiraillemens le long de l'os frontal 
gauche. 

Nux voMiCA. Douleur avec tiraille- 
mens, d'abord aux tempes, puis 
au Iront , et eit&n à l'occiput. 
Douleur de tête ascendante, avec ti- 
raillemens à la moitié' droite du 
cerveau, à cdté de l'oreille. 

MOSCHUS. Tiraillement prompt et lé- 
ger dans les tempes. 

Oleander. Lé^er tiraillement à la 
tempe gauche. 

Oleuh anibiale. Léger tiraillement 
avec sensation de froid à la région 
temporale eauche. 

Platina. Tiraillement, par secousses, 
au côté droit de la lêlc , ainsi qu'à 
une petite place du côté gauche. 

Rhus. Mal de tête , tiraillemens à l'oc- 
ciput, aux tempes , et pression sur 
les yeux, à le faire sortir du Ut(à 
quatre heures et demie du matin). 

Scilla. Tiraillement qui se change en 
élancement à la tempe droite. 

Tabtar-us emeti eu s. Tiraillement dou- 
loureux à la tempe droite , qui des- 
cend vers le zigoma et la mâ- 
choire supérieure. 

Valeriana. Les courans d'air lui cau- 
sent une douleur subite avec ti- 
raillement au côté droit de la téic>. 



D. Tiraillement à toccipiU. 



Anacardidm. Douleur accompagfiée 
de liraillemeDs, au front, a la 
partie gauche du sommet de la 
têle et à l'occiput. 

Abhica. Douleur eitensive et avec 
pression , comme de quelque cho- 
se de mou au sommet de la lête, 
arec tiraillement à l'occiput , et 



déchirement vers les tempes. 

CalCarea ACETICA. Douleur avec ti- 
raillement, au côté droit du front, 
au-dessus de l'œil et à l'occiput , 
par l'elTorl de la pensée. 

Cannabis. Douleur avec tiraillement, 
de l'occiput aux oreilles. 

Cbuu> Douleur el tiraillement de l'oc- 
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Ses en battemcns , diminuent pea- 
ant la marche, augmentent quand 
on est assis et debout, et cessent 
par la pression de la main. 
Douleur avec tiraillemeni à l'occî- 

pat, quand on est assis. 
Douleur et liraîllement au côte' gau~ 
che de l'occiput, qui passent quand 
on courbe la tête en arrière. 

Cyclamen eubop^bi™. Tiraillement 
douloureux dans le cerveau, àe 
la partie antérieure gauche de l'oc- 
ciput, à travers la tempe cauche 
jusqu'au front, sur une même li- 
gnc. 

IjAnnocERASHS. Tiraillement profond 
du c6ié droit de l'occiput. 

Manganom aceticum. Douleur et ti- 
raillemens à rocciput, aux orbi- 
tes et au front, qui augmentent i 
la dernière place quand on s< 
baisse , et passent par la pressîot 
de la main. 



MeNYASTHES TRirOLtATA. Tîraîlle- 
mens à l'occiput, quand on est 

Moscnus. llraillement douloureux à 
la ïéte, de l'occiput aux oreilles, 
et des oreilles aux dents, surtout 
du côte droit. 

Kvx voMiCA. Douleur et tiraillemena, 
d'abord aux tempes , puis au front 
et ensuite à l'occiput. 
Tiraillement à h partie poste'rieure 
de la tête , qui lui semble glace'e. 

Pdlsatili.a. Douleur avec tiraille- 
ment à l'occiput, au-dessus de la 
nuque , de bonne heure, 

Kbus. Douleur de tfite, tiraillement à 
l'occiput et aux tempes , avec pres- 
sion aux yeux , qui le chassent du 
lit (à quatre heures et demie du 
matinV. 

Sabika. Douleur avec tiraillement, 
d'abord au front, puis a l'occiput. 

"VALERrANA. Du côte de l'occiput, 
pression violente avec tirailtemens 
(en la flairant). 



E. Tiraillemcns Ûans toute la tête. 



Agabicus nuscARius. Tiraillemeni 
dans toute la tj!te, eu diverses di- 
rections , pendant lequel il semble 
à chaque instant que les sens vont 
disparaître. 



Dulcahara. Douleur lente avec tiraB- 
lemens à travers tout le cerveau, 
surtout le soir. 

MosCHUS. Tiraillemens convulsiù à 
travers toute la t6te. 



F. Douleurs et tiraillemens, sans indice précis de la place qu'ils 
occupent. 



Kawm suLPHDRicuM. Douleur de 

tête avec tiraillemens, le soir. 

Tiraillement avec tension à la tdtc. 

CiNA. Tout de suite après le repas, et 
plus tard, douleur sourde et ti- 
raillemens dans l'intérieur de la 
tête, qui augmentent par la lec- 
ture et les travaux d'esprit. 

CuVBUM. Tiraillement douloureux à 
plusieurs endroits de la tête, ac- 
compagné de vertige et de tour- 
noiement, qui ne diminuent que 
quand il est couché ^ en miême 



temps il'est mal h son aise, et ne 
sait repdre compte de la disposi- 
tion de son esprit. 

Ferruh. Douleur de têic avec tirail- 
lemens. 

I^Caci;anba. Tiraillement (subit) et 
sourd , çà et la , dans la tête. 

Nux VOMICA. Tiraillement sans dou- 
leur, çà et là, dans le cerveau. 
Douleur avec tiraillemens dans la 
tête. 

PuLSATiLLA. Pleurs à l'un des yeux» 
douleur de t^M ayec tiraillei^en». 
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Sabina. Douleur de léte arec tiraille- 1 Vkhatrom album. Douleui 



mens. 

'I'huya. Douleur de tfiie avec liraille- 1 
menl. I 



railteineut k la léte et au sacrum. 



G. Tirailiement composé. 



Ambra. Tiraillement avec pression , 
de la nuque à travers la télé , vers 
la partie aniérieure ; la pression 
dure surtout à l'occiput. 

Belladonna. Douleur de télé exlen- 
sive avec tiraillement continu, 
comme si quelque chose s'y ba- 
lançait par secousses. 

BlsnuTBuM. Tiraillement sourd avec 
pression à la léle , tantôt ici, lan- 
lât là, plus forts par le mouve- 

Cai.carea ACETICa. Douleur avec ti- 
raillement, pression et quelquefois 
déchirement, tantôt au front, tan- 
tôt à l'occiput , taolôl aux tempes ,' 
qui cessent quand on y fait pres- 
sion, et disparaissent par' les ef- 
forts de la pensée. 

ClNA. Tiraillement ou serrement aux 
tempes, augmentées quand on y 
fait pression. 

CoFFEA. La réflexion lui cause une 
douleur de tête, accompagnée de 
tiraillement et de pression , dans 
dans le haut du front. 

CoLOCXNTHis. Douleur compressive et 
avec tiraillement au coté gauche 

Crocus. Douleur avec pression et ti- 
raillement du milieu du front vers' 
le bas, sur une étroite ligne. 

CuPRUH. Douleur avec pression et ti- 
raillement à la tempe gauche,' 
plus forte au toucher. 

CxCLAHEN EUBOP.1EUM. Douleur avec 
pression et tiraillement , de la 
partie droite du front à la gauche, 

Suis de nouveau à la droite, et 
e là à la tempe gauche ; la douleur 
se perd au toucher, 
DvLCAMARA. Tiraillement avec pres- 
sion à la région temporale gauche, 
l'après-miiïï. 
Helleborus. Pesanteur très doulou- 



reuse de la léte , avec tension et 

rression, comme de l'extérieur à 
intérieur, aux tempes et surtout 
au front; en même temps à cha- 
que battement du pouls, tiraille- 
ment compressif comme si le sang 
se portait avec force au travers de 
la tête (lout le jour, surtout dans 
la fièvre), qui diminuent à l'air- 
Ttraillemeut ou vertige avec pres- 
sion et et ourdisse ment, tantôt à 
une moitié du cerveau, tantôt à 
l'autre , et même dans tout le cer- 

Magnes p. N. Tiraillement ou ytt- 
tige, à l'un des côtés de la tête. 

Memyanthes trifoliata. Douleur 
avec pression et tiraillemens au 
front , droit au-dessus de la racine 
du nez. 

Nux VOMICA. Douleur avec tiraille- 
ment et pression vers le bas, fort 
avant dans la tête, à la région du 
sommet. 

FuLSATiLLA. Douleur, tiraillement et 
tension au front, au-dessus des 
orbites, qui augmentent quand on 
lève les yeux. 

RuTA. Douleur avec pression et tirait- 
ment au côté droit-du front. 
Douleur avec tiraillement et élance- 
mens de l'os frontal et à l'os tem- 
poral. 

SciLLA. Douleur avec tiraillement 
et pression au front. 

Spicei.Ia. Tiraillement accompagne' de 
pression à la partie droite du 
sommet de la tite à l'occiput. 

Spongia qiARiNA TOSTA. Douleur avec 
pression et tiraillement vers le bas, - 
au côté droit de la tête et du cou. 

Stannum. Une douleur de courte du- 
rée traverse la bosse frontale gau- 
che avel légère pression. 
Tiraillement arec pression au tra- 
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vers du Iront et du sommet de la 
t£te. 
Tiraillement avec pression et em- 
brouillemenl à la tempe et à la 
moitié' du front de ce cdte'. 

Staphisaghu. Douleur ou élancement 
avec pression et liralllement au 
côté gauche du front. 

Tartarus eheticus. Douleur de tête 
avec tiraillement et léger déchire- 
ment à la moitié gauche, de la 



lé(e, de la partie postérieure 1 
l'intérieure. 

TuinrAr Tiraillement avec pression à 
la tempe gauche. 

Valeriana. De la nuque vers l'occi- 
put, tiraillement perçant et ac- 
compagné de pression , quand on 
courbe la lête en arrière. 
Tiraillement comme si le front était 
ficelé en travers. 



XI, DOULEURS DE TÊTE DÉCHIKANTES. 



A. Déchirement au front et au sineiput. 



ACIDDM MURiATicuM. Douleurs déchi- 
rantes dans le front. 
AciDUH suLPHunicuM. Déchirement 
douloureux au milieu du front, 
qui se dirige du côté gauche, l'a- 
près-midi du premier jour. 

Déchirement et élancemens au sia- 
ciput du côté droit, que la pres- 
sion extérieure allège. 
Alvhiha. Douleur ou déchirement au 
front, qui diminue à l'air, le soir- 

Le malîn, douleur et tiraillement 
dans le front, qui se change l'a- 
près-midi, en élancemens. 
Abibra. Douleur déchirante , du front 

à la partie supérieure du visage. 
AURUM. Douleur a la partie antérieure 
du front et aux tempes: au plus 
profond du cerveau, fort déchire- 
ment qui cesse à l'air. 

Douleur déchirante à la partie gau- 
che du front, augmentée par le 
mouvement. 

Léger déchirement dans le front. 

Léger déchirement de la partie 
droite de l'occiput, à travers le 
cerveau jusqu'au front, plus fort 
par le mouvement. 
BELLAiKtNNA. Déchirement dans le 
front. 

Déchiremens au-dessus des sourcils. 



, Violentes douleurs de tête et déchi- 
rement au sînciput. 

BiSMUTHUM. Douleur déchirante dans 
le front, à l'angle interne de l'œil 
droit, et à la partie postérieure 
de l'orbite. 

BoviSTON PLOHBEUH. Doulcur déchi- 
rsnte dans le front , qui se porte 
ensuite à la partie gauche de l'oc- 
ciput, de la se reporte vers la 
partie antérieure et se fixe à la 
tempe gauche, où elle resie plu- 
sieurs jours (seize jours après). 

Cahphoha. Léger déchirement a la 
t£(e,.et surtout au front. 
Léger déchirement à la tempe droile 

et au front. 
Douleur avec léger déchirement à 
la partie gauche du front de l'oc- 
ciput. 

Cantbaridbs. Légère douleur au 
front, comme* déchirement. Dou- 
leur de tête : léger déchirement au 
front (après l'usage du camphre). 
Déchirement au front et à la nu- 
que. 
Déchirement qui se porte d'abord 
au front, puis à la région droite 
de l'oreille , ensuite à la mâchoire 
inférieure, et de nouveau à l'o- 
reilte, où tt disparait entièrement. 
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Dàifaîremenl au s!ncipul. 
Castoreuu. Déchirement el tiraille- 
ment au front, le soir, à six heu- 
res, qui passent au lit. 
Dëchirement au front , avec grande 
sensibilité au sinciput, pendant les- 
règles. 

Cbahohilla. Au front, douleurs dé- 
chirantes qui reprennent par at- 
taques. 
Quand on est sur son se'ant ou qu on 
se tourne dans le lit, douleurs 
déchirantes dans le front, comme 
s'il tombait une masse vers la par- 
lie antérieure. 

Chelidoniuh majus. Vers le milieu 
du front, déchirement qui s'étend 
sur la partie postérieure du som- 
met de la tête, et passe quand on 
y fait pression, à midi, après le 
dîner. 

Dhosera. Au cerveau, plutdt vers le 
front, douleur déchirante, plus 
■ forte par le mouvement des yeux , 
cl plus légère par l'appui de la 
tête sur la main. 

Gratioi.a. Douleur déchirante à la 
rëgiiyi frontale, de courte durée! 

Ignatia. Au front et derrière l'oreiile 
gauche, douleurs déchirantes , 
supportables quand on est couché 
sur le dos, plus fortes quand on 
lève ta tête , avec rougeur el cha- 
leur ardente des joues et des 

Ipecacuakha. Douleurs déchirantes 
dans le front, causées et augmen- 
tées quand on touché cette partie. 
Au front, douleur et violent déchi- 
rement, qui augmentent quand od 
se courbe- " 

Lauboceuasus. De'chirement fort a- 
vant dans le front. Déchirement 
au milieu du front, avec sensa- 
tion intérieure de chaleur, et non 
extérieure. 
Déchirement du sinciput au sommet 
de la tête, à deux heures de l'a- 



Mangamjm aceticum. Léger déchire- 
ment, de la bosse frontale gauche 
vers la tempe, en parlant. 

Mezereuh. Douleur avec él^^cemens 
et décbiremens à la bosse froniale 
gauche. 



Déi^iremens à la partie antérieure 
du front, qui se terminent, a la 
partie supérieure du côté gauche, 
en plusieurs élancemens convul- 
sifs. 

Mercurics soi.uhilis h. Douleurs 
déchirantes , du sinciput au som- 
met de la tête. 

Oleuh animale. Déchirement à la ré- 
gion frontale gauche. 

Opium. Déchirement et battememens 
daiis le front, renvois et vomisse- 
mens acides ; le sujet est obligé de 
se coucher et sue. 

Phei,i,andridm. Déchirement à la par- 
tie antérieure du front. 

Plumbum. Déchiremens, çà et là, 
dans le front. 
Dans le milieu du front, déchire- 
ment qui augmente lentement et 
cesse souvent. 
Douleur de têie: Déchirement dans 
le front, avec rougeur et chaleur 
intérieure, et non extérieure de 
la tête, pendant dix-huit heures, 
l'après-midi. 
Au front, espèce de déchirement et 
de constriction. 

Ruododehdbon. Violente douleur dé- 
chirante et tiraillante, au front, 
se dirigeant vers les tempes et 
les yeux, surtout dans la cham- 
bre et en mouvement, le premier 
jour. 
Déchirement, tiraillement dans l'os 
frontal , qui semble aussi être un 
pincement et une pression; ■^- il 
augmente par l'usage, du vin; — > 
il est de durée , après demi-heure. 

Sa LS a PAR IL I. A. Déchirement dansloutc 
la région frontale, à une heure et 
demie de l'après-midi. 
Déchirement au front, fort avant 
dans le cerveau , par la marche et 
le parler, mais non dans un élat 
tranquille. 

Spjgelia. Au front, douleur et déchi- 
rement par secousses, plus forts 
à la bosse frontale droite , et cau- 
sant ainsi fixité involontaire des 
yeux, sur l'objet regardé,, quand 
on est debout et assis. 
. Déchirement très fort dans le front , 
l'occiput et les tempes. 
&TAPHISAGHIA, Déchirement au front. 
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te soir, quand />n est assis; on 
Y ressent des elanceineos en se 
. baissant, et on est soulagé par la 
marche. 
Tautarus F.METICUS. ËiancemcRs ou 
plutfit déchiremens dans le front 
(vingt heures après), de dem lieu- 
res de l'après-midi à trois heures 
du malin. 



Thuya. Déchîretnenl du c6t^ droit du 
sinciput et du visage, en travers 
du nez, jusqu'au zigoma et au- 
dessus des yeux ; suriout le malin 
et le soir. 

ViTEX. Déchirement avec tension au 
. front ; à la liosse frontale gauche. 



B. jyèchîi entent au sommet de la tête. 



AciDDM PiiosPHOKicuH. Déchirement 
au sommet et à l'occiput. 

Ambba. Déchirement très sensible a 
la partie supérieure du sommet, 
et comme dans la moitié supé- 
rieure du cerveau, avec pâleur du 
visage et froid de la main gauche. 

AuRUH. Léger déchirement à la par- 
lie droite du sommet de la t^te; 
douleur de'cbirantc à la partie 
gauche du sommet de la télé. 

Belladonna. Douleur déchirante à la 
partie droite du sinciput, plus 
forte par le mouvement. 
Douleur au sommet de la t@te ou 
tournoiemeut; tantôt il semble au 
sujet qu'on y fouille; tantôt il y 
sent un déchirement; la pression 
extérieure augmente de beaucoup 
la douleur; son trâne lui semble 



si mince, qu'il le croit ne pou- 
voir supporter ta pression , sans 
en être percé. 

Nux VOHICA. Déchirement au som- 
met de la tfle, au front et aux 
yeux, avec fadeur, malaise dans 
la poitrine, et faiblesse des orga- 
nes de la voix. 

Oleuh ammale. Déchirement, de la 
partie gauche. du haut de la lâte 
au bas du front. 
Déchirement à la région droite du 
sommet. 

Rhcs. Bientôt après l'avoir pris , dé- 
chirement dans le haut de la tête, 
3ui, au toucher, rend cette place 
ouloureuse à l'eilérieur ; quel- 
quefois la douleur , accompagnée 
de ti raille m e ns , occupe toute la 
l^le. 



C. Déchiremens aux côtés de la tête et aux tempes. 



AciDtJM PHOSPHORiCUM, Déchirement 
de la tempe gauche à la partie an- 
térieure du fiODt, plus fort par 
le mouvement. 

AciDUM sui.PHuaiCDM. Déchirement 
à la tempe droite, vers le soir, le 
dixième jour. 
Déchirement très douloureux à la 
tempe gauche, étant assis, pen- 
dant le déjeuner, 

AcoNiTUM. Douleur déchirante à la 
tempe gauche , accompagnée d'un 
violent tintement d'oreilles. 

JEthusa CïNAPiuM. Déchirement sou- 



dain à la tempe droite, l'après- 

Déchirement et battement au côté 
droit de la tête , puis élancement 
à la moitié gauche, cinq heures 
après. 

AcAiticus. Déchirement à la tempe 
droite. 

Aldhina. Léger déchirement dans la 
tempe 'droite , vis-à-vis du front, 
et cuisson quand on s'y frotte. 

Ahbra. Déchirement à la tempe gau- 
che, au haut de la tâte, sur la 
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bosse frontale droite , et derrière 

l'oreille gauche. 
Anacardiuh. Douleur déchiraote au 
cerveau, au-dessus de la tempe 

Elaocemens soudains, vïolens, pres- 
sans et mordans, de la tempe au 
cerveau. 
Déchirement répète' dans tout le 
côté droit de la tête, du cou et du 
visage; immédiatement après, tin- 
tement à l'oreille gauche. 

Argentiih. Déchirement à la tempe 
gauche. 

Arnica. Déchirement i la tempe gau- 
che; et dans la promenade au 
grand air, retour de la .douleur 
de la télé, extensive et compres- 

AsARUU. Douleur avec déchirement 
et pression à ta tempe gauche. 

AunuH. Douleur à la partie ante'- 
rieure du front et aux tempes , 
fort avant dans te cerveau, vio- 
lent déchirement qui discontinue 
au grantl air. 
Dérhiremeiit à la tempe gauche. 

Bryomia. Douleur déchiraule au cfité 
gauche de la tôle. 

Cantsarides. Léger déchirement à la 
tempe droite. 
Déchirement aux deui tempes. 
Déchirement et élancement au cdté 
droit de la léle. 

Castoreum. Dérhîrement aux deux 
tempes, qui gagne le milieu du 
front, et s'apaise par la pression 
ainsi qu'au grand air;, en içfmc 
temps que la douleur et la sensi- 
bilité diminuent par la pression 
sur le vertes i frisson , le onzième 

Déchirement aux deux tetnpes, et 
■ sensation de blessure lorsqu'on les 
touche, le soir, jusqu'à dix heu- 
res , avec frisson j le Heizième 
jour. 
Déchirement au .c6té droit de la 
lâle, jusqu'aux tempes, le soir,, 
en marchant, le troisième jour. 
Cbahohilla. Douleur déchirante à 

l'un des deux câtés des tempes. 
CfllNA. Douleur déchirante à la tempe 
gauche. ■ 
Douleur déchirante, de la partie 



droite de l'occiput à là bosse fron- 
tale droite. 

CoLCHiCun. Déchirement de la moi- 
tié gauche do la tête , au sommet. 
Déchirement à la tempe droite. 

DiGtTAUs. Déchirement à la partie 
gauche de la tète. 
Déchirement à la région temporale 
droite, près de l'oreille. 

DuLCAHARA. Déchirement par inter- 
valles, à la tempe gauche. 

Gratiola. Douleurs déchirantes et de 
courte durée, à la tempe gauche. 
Au calé droit de la tête, déchire- 
ment avec douleur ou hrisure, 
jusqu'au bas de l'oreille. 
Ail côté gauche de la tète, au-dessus 
du front , déchiremèot qui passe 
par le frottement, et est remplacé 
par de légers élancemens doulou' 
reux à la partie gauche du front. 
Déchiremensaui deux côtés de la 
tête et à l'occiput, à deux heures 
d&l'après-mîdi. 

GuAJACVH. Déchirement dans tout le 
côte gauche de la tête. 

Hellerorus. Douleur de tête d'un 
seul côté, ou déchirement accom- 
pagné de frisson. 

Laurocerasds. Léger déchirement, 
du haut de la tempe droite en bas. 
Déchirement vers le haut de la tem- 
pe gauche, qui ne disparaît pas 
tout a fait par le frottement. 
Déchirement de la tempe gauche, au 
sommet, de là derrière l'angle ex- 
terne de l'œil gauche au zigoma , 
et enfin dans une dent voisine, 
oà il cause des tiraillemeus , puis 
disparaît. 
Déchirement au côté gauche de la 
tête, à deux heures de l'après- 
midi. 

Magnes P. N. Dans la promenade à 
l'air, derrière l'oreilfe droite, dé- 
chirement par secousses, qui , peu 
à peu , se porte vers la parde an- 
térieure. 
Derrière l'oreille gauche, déchire- 
ment par secousses, quand ou est 
assis. 

Magnes P, S. Déchirement à une pe- 
tite place de la tempe gauche. 

Mamganuh aceticuh. Léger déchire- 
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menl À la tempe gauche , par le 

mouvement, au granii air. 
Déehiremetit au côte droit de la 

l(!te, et surtout fort avant dans 

l'oreille droite , quand on lève la 

iCte après s'5(re couche. 
Marum vekuh. Déchirement des deux 

tempes dans l'intérieur de la tête. 
Dc'elijrement par secousses , dans 

l'ialérieur du côle' droit de la 

léle. 
Nickel. Déchirement violent au côté 

droit de la tdic, étant assis; le 

soir; huitième jour. 
Dc'rhirement et élancement très dou- 
loureux au côté droit de la lête; 

l'après-midi; dixième jour. 
Léger déchirement à la tempe droi- 
te, étant assis; avaot midi; le 

troisième jour. 
Déchirement au côté gauche de la 

tête et du nez; le quatrième et te 

cinquième jour. 
NiTBUM. Déchirement momentané à 

la Icttipe gauche ; le huitième jour. 
Oleum animale. Déchirement et 

élancement à la tempe gauche, 

de courte durée. 
Déchirement aux deux tempes, en 

plein air, qui passe dans la cham- 

Dcchirement à la partie droite de 
la léie, suivi immédiatement d'un 
élancement dans l'oreille droite, 
une heure après le diner. 

pBELi.ANDBiuM. Par le secouement de 
de la télc, déchirement à la par- 
lie droite supérieure. 

Plumbum. Déchirement à la lempe 
droite , puis devant l'oreille du 
même coté. 
Déchirement et élancement à la 
tempe gauche. 



PuLSATibLA. Après s'éln mis au lit 

Sour dormir, douleur déchirante 
u cAté de la tête, oà l'on n'est 
pas couché. 
Déchiremens lancinans dans la tètCf 
et surtout aux tempes. 
IlANuitcuLus BULsosus. Déchirement 
' violent à la tempe droite, pré- 
cédé de vertige à t'ocoiput. 
Khododendron. Douleur déchirante 
dans la moitié gauche de la léte, 
le cinquième jour. 
Rnus. Déchirement à la tempe droite. 
Spigelia. Déchirement au front, à 

l'occiput et aux tempes. 
Sponkia marina tosta. a la lempe 
gauche , fort près de l'orbite, dou- 
leur accompagnée de violens dé- 
chiremens, qui cause une sensa- 
tion de pression, à la moitié gau-- 
< che de cet oeil. 
Tabtarus EMeticus. Déchiremenl par 
intervalles, au côté droit de la 
tCte. 



Déchirement compressif dans les fri- 
pes et le front, qui augmente par 
le mouvement, après deux heu- 

Déchirement et élancement dans les 
tempes, surtout au-dessus de i'œil 
droit et à d'autres places du cer- 
veau, plus forts par le mouvement; 
après une heure. 



Déchirement 



ipressif dans la 



tempe droite, à 1 extérieur et dans 
Je cerveau, qu'accroît, l'exercice. 

Déchirement compressif dans l'os 
pariétal droit , plus fort par l'al- 
touchement et le mouvement. 

Pression sur la bosse pariétale gau- 



D. Déchirement à T occiput. 



AciDUM PHosPBORicuM. Déchirement 
au sommet et à l'occipui. 
Déchirement dans le front, Jes tem- 
pes et à l'occiput. 

.ffiTHUSA cïNAPiUM. A la partie droite 
de l'occiput , élancement isolé qui 



parcourt toute la léte et se porte 
du côté droit, l'après-midi. 

AcABiCUs. Déchirement au côté gau- 
che de l'occiput, qui passe bientôt 
et revient dé même. 

Anacabdiuu. Elancement par se- 
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tousses et douleurs â«fchiraiites à 
l'occiput et aux tempes, surtout 
si l'on courbe la t^ic en arriére. 
I)échiremeDt qui commence tout à 
fait au bas de la parliv droite de 
l'occiput, et poursuit jusqu'à la 
partie anlérieure du froul. 
A l'occiput, déchirement- doulou- 
reux et elancemens isoles ei par 
intervalles sensibles, qui s'éten- 
dent jusqu'à l'une des tempes. 

Arsenicum. Douleurs dérhiraotcs à 
l'occiput. 

AuBVM. Léger déchirement de la par- 
tie droite de l'occiput, à travers 
le cerveau, dans le front, plus 
fort par le mouvemenl. 

Camp'hora. Douleur avec léger déchi- 
rement à la partie gauche du front 
et de l'occiput. 

Canthahides. Déchirement de la par- 
tie gauche de l'uGciput, au côté 
gauche du front, avec vc-riige de 
plus longue durée que la douleur. 

CASToitEUM. Déchirement et elance- 
mens vîolens dans la portion droite 
de l'occiput, par secousses, l'a- 
près midi, étant debout, le troi- 
sième jour. 

Chelidonium majus. Douleur accom- 
pagnée de déchirement, au câté 
droit de l'occiput, avec des élan- 
. cemeas longs et violens , vers la 
partie aDtérieure. 



Cbina. Douleur déchirante, de la par- 
tie droite de l'occiput à la bosse 
fioalale droite. 

GuAJACiiH. Déchirement au côté droit 



de l'u. 



ipput 



Hyosciamus. (Douleur accompagnée 
de déchirement à l'occiput.) 

MbRCuniDs soLUBiLis H. Douieur dé- 
chirante à la partie inférieure de 
■ l'occiput. 

Douleur continue avec fort déchire- 
ment de l'occiput, dans te front, 
où elle cause pression. 

Pu£i.i,AnDRlt)H AQOATicuM. Déchire- 
ment douloureux à l'occiput. 

Kanunculus. Le soir, violent dcchire- 
menl, d'abord du côté gauche, de 
l'occiput à la nuque, puis le long 
de la partie antérieure de la mâ- 
choire inférieure gauche (le cio' 
qulème jour). 

RnEUM. Douleur, d'abord avec pres- 
sion , puis avec déchirement à 
l'occciput. 

Sabadilla. Déchirement à la partie 
droite de l'occiput, vers la ré- 
gion de la suture tambdoïde , pen- 
dant la piomenade à l'air. 

SciLLA. Douleur avec déchirement à 
l'occiput. 

Tabaxacum. Pendant la marche, dou- 
leur déchirante à l'occiput. 



E. Déchirement dans toute la tête, déchirement sans indice plus 
précis de la place de la douleur. 



AciDDH SULPHURICUM. Déchirement 
dans toute ia té(e, jour et nuitj 
le dix-seplième et le dix-huitième 

Alumina. Déchirement douloureux 
dans toute la tête, le matin. 

AHBfiA. Déchirement à travers la tËte, 
de peu de durée. 
Tiraillemens de çà et delà, ou dé- 
chiremcns à la tilc. 

Anacardiuh. Déchirement répété 
dans toute la tête, avec froid 
par tout le cprps, qui porte à 



le secouer; humeur chagrine et 
inquiétude , qui ne permettent 
de rester en aucun lieu; retour 
régulier le* troisième jour. 
Douleur de tËle avec déchirement, 
par quelque eftbrt dans le travail. 

AsTiMONiuM CRUDUH. Du matin au 
soir, douleur avec déchirement 
décote et d'autre, dans toute la 
tête. Vers le midi, très fort dé- 
chirement et chaleur ardente de la 
léte 
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AflGENTOH. Violenle douleur de téle I Lavroceuasus. Douleur de t^ie, de'- 

et dccliiremens tancinâns. | chiremcnt, le soir, dans le lit. 

Aksenicuh. (Déchirement dans la l£te, Ledum. Douleur dechiraule à la l^le 



e temps a l'œil droit,' 

BoviSTo;^. Déchirement dans toute la 
l^te, avec pesanteur et brisure, 
presque à la continue. 

Capsicuh. (Douleur de iÊU avec de'- 
chiremem.) 

Cbamouilla. Terrible douleur déchi- 
rante, à minuit, qui cependant 
n'éveilte que par înslans, vu la 
profondeur du sommeil. 

CittT^A. Déchirement en plusieurs en- 
droits de la l£le, plus forts par 
tes mouvemens de la iélt et par 
la marche. 

CoFFEA. Bourdonnement, bmil de 
marteaux et pesanteur qui, dans 
la lËle, vont jusqu'au déchirement, 
et paraissent la faire sauter; il y a 
aussi plénitude e( défaut d'ouïe, 
quoiqu'il comprenne tout le dis- 
cours. 

CoLOCYPfTHis. Douleur et déchire- 
ment dans tout le cerveau, qui se 
changent en pression daoi le Iront, 
et semblent m^me le faire sortir; 
plus forts par le mouvement des 
paupières- . 

Crocus. Dans la léte et à i'œil droit, 
de même qu'à la dent creuse du 
cAté gauche, déchirement sensi- 
ble avec vue trouble de cet œil ; 
il semble qu'il y passe, À travers, 
un air froid. 

Ipecacuanha. De bonne heure , après 
le lever, douleur de télc avec dé- 
chirement jusqu'à midi, qui di- 
minuent ensuite. 



et à l'œil; ta sclérotique et la con- 
jonctive sont gonflées et fort en- 
flammées; la douleur déchirante 
de l'œil augmente quand on est 
couché , et diminue quand on est 
assis; les paupières ne sont pas 
attaquées, mais collées le malin, 
comme par du pus, et il en sort 
une matière fétide; puis, le soir, 
frisson avec chaleur ardente, soif 
pendanlla nuit, borborygmes (avec 
bon appétit), chaleur plus à l'in- 
térieur qu'à l'extérieur de la tôle, 
et sueur sur le dos ainsi qu'aux 
cheveux. 
Nickel. Déchirement dans toute la 
tâte, qui augmente au point de 
devenir insupportable ; le nuilième 



Tœil gauche, qui cesse et revient 
souvent, le second jour. 

Nci VOMICA. Douleur avec déchire- 
ment après le repas, avec sensa- 
sation de chaleur ardente aux 
joues et de frisson sur le corps , 
du moins aux mains 

Rbeum. Dans la tête, sensation de pci 
santeiir et de déchirement par in- 
tervalles (pendant la marche). 

Rbus. Véritable déchirement de la 
partie antérieure de la tête , à la 

iiostérieiire, et vice versa, plus 
brt quand on se courbe, de cinq 
heures du soir au coucher." Dou- 
leur de tête avec déchiremeat el 
pression. 



F. Déchirement composé, dons ta tête. 



AciDUH BtUBiATiCDM.' DouIeur avec 
battemens et décbiremens par se- 
cousses, de la moitié gauche de 
l'occiput jusque dans le front ; 
bientôt après , douleur semblable , 
à la moitié droite. 

AcoNiTCM. Douleur avec mouvemens 
convulsifs et déchirement à l'oc- 

Dauleur avec élancement, liraille- 



mens et déchirement par secous- 
ses , à la partie droite du haut de 
la tôte. 

^THUSA CTNAPiUM. Déchirement lan- 
cinant, très douloureux, au côte 
gauche de la tête. 

Anacardicm. Décbiremens vifs et ac- 
compagnés de pression à la temp« 

Argentuh. Dans la tempe gauche 
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violente douleur, composée de 
pression cl de rférKiremtnl, 
Douleur à la bosse fioniale gauche, 
avec pression el dechiremeni , pen- 
dant lesquels le globe de l'œîl sem- 
ble élre comprimé. 
Aknica. Douleurs répétées de temps 
en temps, avec légers elancemens 
et déclur«meus, a la tempe gau- 

Douleur de téie avec mouvemens 
coDvulsifs et déchiremens, plus 
forte par la toux et quand ou se 
baisse. 

ArsÉNICUM. Douleur de tfilc, compo- 
sée de pesanteur et de déchire- 
ment avec lassitude et envie de 
dormir , pendant le jour. 

AuRUM. Déchirement avec pression , 
de la partie droite de l'occiput au 
côté droit du front. 

6ellaD0T4T4A. Déchirement lancinant, 
dans la tête , au-dessus de l'orbite 

Douleur et violent déchirement à la 
télé, qui se portent d'une place 
à l'autre. 

Douleur avec de'chiremen t et chaUur 

brûlante à la bosse frontale gauche. 

BoviSTON PLOMBEUB. Déchirement et 

Ercssîon au sinciput, surtout de 
i partie supérieure des orbites à 
la racine du nez (U sixième et le 
septième jour). 

Cahphora. Douleur de lÈle avec pres- 
sion et déchirement. 

Capsiccm. Douleurs avec déchirement 
et tiraillemeos à l'os frontal, sur- 
tout du côté droit i — au côte gau- 
che de la tê\e. 

CuAHOHiLLA. Dans le front, douleur, 
elancemens et déchireiaens, qui se 
portent à la poitrine. 

CnELiDONiun MAJtiS. Douleur, déchi- 
rement e'I pression entre les sour- 
cils, qui semblent fermer les pau- 
pières, passent après le repas, et 
reprennent trois quarts d'heure 

Cllll4A. A la région temporale, déchi- 
rement et pression, qui semblent 
■ en, faire sortir des os. 
£d plusieurs endroits de la léxe , 
viulcns déchiremens par secous- 
ses, qui augmeutent par le mou- 



vement el la marche, et diminuent 

quand on est couché. 
Déchirement par secousses aux boft- 
ses frontales. 

CiNA. Douleur exlensive avec déchi- 
rement à la tempe droite. 
A la bosse frontale gauche, déchi- 
rement tenant de la paralysie , 
avec étourdissemeiit de la tête, 
tout de suite après, à U bosse 
frontale droite. 
Douleur avec tiraillement el déchi- 
rement sur tout le côté gauche 
de la télé. 

COLCHICUM. Violent déchirement, 
très douloureux et. accompagné 
de tiraillement à la moitié gauche 
de la léle,iqui commence fe plus 
souvent au globe de l'œil du même 
côté, continue dans cette direc- 
tion vers l'occiput, et dure plu- 
sieurs jours. 

DutCAHABA. Déchirement compres- 
sif dans les tempes par intervalles. 

Gratiola. Déchirement très doulou- 
reux, avec pression au côté gau- 
che du sinciput. 

Guajacuu. Déchirement avec tiraille- 
ment à la partie antérieure du 
front. 
Déchirement avec tiraillement i 
l'occiput et au front. 

Hyosciahus. (Douleur de létc avec 
élancement et déchirement.) 

Magnes P. S. Douleur au côté droit 
du front, composée de déchire- 
ment et de battemens. 
Au-dessus de la lempe, deux coups 
joints à une douleur semblable au 
déchirement. 
A la partie gauche du cerveau , dou- 
leur avec tiraillement et déchire- 
ment, qiii aurait quelque ressem- 
blance avec un point lent, accom- 
pagnée d'une chaleur brûlante. 

Manganuh aceticum. Déchirement 
lancinant, si violent, de la partie 
postérieure el inférieure de l'os pa- 
riétal gauche à la partie anlérieure 
du vertex ; que le sujet croit avoir 
un morceau de la tête enlevé; 
fort avant dans l'intérieur, quand 
il est debout, à huit heures du ma- 
tin; la même douleur reprend le 
jour suivant à la même heure. 
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Douleurs arec liraîllemens et dér.ht- 
remens au cAté gauche de la léte, 
pendant un quart d'heure. 

Mezereuh. Douleur avec pression el 
déchirement dans le front. 

Nux VOMICA. Douleur de ifile avec 
déchirement, lirailiement et cha- 
leur brûlante,. de bonne heure. 

Oleum animale. Déchirement et cha- 
leur brûlante au câté gauche de 
la tf te , el à la protubérance oc- 
cipitale , l'après-midi. 

Paeonia. Déchïremcn) par secousses, 
de la région temporale droite dans 
la teie. 

PHELLANDnitiM. Quand on est debout , 
déchirement avec pression vers 
la région frontale droite, trois 
quarts d'heure après le dîner. 

Pblsatilla. Doul'^u'", pression et dé- 
cbiremcnt à la partie gauche de 
l'occiput, de bonne heure. 
Déchirement par secousses aux deux 
tempes, qui semblent vouloir se 
séparer. 

SALSAPARII.T.A. Doulcur avec élance- 
niens_et déchircmcns à la partie 
gauche du sommet de la tcle. 
Douleur ou pression dans tout le 
cûté {gauche de la tâle. 
. SciLi.A. Douleurs, pression el lirail- 
iement dans la t«e, qui n'empê- 
chent point les travaui d'esprit. 

Spirelia. Douleur avec déchirement 
et tension dans le froul, surtout 
sous la bosse frontale gauche, vers 
l'orbite. 



L^ger déchirement dans le cerveau , 
comme si l'on y fouillait, fort sui^ 
tout à l'as pariétal gauche, parle 
mouvement , la marche , et surtout 

Rlus violent par un faux-pas; vers 
! soir, plusieurs jours de suite. 
Douleur et déchirement à l'occiput, 
à la partie gauche du sommet et 
au front, comme si l'on y fouillait, 
plus violens par le mouvement, à 
chaque hruit un peu fort, quanil 
le sujet parle haut, ou même ou- 
vre tant soîl peu la bouche, ci 
plus supportables quand il est 
coucbé. 
Stanncm. Déchirement avec pression 
à travers le côté droit de la tCtc. 
Déchirement et pression à la moitié 
droite du front, reprenant par ïD' 
tervalles, 'et plus violens quand 
on se baisse. 
Douleur avec pression déchirante 
au calé gaucbe du sommet de ta 
lÊie, intérieurement. 
Douleur avec pression déchirante à 

l'occiput. 
Déchirement continu, dans la tête, 
avec pression , étourdissement et 
vertige. 
Taraxacum. Déchiremena lancinaos 
à l'occiput , derrière l'oreille droi- 
te. 
ÏHUYA. Déchirement par secousses, 
à l'occiput, surtout du côté droit. 
Douleur avec tiraillement et déchi- 
ment, du sommet de la t^te vers 
le i;entre du cerveau. 



XII. DOULEURS LANCINANTES DANS LA TÊTE. 



A. Douleurs lancinantes du froni. 



ACi»t3MMtiR!AjiciiM,Elancemenslems 1 
et souvent répétés , des deux bos- 
ses frontales vers le centre du 
front. I 



Elancement du front aux tempes, 
augmenté quand on y fait pression 
et qu'on se courbe en avant. 
ACiDUH PUOSPHORICUH. ElaocemcDt 
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au-dessuB de l'œil gauche, vers le 
haut de la têie (quand on est cle- 

' boul). 

Douleur Uncinaote et obtuse , vers 
l'exlérieur du centre du front. 
AciDUM su[.PBURicuH. Mal de têtt et 
élancemens dans la portion droite 
du sincîput , qui soRt diminués par 
la pression extérieure; le soir du 
premier jour. 
AcoNnUM. Douleur de têtt, lancî- 
nanle et en quelque sorte com- 
pressive, au-dessus des orbites, 
vers la niâclioîre supérieure, qui 
donne envie de vomir , comme 
après un vomitif. 

Elancemens par secousses, dans la 
t€te et surtout dans le front. 
■ Athusa. ËUncemens dans le front, 
quand on tourne ta tête h droite , 
l'après-midi. 
Alumina. Elancement de longue du- 
rée , dans le front, le soir. 

Elancement obtus dans le front , 
au-dessus de l'œil droit, te matin. 

Elancement et déchirement doulou- 
reux à la bosse frontale gauche. 

Elancement el battemeng dans le 
front et le côté droit de la tête, à 
un< heure de l'après-midi. 

Violens élancemens au centre du 
front, puis a la région frontale 
droite; la t€te est lourde et éton- 
née, l'après-diner. 
Abmca. Dans le front, douleur avec 
pression, puis avec élancemens, 
muuvemens convulsifs et frisson, 
qui augmentent quand on lève les 
yeux , avec chaleur du visage et 

Douleur de tête avec élancemens 
par secousses quand on se baisse , 
comme si tout allait sortir du 
frout; en même temps malaise et 
sensibilité excessive autour du 

Pendant la toux, vîolens élancemens 
au sinciput. 

A la busse frontale gauche , élance- 
ment soudain , comme si la place 
était toute sanglante. 
AsSA FŒTiDA. Elancemens passas;eTs 
et très douloureux sous le milieu 
de l'os frontal et aux tempes (bien- 
tôt après l'aroir pris). 
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Légères piqilres d'aiguilleà la bosse 
frontale gauche. 



gauche. 

Belladonna. Elancemens et douleurs 
dans la tête , surtout au front. 
Dans tout le front, douleur accom- 
pagnée de légers élancemens. 
Picotemcns violens, de l'intérieur 
des deux bosses frontales à l'exté- 
rieur. 
Forts élancemens à la bosse fron- 
tale droite, qui augmentent quand 
on se c'ourhe en avant, el dimi- 
nuent par le toucher. 

Bryonia. Sensation de tournoiement 
au côté droit du front , et picote- 
mens au côté gauche. 
Picotemcns isolés vers la partie an- 
térieure du front, pendant les- 
quels la télé est entreprise. 

Calc\R£A ACETiCA. Piqûre d'aiguille 
au côté gauche du front, par in- 
tervalles et dans chaque situation. 

CaNthabioes. Elancement à la bosse 
frontale gauche, quand le sujet 
çst debout. 
Elancement vers l'intérieur de la ré- 
gion frontale droite. 

Castureum. Elancemens aigus der- 
rière la bosse frontale droite; à 
dix heures avant midi, le quin- 
zième jour. 

Crelidoniuh. Elancemens suivis et 
obtus , vers le centre du front. 
Elancement obtus et transversal dans 
tout le front. 

China. Douleur de tête avec elance- 
mens, surtout à la région frontale 
gauche. 

CtNA. A l'os frontal, au-dessus de la 
tempe droite et jusque fort avant 
dans la tête, élancemens violens 
et obtus, qui menacent d'étour- 



CoccuLus. Elancement violent dans la 
tête , au-dessus de l'œil droit. 

Cyclamen. Elancemens à la partie an- 
térieure du cerveau, quand on se 
baisse. 

Dulcamara. Fort avant dans le cer- 
. veau , violens élancemess au sin- 
ciput, avec malaise. 

EvONYMUs. Elancement vldsot à la. 
bossé Frontale gauche.- 

EtiPnoBBiUH. Douleur lancinante, sur- 
tout dans le front. 
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Gratiola. Elancemens , batlemens 
violens et chaisur daas le front, 
it bonnç heure. 
Violens e'iaucemens àana tout le 
sinciput, a deux beurcA et demie 
de l'après-midi. 

GuAJACUM. Dans la télé, douleur et 
pression sourde , quî se terminent 
en 'un élancement violent à la 
bosse iroutale droite. 

Helleborus. Elancemens qui sem- 
blent monter du cerveau, à la 
partie droits de la suture coro- 
nale. 

Htosciambs. Elancemeos dans la tète, 
au-dessus de l'œil droit, pendant 
la toux. 

Ipecacuanha. Douleur et légers «lao- 
cemens dans le front, causés et 
augmentés ^ar t'atlouchement de 
cette partie. * 

Lauaocebasus. Ëtancemens sensibles 
à la bosse frontale droite , deux 
heures après, ou bientôt après le 
dtner. 
Elancemens à la bosse frontale gau- 
che, et bientôt après à la droite, 
Â deux heures après midi, de lon- 
gue durée. 
Légers elancemens dans le centre 
du front , à la promenade en plein 
air. 

Leduu. Douleur avec elancemens sous 
la bosse frontale droite, dans le 
cerveau. 

SliGiiES P. N. Le matin, après le le- 
ver, plusieurs picotemens dans la 
partie gauche du haut du front, 
jusqu'à l'après-midi. 

Magkes p. s. a la partie antérieure 
du lûilieu du front , fourmille- 
ment mâle de picotemens, le soir. 
^ Douleur de courte durée. avec élan-, 
cemens obtus au côté gauche du 
front. 

Manganuu ACETicun. Chaque fois et 
seulement quand le sujet va au 

Kand air, picotement avec tirail- 
ment lent , et plus rarement , 
pression avec elancemens au sin- 
ciput (la douleur de tSte cesse, 
quand il passe un 'moment dans 
la chambre); en même temps fris- 
son avec tremblement, sans peau 
de poule, par .tout le corps, qui, 



de même n'a lieu qu*à l'air, et 
qui se calme dans la chambre. 

AIenïANTHES. Picotemens isolés dans 
le front, qui gagnent le vertn. 

MercuiiiussolubilisH. Douleurs lan- 
cinantes (soudain) dans le front. 
EUancemens dans le front, pendant 
la promenade au grand air. 

IUebcubius sublimatus. Douleur de 
tête; elancemens mêlés de pres- 
sion au-dessus de l'œil gauche, 
augmentes quand on se courbe en 
avant. 

Mëzereuh. Douleur avec élancement 
au vertes et au front. 
Douleur avec elancemens et déchi- 
remens à la bosse frontale gauche. 

MosCHUs. Légers elancemens dans le 
front. 

Nickel. Légers elancemens, comme 
avec une aiguille , dans la portion 
droite du front, le troisième jour. 

Nux VOMICA. Pression et élancement 
au-dessus des paupières. 

Oleuu animale. Elancemens violens 
et aigus dans le front, au-dessus 
de l'œil. 
Léger picotement à la bosse fron- 
tale gauche , comme étincelle élec- 
trique, à sept heures du soir. 
Elancemens obtus et à deux repri- 
ses, à la région frontale gaucbe- 

Phellandiiidh. Elancemens i la ré- 
gion frontale droite, de longue 
durée. 

Plaiina. Points isolés et obtus au sin- 
ciput. 

Pluhbdh. Fréquens elancemens à la 
bosse frontale droite- 
Légers picotemens ^ la bosse fron- 
tale gauche. 
Elancemens dans le front, au cer^ 

veau. 
Violens élanceinens au sinciput, à 
neuf heures du soir, de longue 
durée. 

PuLSATiLLA. Picolemens de l'intérieur 
du front à l'estérieur, le soir. 

KHODODEKDHOit. Douleur de tête, lan- 
cinante , surtout vers te front , les 
cinquième et sixième jours. 
Rl]US. Élancement isolé, de quatre 
minutes de durée, dans la tête, 
au-dessus de l'oeil, de l'intérieur* 
à l'extérieur; pendant le repas; 
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puis malaise et plénitude ; le sujet 
ressent une chaleur intérieure qui 
monte du bas en haut. 

Sabida. Douleur avec vertige et clan- 
cemensj comme si on enronçait 
de côté, et à plusieurs reprises, 
un couteau tranchant dans la bos- 
se frontale droite, et jusque fort 
avant dans le cerveau. 

Salsaparilla. Picotemens \ik et lé- 
gers, vers le milieu du front. 
Violente pression suivie d'élancé- 

mens à la bosse frontale gauche. 

Elancemens pénétrans à la région de 

la bosse frontale droite, à sept 

heures du soir; le sujet ne croit 

Îouvoir y résister, pendant demi- 
eurc, 
. La matinée , violens élancemens au 
front, qui passent.au grand air. 

SciLLA. Picotetnens un peu lents vers 
l'intérieur de la partie droite du 
front. 
Picotement de la bosse frontale 
droite au bas du nez. 

Spicelia. Elancemens forts et par pul- 
sations , dans le front , du soir au 
matin, qui arrachent presque des 
cris au sujet; en même temps, 
bruit de marteaux devant les o- 
reilles. 

Stannum. Elancement dans te front, 
même dans l'étal de repos, pen- 
dant plusieurs jours; quand il se 
baisse, tout semble sortir du 
front. 

Tartabus EmETicus. Dans le front , 
douleur sdurde qui, quelquefois 
se change en elancemens ; se 



porte jusqu'aux tempes, et aug- 
mente par la loux. 
Légers élancemens dans le front. 
Elancemens dans le front, ou plu- 
tôt déchirement (vingt heures *a- 
prés); de deux heures de l'après- 
midi à trois heures du matin. 

Thuta. Picotemens, comme d'aiguille, 
sur tout le lon^ du front. 

Valeriana. Pression violente dans lu 
front, suivie, quelques minutes 
après, d'élancemens également 
dans le front, et principalement 
au-dessus des orbites; les élance- 
mens se rechangent bientôt eu 
pression , et ainsi de suîle dans 
une alternative continuelle; les 
élancemens semblables à des 
points, par secousses, paraissent 

Fercer les yeux de l'intérieur à 
extérieur,et durent quelques heu- 
res. 

Au centre du front et fort avant dans 

l'intérieur, violens élancemens, 

prenaùt .et cessant par secousses, 

VeAatruh albuu. Picotemens dans 

le front. 
Vebbascuh. Violent élancement à la 
bosse frontale gauche, vers l'ex- 
térieur , qui se lorme et passe len- 
tement. 

Picotement au sinus frontal gau- 
che. 

Elancemens profonds, violens et par 
inicrvalles, entre-la bosse fron- 
tale gauche et la pariétale. 

Légers picotemens, comme d'ai- 
guille , par intervalles , au câlc 
droit du front. 



B. Douleurs lancinantes au verlex. 



Alumina. Elancemens dans la .tête, 

Capsicuh. Oeux élancemens prompts 
et violenSj du vertcx dans le fionu 
Elancemens violens qui pénètrent 
fort avant dans le cerveau. 

ClNA. Elancemens obtus dans le cer- 
veau, surtout à la partie gauche 
du vertex. 

GuAJACUai. Du. côté gauche de la nu- 



que jusqu'au dessus du somn>et, 
douleur ascendante en ligne trans- 
versale, avec pression sourde, et 
qui se termine par un élaucement 
dans la partie supérieure. 

Ipecacuahha. Douleur accompagnée 
de violens élancemens au vertex. 

LAUHoCEfiASus. D^s élauccmens lé- 
gers et nombreux se succèdevt au 
venex, diminuent quand on se 
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baisse , augmentent de nouveau , 
aiiand on se redresse , et passent 
d'eux-mêmes. 

Mezereiih. De bonne heure, dans le 
. lit, élancement long et obtus à gau- 
che, au-dessus du front. 

Oleander. Ëlancnnens violens , qui 
se succèdent tenlemeut, et péuè- 
Irent fort avant, au côté droit du 
verlei. 



'PBEI.LAKDRIUH. Au vertex , élance' 
ment soudain et douloureux qui 
tire la iête en arrière. 

Stapbisagria. Grands élancemens iso- 
les et obtus du vcrtex à l'intérieur 
du cerveau ; la même place est très 
douloureuse, surtout au toucher. 

Verbascuh. Ëlancemens profonds et 
par iatervalles , derrière Vos pa- 
riétal gauche. 



C. Douleurs iancinanies aux côtés de ia tête et aux tempes. 



AciDim PHosPHORicuM. Un élmce- 
ment obtus , comme d'une flèche 
cmoussée, se porte dans la tempe 
droite, jusque fort avant dans le 
cerveau, et est interrompu fré- 
quemment 
Douleur ri élancemens vîolens 1 la 
région temporale droite, qui s'é- 
tendent jusqu'à l'œil droit. 

AciDDM SULPHURICUH. Daos le sinci- 
pirt, tantôt à droite , tantôt à^aii-' 
ehe, élancemens obtus et précipi- 
tés, jusque fort avant dans ie cer- 

Sous la bosse frontale gauche , dou- 
leur qui'augmente soudain, puis 
diminue, et enfin disparait promp* 
lement, comme un point obtus , 
fort avant dans le cerveau. 

Quelques élancemens prompts et 
obtus sous la bosse frunlale gau- 
ebe, oa coups très douloureux, 
jusque fort avant dans ie cer- 

AcONiTUH. Douleur avec élancemens 
et par secousses à U tempe gau- 
che. 
Des points traversent les tempes et 
se portent dans l'intérieur &e la 
lêie. 
Douleurs aux tempes , accompa- 
gnées d'élancemens et de batte- 
mens. 

JKTunsA CYNAPIDH. Elaocemens à la 
partie supérieure de la région 
temporale gauche, puis battemens 
à cette place et tiraillement vers 
le haut de la tète (un quart 
d'heure après). 



Bal le mens et élancemens très forts 
à la tempe gauche, qui passent 
parla pression, mais reprennent 
aussitôt (deux huures et demie 
après). 
Agaricus huscarius. Elancemens lé- 

tcrs à la tempe droite (demi- 
eure après). 

.Aluhiha. Elancement soudain et aigu 
à la tempe gauche, l'après-midi, 
et aussi une fois le nfatin. 
Trois ou quatre élancemens aigus 
au côté droit de la tête, pendant 
qu'on est courbé en travaillant. 

Ahbba. Elancement, du dessus de la 
tempe gauche à l'intérieur de la 
tête. 

Anacardiuh. Forts élancemens à tra-, 
vers le côté gauche de la tête, jus- 
que fort avant dans le cerveau. 

Arnica. Elancemens qui se succèdent 
rapidement à la région temporale, 
vers le front. 

Assa fœtida. Elancemens isolés et 
profonds, à la lempe gauche. 

Belladonna. Elancemens- à la tempe 

gauche, de l'intérieurà l'extérieur. 

A la tempe droite , douleur et Vio- 

lens élancemens pendant nn quart 

Au côté droit de la tête , élancemens 
incisifs, comme avec uo couteau 
à double tranchant, qui se porte 
au sîncîput, puis au vertex, et en- 
fin à l'occiput , de sorte que le su- 
jet ne peut se coucher d'aucun 
côté. 
Bryohia. Dans la promenade au graad 
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air, point dans la tâte.i travers 
les tempes. 
CAMPBonjT. Poinu violens et isoles à 

la moitié droite du cerveau. 
Cantbahidks. Dechiremens lancinans 
au cfité droit de la tète. 

Elancemens vers rinlérieur de ta 
lentpe gauche. 

Plusieurs picotemeos à la tempe 
droite, l'après-midi. 

Points très aigus vers l'intérieur du 
côté droit de la télé, accompa- 
gnes de battemens, le soir, quand 
le sujet est assis ou debout. 

Elancemens au côté gauche de la 
tête. 
Carvuus benedictus. La tête est en- 
treprise , et (quatre ou cinq points 
se succèdent immèdialement dans 
les tempes ; élancemeos plus à la 
gauche qu'à la droite. 
Castoreum. Elanceraens violens et 
coups, à la partie supérieure de 
l'os pariétal droit , qui font mou- 
voir la tfte; le dixième jour. 

Elancemens aigus à une petite pla- 
ce , au cfité oroit de la tête ; avant 
midi, le quatrième jour. 

Elancemens aigus à la partie supé- 



rieure de l'os pariétal gauche 
l'après-midi du septième jour. 

Chahomilla. Dechiremens lancinans 
de l'intérieur à l'extérieur des 
tempes. 
Points isolés à l'une des deux moi- 
liés du cerveau , et surtout à la 
droite. 
Elancemens violens à une moitié de 
la léle , comme après un refroi- 
dissement. 

CHBLlDOTtruM MAJUS. Sensation désa- 
gréable à la tempe gauche , comme 
si le sang s'y arrêtait tout à coup, 
puis douleur avec elancemens ob- 
tus à cette place. 

Cbina. Sensation d'élancement non 
interrompue à la tempe droite. 
Légers elancemens à la ttmpe gau- 
che. Douleur et elancemens entre 
la tempe droite et le front , avec 
fortes pulsations des artères tem- 
porales. 

CoccuLus. Léger élancement dans les 
tempes. 



Plusieurs points au cAte droit du 
cerveau. Légères piqûres d'ai- 
guille à la tempe gauche. 

'Cyclaihen. Points isolés à la région 
temporale droite , dans chaque si- 
tuation. 

DlCiTALis. Elancemens tantôt à la ré- 

f;ion temporale gauche, tantôt à 
a droite, quoique passagers. 

DuLCAMARA. Pesanteur dans le front 
pendant plusieurs jours, souvent 
accompagnés d'élancé meus de l'in- 
térieur à l'extérieur, à la région 
temporale. 

EvosYMU^ £UROP.£us. Elancemens 
violens à la tempe droite. 

Ferrum. Douleur accompagne'e de 
forts elancemens au côté gauche 
de la lèle, l'après-midi, pendant 
cinq heures. 

G11AT101.A. Fort élancement, d'ahord 
seulement à la tempe droite, puis 
bientôt après à la gauche. 
Elancement au côté droit de la tête 

et à l'occiput. 
Petits points dans tout le côté gau- 
che de la tête , profondément dans' 
le cerveau , qui passent à l'air peu 

Ignatia. Points profonds à la (empe 

droite. 
Laiirocerasus. Douleurs avec elan- 
cemens au côté gauche des tem- 
pes; la tête est entreprisé, comme 
si le cerveau était pressé dans la 
partie supérieure et antérieure du 
crâne (bientôt après l'avoir pris). 

Elancemens et battemens très forts, 
au côté droit de la tête, qui aug- 
mentent quand on se baisse (une 
demi-heure après). 

Ebncemens au côté gauche de la 
tôte, et douleur perçante à l'o- 
reille gauche (quatre heures a- 
près ) 

Elancemens dans tout le côté gau- 
che de la tête, comme avec des 
aiguilles. 

MeNYANTHES TRIFOIiIATA- PoiutS ÎSOléS 

au côté gauche du ceryeau , vers 
le vertei. 

Mezereiiu. Douleur avec élance* 
mens à la moitié gauche du cer- 
veau. 

Nux VOHICA. Douleurs de té(e , qui 
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commencent quelques heures a- 
vant le dîner et augmentent après; 
eDsuite poÎDls viofens à la tempe 
gauche, malaise et vomissemens' 
très acides , incominodilés qui dis- 
paraissent le soir après le caii* 
cher. 
pLATiHA. Au côté gauche de la tête , 
points violens , le soir , dans le 

Plvhbuh. Dccfairement et élance- 
mens dans la tempe gauche. Dou- 
leur arec élancemens obtus à la 
région temporale droite , qui est 
aussi douloureuse à l'extérieur. 
Violens élancemens et baltemens 
au cdté droit de la tête, quand on 
marche oU qu'on est debout, le 
matin. 

PcLSATiLLA. Elancemens dans tine 
moitié latérale de la tHe. Points 
dans les tempes. 
Elancemens et déchiremens dans la 
tête , et surtout aux tempes. 

IVANUNCiiLtJS. Elancemens douloureux 
à la tempe gauche, seulement à la 
superficie, remplacés, à leur dis- 
parition , par des points à l'oreille 
gauche , avec déchirement au coté 
gauche de l'occiput. 

Rhus. Quelques points forts le'gers , 
quoique vih, vers l'intérieur de la 
tempe droite. La tête semble 
pleine et surchargée (avec tinte- 
mens d'oreilles), puis quelquefois 
aussi, points de l'intérieur de la 
tempe gauche à l'extérieur. 

Sabadilla. Elancemens dans les tem- 
pes et la peau de la tête. Dou- 
leur avec elancemens à la tempe 
droite. 

Salsapabilu, Elancemens de la tem- 



pe droite mx dénis infe'rîeures, à 
deux heures de l'après midi; 
Elancement fort et perçant à la tem- 

Îe droite, dont le sujet est effrayé, 
une heure de l'après-midi. 
SpiGElia. Pîcotemens vifs et légers, 
comme d'étincelles électriques, à 
la tempe gauche. 
StaNNUH. Frisson dans le corps , cha- 
- leur ardente à la tête , élancemens 
ou pulsations aux tempes, et fai- 
blesse de tête , presque jusqu'à 
perdre connaissance; asi^upîsse- 
'ment et élourdissenient. 
Stapbisaghia. Violens coups d'ai- 
guille, à la tempe gauche, avec 
chaleur brûlante. 
Elancement ràtus k l'intérieur et 
à l'exlériur de la tempe droite , 
comme s'ils voulaient faire sortir 
l'os, qui augmentent par le tou- 

Tahaxacuh. Douleur et points suivis, 
au câté gauche de la léte. Quand 
le sujet est assis, piq Ares d'aiguille 
à la tempe gauche, qui cessent 
lorsqu'il est debout. 
Dans la promenade au grand air, 
points suivis et violens à la ré- 
gion temporale gauche, qui ces- 
sent lorsqu'il est debouL 

Tabtarus eheticus. Elancemens dans 
les tempes (le troisième jour). 

Verbascum. Elancement stupéfiant et 
fort perçant, à la tempe droite, 
pendant le repas , qui augmente 
par uue pression à rextérieur, et 
se porte, quelques heures après, 
jusqu'aux dents supérieures de ce 
c5té , comme un déchirement. 
Grands coups de couteau stupéfians, 
immédiatement au-dessus dé la 
tempe droite. 



D. Douleurs lancinantes à tocciput. 



JËTBUSA ÇYNAPIUM. Elancemens et I Ahbba. Le G< 

battemens à la partie droite de 

l'occiput, surtout vers le haut, 

cinq heures après, l'après-midi. 
Alchena. Elancemens au côté gauche 

de l'occiput, de bonne heure. 



, plusieurs élancemens 
l'ers le haut de l'occi- 



, plusieurs forts 
élancemens à l'occiput, droit der- 
rière l'oreille, prompts comme 
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l'eclaî 
des c 



', et qui arrachent presque 

Canthabides. Elance m en s profonds 
dans le cerveau, à l'os occipital 
droit, surtout dans le haut, l'a- 
près-midi. 

Elancement à la parlie gauche de 
l'occipnt, après Te dîner. 

Plusieurs èlancemens violens et ob- 
tus se succèdent à l'occiput , et la 
douleur s'èlend jusque dans le 
sinciput, l'après-midi. 
DuLCAMABA. Elancemens forts et lents 
à l'occiput, comme avec une ai- 
guille qu'on enfoncerait toujours 
plus avant. 
Gratiola. Elancement au câté gauche 
de l'occiput. 

Légers elancemens au câte. gauche 
de l'occiput, remplacés par des 
déchiremens à la région gauche 
du menton. 
LiAURocERASus. Elancement au c6té 
droit de l'occiput. 



Elancemens passagers , tantôt au sin- 
ciput, tantôt à Tocciput. 

Maruh verum. Elancemens dans l'oc- 
ciput et même dans toute la t&le. 

Oleum animale. Elancement aigu 
vers l'intérieur de l'occiput. 

Pbellandriuh. Quelquefois des elan- 
cemens aigus à la partie droite de 
l'occiput. 

PoLSATiLLA. Douleur et élancement 
de l'occiput à travers les oreilles. 
Elancement à l'occiput, qui aug- 
mente au coucher et passe quand 
on se redresse. 

Sai^aparilla. Douleur arec elance- 
mens à la partie ganche de l'oc- 
ciput. 

Vekbascum. Elancement à la partie 
gauche de l'occiput. 

Viola tricolor. Mal de i5te , élance- 
ment à la partie gauche de l'oc- 
ciput, de jour et de nuit. 



£. Douleurs lancinantes à travers toute la tête; elancemens- dans 
toute la tête. 



^THDSA. Baltemens et elancemens 
dans toute la tête, l'après-midi. 

Arnica. Du câté gauche de la tête , 
transversalement, douleur comme 
si un couteau était passé en tra- 
vers jusque dans l'autre moitié ; 
puis, bieUtût après, dans l'inté- 
rieur de la \è\e, fruid qui fait 
dresser les cheveui. 

ASSA riETiDA. Deux èlancemens de 
courte durée traversent la léte par 
secousses ; ils partent du front et 
s'éteudent jusqu'à Toccipul; puis 
la léte est entreprise pendant de- 
mi-heure , avec accélération du 
pouls. 

Belladonna. Elancemens à travers 
touilla tête, comme avec un cou 
teau à double tranchant, le soir. 
Coups aigus, comme avec un cou- 
teau , d^une tempe à l'autre. Trois 
èlancemens forts et violens à tra- 
vers la tête, du froni à l'intérieur 



de l'occiput, après lesquels les 
douleurs de télé disparaissent snu- 

Elancemeus douloureux dans toute 
la télé, surtout au front. 

Brtonia. Elancemens dans la tête, 
du front à l'occipui. 

Calcarea acetica. Elancemens forts 
et par secousses, a travers toute 
la moitié droite du cerveau, qui 
se renouvellent souvent, et y sont' 
remplacés par une sensation de 
tension et de séparation. 

DiGiTALÎs. Le soir et la nuit, pendant 
le sommeil, elancemens isolés et 
obtus, dans les tempes, à travers 
tout le cerveau. 

DuLCAHABA. Elaucemens dans la tête, 
qui chagrinent le sujet, surtout 
et qui diminuent quand il 



çst, 



>uché. 



EVONYMUS EUROP.SUS. Elancemctts 
dans la tËte , . tantôt i gauche , 
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tantdt des deux cfite's en m£me 
lemps, qui n'augmentent point 
par le toucher. 

MBRCunius sor.uBii.is H. EUncemens 
à travers 1oiit«la léle. 

PuLSATiLLA. Etancemens qui traver- 
sent tout le cerveau, cnmmen- 
cent après le dtner, durent jus- 
qu'au coucher , et sont mâles d'at- 
taques de frisson et de défail- 
lance. 



Sabitia. Douleur avec pression et 
élancement à travers le cerveau. 

Staphisagria. Bourdonnement el é- 
lancement dans toute la tête, qui 
augmentent quand on se courbe 
en avant et qu'on marche , le soir, 
pendant plusieurs heures. 

Thuya. Points ou secousses à travers 
toute la l£te, remplacés par une 
sensation de pression. 



F. Douleurs lancinantes dons la télé , sans indice précis de la 
place. 



AciDUH sULTBUniCUM. Elancemens çà 
el là, dans la tête, en se prome- 
nant à l'air, le cinquième jour. 

Alvuina. Elancemens dans la télc , 
vers l'extérieur, à trois heures de 
l'après-midi. 

ABCENTunr. Forte douleur de léle, 

avec elancemens et déchiremens. 

Le matin, douleur lancinante de la 

téic , avec rougeur d'un œîL 

Arkica. Elancemens forts, dans la 
lële, pendant la toux. 
Mal de tâte; points vers le haut, 
qui se renouvellent par la toux, 
même par les mouvemens de la 
tête, et ne se calment que quand 
le sujet s'appuie sur la partie dou- 
loureuse. 

AsSA FŒTiDA. Points passagers dans la 
tête, revenant quelquefois. 

CAtCAREA siiLPHuRATA. Quand, après 
s'être baissé, on se redresse, el 
par chaque mouvement, points 
dans la tête, surtout après une 
promenade a l'aîr. 

Capsicum. Douleur lancinante dans 
!a têle. 
Douleur de tète, tenant plutôt de 
l'élancement que du déchirement, 
plus violente dans l'état de repos, 
moins forte pnr le mouvement. 

Chamohilla. Points forts et isolés, 
dans le cerveau. 
Mal de tête accompagné de légers 



GuAJACUH. Points foru et violeas , 
vers le haut du cerveau. 



Hyosctamus. Douleur de tête avec 
légers elancemens. 

Ipecacuanua. Douleur de tfite avec lé- 
gers et forts élauccmens, par pe- 
tites attaques , qui , en une heure, 
se changent en pression. 
Mal de léte, élancement et pesan- 
teur. 

Laurocerasus. Elancemens çà et 1&, 
dans la tète, à quatre heures de 
l'après-midi. 
Douleurs de tête, tantôt à une place, 
tantôt à une autre, ou plutôt elan- 
cemens, de temps à autre, el cha- 
que fois pendant demi-heure , ou 
une heure ( le deuxième , troisiè- 
me ou quatrième jour). 
Espèce d elancemens et de fourmil- 
lement, dans le cerveau, forts et 
de lopgne durée. 

Nux. VOHICA. Points isolés et violens, 
dans la tête. 

Plumbum. Elancemens çà et là, dans 
la tête, surtout a l'oreille droite, 
très violens l'après-midi el le soir. 

PuLSATii.LA. Douleur lancinante dans 
la tête. 

Rhcs. Elancemens dans la tête, vers 
l'extérieur. 

Salsaparilla. Elancemens dans la 
tête, tantôt à l'oreille droite, tan- 
tôt a la gauche. 

Stapbisagria. Douleur de tête avec 
élancement pendant toute la jour- 
née. 

Tartards EMETicus. Poiots vîolens 
dans la tête , par le mouvement. 
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Dvpnts aTMil onze htnra du matin VALeniAltA. Douleur lancinante «lans 
jusqu'au soir, élancement dans ta 
■ télé. 
Thota. Douleur ila léte a*ec élaoce- 



G. Elaruemens composés. 



AciDUM puo.spnoRicvM. Douleur avec 
pression et élancemens dans ton- 
tes tes pnriies de la léte, par in- 
tervalles. 

AconiTVH. Mat de t Jie avec pression , 
élanremcDs el envie de vomir, 
au-dessus de l'ortiite, du haut de 
la mâchoire supérieure vers le 
bas. 

AEthusa. Elancement «Vehirant de 
l'occiput à la partie antérieure, 
l'après-diner. 

Amacaudium. Elancement déchirant 
dans le front, à droite, au-dessus 
de l'œil. Points par seconsscs el 
de'chirans, à la ti^mpe gauche. 

Bem.adotina. EfTroyabfe douleur de 
tëlc, cause'e par des points obtus, 
ou acconip.igncs de pression, qui 
traversent le cerveau en tout sens. 
Elancement avec pression , de l'in- 
térieur des tempes h. l'exte'rieur. 
Au côté droi^de la tête , points in- 
cisifs, comme avec un, couteau à 
double tranchant, qui se portent 
après au sincïput, puis au vertei, 
et enfin à l'occiput, de sorte qu'on 
ne peut se coucher d'aucun côté. 

Calcahea ACGtica. Elancemens ob- 
tus vers l'intérieur des deux tem- 
pes, avec pression. 
Points obtus et accompagnés de 
pression , qui ont lieu surtout au 
côté gauche du front, pendant la 
promenade , et y passent de mê- 

Quand on est debout , coups de cou- 
teau, perçans de l'intérieur de la 
rcgîim temporale gauche à l'eïté- 
rîeur, avec mouvement régulier, 
qui ne font que diminuer par l'at- 
touchement, et disparaissent aus- 
sit6l qu'on s'est assis. 

Coups de couteau, perçans et par 
iniervatles, à ta tempe gauche, 



qui passent par l'ai ton chement 
(quand on est assis). 
Coups perforaos avec pulsation à 

ta partie gauche du vertes. 
Quand on est assis , douleur ou 
point perçant au côté gauche du 
Iront, qui passe aussitôt par l'at- 
touchement, ta marche,' et quand 
on est debout. 
Par le mouvement de la mâchoire 
inférieure, points à la tempe gau- 
che, près de l'artade sourciliaire , 
comme si l'on y fouillait. 

CAnpifoiiA. Douleur, battemens et é- 
tanremens dans le front, qui du- 
rent toute 'la nuit, avec chaleur 
sèche et générale, sans alléralioii. 
Douleur avec déchirement et élan- 
cement dans le front, et avec plus 
de pression encore sur la partie 
supérieure de l'os frunial. 

Cahtharides. Douleur compressive de 
la tête, avec elancemens, qui se 
perd par la marche , le matin et 
fe soir. 

Capsicum. Douleur compressive , avec 
élancement dans une moîlîé de ta 
têlc, comme migraine hystérique, 
qui augmente quand on lève les 
yeuK et la ttfte ou qu'on courbe 
celle-ci en avant; en même temps 
perte de mémoire et malaise. 

Castobeuh. Embarras et elancemens 
de ta lête , pendant quinze minu- 
tes. 

Chelioonicm majds. Elancemens avec 
grand déchirement à la bosse 
frontale gauche. 
]^int ou pression arec tiraillement 
lent , du côté gauche de l'occiput 
vers le front. 
Points qui font éprouver un pince- 
ment du côlé droit de l'occiput. 
Elancemens avec pincement au cAté 
gauche de l'occiput , même à l'ex- 
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lérieur, qui n'augmenlntt DÎ dc tlimt- 
nuent quand on y fait pression. 

CnilU. Douleur avec pression dans ie 

front et la tempe, d'un seul cdté. 

Elancemens très vifs, avec chaleur 

brûlante entre le front et le ver- 

l«s. 

CocciONELLA SEPTEHPVNCTAT&. Dou- 
leur à la moitié du cdlé droit de 
la tête, avec dcchirement et légers 
elancemens > 

CoccvLUS. Fréquentes atla()ues de 
niai de Idie, pendant quelques mi- 
nutes, sur une pelitc place de la 
bosse frontale gauche, causé d'a- 
bord par une violente douleur 
avec battement et elancemens , qui 
se change en fourmillement, se 
porte à la bosse frontale droite 
et y disparaît. 
Coups d'aiguiile très vifs à la région 
droite du frout, par intervalles. 

CoLOCYNTHis. Points perçans a la tem- 
pe. droite, qui se perdent par le 
toucher. 

Cyclamen. A la région temporale gau- 
che, elancemens avec tiraillement, 
qui passent au toucher. 
Points par secousses, d'abord a la 
région temporale gaucbe, puis à 
la droite. 

Droseua. Coups d'aiguille incisifs au 
cAlé droit du front. 

EuPSOBBiuM. Compression doulou- 
reuse, avec élancement, sous l'os 
pariétal droit. 

FERitDM. Elancemens incisiis dans le 
front. 

Gratiola. Déchirement et élance- 
ment douloureux, à la région fron- 
tale. 

GuAJACUU. Elancement avec pression . 
tiraillement et déchirement, au 
côté droit de la tête, vers I*os 
frontal. 

Elancement sourd -et Uraillement, 
de l'os pariétal gauche à la bosse 
frontale gauche, qui se changent 
en un seul , après avoir occupé 
un plus grand espace. 
Helleborus. Elancemens perçans qui 
passent obliquement sur le front. 

MAluiANUm ACETicuM. CoDstricliou 
douloureuse accompagnée d'élan- 
cemens dans tout le sinciput, tant&t 



ici, tantôt là, lurtout à la tempe, 
ei en plein air. 

Mbrcuhius sdi.uBiLis H. Mal déiste 
ou point lent, accoinpBg^ie' de dé- 
chirement, comme brisure. 
(Quand le sujet est assis) elance- 
mens perçans et par intervalles, 
très douloureux au calé gauche du 
front. 
(Quand il est debout) elancemens 
douloureux et déchirans , au cAlc 
gauche du front, avec frissorr sur 
tout le corps, froid des mains, 
chaleur ardente des joues, et tié- 
deur du front, sans altération. 

NlTRUM. Douleurs lancinantes et tran- 
chantes; deviennent-elles plus vio* 
lentesP il s'y joint une pression 
autour des yeux et somnolence , 
le vin;, t-sixiènie jour. 

Oleuh amhale. Elancemens doulou- 
reux et perçans aux deux côtés de 
la léie, qui se manifeitenl par in- 
tervalles, et se portent ensuite 

Pi.ATiNA. Piqûre , comme avec une 
aiguille très chaude et cmoussée, 
à Ta tempe gauche , qui passe en 
se grattant. 

Hanuscclus. Tiraillement et élance- 
ment douloureux à l'occiput. 

AuTA. Douleur ^vec pression et élan- 
cement sur tout le front, princi- 
palement dans la toux. 
Points perçans au côté droit du 
front, par intervalles (quand le 
sujet est assis). 

Salsapabii.la. Elancemens très forts, 
ou pression accompagnée de dé- 
chiremens, au c6té droit de la 
tête, qui cause du frisson par sa 
violence. 

Sahbucus. Elancement déchirant, à 
travers la moitié gauche de l'oc- 
ciput , qui revient souvent , est de 
longue durée, et y laisse, dans les 
intervalles, une sensation sourde 
(demi-heure après). 

SciLLA. Elancemens conv^lsiEs de !a 
tempe droite à l'intérieur du front. 
Elancemens accuinpagnés d'un vio- 
lent tiraillcmeut a la tempe droi- 
te, qui semble contracter la moitié 
du cerveau. 
Points isolés, douloureux et avec 
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tÎTaîilement dans le front , du cdte 
gauche au droit. 

Douleur de longue durée , ayec élan- 
Cemens et tiraillemens à l'occiput , 
quand le sujet est assis. . 
Spokgia marina tosta. Ëlancemens 
par secousses, dans le front, qui- 
augmentent par la marche. Lé- 
ger ëbncemeni compressif, lan- 
tôt au front, tanlât à l'occiput, 
qui ne s'étend avec sensation de 
chaleur brûlante , qu'à chaque 
inouTcment, de la partie posté- 
rieure de l'oreille au-dessus de 
l'occiput et jusqu'à la nuqUe. 
Stavhisagria. Douleur avec tiraille- 
ment , ou élancement compressif, 
au côté gauche du front. 

Elancement perçant de l'intérieur 
du vertex à l'extérieur. 

Coups d'aiguille très sensibles et ac- 
compagnés de chaleur brûlante , à 
la tempe gauche. 

Points de courte durée et avec une 
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chaleur brûlante à l'occiput, les 
premiers jours, du côte droit au 
côté gauche, puis du bas en haut. 
Ëlancement, tiraillement et déchi- 
rement à la tempe gauche ou dans 
l'os, qui se prolonge par pulsa- 
tinn; le lendemain la douleur re- 
prend , quoiqu'avec moins de for- 
ce , tantôt à la tempe gauche, tan- 
tôt à la droite, tantôt aussi à la 
bosse frontale gauche , et dure 
quelques jours. 

Thuya. Llancemenl avec fort déchi- 
rement , à travers la moitié droite 
du cerveau, de l'occiput vers le 
front 

Yaleriana. Compression douloureuse 
avec ëlancemens dans la tête, de 
huit heures de durée. 

Veubascuh. Point compressif, de lon- 
gue dure'e, au travers de la moitié 
gauche du cerveau, de la partie 
postérieure à l'antérieure. 



XIII. DOULEURS DE TÊTE INCISIVES ET COMPLIQUÉES. 



Ambra. Douleur de tête, incisive et 
accompagnée d'élancemens, cau- 
sée par quelque effort ; on la sent 
a chaque pas, et l'on se soulage en 
se couchant. 

AunuH. Douleur incisive et déchiran- 
te, à la partie droite du vertei. 

Belladonna. Douleur incisive, à gau- 
che et à côté de la protubérance 
de l'occiput. 

BiSHUTHUM. Dans le cerveau , douleur 
incisive et émoussée, qui aug- 
mente au-dessus de l'orbite droite 
el se prolonge jusqu'à l'occiput. 



Carduus benedictvs. Douleur inci- 
sive au-dessus de l'œil quelque- 
fois l'après-midi. 

China. Douleur sourde , incisive et 
non interrompue, dés deux tem- 
pes et dé l'occiput , vers le haut 
jusque dans l'ornile, plus sensible 
et plus forte par le mouvement et 
quand on se courbe. 

PuLSATiLLA. Douleur incisive dans la 
tÈte. 

Vgratrdm ai.bum. Douleur ïneisivo 
dans l'intérieur du vertex. 
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XIV. SENSATIONS DOULOUREUSES, COMME SEÂKEMENT, 
DU HAUT EK BAS. 



AciDuu MUfifATicuM. Douleur cem- 
pressive avec déchirement, par 
seoûsses, de langue dun-e, dans 
le front, vers i'uruîte droite. 

Alvmina. Douleursourdeet compres- 
sive, qui augmente par Ut mar- 
che. 

Arnica. Douleur compressive dans le 
front, qui a plus de force quand 
on marche, qu'on monte un esca- 
lier ou qu'on se livre à la nièdi- 
talion et à b lecture. 

Beli.ADONNA. Battcinent compressif 
au c8lc g.iuche de l'occiput. 

CalCarea ACKTir.A. Compression dou- 
loureuse dans toute la tâte, sur- 
tout aux dsux tempes. 

Cahpuoka. Déchirement compressif, 
de l'intcrieur de la partie gauche 
du front à l'extérieur. 

Cdina. Douleur compressive, dans la 
tête, qui augmente au grand air. 
Compression douloureuse dans la 
ti?te, vers le front, comme si tout 
y était trop pesant et devait en ùtre 
poussé au dehors, qui diminue 
par une forte pression de la main. 
Duulcur compressive du câté où il 
se penche. 

CoC( unis. Violent serrement, du haut 
vers le bas, dans toute la tête, 
surtout au front, qui augmente 
par ta marche. 

CoFFEA. De bonne heure , au réveil , 
tension générale dans le cerveau ; 
le sujet évite d'ouvrir les yeux, et 
quand il se courbe en avant, il 
lui semble que te cerveau tombe 
dans ce sens ; — compression dans 
les tempes. 

Ddlcamara. Douleur compressive à 
l'os occipital gauche. 

GUAJACUM. Pression et serrement à 
la partie antérieure du front. 

Magnes P. N. Le sujet n'a pas toute 



sa connaissance, et ne peut pen- 
ser avec précision i il lui semble 
que son entendement est inaclif ; 
quelque chose presse dans le cer- 
veau , dit haut vers le bas, et pous- 
se les yeux au dehors; — attaque 
de défaillance. 
Makum vervm. Sensation compressive 
et passagère, à la Losse frontale 

MENYAKiaES. Serrement éans la fête, 
du haut vers le bas, qui s'arrête 
, par une forie pression de la maio, 
mais revient ensuite ; pendant plu- 
sieurs heures. 

Mezereum. Compression sous l'os 
frontal, qui se reporte jusqu'aux 
os du nés. 

Oleuh animale. Douleur de tête Irèa 
compressive, surtout au (coat; le 
sujet est d'une humeur sombre et 
concentrée. 
Douleur compressive de la tête, 
surtout au front, par une faible 
contention d'esprit. 
De bonne heure, au réveil, serre- 
ment dans le front. 
Serrement sourd à une petite place 
de l'occiput. 

Paeonia. Douleur compressive, au 
côté gauche de U tête, après le 
dîner. 

Platina. a la partie frontale gauche, 
pression soudaine et passagère, du 
dehors en dedans, comme par un 
corps émoussé. 
Serrement ou cramponnement , du 
dehors au dedans, à Ix tempe 
gauche. 

RANUNCi;LtT.<i. De bonne heure, dans 
le lit, douleur compressive dans 
le front et le globe de l'œil , qui 
diminue au sortir du lit, mais l« 
mal de poitrine augmente. 
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Salsapabilla. Douleur comprassive 1 

dans le front. 
Stanmch. Serrement douloureux au 

cerveau, au vcrteK et à l'occiput, | 



rers les os du crSne, avant et a- 
près le coucher. 
Versascuh. Douleur compressive i 
t'occiput. 



XY. DOULEUR COMPBESSIVE A LA TÊTE, DU DEHORS AU DEDANS. 



AciDDM SDLPBUBiCiTM. Serrement au 
dehors au dedans, d'abord à la 
tempe gauche , puis immédiate- 
ment aussi à la droite. 

AcoNiTU». Pression stupéfiante et ac- 
compagnée de firaillemens à la 
tempe gauche, du dehors au de- 
dans. 

A1.VHINA. ïl semble <iu'il y ait pression 
dans le front, du dehors au de- 
dans. 
Pression à la lempe droite , de l'ex- 
térieur à l'intérieur, après le re- 
pas. 

ASACARDiDM. Pression à la tempe gau- 
che, du dehors au dedans. 
Çà et là, sur de petîies places de la 
tête, pression sourde, du dehors 
au dedans. 

AnTiHOMun. Au cdté gauche du (îront , 
pression avec tiraillement et par 
intervalles, du dehors au dedans. 

ASSA FŒTiDA. A la tempe' gauche, 
pression par inlervalles, ou bat- 
temens, du dehors au dedans. 

Belladonna. Douleur au-dessus des 
orbites, comme si le cerveau était 
perce par une pression; le sujet 
est force' de fermer les yeux. 

Calcabea acei;ica. Sensation com- 
pressive à l'os temporal gauche , 
comme s'il était poussé à l'inlé- 
rieiir et à l'extérieur à la fois. 
Coccvi.us. A la tempe droite, pres- 
sion comme d'un corps émoussé, 
enfoncé avec lenteur et profondé- 
ment dans le cerveau. 
Pression à la tempe gauche, du de- 
hors au dedans. 
Hei.leborus NIGER. Doulcur det^ie, 
comme si tout le cerveau était 
pressé , du dehors au dedans , à 
chaque pas , au grand air. 



Ignatia. Douleur comme st l'occiput 
était percé par une pression, 

Lauhocerasus, Pression douloureuse 
dans le front, du dehors au de- 
dans, qui augmente et ne passe 
pas entièrement par l'appui de la 

Magnes. Par un léger chagrin , dou- 
leur de tête sur un petit point du 
■cerveau, causée par une pression 
très vive. 

Moscuus. Droit au-dessus du bord des 
orbites, il semble qu'on fasse pres- 
sion dans le cerveau, du dehors au 
dcdaas,avec quelque corps émous- 
sé. 

Oleuh animale. Pression douloureu- 
se h la région frontale droite , du 
dehors au dedans. 

pLATiNA. Au côté gauche du front , 
pression passagère et subite, du 
dehors au dedans, comme par un 
corps émoussé, 

Sabina. Il semble qu'il y ait, dans U 
tempe droite , une pesanteur com^ 
pressive, du dehors au dedans, 
tandis qu'à la bosse frontale gau- 
che, il survient des élancemens 
sensibles et fréqueus, qui prennent 
subito et disparaissent de même. 

SpiGEi.tA. Pression très vive , de l' ex- 
térieur des deux tempes à l'inlé- 
rieur, surtout à la droite. 
Pression violente ^ la partie gauche 
de l'occiput, du dehors au de- 
dans, pendant laquelle le sujet ne 
peut se courber en avant sans 
augmenter la douleur, sauf quand 
il appuie la inain sur la partie dou- 
loureuse. 

Stannum. Doulenr comme sî l'on en- 
fonçait les tempes en les pressant^ 
pendant tout le jour. 
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Pression qui eommence faiblement, 
augmente ensuite, et diminue à ia 
tempe gauche, qui parait être en- 
foncée. 
Tabtarus emeticds. Dans la moiiié 
de la partie gauche du crâne , dou- 
'leur avec tension el pression, du 
dehors au dedans. 



Pression à la tempe gauche , de l'et- 
lérieur à l'iniérieur. 
Vebbascum. Pression très vive ou stii- 

Ï réfaction , au c6l^ gauche de l'os 
ronial, du dehors au dedans. 
Valebmna. Pression sourde à la teift- 
pe droite, du dehors au dedans, 
par intervalles. 



XVI. DOULEURS COMME s'iL T AVAIT PRESSION OU SERREMENT flU 
DEDANS AU DEHORS, IL SEMRLE QUE LA TÊTE VA S'ÉCLATEK-, ET 
QUE LES DIVERSES PARTIES VONT s'eN SÉPARER PAR LA PRESSION. 



AciDUH MuniATicCM. DouIeur avec 
pression, du dedans au dehors du 
Front et des tempes (quelques mi- 
nutes après). 
AciDUH PBospnoRicuM. Violent mal 
de tète, efTort compressif du de- 
dans au dehors du vertei , pen- 
dant trois jours. 

Douleur de tSte ; il semble que le cer- 
veau soit pressé du bas en haut , et 
qu'il y ait un battement doulou- 
reux, comme pulsation. 

Douleur de t^te très compressive , A 
la bosse frontale droite, du de- 
dans au dehors. 

Pression violeote à la tempe droite, 
de dedans en dehors. 
ACONITOH. Mal de tfiie comme si le 
cerveau sortait. 

Mal de télé comme si diverses par- 
ties du cerveau étaient soulevées; 
la douleur augmente par quelque 
mouvement faible , et mime par 
la boisson et le parler. 

Quand le sujet se courbe, le front 
est plein , comme si tout allait sor- 



Ancahdium. Fort serrement ou pres- 
sion au côté droit du front, de 
l'intérieur à l'extérieur. 

ATITIHON10H. Douleur qui semble fai- 
re éclater le fronl;-le sujet est 



:, il s'assied solitaire-et 

ne veut pas parler. 

Douleur avec écartement forcé à 

l'arcade sourcillaire droite, au de- 

- dans du crâne. 

AsSA FŒTiDA. Douleur avec pression 

dans le front, de l'iniérieur à l'tfx- 

Pression au côté gauche de La tfite , 

du dedans au dehors. 
Pression à la tem|je gauche , du àtr- 
dans au dehors, 
AasENicUM. La nuit (à deux heures 
et demie)grande transpiration ac- 
compagnée de bacheinens ou bat- 
temens très durs et incisifs dans 
lalûle; il semble que les tempes 
vont se séparer. 
AsAEUM. Pression aux deux côlés de 

la tête, de dedans en dehors. 
Belladonna. Mal de tête, comme si 
le cerveau était poussé au dehors 
par une pression, droit au-dessus 
des orbites ; le sujet ne peut ouvrir 
les yeui , il est contraint de se 
coucher , a les pupilles fort réiré- 
cies , et la 'voii très faible. 
Gonllement dans tout le cerveau. 
Serrement si violent, dans toute la 
t6te , du dedans au dehors , qu'elle 
parait devoir s'éclater, 
Quand il se baisse, le sujet croit 
que tout lui sort du front. Il lui 
semble que le cerveau se serre 
contre le front; ce qui cesse au&- 
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sildt qu'il courbe ud peu la tétc 
en arrière. 

La sensation de serrement, dans ta 
t€te, augmente beaucoup pendant 
la toux. 

La sensation d'éclat, dans la tête, 
est très forte au grand air, et le 
sujet évite de tousser pour ne pas 
auemenler la douleur. 

Douleur paraissant déchirer les sii- 
UtTcs de la tÈle qui semble, elle- 
mi^me, s'éclater, comme si l'on y 
appliquait un rabot. 

Douleur très compreasive à la bosse 
frontale gauche , du dedans au de- 
hors. 

Forte pression , du dedans au de- 
hors, dans toute la moitié' gauche 
du cerveau, surlaul dans le front. 
Brtonia. Mal de tgte après le repas, 
pendant la promenade; pression 

' du dedans du front au dehors; il 
semble que tout veuille sortir du 
front, surtout quand le sujet se 
courbe. 

Pression dans la télé, comme sî le 
cerveau était serré, étant trop plein, 
et surtout quand le sujet est assis. 

Pression aux deux tempes, du de- 



1 dchoi 

Mal de tête, comme si le crâne était 
ouvert par un effort. 

Coup compressîf, du dedans au de- 
hors, au-dessus de l'orbite gau- 
che, dans le cerveau, qui se chan- 
ge en pression , du haut dans l'in- 
térieur, sur le globe de l'œil. 
Calcarea ACETiCA. A la partie gau- 
che de l'occiput, serrement par 
secousses, du dedans au dehors. 

Au côté droit de l'occiput, douleur 
avec serrement, du dedans au de- 
hors. 

Douleur avec forte pression et ser- 
rement, du dedans au dehors, à 
à la région temporale gauche. 

Il semble, de temps à autre, que 
l'occiput aille s'éclater comme par 
un écartement forcé. 

£iancemeus vîolens et par ioter- 
valles, à travers toute la moitié 
droite du cerveau , qui se 
■ vellent fréquemment et y laissent 
une sensation de tension , de pres- 
sion el d'écartement. 



Caicabea SULPHCKATA. La nuit, vio- 
lent mal de léte, qui semble en 
arracher le front , avec une cha- 
leur générale 1res forte, sans al- 
tération. 

Camphora. Douleur subite de la tête, 
avec pression , du dedans au de- 
hors. 
Pression déchirante et accompagnée 
de serrement , du dedans au de- 
hors, au côté gauche du front. 

Catitharides. Douleur à la tempe 
droite, qui semble pousser au de- 
hors; de là la seusation descend 
vers les dents. 

Capsicum. Douleur de dilatation, com- 

mineux. 
Douleur 
dater. 

Castobeum. Di _ _. 

te du front; la tête est embrouil- 
lée. 

Chamomilla. Au réveil, douleur qui 
semble faire éclater la tête. 

CuELiDONiCM. Douleur avec serre- 
ment et pression, du dedans au 



était trop volu- 
si le front allait s'é- 
ileur à la partie droi-" 



dehors , 



lout vers le front , 



gmente beaucoup au grand air, 
par la toux, par une forte respi- 
ration du nez, et quand on se 
baisse, ne parait point pendant le 
repos, et se prolonge pendant tout 
le jour. EHbrt du cerveau, qui sem- 
ble être trop à l'étroit dans le 
crâne, et vouloir sortir par l'o- 
reille , où l'on croit entendre le 
bruit d'une digue éloignée. 
China. Mal de tête \' il semble que le 
cerveau soît comprimé des deux ' 
côtés et tiré hors du front , la dou- 
leur augmente beaucoup par la 
promenade au grand air. 

Forte pression à l'occiput, qui sem- 
ble faire sortir le cervelet. 

Pression douloureuse et serrement 
dans la tête, vers le front, comme 
si tout y était trop pesant et de- 
vait être poussé au dehors par une 
pression ; soulagement par un fort 
appui de la main. 

Déchirement compressif à la région 
temporale, qni semble en ^re 
sortir l'os. 

Douleur de télé, si sensible, que le 
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crâne semble s'^Uter; battcmeni 
ondulatoires du coreau contre le 
crâoe. 

CoLOCYNTBis. Daos tout le cerveau, 
douleur déchirante qui se change 
en pression dans le front, et sem- 
ble le pousser au dehors, surtout 
par le mouvement des paupières. 

CuFBUH. Sensation douloureuse au sin- 
cipul, surtout quand il se courbe 
en avant, comme si le cerveau 
faisait pression du dedans au de- 
hors , comme embarras de la tête 
ou hébétement. 

DiGiTALis, Toute la tâtc est entreprise, 
et le cerveau semble battre comme 
l'eau, conrre les parois du crâne 
et les briser, par pulsations. 

Drosera. Douleur a la tempe droite, 
avec pression , du dedans au de- 
hors. 
Douleur compressive dans le front 
et les os malaires , du dedans au 
dehors. 

DuLCAMAifA. Douleur de t3te ou pres- 
sion , du dedans au dehors , vers le 
soir , pendant la promenade au 

EupaoBBiUM. Douleur d'écartement 
de la tête dans son milieu. 

FEBBtin- Douleur compressive dans le 
front, qui semble sauter. 

Helleboros, Douleur de séparation 
dans le front. 
Douleur et pression au c3té droit 
du front, du dedans au dehors. 

Ignatia. Douleur de léle , comme si 
les tempes sorlaient par une pres- 
sion. 
Le matin (dans le lit), ouand il re- 

5 ose d'un calé ou d un autre, 
ouleur de tSte qui semble se 
frayer un passage , de l'intérieur à 
i'eftérieur du crâne; soulagement 
quand il est étendu sur le dos. 
Douleur qui survient par une con- 
versation à haute voii , semble 
faire sauter la tête, et passe en- 
tièrement par une lecture tran- 
quille et l'écriture. 
Ipecacuanha. Tantôt aux tempes , tan- 
tôt au-dessus de l'orbite et à une 
petite place, douleur presque té- 
rébrante et compressive, du de- 
dans au dehors, qui disparaît par 



une pression foile à.l'estériear, et 

diminue quand on ferme les yeux. 

Magnes. Le matin , après le sortir du 
lit, douleur de tËte, comme si le 
cerveau s'élevait de la place pro- 
fonde qu'il occupe ; disparition de 
la douletir par le bâillement. 

Magnes P. N. Mal de tête; il semble 
que les tempes soient séparées par 
une pression - 
Violent mal de tfite tonle l'après- 
midi, comme si les diverses par- 
ties du cerveau allaient se séparer. 

Magnes P. S. Douleur compressive, 
aiguë et incisive au côté gauche 
de la tête, du dedans au dehors; 
point suivi et compressif. 

Menyantbes. Pression à la partie an- 
térieure du front, du dedans au 
dehors. 
Douleur compressive dans ta têle , 
qui augmente quand le sujet mon- 
te et descend l'escalier; il lui sem- 
ble aussi qu'un poids pèse sur le 
cerveau et fait pression, du de- 
dans du front au dehors. 
Douleur avec compression sourde 
dans le front, dU dedans au de- 
hors, pendant plusieurs heures. 

Mebcuhius .'ïolubius h. Mat de ti}Je 
qui parait être au-dessous du crâ- 
ne , comme s'il y avait trop de pe- 
santeur et pas assez d'espace. 
Mal de iSte avec effort, du dedans 

au dehors. 
Mal de tête ou pression du dedans 

au dehors, aux os pariétaux. 
Mal de tête, comme si les diverses 
parties en e'taient séparées par 
une pression. 
Mal de têie, il semble que le cer- 
veau soit ouvert avec effort. 
Douleur de tête , pression du dedans 
du front au dehors, et douleur 
dans les os au-dessous des sour- 
cils , même à l'attouchement. 
Pression comme si tout voulait sor- 
tir par le nei ; soulagement par 
l'appui du plat de la main. 

Mezebeuu. Mal de tËle avec pression 
douloureuse; il sen|ble que tout 
veuille se précipiter hors du front. 
Violente douleur d'écartement dans 
tout le sinciput, qui disparaît peu 
à peu, comme elle est ventte. 



,y Google 



— 8 

PrcMÎon sourde du dedans au de- 
hors, an cèt^ gauche de l'occiput, 
le soir, le premier jour. 
Mux voHiCA. Mal de l£te, par l» moin- 
dre méditation, quandon est cou- 
ché, comme si les direrses parlîes 
du cerveau étaieot séparées par 

Douleur de lûle ou serrement dans 
l'ncciput, du dedans au dehors, 
dans les deux côtés, comme si te 
crâne s'éclatait par derrière, avec 
chaleur ardente dans le cerveau; 
ta douleur diminue quetquA in- 
. siana par la compression de la 
main; pendant vingt heures. 
Oleander. Douleur cl pression du de- 
dans au dehors , au-dessus du 

Douleur dans te front, comme s'il 
allait s'éclater. 
Opium. Douleur de tfic de l'un des 
cùlés, dans |e Tronl, comme pres- 
sion , du ded.ms au df hors , qui di- 
minue par l'appui de la main. 

Mal de ti!le ou pression daos le 
front, du dedans an dehors. 
Pi.ATiKA. Douleur et fort serrement 
dans le front , comme si tout en 
voulait sortir; il semble en même 
temps qu'il y ait un poids sur la 
tête, qui force à fermer les yeui, 
et en fait sortir di>s larmes. 

Quand le sujet se courbe en avant, 
la douleur est plus forie; et, pen- 
dant la marche, il est oblige de le- 
nir la tète fort droite, parce qii'au 
moindre mouvement le mal de 
tflle reprend avec plus de force. 

Avant l'apparition de la douleur il 
éprouve des angoisses autour du 
cœdr; puis il lui semble recevoir 
des coups sur le front , ce qui l'em- 
pêche de parler; l'angoisse'aug- 
inenie avec une chaleur brûlante 
et inquiétante dans la figure, qui 
est haole en couleur, cl une gran- 
de allcralion , de quatre à dix 
heures du soir. Le mSniu élat se 
renouvelle plusieurs jours de suite 
à la mëni<> heure, en diminuant 
de force. 
PiTL.'îATii.i.A. Douleur de tilc , dont 
les tempes et le front semblent 



sfluler, de bonne heure, dans le 
lii. 
Mal de t<!le par le mouvement des 
yeux , au fond des orbites; il sem- 
ble que le front aille tomber en de- 
hors , et que l'os en soit trop min- 
ce ; la t£ie est aussi entreprise , 
le soir. 
Mal à un des câtés de la tète, comme 
si le cerveau allait s'éclater, et les 
yeux tomber hors de la tiîtc. 
Rancsculus. Le soir, quand, après 
avoir élé à l'air, il entre dans sa 
chambre, douleur d'écartemcnt. 
au verlex, avec pr<'Ssîon daus le 
globe de l'œil, à l'angle externe- 
Douleur dans le front , avec pres- 
sion du dedans au dehors (le 
premier jour, l'après-midi]., 
Rbus. Douleur compressive du dedans 
au dehors , derrière l'œil gauctie. 
Après une grande chaleur prccé- 
denle, seulement à l'inlérieur de 
la tète, avec sécheresse des lè- 
vres et altération , violente dou- 
leur de tSte , qui semble faire écla- 
ter le front; le sujet y sent u:t 
poids extraordinaire , suriniit 
quand il vient du erand air dans 
sa chambre, ou qu il a fait sa nu\- 
ritlienne ; la douleur disparait aus- 
sitôt qu'il est dans le lit, le soîr. 
Quand il est éveillé et qu'il vi- 
vre les yeux, il est- aiissilôt atta- 
qué d'un violent mal de tèle,d'a- 
hofd au front, derrière les yeux, 
il semble que le cerveau soit dé- 
chiré, comme après l'ivresse d'ea'i- 
de-vic, et surlout par le mouve- 
ment des yeux; puis a l'occiiiut. 
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Sabadilla. Douleur compressive à la 
tempe droite, du dedans au de- 
hors. 

Sabwa- Sensation doilloureuse d'c'car- 
tement à la bosse frontale et à ta 
tem^ droite , qui prend tout à 
coup, disparaît, peu à peu et re- 
vient fréquemment. 
Douleur compressîve dans tnnic la 
tète, vers l'extérieur qui, lemhla- 
Lle au vfttl, s'y engouffre avec 
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rapidité et ne disparaîl que len- 

Sambccl's. Compression de toutes les 
parties de la l^lc, du dedans au 
dehors. 
Pression de l'intérieur des lempes à 

SpiGF.LrA. Toute la l^le est entreprise, 
et il y 3 pression de l'intérieur du 
front à l'eilérieur. 

Pression à la bosse frontale droite, 
du dedans au dehors. 

Pression cl serrement violent dans 
le front , du dedans au dehors. 

Douleur de iSte avec pressioû au 
eôié gauche du front, du dedans 
au dehors. 

Serrement dans le front , du dedans 
au dehors, quand le sujet se cour- 
be en avant. 

Douleur de tête avec serrement du 
côté droit. 

Serrement dans le front , comme si 

le cerveau voulait sortir, qui cesse 

quelques minutes par l'appui de 

U main. 

Spongia marina tosta. Douleur avec 

Sression sourde à la bosse frontale 
ruîte , du dedans au dehors. 
Douleur et fort serrement à l'occi- 
put, qui semble se briser. 
Stannum.' Sensation douloureuse dans 
la tête, comme si tout le cerveau 
était tendu et écarté avec effort. 
Douleur compressîve de la tâle, de 
l'intérieur du r.fité droit à l'exté- 
rieur. 
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dormir, ne changeait point quand 
le sujet se courbe eu avant ou en 
airière, et augmentant quand il 
cesse d'y appuyer la main. 

Stafhisagbia. Serrem'ent'du cerveau, 
surtout à l'occiput, vers les os du 
crâne , avec pression , comme s'il 
y avait trop de sang , le soir , avant 
et après le coucher. 
Douleur compressîve du dedans au 
dehors, avec écartemcnl à la moi- 
tié gauche du froot. 
Pesanteur douloureuse avec sensa- 
tion de pression et d'écartement 
a l'occiput, en plein air. 

Tabaxaclm. Douleur de liîte accom- 
pagnée de pression du dedans au 

Tbuya. Douleur de tête, le matin; 
Untdt il semble que la tdte sott 
désarticulée au zygoma et à la 
mâchoire supérieure; tantôt qu'on 
enfonce, par secousses, un clou 
dans le vcrtei, tantôt que le front 
tombe en dehors, avec frisson in- 
térieur; souligement par la pro~ 



menadc au grand a 
Serrement vioTeot aux deux tempes , 

du dehors au dedans, comme si le 

cerveau était pous^ au dehors par 

une pression. 
Verbascdh. Serrement continu dans 

le front,, du dedans au dehors, 

surtout entre les sourcils. 
Viola TBicot.on. Pression du dedans 

de la partie droite de la l^le au . 

Pression au:^ deux tempes, du de- 
dans au dehors. 



XVn. DOULEUR COMPRESSIVE Et CONSTRICTIVE, DANS LA. TÈTE, QUI 
SEMBLE ENCORE ÊTRE VISSÉE, PINCEE, TIRAILLÉE, SERRER ET 
TENDUE DE TOUS Ci.VrÉS. 



AciDUM PHOspHORicuHi DouIeur dans 
tout lecerveau, comme s'il était 
comprimé. 
Douleur comme si les tempes étaient 



fortement pressées l'une contre 
l'autre avec des tenailles. 
Le soir, dans le lit, douleur aux 
tempes, qui semblent être serrées 
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par une corde et par secousses et 
élance mens isolés. 
ACONITUM. Douleur comprcssive dans 
le front. 

Douleur comme si le càté gauche 
de la télé élait comprimé. 

Douleur de tête comme si le crâne 
était fortement serré à l'cxtéi'ieur 
par un bandeau. 
Alumina. Il semble que le côte droil 
de la tJ:te, soit rapproché du gau- 
che par des vis ou par quelque 
effort; et en même temps qu'un 
poids pèse sur le vertes, à huit 
heures et demie du matin. 

Douleur ou compression de la tête 

fiar des vis, avec élancemens dans 
e front et si forte pesanteur sur 
le sincipui, qu'en étant debout, 
le sujet croît senlîr tomber sa têlc 
quand il la courbe, à deus heures 
de l'après-midi. 

Sensation consiringente autour du 
front , avec légère incommodité. 
Anacardiuh. Douleur consirictïve 
dans le front, qui comnrence à 
cîoq heures après-midi, avec hu- 
meur très chagrine , augmente in- 
sensiblement d'heure en heure et 
oblige te sujet à se coucher. Quel- 
quefois la douleur se calme un 
înslant, puis recommence avec 
plus de force , comme si l'on 
fouillait dans le Fronl, où la pres- 
sion violente cesse pour plusieurs 
mois. Eufiu toute la tête se trouve 
entreprise: eh même temps sensa- 
tion très douloureuse, comme s'il 
y avait, de la nuque aux oreilles, 
un lien fortement tendu : ces dou- 
leurs se prolongent pendant plu- 
sieurs heures , jusqu'à la pointe du 
jour. 

Pression et compression sourdes et 
passagères sOns la Losse frontale 
gauche. 

Compression aux deuitempesàlafois. 

Constrictîon continue du haut delà 
lêle et surtout compression aui 
deux tempes, du dehors au de- 
dans, qui passent vers le soir. 
AsARUH. Douleur très sensible à la 
(empe gauche et derrière les oreil- 
les, ou compression qui augmente 
par la marcne et le secoucment 



de la léte, cl diminue quand on 

AssA FŒTiDA. Embarras de la lête, 
qui se change peu à peu en dou- 
leur compressive, comme, si le 
cerveau allait êlrc serré. 
Douleur conslrîctive de la tête , 
comme avec nne corde. 

Bellaoo\na. Douleur comme si toute 
la têle élait serrée avec des vis et 
en fût rapciissce. 

BlSMti'iuiiM. Douleur avec constric- 
lion et chaleur brûlante dans la 
tête, surtout au front et aux yeux. 

Bbyonia. Compression obscure dan» 

la iSic, le front et au-dessus des 

yeux. 

D abord le sang monte à la lête, 

puis pression qui part des deux 

Il semble que la tête soît comprimée 
depuis les oreilles. 

Mal de tête : compression par se- 
cousses dans le cerveau, comme 
pulsation. 

Avant qu'il fasse jour, douleur com- 
me si la lêle était lendue de lous 
les côtés, et pesanteur mêlée d'é- 
lancemens ; fa douleur 

Eeine de lever les yei 
■■ sujet se baisse, il ne peut se re- 

Douleur compressive aux deux ca- 
lés de la tête. 
Camphora. a la base du cerveau, 
surtout à l'occiput et au-dessus de 
la racine du nez, douleur conslric- 
tive et continue , pendant laquelle 
le sujet appuie sa tête d'un coté on 
de l'autrci douleur qui augmenife , 
beaucoup quand il se couche , par 
une forte inclination ou par l'ap- 
pui de la niain , avec froid des e^t- 
Irémités, chaleur du front et as- 
souflissement. 

Mal de lêle comme par constrictîon 
du cerveau. 

Douleur passagère comme si le cer- 
veau était comprimé de tous cd- 
tés, seulement quand le sujet a 
perdu connaissance à demi, et 
qu'il ne fait pas attention à sou 
corps; mais s'il a la conscience de 
sa douleur, et qu'il y pense, elle 
disparaît subito. 
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Ca!«*BIS. Conslrictîon dou! 

du sîiictput, comme avec uoe cor- 
de. 
Le sinriput est comprimé du bord 
di's odtîles jusqu'aux Irmpes; l'in- 
clination en av;<nt n'apporte au- 
cun soulagement. 

Camuabides- Compression des deui 
tempes, l'une contre l'aulre. 

CBEi.inoMDH HAJUS. Il semble au 
sujet qu'on lui serre, des deux 
cotes, le sinciput avec des vis. 
Douleur de la tête , constriclive. 

Chi»a. Mal de têle comme si le cer-. 
venu était comprime des deux cô- 
tes et poussé au dehors du front; 
la douleur augmente beaucoup au 
(;rand air. 
d'il) pression des tempes. 
Einileursdel^leavecgrandepressioo 
d.ins le fond du ceivcau, comme 
ronslriclion , surtout au côté driiit 
(lu front et à l'occîpul, qui aug~ 
■iicntent beaucoup par la prome- 

Ks|;ère de pression om embarras de 

la ti1te , avec sueur au front, 
ïlal de tite avec tiraillement, de 
l'occiput vers le front, qui sem- 
ble resserré en entier; la douleur 
se termine, dans les tempes, par 
un battement ; elle diminue par la 
marche, augmente quand le sujet 
est assis ou debout, et disparail 
par l'appui de la main.- 

CiCUTA viHOSA. Douleur comprcssive 
aux deux c6tés de la lèle. 

CniA. Douleur comme si toute la tf le 
était embrouillée et serrée par des 

pouleur comme si l'os frontal était 

comprimé avec force , dans le haut, 

des deux côtés. 
Cocct'i-us. La i&\e est douloureuse, 

comme par conslrictiou.. 
Douleur dans les tempes, comme si 

la tête était serrée par des vis. 

Do'ulenr de tête composée de 

conslrirtion, de chaleur brûlante, 

de déchiremens, de fouille et de 

lérel) ration. 
Compression sourde au côté droit 

du front. 
Douleur compressive, comme si le 

cerveau était serré de toutes pans. 



A la moiii« gauche du froat, com- 
pression sourde et ondulatoire. 

DiGi'iAMS. Douleur constriclive et 
pression dans le front et les tem- 
pes, qui augmentent par la médi- 
tation. 

Gratiola. 11 semble que le cerveiu 
se contracte et que la têle de- 
vienne plus petite, mécontente- 
ment général -, ces sensations pas- 
sent au grand air. 
Le front, le verlex et l'occiput sem- 
blent comprimés par des vta. 

Hellebohus. Douleur ou compression 
qui se prolonge pendant tout le 



ileur comprcssive aux deux tem- 



pes 



dans le cerveau qui sem- 
ble ëire serré des deux côtés, vers 
le centre el la partie supérieure. 

Hyoscyamus. Tantôt duuleur con- 
stringeote par intervalles, et qui 
embrouille le haut du front, avec 
déplaisir général ; tantôt délivran- 
ce de toutes incommodités, con- 
tentement el augmentation de l'en- 
tendement 1 les dernières sensa- 
tions sont de phis longue durée 
que lés premières. 

Ipecacuanha.* Douleur constringente 
à la tempe gauche et au-dessus 
de l'orbite de l'œil. 

LAt'ttoCERASL's. II lui semble avoir le 

cerveau copiprîmé el douloureux. 

Dans le vcrtex, sensation continue 

presque comme cons trie lion et 

chaleur ardente. 

Magnes P. N. Sensation désagréable 
de compression, dans la tËle , 
comme si une partie du cerveau 
était enroiirce. 

Magnes P. S- Douleur compressive 



■ulsiv 



Menyanthes. Doulei 
comme si elles et 



: les 






IX tempes , 
serrées des 

deuï côtés, qui cesse par une 

compression avec la main, mais 

revieni après. 
Mal de lête ou compression des deux 

côtés; en même temps plusieurs 

ébncemuns à l'occiput. 
Douleur comprcssive des deux côte's 

du vertex ; quand le sujet monte 

J'esçalier, (1 W semblç, à chaque 
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Meucurkjs sOLtBiLis H. Douleur et 

iiression comme si la têle «tait 
orlemeul serrte. 
Le soir, mal de tête, comme si le 
cerveau e'iait comprimé, tout au- 
tour, par un lien. 
Douleur consirictive , la têle est 
comme serrée par des vis , taniât 
au sincipui, tantôt à l'occiput, et 
lanlât du côlé gauclie ; en même 
temps les yeux pleurent. 

Meeereum. Mal de tête couipressif, 
de longue durée et accompagné 
de pincemens ; la douleur cum- 
nience dan* la tempe et se ter- 
Après un fort mnuvement, sensation 
compressive des deux côlés dans 
les tempes, pendant laffuelle le su- 
jet oublie le mol qu'il a 'sur la 
langue , et ne peut recueillir ses 
idées qu'avec peine. 

MosCHUS. Douleurcompressive et stu- 
péfiante à une petite place, au- 
dessus de la racine du nez. 

Oi-EANDER. Sensation plutôt stupéfian- 
te q'ie douloureuse , il semble que 
la tête soit tendue de tous côtés. 
Compression sourde dans le front. 

Oi.EUU ANIMALE. Compression dou- 
loureuse des deux côlés postérieurs 
de la léle, avec bébélemeut, par 

Phellandrium aquaticwm. Douleur 
compressive et sourde aui deux 
côtés de la lële. 

Sensation consirictive , du vertes 
vers le sinctput. 
Platina. De temps à autre, tiraille- 
ment constriclif et comprcsstf à 
travers la tête, surtout dans le 
front, qui commence et Gnil dou- 
cemeal, mats augmente avec force. 

Compression par intervalles dans le 
front. 

Dans une rhambre un peu réchauf- 
fée par une nombreuse compa- 
gnie , le stijet ressent d'abord une 
espèce de* surdité, comme s! le 
sinciput était comprimé par une 
corde; cette sensation augmente 
toujours et se change en violent 
mal de lëie, d'abord a la tempe 



droite, puis darte toule la tête et 
liimours avec plus de force dans 
le front. 
Compression sourde, humeur cha- 
grine et impatiente ; il a très 
cliatid à la partie supérieure du 
corps, surtout à la téie, et une 
sueur causée par la crainte paraît 
. vouloir sortir, du moins îl est cou- 
vert à chaque instant d'une cha- 
leur passagère et bouillante. Rien 
ne soubj-e cet état, qui, bien que 
snpportable par momens, reprend 
bi(;ntôt après sa preniièn- violence. 
Au commencement de la prome- 
nade, ébranlement doiilouieux du 
cerveau qui , semblable a une 
boule SL-nsible et iloitanle qui se- 
rait dans la tête, bat contre les 
parois du crâne. Le soir, dans le 
lit, il se joint à cette espèce de 
surdité avec tension au front , 
un bruit parlicutier dans l'oreille, 
pendant lequel, et après la dispa- 
rition de toutes les douleurs, le 
sujet s'endi.rt le quatrième jour. 
Une sensation contriclive et con- 
vulslve, passe souilaln à travers 
. la tète, de la tempe droite à la 
gauche; puis espèce de surdité et 
de tremblement aux deux côtés 
de la tête, qui semble être forte- 
ment serrée dans un linge. 

PuLSATiLLA. Au-dessus des veux, dou- 
leur avec pincement de tous cô- 
tés, qui augmente quand le sujet 
regarde quelque objet attentive- 
Mal ou constrïction dans les tempes. 

Rbus. Douleur ou consirictîon du rer- 
v.eau , qui part des deux tempes. 

Sabina. De bonne heure , mal de tète , 
comme si les masloïdes se rappro- 
chaient l'une de l'autre. 

Salsai'arili.a. Douleur sour.de de la 
tête , qui semble être liée ou ser- 
rée avec des vis, à deux heures 
de l'après-midi. 

Spigelia. Douleur dans le front; les 
tempes sont embrouillées ; en mê- 
me temps compression des deux 
côtes vers la partie antérieure. 
Sensation de longue durée dans le 
cerveau, comme si la tête était 
fortement comprimée. 
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SpORGIA. Pression violente dans le 
front eL en même temps à l'occi- 
put, comme s'ils élaient compri- 
més ensemble, a midi (cinq heu- 
res après avoir pris le remède). 

Squili.A. Douleur constringente aux 
deui tempes. 

Stannum. Compression de l'occiput , 
sous le vertei. Une douleur con- 
stringente et accompagnée de ser- 
rement, saisit soudain (ouïe la 
moîlié supérieure de la tête; elle 
commence légère, aiigmpnte avec 
lenteur et disparaît alors peu à 
peu. 
Douleur constringeiitc à la partie 
droite de l'occiput. Il semble sou- 
vent que la télé esl serrée par des 
vis, par secousses lentes et alter- 
natives; ou pression avec tiraille- 
ment, çà et là. 

ST.iPHisAGaïA. Mal de tête par le mou- 
vement, comme A tout le cerveau 
allait sortir; même dans le repos, 
il semble que le cerveau soit com- 

Srimé, détache du crâce et y 
oite. 
De bonne heure, la lêlc est étour- 
die , et il y a pression constrictive 
dans le vertex. 
Douleur au vertex , avec pression 
coDsirictive de tous cfttés. 



Douleur comme si le cerveau était 
comprimé, surtout dans le front, 
avec Itntement d'oreilles, par se- 
cousses, qui ne finit qu'avec la 
douleur. 
L'ocfi[>ut semble comprimé au de- 
dans et au dehors. 
Taraxacuh. Sensation dans la ti!le , 
comme si le cerveau était resserré 
de tous côtes par une faible pres- 

Tartarus EMt-TiciTs. Tension con- 
stringenle de la téie. Il semble 
que la tête soit comprimée par 
des inslruniens obtus, depuis les 
• tempes. . 

Les tempes sont comme compri- 
mées. Mal de tête ou tension en 
divers sens, avec tiraillement et 
fouille jusque dans la racine dti 

Valeriana. Conslrîction avec pres- 
sion sourde à la moitié gauche 

Veratrijm. Douleur avec constriction 
dans la lêle et le gosier. 

Verbascum. Il semble que les tem- 
pes soient comprimées par des te- 
nailles. 



XVIII. DÉCHIREMENT DOULOUREUX DANS LA TÊTE. 



AsARUlvi. Quand le sujel se redresse, 
après avoir été couché, déchire- 
ment douloureux dans le front, 
pendant plusieurs heures. 

I&NATiA. Déchirement douloureux a- 
près minuit, quand le sujet re- 
pose sur le côté, et non quand il 
est sur le dos. 



Nux VOMICA. Dans la tête, jusqu'à la 
racine du nez et ta mâchoire su- 
périeure , déchirement douloureux 
qui passe pendant la promenade. 

Rhododendron. Douleur déchirant» 
cl térébrante dans la région tem- 
porale gauche. 
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XIX. DOULEUR TÉBÉBRANTE A LA TÊTE. 



AciDUH MURUTICUM. Mal de tSite , 
comme si l'on trcpanait deux pla- 
ces du vertex jusqu'à l'ioléricur 
du cerveau. 
AciDUM puosPRORiccM. DouleuT de 
têle; il semble qu'on perfore le 
cràue, surtout au vertes. 

Douleur avec perforation violente à 

la partie droite de l'occiput. 

Alubuna. Douleur perforante avec ti- 

. raillement à la région temporale 
gauche, lé soir. 

Tcrcbralion douloureuse, comme 
avec une vrille, à la tempe droi- 
te, de dehors en dedans, à sept 
heures du soir. 

Déchirement avec perforation aux 
tempes, de longue durée , avant 

Angustura. Douleur te'reltrante dans 

les tempes. 

Mal de tête , comme s'il y avait tour- 

noitment général dans le cerveau, 

avec douleur ti/rébrante et pres- 



puie 
ilc. 



ïiit lui , f 



1 ressent , au pre- 
nne légère tension 
aïs bientôt les dou- 



moins de force , 






elles remontent à leur 



Antjmoneum. Douleur suivie et léré- 
hrante , de dedans en dehors, au 
frout et aux tempes, qui change 
par le toucher. 

Belladonna. Tcrébralion et batle- 
mens au côte droit de la léle, qui 
augmentent par chaque mouve- 

Pendant le jour, -douleur perforante 
et accompagnée de pression, en 
plusieurs endroits de la léte ; élan- 
cemcns pendant la soirée. 

Douleur perforante sous la bosse 



frontale droite, le malin, bienidl 
après le réveil. 

BlSMUTHL'M. Fouille et perforalioa 
dans le front , les yeiii et jusqu'au 
bas du nez;, comme avec un ÎD' 
strument obtus ; conslrictioii et 
dilatation par alternative. 
Douleur perforante, du dedans en 
dehors, tantôt à la bosse frontale 
droite, tantôt à la gauche, tantôt 
aui deuï en même temps. 

Cai.carf.a acetica. Douleur tére'- 
hranle sur une petite place d'ua 
des côtés de la tflie. 
Douleur lérébrantc à la tempe droi- 
te jusqu'au haut et dans nnlérieur 
de la têle. 

Castharides. Douleur de lôte; per- 
foration, pression, tSniHIement, 
déchirement , battement entre- 
mêles. 

Clehatis ebecta. Douleitr perfo- 
rante à la tempe gauche. 

CoctULUS. Douleur de .tête ou con- 
strîction , chaleur brûlante , de'- 
cbiremens, fouille et perforation. 

Droseba. Douleur téréhrante dans le 
front, du dedans au dehors, seu- 
lement quand on écrit en se te- 
. nant courbé. 

Dulcamaba. Pesanteur de la tête, 
avec douleur téréhrante de dedans 
en dehors, dans les lempes et |e 
front, comme après une débauche 



Douleur perforante, tanlât dans le 
front, tantôt dans les tempes, du 
dedans au dehors. 
Gratiola. Térébration déchirante à 
la tempe, seulement après midi, 
la nuit et encore un peu le ma- 
tin; le plus haut période du mal 
n'est que d'une demi-heure; du 
reste le mal augmente par le chaud 
et le froid, et les tempes sont très 
sensibles à ces douleurs. 
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Laurocerasus. Douleur avec forte té- 
refafation au-dessus des orbiles 
(d'abord après avoir pris le re- 
mède). 
Perforation au côlé gauche de la 
télé, qui ne passe point par la 
pr^sion; puis étonnement (de- 
mi-heure après). 
Douleur terébrante à la tête (d'a- 
bord après avoir pris le remède). 
Magnes P. N. A la tempe droite dou- 
• leur perfnianle avec tiraillement, 
puis duulcur convulsive sous le 

Oleander, Douleur térebranle dans 
le cerveau. 

Oleuh animale. Tercbratîon doulou- 
reuse à la bosse frontale gauche , 
qui passe par le frottement. 
Douleur perforante sur une petite 
place du c6té gauche de l'occiput. 

PtATiNA. Au milieu du front, perfo- 
ration violente, qui passe en «'af- 
faiblissant . 

PuLSATiLLA. Douleur ,de tête; le cer- 
veau semble tendu de toutes 
parts, douleur perforante au ver- 



Sabina. Douleur perforante avec pres- 
sion dans la tête, comme si l'on 
y fouillait. 
Douleur térébrante derrière la bosse 
frontale droite, près de la suture 
coronale. XI sçmble qu'un vent 
très vif s'introduit au côté gauche . 
de l'occiput, sensation qui se 
change après en douleur téré- 
brante avec pressioD. 

Spigelia. Douleur térébrante dans le 
froiit. 

Stannuu. Douleur térébrante à U 
tempe gauche, pendant tout le 
jour. 
Douleur térébrante et compressivc 
à la tempe droite, qui disparait 
quand on fait pression à I eité- 

Staphisaghia. Douleur de lête, stu- 
péliaote et térébrante, par alter- 

Tautarus EMETltUs. Sons la bosse 
frontale droite, térébration sour- 
de, comme d'un instrument ob- 



XX. SENSATION DE TARAUDEMEUT DANS LA TÊTE. 



SabaDilla. Douleur de tdte , surtout 
après la promenade; à son retour 
dans sa chambre, il est surpris 
par un touruoieuient et un tarau- 
dement douloureux , 



cent au clité droit de la télé 
taquent les tempes, et se ré 
dent sur toute la \êle apré 
coucher (tous h-s juurs). 



XXI. nOULELK A LA TETE, COMME SI L'ON Y FOUILLAIT. 



Anacaroicm. Douleur constrîctîve 
du front, qui commence à cinq 
heures de l'après-midi (humeur 
très rh.igrine), augmente insenst- 
Llement d'heure en heure et force 



le sujet k se mctlre au lit — Quel- 
quefois la douleur s'apaise un 
moment, mais reprend avec phis 
de fiirce, comme fiiitniii'lenient 
dans le front, où une forte près- 
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lion la "calme momenUtiétneiit. 
Enfin elle occupe presque loule 
la l£le avec uoe sensation très 
douloureuse, comme si un lien 
forl lendu allait de la nuque vers 
les deux oreilles. Ces douleurs 
durent plusieurs heures, jusqu'au 
malin suivant. 
A la moitié droite du sinciput, sur- 
tout au bord des orbites, douleur 
insupporlabie et continue, comme 
si quelque poids y était introduit 
de force , avec fourmillement dou- 
loureux, qui est calmé tant que 
dure une pression forte, à l'extë- 
ritriir, il semble même qu'il y ait 
soulagement pendant le repas. La 
douleur et la place la plus dou- 
loureuse du nras, se calment 
quand le sujet est courbé dans le 
lit , le soir, et passent enfin quand 
il s'endort. 

Aunun. Douleur à l'un des cdiés de 
, la tête , comme fourmillement , 
perforation, baltemens, le malin, 
au réveil, augmentée par la toux 
et l'inclination de la léte en ar- 
rière. 

Belladotjna. Douleur au verlex, 
tournoiement , lanidt comme si 
l'on y fouillait,' tantôt avec dé- 
chirement ; la douleur devient plus 
forte quand on exerce une pres- 
sion à l'extérieur, et le crâne sem- 
lujét, assez mince pour y 

BiSMUTQUH. Fourmillement el perfo- 
ration conlînue, dans le front, les 
yeux et jusqu'au bas du nez, 
comme avec un instrument ob- 
tus , constriction et dilatation par 
allcrnalive. 

Cbina. Douleur au côté gauche du 
front, comme si l'on y fouillait , 
quand le sujet est assis inactif, OU 
s occupé de ce à quoi il n'a pas 
de disposition. 
DoTiieur de tête, il semble qu'on 
fouille au cd(é gauche, quand il 
est assis. 

Dui.CAMARA. Violente douleur dans 
le centre du cerveau , au sïncîput, 
comme si l'on y fouillait ou que 
la l^le fût entreprise i le cerveaj 
senxhie gouUé. 



ble, 
cédei 



Douleur qui se lâît sentir au lit , de 
bonne heure, ne diminue ou 
n'auemenle, a\- par le repos, ni 

[lar le mouvement, plus forte au 
ever. 
IcNATiA. Violent mal de léle ; fouille 
suivie sous la bosse frontale droi- 
te, et au côté droit de l'os du 
front. 
M&G!<ES. Le matin , au re'veil , douleur 
de tête, stupéfiante et très forte, 
comme dans la fièvre putride , qui 
disparaît quand il survient des 
ilatuosilés. 
Manganum aceticum. Douleur avec 
fourmillement et pression dans les 
tempes , qui se porte vers les yewx 
et le front , ne passe pas par tap^ 
position lie la main , se perd quand 
on s'incline en avant , et reprend 
quand on est sur son séant ou qu'on 
se courbe en arrière. 
MEncoaius solubilis H. Mal de tfte 
quand on est baissé; il semble 
qu'on fouille dans le front el qu'il 
y a de ta pesanteur. 
Il semble qu'on fouille et qu'il y ait 
tiraillement à la partie antérieure 
de l'occiput. 
Nux VOMICA. Mal insupportable dans 
la tête (comme si l'on y fouil- 
lait), qui commence quand le su- 
jet repose étendu daus son lit, et 
disparait après son lever. 
Oleuh animale. Douleur avec four- 
millement au côté gauche du sin- 
ciput, par courts intervalles. 
Phem,andrium. Fourmillement 



Iiar in- 
e gau- 



tervalles à la région frontal 

Léser fourmillement à la hosse oc- 
cipitale cauche. 

Saubucus. Douleur avec fourmille- 
ment au vertex. 

SCiLLA. Douleur dans le front, comme 
si l'on y fouillait. 

Tabtarus emeticus. Douleurdetêle, 
comme tension de tous cfités, avec 
tiraillement cl fourmillement, m(*- 
mc jusque dans la racine du nez 
(l'après-midi^ 
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XXH. SENSATION DE TEKSION ET DE ROIDEURt 



Ar.iDUH HURUTÏCUM. Douleur tensive 
e( accompagnée de pressioiit qui, 
Je l'os occipital se repaiid dans le 
cerveau et se 1er mine daus le 
front. 
Espèce de lension à la tempe droite. 

Agidiim SBLPHumcoM. Tension avec 
Uraillement dans la tête. 

AcoNiïDH. Douleur tensive et com- 
pressive derrière les orbites. 
Tension sur tout le front. 

Alvmina. Sur une [tetite place de la 
tempe droite , tension slupclîanle 
qui passe par l'a pposi lion de 
là main , et revient aussilâl après , 
à neuf heures et demie du malin. 
Tension douloureuse avec lîraitlc- 
mens et baltemens, à la partie 
droite de l'occiput, à onze heures 
et demie du malin. 

AuBBA. Tension dans la li!le avec hé- 
bétement. 

Absenicuh. Mal de tête , comme ten- 
sion de tous cStés. 

AsSA FŒTiDA. Tension stupéfiante à la 
tête , surtout au c6{é gauche. — Le 
cerveau est fort tendu. 

Calcahea sui.phurata. Douleur ten- 
sive au-dessus du nez. 

Cannabis. Tension d'abord à l'occi- 
put, au sinciput et enfin dans its 
tempes. 

Clehatis ERECTA. Douleur tensive et 
accompagnée àe. pression, à la 
partie antérieure du cerveau, plus 
forte dans la marche que quand on 
est assis, avec pesanteur de la 
tête. 
Tension compressive et douloureuse 
au cftte' droit du front, plutôt à 
l'os qu'au cerveau. 

CoLCHiCDBf. Tension de'chîrante sur 
une petite place de la moîlié gau- 
che au front , comme s'il voulait 
s'y former un abcès. 

DiGiTALis. Douleuï tensive et accom- 
pagnée de pression à la partie an- 
térieure du fronl. — Si le sujet 
tourne les yeux à droite ou à gau- 



che, sans bouger la tête, il lui 

S rend une sensation désagréable 
e tension au sinciput. 
Pendant plusieurs heures, et chaque 
fois qu il se courbe en avant , à 
une petite place de la partie' la- 
térale du cerveau, tension lanci- 
nante qui se porte à une dent su- 
périeure, et disparaît chaque fois 
qu'il se dresse. 

Drosera. Douleur av«c tension dé- 
chirante dans le front, surtout 
quand on est courbé. 

Gratiola. Tension dont le front est 
ride'. 

Hellebohus. Pesanteur douloureuse 
àia& la tête, avec tension et pres- 
sion , comme de dehors en dedans, 
aux tempes et surtout dans le 
fronl; en même temps tiraille- 
meat compressif à chaque pulsa- 
tion, comme si le sang voulait se 
porter avec force hors de la télc 
(toute la journée, surtout pendant 
la fièvre); soulagement au grand 
air. 

Ipecacuanha. Douleur tensive dans 
la télé. 

Laurocxrasus. Tension dans le froui 
et le côté gauche de la tête. — 
Tension à la partie droite de l'occî- 
put, comme si l'on tirait une touf- 

AIagnes p. N. Espèce de tension dans 
le cerveau , sous le front et jusque 
dans la racine du nez. 

Magnes P. S. Douleur simple et ac- 
compagnée de tension , qui sur- 
vient àla promenade au grand air, 
et passe bientôt dans la chambre. 

Manganuh ac£tici}m. Douleur ten- 
sive avec tiraillement, ^ et là, 
dans la tête. 

Menyanthes trifoliata. Douleur 
tensive autour du vertex. 

MoRPUiUH. Tension dans la tête 

Mux YOHiCA. Douleur tensive, dans 
la tête, la nuit. — Douleur ten- 
sive dans le frpnt. 
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OleIjh ANIIIUI.E. Tension et pression 

aux régions temporales, le soir, 

<laus le lit. 
Platjna. Il lui semble que^uefoi's a- 

Toir uge planche devant la tWe; 

tension sourde. 
Sa tête lui semble tendue de toutes 

fiaris; sensation sourde el dou- 
oureuse. — Tension rompressive 
aux deux tempes, qui sont com- 
me serrées par des vis. 
PuLSATtuLA. Douleur lensive sur tout 

le cerveau. 
Rhododendron. Pression (ensive à la- 
partie antérieure du front. 
Tension à l'os frontal gauche. 
Sabadili.a. Douleur tcnsive avec 
pression dans le front. 
Alat de tête suivi, ou tension; le 

tremier jour seulement au front, 
; suivant dans toute la tf te ; la 
douleur augmente qu^nd le sujet 
arri^te fixement ses regards sur 
quelque objet, ou est livré à la 
méditation 
Sahbucus. ]>e sujet est 1res bien le ma- 
lin , si ce n'est que par l'exercice , 
sa tétc se trouve prise de vertige 
el étourdie, avec une espèce de 



tension, comme 
Ve: 



s'il y 



Tartahus emeticds. Sensation dou- 
loureuse, qui se porte çà et là, 
dans l'occiput et le haut de la 
(file, avec tension et pression. 

Tension dans ta tempe, ou effort, 
de l'extérieur à l'intérieur, avec 
une sorte de stupéfaction ( un 
quart d'heure après). 

Plusieurs matins de suite, il res- 
sent, à son réveil, une douleur 
tensive accompagnée de pression, 
surtout au front, qui diminue 
quand il se lave avec de l'eau 
froide (surtout le troisième jour). 

Tiiailkmens convulsifs , avec tension 
dans le front, surtout au-dessus de 
l'œil gauche (une heure après). 

Au-dessus de la racine du nez, et 
transversalement, tension slupé- 
fiante, comme conslriction faite 



Thea. Douleur momentanée à l'occi- 
put, presque à la nuque , avec teiv 
sîonou sensation de rojdeur (demi- 
heure après). 

Valebiana. Tension sourde derrière 
la bosse frontale. 



XXIII. DOULEUR DE SERREMENT A LA, TÊTE. 



AcoTtrrUM. Tension et compression 
douloureuses derrière les orbites. 
Pincement avec serrement dans le 
front, comme si la douleur était 
dans les os; malaise de la tête, il 
senriLle qu'il aille perdre l'esprit. 
Compression dans le front, au-des- 
sus de la racine du nez, coinme 
s'il allait y avoir perle d'entende- 
ment (malaise de la léle), la dou- 
leur augmente au grand air. 

Ahbra. Douleur comprcssive de la 
tëie, qui part des deux côtes. 

Anacardiuh. Douleur passagère et 
très violente , au coté droit du 
front, surtout au bord externe des 
orbites, comme compression. 



Arsehicum. Douleur coinpresstve et 
passagère, au-dessus dcsyeus, 

CoLOCYSTHis. Douleur très compres- 
sîvc dans le cerveau. 

CoLCHiCun. Douleurs de serrement 
de courte durée, çà et là , dans la 
tétc, sur des places isolées. 
Mal de tcHe de courte durée , au-des- 
sus des yeux, avec serrement. 

Maiium vEiiUM. Mal de tÉte compres- 
sif et fort souvent sourd. 

MezëREUM. Douleur coinpressive, ac- 
compagnée de pincement et de lon- 
gue durée, qui commence à la 
tempe , et se termine dans le front 
et au nez- — Sensation deserre- 
ment dans le front et les tempes, 
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ivec preision sur les j'eus et tes 

micboîrea, comme avaot un fort 

coriia. 
Hvx VOHICA. Douleur de serrement à ia 

tête. 
Olkander. Douleur de serrcinent à 

la tempe droite. 
pLATiTiA. Compression douloureuse du 

front qui semble être serré par drs 

Compression douloureuse à la tempe 



droite, l'après-midi (le seplième 
jour). 
UbEUH. Douleur compressive, par 
pulsations, tanlâl à l'os temporal 
droii , taniât au gauche et sur le 

Squilla. Douleur compressive aux 
parties latérales de ta tête. 

Strahomiuh. Douleur de tête avec 
compression. 



XXIV. DOULEURS DE TÊTE ACCttMPAGNÉES DE PINCEMENT. 



AONITUH. Dans le front, pincement 
et serrement qui semblent avoir 
lieu dans les os; le sujet se sent 
la léle malade, comme s'il allait 
tomber en démence. 

M:.zGnEtiM. Douleur compressive avec 
pincement el de longue durée , 



qui commence à la tempe el se 
termine dans le front et au nez. 
STAPHrsAOHïA. Pincement sourd el 
douloureux dans le front, avec 
élancemens dans les tempes, qui 
se calme par la marche , et revient 
quand on est assis ou debout. 



XXV. SENSATION DE GÊNE DANS LA TÊTE, 



XtAUROCenAsus. Douleur ronrtivc 
l'ocriput, avec envie de durn 
de conrle durée et de peu 
force (demi-heure aprùs). 



Douleur coaclive, légère 
de longue durée, au 
avec envie de dormir. 



XXVI. SENSATION DE SERBEMENT DANS LA TÈTE. 



Angustusa. Serrement douloureux 
de la léte. 

BELLADON14A. Douleur de serrement, 
de fort courte durée, à la partie 
droite du haut de la tête. — Dou- 
leur de serrement à la racine du 
im. — A la bosse frontale , forte 
jbuleurde serrement, qui se porte 



le long du zïgoiha jusqu'à la mâ- 
choire inférieure. 

Calcahea ACETiCA. Douleur de ser- 
rement à la région temporale gau- 
che. 

Platina. a la tempe gauche, com- 
pression fort douloureuse, qui 
commence faiblement, augmente 
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el ctKse. — Tiraillcnient comptes- | Thuya. Sensation de serrement au cfl-, 
sif du c6le gauche de i'os occipi- lé gauche de la tête , suivie d'une 

tal, à traTcrs la léle, jusqu'à la espèce de chaleur, 

mâchoire inférieure. 



XXVÏI. SENSATION, COMME SI LE CERVEAU ÉTAIT KOMPU, DÉCHIRÉ, 
BBISÉ; DOULF.ua COMME APHÈS UNE BLESSURE. 



AciDim HURiATicuH. Douleur dans 
le Iiaut de la tête et les tempes , 
et bieatdt après à l'occiput et au 
front; il semble que le cerveau 
soit déchiré et hrisé , comme dans 
le typhus. 
AciDUH PHOsPHonicuM. Prcssioncom- 
me d'un poids, du haut de la têle 
dans le bas, ou brisure dans la 
partie supérieure. 

AciDUH suLPHURicuM. Vers le haut 
de la bosse frontale gauche, sen- 
sation douloureuse de blessure , . 
qui , par intervalles et par des se- 
cousses isolées, devient toujours 
plus sensible. 
Douleur ondulatoire, interrompue 
et brûlante , comme après un 
coup ou une contusion. 

JEthusa. Sensation dans la tête, 
comme brisure, l'après midi. 

AcopiiTUM. Brisure accompagnée d'é- 
tnnnement dans la tête, brisure 
dans tous les membres. 

Angustura. Brisure douloureuse de 
la partie du cerveau qui corres- 
pond au sinciput, elle augmente 
quand on se courbe, et disparait 
au grand air (subitement). 

Arnica. Après avoir été mué deux 
fois, douleur au câté gauche du 
front, comme après un coup très 
dolent. • 

Arsemcum. De bon matin, au sortir 
du lit, douleur à une moitié de la 
tête, comme brisure. 
Sensation de coups au devant de la 
tête. 

Auruh. Mal de tête (qui augmente 
depuis le matin), comme si le 
cerveau était brise ^ la doyleur de- 



rient très vive par la méditation 
et la lecture, et surtout par une 
conversation suivie et l'écriture, 
de sorte que les idée» s'embrouil- 
lent, le sujet peut a peine, même 
avec les plus grands efTorls, dire 
et écrire quelque chose de suivi ; 
mais s'il cesse de parler, de mé- 
diter et d'écrire, le mal de têle 
cesse aussi chaque fuis entière- 
ment et de soi-même, a sept heu- 
res du soir. 
Mal de tête qui se fait sentir à une 
partie du cerveau , laolôt comme 
brisure, tantôt comme pression 
douloureuse , et tantôt comme dé' 
cbiremenl, augmente dès le ma- 
tin , et disparait a trois heures de 
l'après-midi. 

BoviSTON. Déchirement presque con- 
tinu dans toute la lête , avec pe- 
santeur et brisure. 

Bkyonia. Le malin, dans le lit, le su- 
jet ressent, à son réveil et quand 
il est couché sur le dos, une dou- 
leur à l'occiput, qui s'étend jus- 
qu'aux épaules , comme une pe- 
santeur qui ferait pression sur une 
place lésée. 

Caixahea si;i.phurata. De bonne 
heure, déjà au réveil et jusqu'a- 
près le lever, douleur dans le 
front ou brisure augmentée par 
le mouvement des yeux; en même 
temps douleur seniblable, lé}>ère, 
mais très désagréable, à l'abdo- 
men. 

Camphora. Mal de têle, brisure ou 
douleur, comme par une plaie. 

CaNTHARIDES. Ëlancemens , pression 
et douleur de blessure dans toute 
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la léte, il semble que les douleurs 
veutllent peixer les yeux. 
Vive douleur comme de blessure ^ 
dans l'intérieur de k idle. 

Chahomilla. Mal de tËie composé de 
pesanteur et de brisure. 

China. Mal de tête, d'abord comme 
spasme au vertei , puis comme 
brisure aux c6tés de la-lêtei l'une 
et l'autre douleur augmentée par 
le moindre mouvement. 
Mal de tête, pendant la marche, 
quand II fait du vent, composé de 
brisure et de douleur , comme à 
une place lésée. — Douleur com- 
me si le cerreau était lésé, qui 
augmente, si peu qu'on louche 
la télé ou les diverses parties de 
la télé , surtout par ta contention 
d'esprit, la inédilation et le dis- 

EUPBBASIA. Le soir, douleur de tête 
avec brisure et plénitude, si vio- 
lente (dans le coriza), que le su- 
jet est obligé de se coucher plus tôt 
qu'à l'ordinaire; la douleur de- 
vient encore plus forte. 

Helleborus. Mal de léte ou brisure 
à l'occiput, surtout quand on se 
courbe. 
Brisure douloureuse avec étonne- 
ment , tantôt à une partie du cer- 
veau , tantôt à l'autre, surtout 
quand on se baisse. — La tête est 
surchargée, comme s'il y avait 
brisure, pendant le coriza. 

IgNATIa. De bonne heure, au réveil, 
douleur comme si te cerveau était 
brbé ou écrasé; au lever, la dou- 
leur se change en mal de dents, 
comme si te nerf dentaire était 
brisé ou broyé , et se porte en- 
suite au sacrum ; le mal de léte 
reprend par la inéditation. 

Ipecacuanha. Douleur de têle ou _ 
sure dans le cerveau et le crâne, 

3ui pénètre à travers tous les 
e la tête, jusqu'à la racine di 
langue , avec malaise. 
Ledum. Mal de léte, comm&après un 

Magnes. Vive douleur dans le centre 
d'une. moitié du cerveau, comme 

Îuand on vient d'être frappé. — 
le ouktln, aussitôt que le sujet 



ouvre les ^reur, mal de l^e oir 
brisure qui passe quand il est 
sorti du lit. 

Magnes P. N. Deux jours de suite, 
un vio4ent mal de léte le réveille 
de sa méridienne, comme si le 
cerveau ciait brisé et embarrasse ; 
an réveil, la douleur diminue et 
passe enlîérement après le lever. 
Douleur comme d'une plaie avec 
brisure à la superficie du cerveau, 
au slnclput et à l'une des tempes. 
— Une moitié du cerveau semble 
cassée et brisée. 

MEitcunius soLUBîLis H. Mal de tête 
ou élancement déchirant, ient et 
accompagné de brisure. 
De bonne heure, quand il a été mal 
couché, dans le lit, le sujet res- 
sent des liraillemens, dupalais'à 
l'intérieur du cerveau , qui semble 
douloureux comme si tout y éiail 
brisé. 

Mezereum. L'après-midi, sensation de 
blessure et de pression à l'occi^ 

Nux vo«iCA, Le matin, dans le lit, 
mal de tête, comme à la superii- 
cie de tout le cerveaui.it semble 
que le crâne aille s'éclater. 

Mal de léte; le cerveau est comme 
pressé et brisé. 

Le matin, dans le lit, mal de tête 
comme si le sujet avait reçu uii 
coup de baclic à la partie anté- 
rieure de la tête ; la douleur passe 
quand il est levé. 
PuLS.iTii.LA. Ija tête est entreprise et 
le front douloureux , comme rom- 
pu. 

'FaUiitsse iTespril el mal de tèle oià 
brisure dans le front. 

Mal de tête pendant le réveil et en- 
core un peu après; le cerveau est • 
entrepris et déchire , comme danA 
la fièvre putride ou quand oo fait 
excès d' eau -de -vie, 
Rhus. a son réveil , à peine a-(-il ou- 
vert les yeux, que le sujet est 
saisi d'une violente douleur, d'a- 
bord dans te front, derrière les 
yeux, et il semble que le cerveau 
soit déchiré, comme quand an 
fait excès d'eau-de-vic ; la douleur 
augmenle par le mouvement des 
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yeux ; puis à rbceiput, «omme bri- 
sure du cervelet; pression dans 
les tempes, de dedans en dehors. 
Douleur de la partie gauche de la 
l£tc et de l'otcipiil, ronime liles- 
surc, jusque dans les dents. 

Sabadilla. Douleur à la partie gau- 
che de l'occiput, comme si l'on 
comprimaU fortement une bles- 
sure. 

Shgema. L'occiput est doiih>ureux, 
comme après un coup a l'extérieur. 

Stannuh. Brisure douloureuse dans 
le front, 

STAPBJSAGiiiA. Le matin, après le ré- 



veil, violent mal de télé, comme 
si l« cerveau était déchiré^ qui 

tasse ensuite pendant uii fréquent 
âîflemenl spasmodique^ 

Thuta. Mal de l^te composé de pres- 
sion, de brisure et de déchire- 
ment , du front à l'occiput , au ré- 
veilî la douleur se perd par un 
sommeil prolongé. — SensalioD 
de brisure dons Te haut du crâne. 

Veratrum. Mai de tête ou brisure 
dans le cerveau. '— Douleur par 
attaques , çà et là , dans le cerveau, 
composée de brisure et de pres- 
sion. 



XXVIII. SENSATION DE SECOUSSES, DE BATTEMENS ET DE COUPS 
DANS LA TÈTE. 



AciDuM puosPHORiciJU. Coups isote's 
et très forts à la tempe droite. 

AciDiiM sULPHURicuM. De temps en 
temps , sous la bosse frontale gau- 
che, secousse forte quoique de 
courte durée. — A la tempe droi- 
te, secousses isolées, comme mal- 
aise ou batlemeut. 

AcONiTiiM, Mai lie tétt : batlemens à la 
partie gauche du front ; en même 
temps -coups très forlg , et par at- 
taquei, à la partie droite dufront. 

Anacardium. De la partie postérieure 
vers la partie gauche et élevée de 
la têie et du front, secousses iso- 
lées, fortes et rapides, qui lui ar- 
rachent presque des cris. 

Assafœtida. Sous la bosse frontale gau- 
che , élancemeos isolés , prompts 
et qui pénètrent fortavant, comme 
coups qui laissent ensuite quelque 
impression douloureuse. 

Calcarea acetica. Le sujet se sent 
la tfte lourde, et a de fortes se- 
cousses dans les deux tempes ; 
quand il se baisse, toute la tfte 
lui fait mal; mais la douleur se 
calme aprcs qu'il s'est redressé. 

Cahphora. Mal de têle : des ûoups in- 
cisifs traversent le front et les 



lempes, se portent jusquau cen- 
tre du cerveau , et reprennent à 
de courts intervalles, de suite a- 
près le coucher. 

Clehatis ekecta. Coups du dedans 
du cerveau à la partie antérieure. 

Crocus. De temps à autre, au-dessus 
de la bosse frontale gauche , coup 
large et de courte durée, qui se 
porte fort avant dans le cerveau, 
et fait tressaillir le sujet (douze 
heures après); cette douleur y 
laisse, pour quelques instaus, un 
embarras douloureux qui dispa- 
rait quand on exerce une pressioa 
à l'extérieur. 

FerRUH. Coup (soudain), momentané 
et accompagné de vertige, dans le 
cerveau. 

Magnes. Ije soir, après le coucher, 
espèce de vertige ou secousse très 
forte , qui se porte au travers de la 
tête. 
Douleur de tête de conrle durée , ou 
secousse isolée , comme palpita- 
lions déchirantes. 
Coups dans la iête et à l'épaule droi- 
te, avec frisson. 

Magnes P, N. Coup à un des cdtéa 
de la tête, le malin, dans le lit. 
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MeaccBrus solibilis H. Contre- 
coup dans le cerveau , surtout par 
l'eiercice et quand on se baisse en 

Mux voMiCA. Baitemens et coups iso- 
lés, dans la léie. — Secousses vio- 
lentes ou clanccmens obtus à la 
ntoiiie' caucbe du cerveau , de l'oi^ 
bile a Tos pariutal et l'occiput , 
bîimlôt après le repas. 

Oleander. Coup douloureux sur la 
tempe gauche. 
Douleur soudaine et stupéfiante à 
la partie antérieure du front , 
comme par un coup très fort. 

POLSAllLLA. Coups Ou suCOUSSes très 

fortes et isolées à la moitié droite 
du cerveau. 

Rhus. Mal de tête : secousses isolées , 
à l'occiput, l'après-midi. 

Saubucus. Douleur conipressive dans 
le front, avec secousse doulou- 
reuse et soudaine d'un câië du 
cerveau à l'aulrc. 

Spigelia. a la région du verlcx, la 
peau de la léte est fort doulou- 
reuse au toucher et uième sans 
cela, comme si elle était ulcérée; 
il s'y fait, de temps à autre, une 
secousse qui paraît pénétrer fort 
avant dans )e cerveau. 
Il se forme , pendant la promenade 



au grand air, k chaque pas, une 
pression violente par secousses , 
du dehors au dedans de la tâle, 
vers le centre du cerveau, sur un 
seul point i à l'occiput, puis auE 
tempes. 
Coups et secousses à la partie gau- 
che de la tête- 
Coups dechirans à la lempe droite. 

Spongia. Secousses au travers des 
deux côtés de la tâle , surtout des 
tempes a la partie supérieure de 
la télé, quand le sujet remue les 
bras ou qu'il marche. 

Squilla. Coup douloureux el péné- 
trant à la bosse frontale gauche. 

Stanndm. Secousse douloureuse et 
très vive au dessus et à travers la 
moitié antérieure du c 
Uiue une cre..ion so» 

Secousse compressive et soudaine à 

la partie gauche du front et a la 

teiupe , qui arrache des cris. 

Thuya. Le matin, douleur de tille, 

comme après un sommeil trop 

Erofond, ou quand on s'est cour- 
é; comme pulsation ou secousses 
compressives et de courte durée, 
dans le front avec rougeur au vi- 



I de celle ci, se re- 



XXIX. PALPITATIONS DOULOUREUSES A LA TÉTF.. 



ACIDCH PHOSPHORICUH. Palpitations à 
travers la tête , de la partie posté- 
rieure à l'antérieure, comme bat- 
temensdu pouls. 

jtEruusA. Palpitations au côlc droit 
de la tête, puis élancemcns sous 
le sein gauche, chez une femme; 
la douleur est très sensible, sur- 
tout en respirant , l'après-midi. 

Ambra. Palpitations à la tôle. 

Anacardiuh. Palpitations intérieures 
el répétées , au cSté gauche de la 
tête, vers le bas de l'orcîtle. 

Armca. Palpitations douloureuses au 
sinciput. 



CHAMnHtu.A. Palpitations douloureu- 
ses dans le front, surtout après le 
repas. 

China. Palpitations des deux os pa-, 
rlétaui et le long du cou. 
Mal de tdie ou palpitations qui se 
portent vers le front, augmentent 
toujours jusqu'au soir, et dispa- 
raissent alors. 
Douleur de têie, comme pesanteur 
et chaleur ardente, surtout quand 
on tourne les yeux avec palpita- 
tions douloureuses dans les tem- 
pes, jusqu'à la mâchoire supé- 
rieure. 
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IcMATiA. Palpitations douloureuses , 
dans la tête, quand on monte un 
«scalier, qui augmentent quanil 
on lève lés yeux.. 

Magnks p. s. Palpitations dans la 
t^te- 

Menyanthes. Palpitations douloureu- 
ses au veriex, surtout quand on 
s'ast baissé. 



Nox voMiCA. Palpitation isolée dans 
la lële. 
Palpitations et tiraïllemeus doulou- 
reux, le malin. 

Plcmbch. Palpitations à la tempe 

Vai.f.hiana. Palpitations passagères à 
la tempe droite. 



XXX. DOULEUR COMME SI L'oN FICHAIT UN CLOU OU UNE CHEVILLE 
DANS LA TÊTE. 



AciDDH SCLPHURiCUM. A la tempe 
droite, douleur très vive, comme 
si l'on faisait entrer plus avant, 
par la pression et des secousses 
promptes et douloureuses , une 
cheville qui y serait déjà plantée. 
Au-dessus de l'orbite, douleur qui 
augmente et disparaît enenite tout 
à coup , comme quand on y licbe- 
rait une cheville. 

Agaricus. Sensation au côlé droit de 
la t^te , comme si un clou s'y trou- 

Arnica. Doolcur de tfie; il semble 
qu'un clou soit enfoncé dans les 
tempes; transpiration générale, à 
minuit, suivie de fatigue. 

AsSA. Douleur soudaine à la tempe 
gauche, comme par l'introduc- 
tion d'une cheville aiguë. 

Calcarea sulphurata. Dans une 
moitié du cerveau, douleur con- 
tinue, comme quand . on aurait 
fiché dans lé cerveau une cheville 
ou an clou obtus. 

CoFFEA. Douleur à une moitié de la 
lâie; comme si un clou était fiché 
dans l'os pariétal. 

Cbocus. Sous la bosse frèntale gau- 



che, douleur soudaine et sensible, 
comme si uu Irait émoussé y était 
introduit par la pression ; puis la 
douleur suit encore un peu de 
temps, par secousses et par inter- 
valles. 

ËvoNTnus. Sensation, comme si un 
clou était enfoncé, par ta pre.^- 
sion, dans la tête, a droile et a 
côlé du vertes. 

Magnes. Douleur à la région du ver- 
tex, sur une petite place du cer- 
veau, comme par l'introduction 
d'un clou émoussé ; la place est 
aussi douloureuse à l'intérieur, 
quand on y touche. 

Thuya. Le matin, sensation doulou- 
reuse , tantât comme si la Ifte 
était démontée ou dévissée au zi- 
goma et à la mâchoire supérieure ; 
tantôt au vertes, comme si un 
clou y était fiché à diverses repri- 
ses ; tantôt dans le front, comme 
s'il allait tomber en dehors, avec 
frisson à l'intérieur; soulagement 
général au grand air. — Sensation 
à l'os pariétal droit, comme si un 
clou y était fiché ; la douleur dis- 
parait quand on touche cette place. 
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XXXI. SENSATION DANS LE FRONT DE QUELQUE CHOSE QUI TOMBE 
EN AVANT OU QUI EN SOBT. 



Ai.UMiNA. Après le diner et quani) on 
se baisse, il semble que le cer- 
veau se porte vers la partie an- 
Ic'rîeurc et en dedans àa front, 
avec chaleur ardente de la tùtc ; 
la douleur passe quand on se re- 
dresse , 3 une heure de l'après- 
tnidi. 

COFFEA. Le malin , au réveil, espèce 
de tension générale du cerveau ; 
le sujet éïite d'ouvrir les yeni; 
quand il se baisse en avant, le 
cerveau semble également tomber 
en avant ; — compression dans les 
tempes et au fr.ont. 

DiGiTALis. Quand on courbe la têie 
en avant, sensation fréquente de 
quelque chose qui y lomberait en 

Gratiola. Sensation d« plénitude 
dans la tête , comme si le cerveau 
allait se précipiter au dehors. 

TjAUROcebasus. Quand on se courbe 
bien bas , douleur à la partie gau- 
che du sinciput; il semble que te 
cerveau tombe en avant, la dou- 
leur cesse quand on se redresse. 
— Quand on se baisse, pesanteur 
de tête ; il semble que quelque 
chose tombe du côté gauche dans , 
le front, vers la partie antérieure; 
pendant la promenade au grand 

Effort vers la partie antérieure du 
sinciput, avec chaleur et transpi- 



ration du front et des mains ; sen- 
sation d'après laquelle il semble- 
rait que là tète soit agrandie. 
MATir.ANUU ACETiCun. Mal de léte , 
du matin à cinq heures de l'a- 

firès-midi ; effort douloureux vers 
a partie aniérîeure de l'occiput, 
par-dessus le verlei: jusque dans 
fa région frontale, ou il semble 
que tout veuille en sortir; la dou- 
leur est plus forte à une heure de 
l'après-midi. 

Sabadilla. Mal de tête au-dessus de 
l'œil , comme si le cerveau tombait 
en avant (un quart d'heure a- 
près). 

Spom Gi A MARINA TOSTA. Sensation dan S 
la tête, comme si tout allait sor- 
tir du front. 

Stannuh. Ëlancemens dans le front, 
même dans le repos , pendant plu- 
sieurs jours. — Quand il se baisse, 
il semble que tout veuille sortir du 
front. 

Staphisaghia. Quand on se courbe 
en avant, douleur de tête, com- 
me si tout allait sortir du front. 

Tartakus EMETiClJS. Quand il se bais- 
se, il Ici semble que quelque chose 
tombe de l'occiput ver» la partie 
antérieure. 

Verbascdh. Le sujet se trouve hé- 
bété et étourdi au-devant de la 
tête, comme si tout albii sortir 
du front. 
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XXXII. TROP GBANUK SENSIBILITÉ DU CF.RVEAU. 



AciDUM PHOSPBOBKUM. Ebranle me Ht 
douloureux de la t^le pendant la 
marche. 

AciDUM suLPHUBicuM. Par ie secoue- 
meot de la léte , douleur sensible , 
comme si le cerveau était détaché 
sous la bosse frontale gauche, et 
battait douloureusement contre les 
parois du front. 

CiCVTa viROSA. Le matin , au réveil , 
douleur de tête, comme si le cer- 
veau était flottant et s'agitait par 
la marche; quand le sujet cher- 
che à saisir la nature de la dou- 
leur, celle-ci disparait. 

CoccULVS. Ebranlement douloureux 
dn cerveau, par la marche, les mou- 
vemens delà téleet la conversation. 

Crocus. Mal de lête; par le mouvc- 
menl, le cerveau semble détaché 
et tomber çà et là. 

Droseba. Sensation douloureuse dans 
tout le cerveau ; chaque pas s'y 
répète. 

GuAJ.4CUM. Le malin, mal de t^le, 
comme si le cerveau était détache 
et se mouvait à chaque pas. 

Lldum. La tête est entreprise; s'il 
fait un faui pas , ébranlement 
douloureux dans le cerveau. 

AIagnes p. N. Le bruit d'un marteau 
ébranle la tête. 

Makc.anum. Ebranlement lancinant au- 
dessus de l'œil droit, pendant la 
marche, même dans la chambre. 
Par le sccoucrocnt de la tiîtc , ébran- 
lement douloureux dans le cerveau, 
f^uand on marche vite , ébranle- 
ment ou élancemens très vifs , 
dans la t^ie, au-dessus de l'œil 
droit. 
Ebranlement du cerve.iu, douleur 
de léte, cotnpressive , par l'exer- 
cice, et compression douloureuse 
dans l'épigastre. 

Mekcurius soLUBitis H. Le soir, 
sensation douloureuse et inquié- 



tante , dans la léle , jusqu'au cou- 
cher; la conversation à haute voix 
fatigue le sujet, et l'on est obligé 
de parler plus bas; la douleur di- 
minue ouand il est assis et qu'il 
appuie la tête quelque part. 

Mt.zereum. L'après-midi, si la léte 
fait quelques mouvemens rapides , 
il y a douleur continue, comme 
si le cerveau était ébranlé. — A- 
près l'exercice et une longue con- 
versation, douleur de tête, légère 
et générale , surtout aux tempes, 
et aux deux côtes du verlex. 

MosCHUS. La lÉtc est douloureuse 
quand elle fait de forts mouvc- 
mens, ou quand on monte un esca- 
lier. 

Nux. Bourdonnement et ébranlement 
du cerveau, par la marche et la 
course. 
Frottement et gloussement dans la 
.tête, par la marche. 

Oleu» Crotonis. Sensibilité de la 
tfte; le chapeau cause, par la 

tression (ce qui n'avait jamais été 
: cas auparavant), une douleur 
de lélc, qui pa5sc quand le cha- 
peau est filé (une heure et de- 
mie après V 

Rhus. Quand le sujet va en monlani, 
il croit sentir tous .les pas dans 
ta tête. 

SP16ELIA. Il n'ose secouer la téle , 
sans avoir mal au cerveau et être 
pris de vertige — S'il parle fort 
ou qu'il tousse , la tête est si dou- 
loureuse, qu'elle lui scfublc de- 
voir s'éclater. — Il n'ose se bais- 
ser, il lut semble alors que le cer- 
veau s'élargît et veut tomber en 
dehors. 

Stan«uh. Par le secoucmcnt de la 
tête , le cerveau paraît détache , et 
battre contre les parojs ducrSne; 
en mênfie 'larnps* filiation dou- 
loureuse?. .- '•.■'. ■ ' ■ 
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Yesatruh albuu. Ebranlement de la i Verbascuh. BourdQDnement dans la 
tâte, palpitations dans le bras gaa- léte pendant la marche. 

che cl pâleur des doigts. I 



XXXIIT. SENSATION DE GAZOUILLEMENT, DE GLOUSSEMENT, DE 
V COAQUEMENT, DE CREPITATION ET DE PÉTILLEMENT. 



Aco^lTuu. Sensation de crépitation 
dans les tempes , le nez et le front 
(comme quand on courberait une 
l<^uille de clinquant d'un côté et 
daulre). 

AitsEnicuH. Sensation de pétillement 
dans la tête, au-dessus de l'oreille, 
pendant la marche. 

BnYosiA. Cri dans la tête, semblable 
à celui des sauiereites. 
Gloussement aux deux tempes. 

CiiAïioMiLLA. Craquement à la moitié 
gauche du cerveau. 

CoFKEA. Au vertex , il sent et entend 

-iiuelqiiefois un craquement , quand 

il est assis et se tient tranquille. 

Pélitlenient dans le cerv«au, à la 



r^ion de l'oreille, d'après le mon- 
Tement du pouls. 

Paris. Mal dans l'intérieur de la tête, 
la nuil, au réveil, comme glous- 
sement; le sujet ne peut se ren- 
dormir, par un trouble intérieur. 

PuLSATtLLA. Crépiiation dans le cer- 
veau, pendant la marche et d'a- 
près le hatlement du pouls. 

Spigelia. Gloussement douiuurenx et 
insupportable dans l'occiput, qui 
augmente au commencemeat par 
la marche , devient plus fort en- 
suite 3 chaque u[iouvement, et se 
calme le mieux quand on est as- 
sis, penché en arrière; la douleur 
augmente quand oo est couché 
horizoDtalemen 1 . 



XXXIV. RONGEMENT DOULOUREUX DANS LA XÉTE, 



Oleuh animale. Rongement daulou- l PifiONU. Douleur de tête avec rongc- 
reui à la région occipitale, plus ment, 

faible à la gauche , le soir. j 



XXXV. RÉSONNEMKNT, GRONDEMENT, BOURDONNEMENT DANS LA 
TÊTE. 



ACIDUH pn^^riiafUCUH.: MtU de tête I 
ou hébétement: âiièo Irounlannement, | 



pendant la toux, la ttta fait mal 
et lui semble devoir s'écUler. 
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Gbatiola. Allanue subite^ elle en- 
tend, a dix heures du matin, en 
étant assise, un bourdoTinemeot 
dans toute la tfle, comme quand 
un fort ressort d'acier se lâche , 
après avoir été bien tendu, s'agite 
et resonne encore un cerlaîn 
temps; ce qui fait perdre au su- 
jet fa vue et l'ouïe, mais non la 
connaissance; cette attaque dure 
deux minutes. 

Ncx voniCA. Bourdonnement dans le 
front, l'après-midî et le soir. 

Phellandhium. Kcsonnemcnt dans le 
cerveau , comme quand on frap- 
perait sur une pièce de fer blanc 
non assujettie ou flottante; le su- 
jet se réveille là-dessus et entend 
mourir ie son peu à peu, à cinq 
heures du matin. 

PuLSATiLLA. Bourdonuemenl dans la 
tête. 

Khus. Douleur stupéfiante et bour- 
donnement dans la tSte. 
Salsaparilla. Bourdonnement dans 
la tête, comme après avoir frappé 
sur une cloche, vers le midi. 



Squii.i-a. Le matin, après le lever, dou- 
leur de léte, sourde et accompa- 
gnée de bourdonnement. 

Staknum. Bourdonnement dans la 
tête; im bruit extérieur retentit 
dans la tête. 

Staphisarria. Sensation douloureuse 
dans la tËte, comme bourdonne- 
Bourdonnement et élancemens dans 
toute la tête , plus forts quand on 
s'incline en avant et qu'on mar- 
che, le soir, pendant plusieurs 
heures. 

ÏHCYA. Sensation de surdité et bour- 
donnement à la moitié gauche du 
cerveau el à l'oreille du même 
c-ôié. 

Vehatbum. Grondement et bourdon- 
nement à la partie antérieure du 
front, avec douleur sourde et à 
l'intérieur de la tête. 

Viola Tnir.oi.OR. Bourdonnement dans 
le front, quand on est assis tran- 
quille. 



XXXVÏ. TINTEMKNT DANS LA TÊTE. 



AciDiJM PHosFHOHicuH. Tintement 
dans la tête. 

Ahbra. Tintement autour des tem- 
pes. 

Ferruh. Traction, de la nuque dans 
la tête, où il y a alors élance- 
mens, tintement et bruissement. 

Magnes. Tintement dans toute la tête. 



Nux voMiCA. Tintement et ronlemenl 
dans le cerveau el l'oreille. 

PuLSATiLLA. Tintement dans la léle et 
bruissement plus fort encore de- 
vant les oreilles, après lesquels le 
sujet est obligé de se coucher, le 
soir avant l'heure accoutumée. 



XXXVII. FBÉMISSEWENT DANS LA TÈTE. 



Salsaparilla. Frémissement dans la tête, avec bouillonnement, à deux heu- 
res de l'après-midi. 
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XXXVIÏI. BRUISSEMENT DANS LA TÊTE. 



AuBUH. Vacarme el bniisscment dans 
la têlê, comme s'il eUit près de 
vagues en fureur. 

C1NNABARI5. Bruissement dans la tête, 
une demi-heure après le dîner et 



le soir arant le coucher; le sujet 
en est étourdL 
Ferruh. Traction, de la nuque dans la 
tétc, où il y a alors clancemens , 
bourdonnement et bruissement. 



XXXIX. GRATTEMENT ET FOURMILLEMENT DANS LA lÈTE. 



AciDUH PHOSPHORICUH. Sensation de 
fourmillement sourd au sincîput , 
avec transpiralion du front (tout 
de suite). 

Arnica. Grattement au devant du 

Cheliooniuh hajus. fourmillement 
aui bosses frontales, par interval- 
les et de courte durée. 

ClCUTA viHOSA. Sensalion dans le 
front, comme s'il avait des four- 
mis. 

Colchicuh. Fourmillement dans la 
têu, sous le fronl. 

CuPAUM. Sensalion sourde de four- 
millement au vertex , comme d'as- 
soupissement, avec une espèce de 
pression du haut vers le bas , et 
un léger étourdisse ment. — Sen- 
salion de fourmillement au ver- 
tcx. 

HyoscïAMUS. Grattement au sommet 
de la léte. — Chaleur ardente et 
grattement dans la tête. 

LavrocëRasus. Fourmillement dou- 
loureux dans le front , étonnement 
el pesanteur de tête , ^ui augmen- 
tent quand on se baisse, et du- 
rent cinq minutes. — Espèce de 
fourmillement lancinant, violent 
et de longue durée, dans le cer- 
veau. 

Mâches P. S. Pesanteur de télé et 



craltement, comme si l'on y fouil- 
lait légèrement. — Légère fouille 
et grattement dans le cerveau , 
avec pesanteur de léte. — Gratte- . 
ment sur le haut de la tgle, au 
verlex, comme si quelque chose y 
courait el qu'il y eût un léger dé- 
chirement. — Devant le front et au 
centre, grattcmens lancinaus, le 

PLATI^A. A la tempe droite , sensation 
causée comme pardesfourmisqui 
courraient, quî descend à la par- 
lie droite de la mâchoire infé- 
rieure, avec sensation de froid. 

PutSATiLLA. Fourmillement doulou- 
reux dans le front. 

Rheum. Fourmillement à la région 
temporale. 

RHODODE^DItON CRYSANTE. Fourmil- 
lement froid et léger, vers le haut 
de la re'gion temporale droite. 

RhUS. Espèce de grattement brûlant , 
dans le front. — Fourmillement 
douloureux dans la tCte, ou creuse- 
ment avec une aiguille; creuse- 
ment un peu lancinant. — Douleur 
de lêle en fourmillement après la 
promenade au grand air. 

Taraxacum. Dans la promenade au 
grand air; douleur compressive 
avec fourmillement dans le front, 
r|ui s'étend en partant du centre , 
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commû s'il y avait quelque chose I Thuya. FourmillemeDt un peu lanci- 
•J« "vant. I nant, dans la tête, le matin. 



XL. PICOTEMENT DANS LA TÊTE. 



AciDRM pnosPHORicuM. Au lever et 
l>en(lant toute la matinée, sensa- 
tion de picolemens dans la tête. 

AvBUM. Espèce de picotement au sin- 
ciput. 



Viola ODor&ta. Picotement ou effort 
du sang vers le sinci/iut (onze mi- 
nutes^ après). 



XLI. ESPÈCE DE DÉMANGEAISON A LA TÊTE. 



DtGiTALlS. Mal de télé d'un côle, ou l 
démangeaison à l'inle'rieur. 

IjAUBOcëbasiis. Démangeaison à la 
bosse frontale droite. | 



Démangeaison à la partie gaucKe 'de 
la tête,- à une petite place, sur- 
tout vers le haut. 



XLII. BATTEMENS, PULSATIONS, HEURT, COUPS ET FROTTEMENT 
DANS LA TÊTE. 



AciDUM PHOSPBORICUM, Douleur com- 
me si le cerveau était pressé vers 
le haut; le sujet y ressent en même 
temps des hatlemens douloureux, 
comme pulsations. 
Coups isolés dans la tête , comme 
avec un marteau. 

AcoNiTUM. Battemens- lancinans et 
douloureux dans la lâte; il sem- 
ble qu'il y ait à l'inteVieur un ab- 
cès qui empSche de parler. 
Pendant la marche , douleur au 
front, tantôt un peu lancinante, 
tantôt accompagnée de hattemens, 
et tantôt compressive , qui se cal- 
me quand l'on est assis. 
Mal de tête; battemens à la partie 



gauche du front; le sujet ressent aussi 
de forts coups, par intervalles , à la 
partie droite du front. 

Battemens lancinans et douloureux 
dans les tempes. 
JEtbdsa cynap. Battemens vloleus et 
lancinans à la tempe gauche, qui 
passent par la pression de la main, 
mais reviennent bientôt (deux 
heures et demie après). 
. Coups lancinans a la partie supé- 
rieure de l'os pariélat droit. 

Coups douloureux et lancinans au 
vertcx, qui passent par le frotte- 
ment, l'après-midi. 

Battemens lancinans à U partie 
droite et surtout vers le haut de 
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l'occiput (cinq heures après ) , l'a- 
près-niidi. 

Coups lancinaus dans toute la télé , 
l'après-midi. 

Battemens déchirans au côté droit 
de la têle ; puis élancemens à la 
moitié gaucne. 
Alumima. Coups et grand hruit au 
verlex pendant une minuie, à neuf 
heures et demie du matin. . 

Battemens compressifs à la tempe 
droite, «u fortes pulsations, avec 
pression sur le verlei , comme si 
un poids pesait dessus; à dix heu- 
res trois quarts du soir. 

Battemens et décliireraens doutou- 
reui au haut de la portion droite 
de la tête, à une heurfe de l'après- 

PuUations 4ouloureuses dans la tiïte. 
quand le sujet monte l'escalier , 
après le dîner, 
li'après-midi, battemens règles , pen- 
dant la marche, qui durent cinq 
minutes, et reprennent le lende- 
main au malin, dans le lit. 
. Quand le sujet se courbe, bouillon- 
nement dans la ti!te, d'après le 
mouvement du pouls; léger sou- 
lagement quand il se redresse, 
après le diuer. 

Angustura. La \ète est entreprise; 
battemens dans le front. 

AntimoseUM. Pulsations lentes , ac- 
compagnées de légers él.incemens 
à la tempe gauche , à [a partie an- 
térieure et vers les sourcils, plu- 
sieurs fois de suite; cette sensa- 
tion s'observe plus farileiiient 
quand on n'y fait pas bien atten- 
, tion, 

ARSENtcuM. La nuit (à deux heures), 

(tendant une forte transpiration, 
égers coups de hache (battemens 
durs et incisifs dans la tète, qui 
semblent faire éclater le crâne). 

BaHemens douloureux dans le jront , 
au-dessus de la racine du ntz,. 

Battemens sourds et douloureux à 
une moitié de la léte, jusqu'au- 
dessus de l'œil. 

Par l'exercice, le cerveau semble se 
mouvoir et battre contre l'inté- 
rieur du crâne. 



Par l'exercice, batlcmens vifs et 

douloureux, dans le front. 
Dans toute la tdte, et surtout au 
front, quand le sujet se dresse 
dans son Ut , battemens . vifs et 
douloureux, avec envie de vo- 

AsARUH, Battemens douloureux , de'- 
chirans et pnisatifs dans le front, 
quand on s incline en avant. 
Sensation du battement d^s artères 
dans l'occiput, et plus lard dans 
tout le corps. 

AsSA. Sensation dans le cerveau, sous 
la panie supérieure de l'os fron- 
tal, comme flottement et gonfle- 
Sous la bosse frontale droite, dou- 
leur lente et par intervalles, com- 
me battemens de l'inlérieur à l'ex- 



AuRUH. Couleur ; 
comme fouilli 

teinens, le malin, au réveil 
douleur augmente par la (ou 



câtc de la tt^te, 
perforation, bat- 



l'inclînalion de la tête en arriè- 



Battemens incisiEs, ou coups de ha- 
che douloureux , à un coté de la 
tête. 
Belladon^a. Fortes pulsations des 
vaisseaux sanguins dans le front , 
et douleur comme si l'os était en- 
levé (déhoSté). 

Au réveil , battement des artères de 
la tilte et des principales parties 

Battemens viùleas dans le cerveau, de 
la partie antérieure à la postérieure 
et vers hf deux cotés ; lit douleur 
se termine, à C extérieur, pur des 
élancemens douloureux. 

Battemens térébrans au côlé droit 
de la t<>te , ainsi que dans la joue , 
plus forls à chaque mouvement. 
Bryosia. Mal de tfite ; secousses com- 
pressives dans le cerveau ^ comme 
pulsations. 

Battemens ou plul6t douleurs con- 
vulsives dans la télé, avec chaleur 
du ïisapc. 

A la partie droite de la tête, batte- 
mens , sensibles aussi à resiérteur, 
au loucher de la main. 
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IjC matin, au rc'vril, douleur sur le 

vtrrtei; ballcmens douloureux 
Douleur ou baltémcnt creux, dans 

le front et à l'occipul. 

Battcmena douloureux qui occupent 

lea yeux et empêchent de bien 

Toir; les balteuicns sont plus pré- 

cipirés par l'exercice, et le sujet 

truit l« entendre, 

Batteinens douloureux dans le front, 

qui obligent le sujet à se coucher. 

CalCAREa ACETfCA. Dans le haut de 

la tête , à la région du vertcx, foris 

battemens, semblables à celui des 

artères, avec coups incisifs de l'in- 

lerieur à l'extérieur. 

Camphora. Battement douloureux 

dans la léte. 
Cannabis. Battement au-dessous de ta 
bosse frontale gaucbe, de dedans 
en dehors, el à abord après, pres- 
sion stupéBante sur celle place. 
Battement douloureux qui se parle 
[usque devant la lenipe droite ; 
chaleur autour de la tête; les juues 
sont rouges et ardentes ; le malaise 
augmente dans un endroit chaud. 
CANTUARttiKS. Elancemens très aigus, 
au ctîlé droit de la tfte , avec élan- 
ccraens , le soir , quand on est as- 
sis ou debout. 
Battemens douloureux au plus pro- 
fond du c6té droit de la lUe. 
CAPStCVM. Baliement fort et douloureux 
à une tempe. 
Balleiiienl douloureux dans le front. 
Battement de lâte fort et duuluu- 



Douleur causée par les 

la télé ei par la manhe, comme si 

le crâiie allait s'éclater. 
Cbamomilla. Attaques passagères de 

butfemens à une moitié du ceroeau. 
Battemens douloureux , ii>olés, dans 

la iJÎte. 
Chei.idoxium. Douleur sourde dans la 

l<?t«, avec coups bochrones au 

pouls, a la tempe droite, comme 

si les vaisseaux étaient trnp pleins 

Cbika. Ëlancemens entre le front el 
la tempe gauche ; par l'apposition 
de la main sur les tempes, le su- 
jet sent les artères battre forte- 



ment, et les élancemeps disparais* 
srnt par cette apposition. 
Traction douloureuse de l'occiput 
vers It front , qui parait Jître con- 
tracté en entier ; la douleur se ler- 
mine aux tempes, par des batte- 
mens, se calme par la marcbc, 
augmente quand on est assis et 
debout, et cesse tout à fait par 
une pression de la main. 
Douleur de lâte, si sensible, qu'il 
semble que le crâne aille s'écla- 
Icr; le cerveau y bat d'une ma- 
nière ondulatoire. 
Viulcns coups de marteau à la tête, 

vers les tempes. 
Mal de lâle ou battemens à l'os pa- 
ri tal gauche. 
Douleur bncinante entre la tempe 
droite et le front, avec fortes pul- 
sations des artères temporales. 

CiCm'A VIROSA. Coups de marteau 
douloureux, dans le front, de 
midi jusqu'au soir. 

CiNA. Pression sur l'os frontal, et en 
même temps, bouillunnement a 
l'inlérieur, comme battement de 
vagues. 

Cleih&tis. Coups de marteau dans la 
léte, te soir, quand il est couché. 

CoccULUS. Douleur déchirante et ac- 
cotnpagnée de battemens dans le 
front , le soir (de sept a neuf heu- 

CoFFEA. Bourdonnement, coups de 
marteau et pesanteur de tête, qui 
vont jusqu au déchirement ; il 
semble que la tète aille s'éclater 
et soit pleine ; le suj^t croit aussi 
en avoir perdu l« senlimeat et 
l'ouïe, quoiqu'il comprenne bien 
la conversation. 

Crocus. Pulsations réelées dans toute 
la moitié gauche de la ifite el du 
visage. 

DltilTALlS. Douleur ondulatoire dans 
ta (été , comme battement de 
vagues, de l'extérieur vers les 
deux côtés, qiii diminue quand 
on est couché ou qu'on s'incline 
en avant, et augmente si l'on est 
debout et qu'on se couche en ar- 

Battement douloureux dans le front 
ou au fond dfs orbites. 
i4 
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J)ui.r.AHARA. Batlemcns compressif^ ei 
douloureux à la partie gauche du 
fronl , avec (Aurnoiemeni. 

Feesum. Toutes les deux ou trois se- 
maines , mal de tële pendant deux, 
trois ou quatre jours; coups de 
marteau eibattemens qui obligent 
de lemps en temps le sujet a se 
mettre au lil; dégoût du manger et 
du boire. 
Mal de tfle ondulatoire ou bouillon' 
nemenl pendant une beure. 

Gratiola. Coups et baltemens k la 
partie antérieure du frimt, et dé- 
chirement plus en arrière, vers 
le vertez, à trois heures de l'aprcs- 

Batlemens très vifs et lancinans, 
dans le front, à trois heures trois 
quarts. de raprès-midi, 

Battemens de'chirans au sînciput. 

Batlemens tractifs et douloureux, 
quoique de courte durée, sur le ver- 
tex. — Bouillonnement et espèce 
d'ivresse dans tout le cerveau. 
Helleborus. Batlemens puls:itils qui 
se terminent chaque fois par un 
élancement à la tempe gaucne. 
HiosciAMUs. Mal de tele; il semble 

aue le cerveau soit ébranlé et 
oitant, pendant la marche. — 
Fort mouvement ondulatoire dans 
le cerveau , comme violent batte- 
ment des artères, avec pression 
dans le front, surtout ap'rès qu'on 

Ignatia. Batlemens douloureux (réîle'- 
rés) dans la téie. 

Battement douloureux dans la lâte, 
au-dessus de l'arcade âourciliaire 
droite. 

Douleur de tête à chaque pulsation 
des artères. 
L.iUROCERASUS. Bouillonnement stu- 
péfiant dans la tfite (trois quarts 
d'heure après). 

Battemens soudains, vîolens et dou- 
loureux dans le front. 

Coup dans le front. 

Coup sur une petite placedu côte gau- 
che de la tête; puis brisure du même 
cAlé; et élonnement de la t^te. 

Espèce de battement de doigt , à la 
(empe droite. 

Battemens à la partie gauche de 



l'occiput, pendant quelques mi- 

Batlcmens douloureux au calé gau- 
che de la Ifiie, plus forl8 quand 
on se baisa >;. 
Magnes P. S. Coups aux deux tem- 
pes. 

Au côté droit du front, coupe dé- 
cbirans et douloureux. 

Au-dessus de la tempe, une couple 
de coups joints a un déchirement 
douloureux. 

La nuit, quand on est couché, bat- 
lemens au rôté droit de la idie, 

MA^Jti.vNtiM. Vacarme cl batlemens 
dans toute la tùte, comme si le 
cerveau allait supurer; la douleur 

Easse au grand air el reprend dans 
i chambre, à deux heures de l'a- 
prè.-midi: 
L'après-midi, par l'exercice, bouil- 
lonnement, de la nuque vers le 
haut du vcrtcx, et de là vers le 
fronl, avec stupéfaction et em- 
brouillement dus sens, quand on 
est debout, pendant une minute. 
Mercurius sot.VBiLis H. Bouillonne- 
ment et baltemens dans tout le 



cumpressifs dans le front. 

Nux vouicA. Baltemens comprcssils 
et douloureux au vertex, par la 
cDnIenlion d'esprit. 
Mal de l^lc , le malin ; pointillement 
continu, battuuiens lancinans et 
oblus , plus forts quand on s'in- 
cline en avant, comme si une 
partie du front voulait tomber 
en dehors. 

Oleandeh. Pulsations lentes et dou- 
louccuses dans la télé, ainsi qu'au 
front. 

Oleuh ANIMALE. Batlemens ou pul- 
sations lentes au c6té droit de la 
tète. 
' Coups de marteau à la partie gau- 
che de la léle, avec démangeai- 
son à l'extérieur, quand on est 
assis, après le dîuer. 
Coups de marteau ou baltemens ré- 
pétés quatre fois, à la partie gau- 
che de la télé , quand le sujet en- 
tre dans sa chambre; la douleur 
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passe quand il s'assied^ après le 
«liner. 
Coup suivi d'une déchirure, à une 
petite place du côté gauche de la 
télc. 
Opium. Batlemens déchirans dans le 
front , renvois et vOntissemens acî- 
desi le sujet est obligé de se cou- 
cher, et alors il transpire. 
Pabis. Douleur stupéfiante à la partie 
gauche du front, avec baltemens 
a peu prés semblables à celui du 
çouls. 
Pbellandhidm. Ballemens douloureux 
et lancinans sur le vertex, de lon- 
gue durée, à trois heures après- 
midi. 

Bouillonnement ardent, de l'oceipul 
au vertez; élancement léger et ob- 
tus à la gauche du vertex, trois 
quarts d'heure après le dîner. 
I'lvhbuh. Battemens lancinans el vio- 
lens, au côté droit de la iC-tc, 
pendant la marche, et quand on 
est debout, arant midi. 
l*ULSATii.i.A. Gloussement dans la iHe 
pendant la nuit; le sujet y entend 
distinctement battre le pouls. 

Mal de lâle ou battement des artè- 
res dans te cerveau. 

Battement douloureux dans la léte , 
sur le minuit. 

Uattemens douloureux dans le front , 
quand le sujet se baisse et force 
son esprit; la douleur disparaît 
par la marche, le soir. 

Battemens douloureux à l'occiput; 
par pulsations régulières. 

11ANUNCVLU.S 8ULBOSUS. Au câlC gSU- 

che de l'occiput, de temps à au- 
tre, coups I^ers, non comme 
pulsations, mais par intervalles 
(deux heures après). 

Quand on est assis, douleur el bat- 
tement de fort courte durée, au 
c6lé droit de l'occiput, avec fai- 
blesse générale. 
Kbeuh. Battemens douloureux dans 
la tfte. 

Une sensation, comme coups de 
marteau, part de l'abdomen et se 
porte à la léte. 

Il semble au sujet, quand il se bais- 
se , que son cerveau est en mou- 
vement. 



Battemens sourds et douloureux au 
sinriput, surtout quand on est de- 
bout. 
Rotjs. De temps à autre, flottement 
dans tout le cerveau. 
Pendant la marche, espèce de ba- 
lancement de tout le cerveau. 
Lc(>ers battemens au côté droit de la 

lete. 
Chaleur brûlante et battemens ou 
picot emens douloureux dans la 
lile. 
On sent battre le pouls derrière la 

10te. 
Quand on secoue la tête, sensation 
comme si le cerveau était déta- 
ché et battait contre le crâne. 
Rin'A. Embarras du cerveau , avec bat- 
temens douloureux, le soir, avant 
le coucher; plus forts encore lé 
matin, au sortir d'uo sommeti 
trop profond. 
Sa&adilla. Baltemens douloureux , 
comme celui du pouls, à droite, 
dans le front, ensuite un peu plus 
vers le haut , une heure eprès ; la 
douleur se maintient trois quarts 
d'heure , puis diminue peu à peu ; 
cependant la tËtc reste sensible 
tout le jour. 
Battemens douloureux à la tempe 
gauche. 
Sabina. Baltemens douloureux dana 
la tdte, avec pesanteur stupé- 
fiante. 
SAI.SAPARILI.A. Frémissement dans la 
lële, avec bouillonnement, à deux 
heures de l'après-midi. 
Baltemens à la région frontale droi- 
te, dans la promenade au grand 
air. 
Battemens et grand bruit, au cdtë 
droit de la tfte, au fond du cer- 
veau, avant midi. 
Battemens dans la tête , qui passent 
vers le midi. 
SciLLA. Le secouement de la tête y 

produit un flottement. 
SP1GEI.IA. Douleur dans l'occiput, 
comme si les anères battaient, en 
passant, sur quelque résistance. 
Pendant la marche, flottunent dant 
le eerveau , où chaque pas se répète. 
, Sensation de flottement du cerveau, 
pendant la marche. 
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Ebranlement et flottement dans le 
froni, au moindre luouvemenl de 
la' l«le. 
Spokgia. Battemens à la tempe gau- 
che. 

Quand le sujet est étendu sur le 
dos, il ressent, dans la tl^le , à la 
région de l'oreille, du côti; où il 
est couche , un frémissemenl , 
comme de fortes pulsations, cha- 
que fois doubles ; s'il se met sur 
l'autre oreille, la douleur s'y fait 
alors sentir. 

De tout ie côte' où se trouve un pe- 
tit goilre, sensation douloureuse, 
par secousses. 

Dans la tJte , baltement qui descend 
au joues et s'élend jusqu'au cou, 
comme un déchirement. 
Stannuh. Fort batlemenl douloureuse 

dans les tcntpes. 
Stbamomuh. Battement douloureux 
à la tempe droite , avec dévuie- 



TARTAHtJS EUETICU9. Baltcmcns à la 
mntlié droilu Au front (le qua- 
trième jour). 
l^UYA. Le matin, douleur de léle, 
comme après un sommeil trop 
profond , ou quand on s'est baissé ; 
jiu'satlons ou secousses cumpreS' 
sives et de courte durée, dans le 
front, avec rougeur du visage. 
Veratrum. Battement douloureux , 
dans la l^le, par intervalles. 

B.illemenl douloureux au-dessus de 
Taeil droit , pendant un quart 
d'heure. 

Battement douloureux et compres- 
sif dans la iSle. 

Douleur avec pretsion à plat y au ver- 
tex , t/ui , par l'exercice , sa chaifgt 
en balteniens. 
Verbascum. Batiemess fréquens et 
compressifs, par intervalles, à 
côté de la busse frontale gauche. 

Coups de marteau lents à la bosse 
frontale gauclie. 



XLIII. AFFLUENCE DE SANG VKRS LA TÈTE; SENSATION M CHALEUR 
ARDtNTE, OU DF. SIMPLE CHALEUR, DANS LA TÉTE. 



AcoNiTUM, Vers le soir, chaleur ar- 
dente, bientôt après, sensation 
diiuloureuse dans toute la t^te, 
et surtout dans le front, pendant 
la soirée. 

ALUMIT4A. Sensation de chaleur à l'in- 
térieur du front et nou à l'exté- 
rieur, avec étoonement, pendant 
un quart d'heure. — Chaleur de 
tâte, toujours plus forte, à onze 
heures du matin. 

Ambra. AÎHux du sang vers la tête, 
pendant deux jours. 

AsTiMONiuM CRUDUW. Léger afilux de 
sang vers la tête {effet curalif). 

Arnica. Le corps- esl frais ou au moins 
pas si ardent que ia lê/e. — La tête 
est lourde^ chaleur intérieure et 
ardente, surtout à la tête, sans al- 
tération. — Chaleur ardente à l'in- 
térieur et à l'extérieur de la tète. 



AssA. Congestions qui se portent vers 
la tâte. 
Afilux de sang vers la léte , avec 
chaleur au visage. 

AuRVH. Jffiux Je sang vers la tête, 
quand on se bais.sc, et qui se perd 
quand on se redresse. 

Belladohna. Quand on se baisse, le 
sang monte à la tète, qui est lour- 
de et comme prise de vertige; — 
vers la partie antérieure du front; 
— sans ou 'il y ait de chaleur ar- 
dente à I intérieur; si le sujet ap- 
puie la télé en arrière , il lui sem^ 
, ble que le sang s'y précipite. 
Chaleur ardente daua la tâie et dc- 

Bryohia. Chaleur ardente de la tâle 

et du visage, avec rougeur. 
Camphoha. yJ^ux de sang à la tête. 
Chaleur ardente et déchirement 
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douloureux, dans la lëlc, àe fort 
cuurlv durce, et qui disparaissent 
par la |iressioD de la maiu. 
Singulier e^'ort du sang vers la Ute. 
— Inflauiinatioa (mortelle) du 



Cannabis. Violent effort du sang vers 
ia (été. 
Chaleur agréable dans le cerveau. — 
I^e sanij se porte avec force à. la 
tête, et y cause une chaleur a- 
gréable, quoique avec douleur, 
compressive dans les tempes. 
Caktharides. Chaleur ardeiile qui se 
porte à la têlc, transpiration et 
chaleur brûlante des uiatus, une 
heure après le dîner, avec an- 
goisse. 
Douleur de tête avec clialeur ar- 
dente à l'iiilérieur et même a l'ei- 
tcricur du front. — Phrenii'u (chei 
un homme qui avait pris beaucoup 
de camphre, huit jours après). 
ChelidoniL'M. Chaleur qui augmeiile, 
daus la lûle, et seulement à l'in- 
térieur. 
Chaleur ardente et passagère de la 
léle, seulement a l'intérieur ql 
sans transpiration , à six heures du 
soir. 
Chaleur ardente qui se porte à la 
tête , puis simple chaleur dans 
tout le corps , avec gonflemeut 
des veines des maïns. 
Chiha. Lie cerveau est comprimé par 

la masse du sang. 
CoFFEA. Le sanp; se porte à la lËle, 

surtout par la conversation. 
CuPBUM. Inflammation du cerveau, 

pkr>:nitis. 
DuLCAHASA. Chaleur ardente de la 

léte. 
ËUPHRASiA. Forle chaleur compres- 
sive de la tête. 
Chaleur ardente du front; douleur 
à la tempe. 
FEftntJM. Le sang se porte avec force 
à la tête. 
Afllux de sang à ia tête; les artères 
de la tête sont enflées pendant 
deux heures ; chaleur ardente et 
passagère , au visage. 
Gratiola. Sensation de chaleur dans 
la léte. 
Chaleur ardente de la tête, quand 



on se redresse après s'être 'baissé. 
Chaleur ardente de la tête et rou- 
geur du visage , qui passent au 
grand air. 

Htoscyamus. Mal de tête avec cha- 
leur ardente et non nalurclle. 

Ign&tia. Cliarleur ardente de la têlc. 

Il semble que la tête suit trop pleine 

de sang, et que l'iatérieur du uei 

soit sensible à l'air, comme avant 

LAUnoCERASUS. Sfusalion comme de 
congestion dans la tête. 
Sensation de chaleur dans le centre 
^du front, puis fraîcheur de plus 
longue durée, comme quand. le 
sujet serait exposé au vent. 
Chaleur ardente de la tête , sans 
transpiration; lâcheté et humeur 
chagrine. 
I)e temps à autre, chaleur ardente 
de la têie, transpiration du front, 
froid des pieds dansle même temps; 
le grand air prucurc du soulage- 
ment. 

Magnes P. W. Chaleur très ardente 
de la tête. 
AfHux du sang vers la tête, avec 
chaleur ardente et passagère aux 
joues. 

Magnes P. S. Effort du sang vers b 
tête, sans chaleur ardente. 

MàNGAMJH. Sensation de chaleur ar- 
dente dans la tSte, à quatre heur 
resde l'après-midi, avec altération. 
Le sang lui monte à la tête , quand 
il est assis ou debout, quand il 
marche ou qu'il est couché, 
avec sensation de chaleur ardctite 
dans le visage, sans rougeur ni 
chaleur à l'extérieur. 

Mercuriu.S soia>bilis h. Chaleur ar- 
dente et douleur dans- toute la 

Moscuus. Le sang monte-à la tête. 

Oi.EUM AKinAi.E. Quand le sujet en- 
tre dans sa chamhre , Il lui semble 
que le sang aftlue vers l'occiput. 
Forte chaleur à la tête et aux mains, 



tête et légère humidité du front , 
à quatre nègres et demie de l'a- 
près-midi. 
Chaleur ardente de la tête , il semble 
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qu'il a'y élève une tapeur chaude , 
eans quM y ait de chaleur ardente 
à l'eitérîeur, pendant demi-heure. 

Chaleur ardente et routinue, à la 
télé et aux mains, à six heures 
et demie du soir. 

Sensation de chaleur ardente dans 

le front, sensible ni^me à l'csle- 

rieur, o& elle dure plus long-temps 

que celle de l'inlerieur. 

Opium. Le sang se porte vers le cer- 

PHELijtsDRiiTM. Chaleur de tJte qui 
ra en augmentant, avec élonne- 

Sensalion de chaleur dans la télé et 
froideur du front, qui passent au 
grand air. 

Chaleur ardente de la (Ote, avec en- 
vie de boire du lait , après le dî- 
ner. 

Développement de chaleur ardente 
dans la t^te, surtout à la partie 
gauche, arec rougeur du visage 
et chaleur des mains, qui va eu 
augmentant. 

Chaleur ardente et très sensible, 
d'abord dans les tempes, et sur- 
tout à la gauche, puis dans toute 
la lëlei transpiration de la télé 
et des mains 1 chaleur lempcre'e 
de ta peau ; ces diverses sensations 
passent bïentât. 
Pluhbum. Pression sous le crâne , 
comme par l'aftluence du sang 
vers la télé. 

Chaleur ardente qui se porte à la 
tfilc , rougeur du visage. 

Fréquente chaleur ardente qui se 
porte du ventre à la tête. 
l\AHl)ncuLUS. Pendant la promenade 
au grand air, aftiux du sang vers 
la télé, et surtout au vertex. 

Sensation d'afflux du sang vers l'in- 
térieur du cerveau (sans chaleur 



«rdenle à l'exlcrieur) , avec com- 
mencement d'embarras de la ti*te 
( dîspariiinn des idées ) : en mêipe 
temps il s'y fait des piqûres brû- 
lantes, comme avec plusieurs ai- 
guilles, à l'intérieur de la partie 
chevelue droite de la tËle (deux 
heures après) 

RuTA. Chaleur ardente de In télé. 
Le soir (à onze heures), chaleur 
ardente de la tête , inquiétude fié- 
vreuse dans tout le corps , et an- 
goisse. 

Sabina. Etourdissement , bouillonne- 
ment et chaleur ardenle de la léte. 

Salsaparili^. Pendant le repas , gran- 
de chaleur de la télé et transpira- 
tion du front, à midi. 

Spigeua. Chaleur ardente de la tête. 

Spongia. Sensation, comme un amas 
de sang dans le front. — Afllnx 
toujours plus fort du sang vers 
la tête. 
Violent effort du sang vers le cer- 
veau , avec chaleur à rcxtërïcur du 
front; les artères jugulaires bat- 
tent d'une manière sensible. 

Stakwum. Chaleur ardente à l'intérieur 
du front, sensible aussi à l'exté- 
rieur, au toucher. 

Strahonium. Le sang se porte avec 
force à la télé. 
La tête est ardente , tes yeux éiin- 

cellent. 
Apoplexie. 

Tartahus' eheticus. Chaleur ardenle 
de ta tête, qui augmente par 
t'ciercîce (le troisième jour). 

Valehiana. Sensation passagère de 
chaleur ardente de la télé, quand 
le sujet se baisse. 

Veratruh. Le sang se porte avec 
force vers la tête, quand on se 
baisse. 
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XLIV. rour.EiiR brûlante de la tête. 



AciDUM PHOSPnomcuH. Douleur de 
léte, brùlanle, dans le haut du 
cerveau . 

AcoNiTUM. Douleur hrûlante, à la 
Icle, coiriinc s! le cerveau elaît 
mis en inouvemeni par de l'eau 
bouillante. 

Argentuh. Ëlancemens douloureux et 
brûlans , clans la télc. 

Arnica. Chaleur brûlante delal^te, 
avec compression douloureuse et 
cxtensîve. 
Chaleur bnilanle du cerveau, avec 
fraîcheur, ou du moins sans cha- 
leur ardente du corps. 

Gratioi.a. Compression brûlante dans 
le front, sufloul du côlc droit, de 
longue durée. 
Assez iouvent, chaleur soudaine et 
brûlante a U bosse frontale gau~ 
che, comme si l'on y introduisait 
un fer rouge avec rapidité; un 
quart d'heure après le dîner. 

Hellebobus. Douleur de léte , qui pé- 
nètre et devient brûlante dans le 
cerveau, quand Ton eal sur son 

Hébétement et chaleur brûlante dans 

Manga?4uh a l'os frontal droit, sen- 
sation brûlante sur un seul point. 



Mercurius solvbilis h. Chaleur 

brûlante dans la télé. 
Nux voMiCA. Douleur brûlante sous 

Tos frontal , dans le cerveau. 
P1IEI.1.AND111UH. Sensation constrin- 

cente et presque brûlante , sur 

le haut de la tête, et surtout à la 

partie antérieure gauche. 
Sensation consirîngente et presque 

brûlante, à l'occiput, pendant trois 

quarts d'heure. 
Douleur brûlante avec ëlancemens 

à la tempe gauche , à neuf heures 

R&us. Douleur brûlante ,' tantôt à l'oc- 
ciuut, tantôt au front. 
Chaleur brûlante et douleur avec 
légers baitemens dans la télé. 

Spicelia. Douleur brûlante à la ré- 
gion temporale gauche et au front. 

Stanndm. Douleur de lête : Ardeur 
ou feu , dans la moilié du sinciput, 
dans le nez et les yeux; — ces par- 
ties sont ardentes même k l'exté- 
rieur. — Par l'exercice comme par 
le repos, le sujet est obligé de se 
coucher et ressent un malaise et 
un engouement, comme s'il allait 
vomîr(du matin au soir, pendant 
tout un jour). 

VerbasCum. Pîcolemens hrûlans à la 
tempe droite. 



XLV. DOULKUR d'cLCÉMTION A LA TKTE. 



Caixarka sui-phurata. (Dans le lit,) 
de minuit à midi, mal de léle , 
comme furoncle, dans le front, 
par la toux et quand on se baisse; 
espèce de piqûre d'aiguille; le 



front est aussi douloureux au lou-_ 
cher, à l'extérieur, que s'il y avait 
un furoncle et des picolemens 
d'aiguilles, pendant plusieurs ma- 
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XLVI. MOIJVEMFNS C0NVUT.S1FS DE L\ TÊTE. 



AuRUH. Le sujet se sent la léie se- 
cuuée de tous côtés. 

.Camphora. La léie est tirée de cAté , 
vers l'épaule, par des iiiauvemens 
convulsifs. 

Coccui.Ds. Tremblement convulsifde 
la lëie. 

DiGiTALis. La tèie retombe toujours 
en arrière, quand le sujet est as- 
sis ou marche , comme si les mus- 
cles jugulaires antérieurs n'avaient 
|K>int de solidité (étaient paraly- 
sés). 

Sthamonium. Convulsion de la tôle 
et àts bras , avec hoquet. 



Traction convulsive de la lâte, seu- 
le, avec ronliement. 

Tiraillement convuUif de la tête et 
des yeux, avec grincement de 
dents. — Le sujet est oblige de 
lever fréquemment la léie de des- 
sus le chevet. 

Tiraillement coi)vutsi[ des deux cô- 
tes de la tfle seulement; la dou- 
leur arrache des cris et f^il élever 
les bras au dessus de la tële. 

Le niatii), LabocemEnt de la tête, 
interrompu par le hoquet. 



XL VII. WJULEIJB DE TÊTE STUPÉFIANTE. 



AciDUM MURIATICUM. Douleur corn- 
pressive et stupéfiante du front , 
dans chaque position du corps, 
qui passe par le toucher. 

Agaricus. Douleur sourde et stupé- 
fiante, avec altération et chaleur 
ardente, surtout au visage (dix 
minutes après). 

Antimoniuh €rudum. (En fumant du 
tabac, selon sa coutume) douleur 
sourde et stupéfiante, dans toute 
la télé , avec sensation dirsagreable 
du gosier. 

Aknica. Le malin, douleur de télé 
stupéfiante. 

AunuH, Stupéfaction compressive et 
douloureuse de la tête, causée 
«ommc par un grand vent. 

Bryonia. Stupéfaction de lal(!te. 

CAlCAREAACETiCA. Douleur comprcs- 
sîvc et stupéfiante du front, com- 
me dans le vertige , par le repos 
et le mouvement. 



O.lïûscatinn de toute la ti>te, par la 
lecture; douleur compressive et 
stupéfiante du front, ou vertige 
qui prive du' jugement; le sujet 
est forcé de s'ain^ler dans sa lec- 
ture, et ne sait ou il est(en étant 

Le matin, au sortir du lit, doiileui's 

comprcssives et stupéfiantes de 

toute la téte;'il lui semble n'avoir 

pas assez dormi , ou avoir passé 

■ la nuit d.ins la débauche. 

Quand il Ht, en étant assis, douleur 

compre.'isive et slupcfianle, da 

front, comme par uii grand vent. 

China. Pendant la promenade au grand 

air , ihaleur stupéfiants à finlerteur 

de la tête, d'abord au sincipal, 

puis à l'occiput. 

Le matin, au réveil, douleur de 

tÉle sourde et stupéfiante. 

DuLCAMARA. La t6le est étopaée et 
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il s'y fait seniir une douleur 8lu- 
pé liante. 
Ëtii'lioittiliiu. Douleur stupéfiante à la 

Sartie antérieure de la moitié 
roîle de la tête, qui s'étend en- 
. suite dans le front (le troisième 

jour). 
Douleur sourde, compressivp et stu- 
péfiante, du front, raprès-midi 
(le troisième jour). 

Helleborus. Douleur de tête slupé- 
fianie, comme d'ivresse, tout Va- 
près-dîner. 

Htoscyamus. Douleur de l*le com- 
pressive et slupcfiaote , suitoul au 
fi'Ont , avec piijùres d'aiguille , 
principalement a la partie gau- 
che, reprenant par inû'rvaltt'S. 
Stupéfaction compressive et duulou- 
reuse de la lî'te, qii se change 
enfin en déchircuK'ut par inter-- 
valles, dans lout le IVout. 

Laurocehasus. Douleur stupéfiante 
du sinciput 
Slupclàrtion douloureuse à la par- 
tie antérieure du front. 
Douleur stupéfiante et très vive ; à 
rinclinaiton de la tilte, le cerveau 
y semble battre. 

Leduh palustre. Hébftemeut dou- 
loureux de la tâtc. 

Mentanthes trifoliata. Stupéfaction 
çomprasive et douloureuse , qui oc- 
cupe priai ipalemf.nt le froat, par 
le repos el le mouvement. 

MezEREUM. Slupejaition compressioe el 
douloureuse qui se porte au travers 
de la nioiliè droite du cerveau, et 
de. Cocciput vers le front. 

Rbeum. Douleur sluptrfiante de la tête, 

3ui est comme dérangée ; angoisse 
u sujet , comme s'il avait commis 



qttel<pie faute , surtout par le moa- 
yement et quand îl se courbe. 

Rbus. Vertige douloureui qui occupe 
toute la tâte; absiAice des pensées 
el de la mémoire, par l'écriture; 
faiblesse d' esprit. 

IVuTA. Douleur compressive et stupé- 
iianle, avec malaise, surtout a la 
partie droite du front; sensation 
de chaleur anlentc au visage. 
Déchirement douloureux et com- 
pressif, aj zigonia, douleur com- 
pressive et stupéfiante aux deux 
p.irtics du front. 

Sav.Bi eus KiGRA. Stupéfaction corn- 
|irf.«sîve el dt.uloureuse de la léle, 
comme par le coryza ; — compres-t 
sion douloureuse et stupéfiante de 
la tête, comme d'ivresse. 

Stanmjm. Mai de tête compressif et 
stupéfiant^ au-dessus des sourcils, 
comme si le lerveau y était com- 
primé par le repos et le mouvement, 
plus à Ce-xtérieur qu'à V intérieur. 

STAPMISAfifltA. Douleur compressiçe et 
stupéfiante, surtout au front, qui 
augmente par les mouvemens de 
la tËle et quand le sujet est de- 
bout. 

Taraxacuh. Douleur compressive et 
stupéfiante de tout le front, avec 
malaise, quand le sujet est assis; 
la lecture l'étourdit, il ne sait 
' où il est, el II n'est soulagé qu'au 
grand air. 

Tartarus eiheticus- Douleur sourde 
au front , comme après un coup' 
à la partie antérieure de la léte. 

Vebbascum. Mal de tête compressif et 
stupéfiant, qui occupe surtout les 
deux câtés du front, dans chaque 
position. 



XLVIll. SURDITÉ DOULOUREUSE pU CERVEAU. 



Bem-adonna. Espèce de surdité du 1 la téie est comme sourde et pa- 

cerveau . I ralysée. 

Oi.EUM ANIMALE. La partie gauche de ' Platina. Espèce de tension avec sur- 
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dite âans tout le sinciput jusqu'à 
l'os (lu nez , comme après un Ibrl 
coup. 
Une sensalioir soudaine et prompte, 
ou constriciion convulsive , tra- 
verse la Ute , de la tempe droite 
à la gauche, puis frémissement 



et surdilé ans deux câte's de la 
téie, comme si elle était compri- 
mée par un linge. 
Thuxa. Faiblesse a l'intérieur de la 
\Alé; le cerveau parait sourd et 



XLIX. SENSATION DE FBOID DANS LA TETE. 



■ AcoNiTUM. Il semble' qu'une boule s'e'- 
lève de la région ombilicale , et 
re'pand un air frais au vertex et 
à l'occiput. 

Arnica. De la partie gauche de la 
télé, et transversalement , douleur 
comnte si l'on lirait un couteau 
jusque dans l'autre moitié j puis 
aussitôt après, froid à l'intérieur 
de la ti!te, qui fait dresser les che- 

Belladonnà. Sensation de froid dans 
le cerveau et au centre du front. 

Chelidoni»m, a l'occiput, sensation 
de froid qui s'élève de la nuque. 

I/AUROCERASUS. Sensation de chaleur 
dans le centre du front, puis fraî- 
cheur de plus langue durée, com- 
me si le sujet élait exposé au 

. Il semble qu'il y ait de la glace sur 
le verlex, puis, plus tard aussi 



dans le- front, sur la nuque el 
ainsi de suite jusqu'à ce qUe cette 
sensation , qui parait agréable , ait 
atteint l'os sacrum au bout d'une 
heure ; en tnéme temps dispaiïiion 
de toutes les incommodités de la 
léte. 

Platina. Sensation de froid qui par- 
court l'occiput, se porte ensuite 
vers le bas des joues , et s'y ter- 
mine en douleur sourde ou cha- 
leur brûlante; la douleur se re- 
porte ensuite sur une dent gâ- 
tée. 

PuLSATiLLA. Mal <Ie létc, de temps à 
autre , comme sî un vent sensible 
passait au travers du cerveau. 

Valebiana. Quand le sujet enfonce 
son chapeau sur la tête, il ressent 
un froia glacial à la moitié supé- 



L. DOULEURS DE TÈTE AVEC MALAISE, VOMISSEMENT ET AUTRES 
ACCIDENS. 



AconITUH. Douleur lancinante et en 

Quelque sorte compressive, au- 
essus des orbites , vers' la mâ- 
choire supérieure, qui provoque 
le vomissement, ou semble cau- 
sée par un vomitif. — Mal de tSie 
et de ventre , tintement d'oreilles 
et coryza , surtout le matin ; com- 



me si le sujet s'était refroidi après 
une forte transpiration. 

Arnica. Douleur de télc, lancinante 
par secousses , quand on se baisse, 
et comme si tout voulait sortir du 
front; malaise et sensibilité exces- 
sive autour du cœur. 

Arsenicuh. La douleur lui affaibUt la 
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tête, et il ressent, au creux de 
l'tistomac , une faiblesse et une 
sensibilité excessive, qui le ren- 
dent fort malade. 

ASABUM. Dès qu'il veut se livrer à la 
méditation, ses douleurs de tâle 
augmentent, et l'envie de vomir 
devient sensible ; il est forcé d'a- 
bandonner prccipilamnient ses 
ide'es , qui , d'ailleurs ne le mène- 
raient à rien , parce qu'il est dans 
un hébétement total. 

Cahphoha. Douleur sourde au-ilessua 
de l'os frontal, avec envie de vo- 

ClNA. Douleur de tdie avec sensation 
d'un malaise général. 

CoccuLUS. Douleur de t@le avec mal- 
aise et envie de vomir, comme 
s'il avait pris un vomitif. 

DuLCAMAitA. Mal de tête, lâcheté, 
froid glacial sur tout le corps, e( 

Gratiola. Violent mal de télé avec 
dégoût et envie de vomir, à deux 
heures de l'après-midi. 

Piux voMiCA. Déchirement dans le 
vertes, !c front et les yeux, avec 
douleur, sensibilité -"■ 



iS — 

malaise, à ta région de la poi- 
trine; faiblesse des organes de la 
voii. 
Md de lële qui commence quelques 
heures avant le dîner, et aug- 
mente après ; puis vîolens élance- 
inens à la tempe gauche, a\cc 
malaise et vomissement très aci- 
de, sensations qui disparaissent le 
soir, après le coucher. 

Opium. Déchirement et baUemens 
précipités , dans le front ; renvois 
et vomîssemens acides, qui for- 
eenl 1< sujet à se coucher , et le 
font transpirer. 

Stannuh. Ordinairement, tous les 
malins, douleur de léte, malaise, 
manque d'appétit et humeur cha- 

Douleur de tête; chaleur brûlante à 
la moitié du sinciput, dans le nez 
et les yeui; — ces parties étaient 
même brûlantes à l'extérieur; — 
par l'exercice comme par le re- 
pos; le sujet est forcé à rester 
couché sur le dos ; malaise et vo- 
miturilion , comme s'il voulait vo- 
mir (un jour, du malin au soir). 



LI. SENSATIONS PARTICULIÈRES, 



ACEDt'M MURiATicuiH. Sensation à la 
peau de la têic et du front, com- 
me a)irès la peur et quand les che- 
veux se dressent. 

AcoNiTUH. Il semble que quelque 
chose fasse tiraillement du dedans 
de la lêle au dehors, et lève ses 
paupières Supérieures. 

Alumina. Sensation extraordinaire 
qui se répand au-dessus de la 
tête, comme si la peau s'engour- 
dissait. 

Abcentum. Ijégère pression à latêie, 
ou sensation de blessure. 

Belladonna. La douleur est si forte « 
dans le front, que le sujet est sou- 
vent obligé de s'arrêter dans sa 
marche ; à chaque pas il lui sem- 



ble que le cerveau s^aOaisse et 
s'élève dans le front; la douleur 
se calme par une forte pression 
de la main. 
Douleur de tête , par secousses , qui 
devient très vive , quand on mar- 
che ou qu'on monte rapidement 
un escalier; à chaque pas il sem- 
ble qu'un poids tiraille du haut 
vers le bas, à l'occiput. 
Dans le cerveau , sensation sembla- 
ble au battement de l'eau. 

Bryonia. Illusion de l'esprit; sa pro- 
pre idte lui semble beaucoup trop 
grosse. 

Cannabis. Espèce de chatouillement 
convulsif dans les tempes. 
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China. Compreisîon ou vide de la tête, 
aii-deuus des yeus. 
Mal de léte, comme >i le cerveau 
forniait une boule; trop grande 
vivacité de l'eipriti inquicliidc , 
trop forte el trop proniple forma- 
tion dea idées, qui sont exaltées. 

CocciONELLA SEPTEMPUNCTATA . Dou- 
leur sourde qui part de l'occ'.put 
et se porte vers les deux leiiipes , 
connue si le cerveau s'agraudis- 
sait, ou allait occuper plus d'es- 
pace , au premier endroit ( un 
quart d'heure après). 

Coccui.us. La téu lui parait minie. ' 
ËlTroi à la partie gauche de l'or^ï- 
put, comme si les cheveux se 
dressaient. 

Diii.<AUARA. I) semble que l'ucriput 
se soit agrandi. 

Gkatioi.A. Il veut toujours enlever 
un cheveu, qui lui semble pendre 
du milieu du front. 

IcNATiA. La léte parait creuse et 
vide. 

BIagnss. Malaise de la télé , comme si 
on la tirait pour la scp.trer du 
corps. — Sensation sur la iJ^le , 
qui parait être aflaissëe par une 
pression, de même que tout le 
corps. 

Magnes P. N. Quand le sujet a monté 
quelque escalier, il lui semltle 
a^iercevoir, dans la télé, le mou- 
vement d'une lentille de jiciidulc, 
du centre vers les deux uroilles, 
et vice vers^. 

Hancamjh. La t<3le est lourde et pa- 
rait plus grosse qu'elle oe l'est , 
à quatre heures de l'après-midi. 

MERr.uHius soLUBiLis H. Douleur de 
tdie, semblable à une eilensîon 
circulaire el très vive, sur une 
bande large d'un à tiois doigts , 
qui parait agir au-dt-ssus des yeui 
et des oreilles. 

Mezi^BEUM. Douleur qui paraît être 
au dessous du crâne, comme si 
le cerveau était pressé trop forte- 
ment conlre les os. 
Douleur, de la racine du nez dans 
le front, comme si lpu[ allait s'c- 
clater(les tempes sont aussi di 
liiureuscs au loucher); chaleur 
ardente et transpiration de la lé- 



te; frisson et froid sur té reste du 
corps, le malin. 
Noi VOMICA. Sensation de vacille- 
ment dans le cerveau. 
Mal de léte ou vide. 
Douleur de tête, comme si le cer- 
veau était fendu. 
Mal de tête; pendant que le sujet est 
couche, le matin, surle côté gau- 
che , douleur à la moitié droite du 
cerveau, ou déchiremens qui dis- 
paraissent quand il se met sur le 
cdlé droit, qui est douloureux. 
De temps en temps , douleur à une 
moitié de la léte, comme par un 
clou chassé toujours plus avant, 
du baul de l'os pariétal vers le 
bas. 

Opivm. Douleur, comme si (oui était 
lacéré dans la léte ; il seinble que 
tout pirouette dans le corpsj hu- 
meur chagrine . 

PuLSATiLtA. Il lui semble avoir la 
tële malade, creuse et semblable 
à une lanterne. 

Ranunculus buiaosu-s. La télé est 
étourdie et semble l^lre gonfiét et 
agrandie (tout de suite). 
Le soir, quand il écrit, chaleur au- 
tour du front, comme s'il devait 
y avoir transpiration (quinze heu- 
res après). 

Sabadii.LA. Douleurs de t^le, le soir 
à la lecture; il semble que qui-1- 
ques parties du cerveau soient 
pressées contre des angles fort 
tranchans. 

Salsapabii.i.a. Grande angoisse de la 
tête, puis de tout le rorps; trem- 
blement . surtout d^ins les pieds, 
avant midi. 

Staphisagria. Quand le sujet secoue 
la léte, il croit sentir, a une pe- 
tite place du centre du front, dans 
le cerveau, quelque poids, nu 
une balle de plomb, qui semble 
ne pas vouloir s'en détarber. 

Sthamonium. Légèreté désas^réable et 
sensation de faiblesse de la léte. 
Les facultés intellectuelles sont dé- 
truites d'une manière paritculière; 
la malade balbutie , sans s'arrêter, 
quelques paroles sans suite; elle 
verse des larmes, et tout paraît 



,y Google 



qu'elle est lourmentéc 
par d'horribles douleurs. 

I'araxacuh. Tantôt il y a consiric- 
tion et ralliement au-di^ssiis du 
nez, dans le front, semblables au 
vertige, lantdt il semble que h 
cerveau soit dilaté ça et là, sans 
douleur. 

Tartarus emeticus- La nuit, à son 
l'éveil , il a toujours la niéine dou- 
leur vîoleitte, comme si le cerveau 
était roulé en une masse lourde , 



ni.i!s sciitement à la moitié gau- 
che du front. 
Douleur sensible pendant tout le 
s»\r, a la moilic droite du front, 
cuiiiute si le cerveau s'y trouvait 
roule en une in:isse lourde et 
dure. 
Verathum. Le sujet croit sentir une 
gouUe d'eau couler du haut de la 
liriiipe, vers le bas, sans qu'il y ait 
(le fraîcheur. 



LU. DOULEURS DE TÈTE QUI ONT RiVlTORT AUX YEUX. 



AciDUU PH0SPH08ICUM. Fùr.'e tfoukur 
lanciniinie , dtuis ta rtgion leinpo- 
rale dniite, qui se porte /usr/uà 
l'occiput. 

ACONITUH. Mal de tfle, comme si les 
yeus allaient tomber hors de la 
tête. 

AcABlCUS. Déchirement eompressif 
dans toute la circonférence de la 
partie gauche de la tûle, qui est le 
plus violent au lùgonia et a l'orbile 
gauche; la tête eU sur hargee. 

Ambra. Tous les deux jours, affaisse- 
ment eompressif et douloureux , 
dans le front e( le haut île la télé ; 
chaleur ardent^ de la télé et des 
yeiix.avecp.ileur du visage; depuis 
le matin , et qui n'est le plus forte 
que l'après-midi. 

Argentum. Douleur déchirante el 
compressive, sous la bosse fron- 
tale gauche, le globe de l'œil pa- 
raît comprimé. 

AsARCM. Embarras de la fête, moins 
sensible par la marche , que quand 
l'on est assis; presMOn dans li-s 

inoussée, du dedans au dehors, 
surlout sous la paupière droite. — 
Pression violente dans le front, 
qui descend sur les yeus el les 
fait pleurer. 
Beli.auonna. Le malin, mal de léle, 
cpaime si au dessus de l'arcade 



sourcili.iîre et dans le front, il 
s'afTais.'-aii quelque chose qui em- 
pj>chnt les jeux de s'ouvrir. — 
Douleur cr>m/>ressive dans le front , 
aiii fait fermer les yeux pétulant 
rexeri-ice , et devient moins forte, 
quand l'on est assis; le sujet est 
oblige de se coucher, la douleur 
passe et reprend- aussitôt , au le- 
ver, pendant deux jours, sans être 
aui^menlce par le boire , ni par le ' 
manger; aussitôt qu'il est au grand 
air, le front lui parait enfoncé par 
une pression, comme si une pier- 
re firl lourde pesait dessus; la 
douleur passe entièrement le troi- 
sième jour, quand le sujet est as- 
sis dans sa chambre. 

BOVISTON PLUMUEilM. L'occipul est 

lourd et surchargé, Us paupières 
ont du penchant a s'abaissir; les 
yeux semblent tirés en arrière, 
surtout le soir, à une lumière 
vive; angoisse et inquiétude dans 
le coi-ps. 
BryonI-i. Pression du dedans au de- 
hors, sur l'orbite gauche, dans le 
cerveau, qui se porte sur le globe 
de l'œil, du haut dans l'inlérieur, 
— Douleur de tête compressiy*, 
surtout d'un côté, accoinpïgnée 
d'une espèce de pressign^Snanle 
sur l'œil du même tfSté (l'après- 
midi ). 
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CalUbea ACETiCA. Doulcur comprcs- 
sive Â la bosae fronUle droite, 
qui s'étend jusqu'à l'œil droit, et 
le force invotoniairement à se Ter- 

CahNabis. La tCte est entreprise ei 
lourde; pression douloureuse sur 
le front et les paupières, qui sem- 
blent vouloir se fermer. 

Chauohilla. Douleur de tête, sem- 
Llablc 3 des piqûres d'aiguille ; les 
yeux semblent tomber hors de la 
tËte. 

COCCULDS. Mal de tête; il semble qtie 
les yeui soient arrachés. — Mal 
de lëte , comme si les yeux étaient 
fermes de force. 

EVONÏMUS EUROp^us. Pression terri- 
ble sur farcade sourciliaire , qui , 
quand elle est le plus forte , sem- 
ble comprimer les globes des yeux, 
et la rend douloureux. 

EuPHOnsiUM. Dans le front, au-des- 
sus de l'œil gauche , compression 
vive et douloureuse vers la tem- 

tie; l'œil gauche pleure, et la dou- 
eur l'empécbe de s'ouvrir. 

Laurocerasus. Pression dans la tête , 
qui part de la région du vertcx , 
s étend des deux cStcs de la ré- 
gion frontale et vers les orbites, 
où elle se fixe principalement, 
pendant qu'il se fait également , 
de l'occripul à la nuque, une pres- 
sion qui, sans être préciscmenl 
une douleur, atteint un tel pé- 
riode, que la tSie en est légère- 
ment entreprise. 

Macnes p. J^. Il n'a pas une parfaite 
conscience de lui-même , et ne 
peut penser d'une manière exac- 
te ; son esprit est comme inactif; 
quelque chose paraît piesscr le 
cerveau, du haut en bas, et faire 
sortir tes yeux; attaque de défail- 
lance. 

Magnes P. S- Il n'a pas une entière 
conscience de lui même, ne peut 
penser juste; il lui semble que 
son esprit est inactif, qu'il y a 
pression du haut en bas, et que 
Tes yeux vont sortir; attaque d'é- 
vanouissemcat. 

Platina. Forte douleur compressivc 
dans le front, comme si tout < 



lait en •orllr ; un grand -poids 
semble aussi peser sur la tête et 
fermer les yeux en faisant couler 
des larmes ; quand le sujet s'in- 
cline en avant, la douleur aug- 
mente, et il est obligé, en mar- 
chant, de tenir la tête droite» 
parce qu'au moindre mouvement, 
le mal de tête devient beaucoup 
plus fort; avant la douleur, le su- 
jet se sent de l'angoisse autour 
du cœur, puis sensation au front, 
comme l'it était frappé au devant 
de la tête )^ il ne peut parler avec 
personne ; l'inquiétude augmente; 
chaleur angoissante et brûlante, 
et forte rougeur du visage ; mal 
de tête cité plus haut et soif ar- 
dente, de quatre heures du soir à 
dix heures; cet accident se répète 
plusieurs jours de suite, à la mê- 
me heure , quoiqu'en diminuant. 

PtUMBUM. Pression de l'occiput vers 
la partie antérieure du front , les 
yeux semblent vouloir se fermer; 
pesanteur; ces sensations passent 
quand l'on est debout. 

PCLSATILIA. Douleur à nn des côtés 
de la tête, comme si le cerveau 



Ranunculus. Le soir, quand il entre 
dans sa ckambre,, après auoir été 
à Cair, douleur dépressive au yer- 
lex, et pression à l'angle externe 
du globe de l'œil. 
Le matin, dans le lit, douleur corn- 

Eressive dans ie front et les glo- 
es des yeux , qui diminue après le 
lever; la douleur augmente , au 
contraire, dans la poitrine. 

Rhus. Douleur de tête; il semble 
qu'une pression fasse sortir les 
yeux de la tête ; bâillemeot et 
frisson , sans altération. 

Sabina. a la bosse frontale gauche, 
une compression douloureuse oc- 
- cupe le globe de l'œil et semble 
le comprimer. 

Sahbucus nicha. Douleur comprcs- 
sive et déchirante , 43ns le ttaut 
du front, qui s'irradie également 
jusque dans l'œil. 

Spigelia. Enflure de la partie de l'or- 
bite qui se trouve près des tent- 
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pcs; ta douleui* est compressive 

Kar elle-mËme, «t devient dou- 
lurcuse au toucher, comme à la 
suite de quelque blessure. — Dou- 
leur brûlante à la panie droite du 
front, qui se porte |U.squ'aux yeux, 
et les emuâche de se tourner sans 
douleur. 

Tahtarits emeticus. Compression 
douloureuse, du stncîput vers le 
bas de roeil gauche, ou plutôt 
élaiicement avec forte envie de 
fermer les yeux , quatre heures 
après. 

Valeriana. Forte pression dans le 
front, suivie , quelques minutes a- 
près, d'clancemens aussi dans le 
(ront, et surtout au-dessus des or- 



lâ- 

bites; les élancemens re (le viennent 
bientôt pression , cl ainsi de suite, 
alternations continues; l't-lance- 
meot semble se faire par secous- 
ses , comme s'il allait percer tes 
yeux et en sortir; pendant quel- 
ques heures. ^Douleur de liîte, 
une heure après le diner ; pres- 
au-dessus des yeux qui sem- 
" vouloir faire sortir les glo- 



bl. 



bes, surtout quand ils sont" i 

Viola odorata. Douleur sourde de 
la t^te, et crampe dans les yeux , 
pendant lesquels le sujet pense 
voir un croissant enllammc et os- 
cillant. 



lilll. DOULEURS QUI, DE LA TÊTE, SE PORTENT A D'aUTRES PARTIES, 
ET VICE VERSA. 



AcoNiTtJM. Douleur lancinante et un 
peu compressive, ^au-dessus des 
orbites, vers la mâchoire supe'- 
rieure, qui donne envie de vernir, 
ou semble produite par un vomi- 
Uf. 

Ambra. Déchirement douloureux, du 
front à la partie supérieure du 
visage. 

AsACARDiUM. Déchirement , répété 
dans tout le câté droit de la tête, 
du visage et du cou ; puis aussitôt 
après , tintement devant l'oreille 
gauche. 

Arnica. Pression à l'os frontal droit , 
puis élonnement ; celle-là se porte 
d'abord à l'oreille gauche, puis à 
la droite- 
Tiraillement compressif et doulou- 
. reux à la moitié gauche du crâne, 
de l'oreille jusqu au dehors de la 
partie supérieure. 

Asakum. Tiraillement (stupéfiant) çà 
et là , dans le cerveau , l'oreille 
et la nuque. 

Belladonsa. Forte douleur de serre- 
ment à la bosse frontale , qui dé- 



passe ie zigoma et se porte jus- 
qu'au bas de ta mâchoire infé- 
rieure- 

Bryonia. Douleur à un côté de la 
tâle; pression (fouille) à une pe- 
tite place de la moitié droite du 
cerveau , en liaison avec une 
glande de la mâchoire inférieure, 
par une espèce de fouille ou dé- 
chirement le long des os des 
deux mâchoires. 
Mal de lâle ; le matin , après le le- 
ver, tiraillement convulsif, jus- 
qu'à la partie antérieure des joues 
et des os maxillaires. — Déchire- 
ment qui dépasse le front, se 
porte ensuite sur les muscles cer- 
vicaux , et de là au bras droit. — 
Tiraillement convulsif de la pom- 
mette droite vers le haut et à l'in- 
térieur de la tempe droite, plus 
fort au toucher. 

Galcarea ACETiCA. A la partie gau- 
che de l'occiput, compression par 
secousses, du dedans au dehors, 

Sii s'étend jusqu'à la nuque. — 
ouleur compressive avec lirail- 
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lement i b partie gauche At Yoc- 
ripirt , et sentalioD de roideur 
dans la ouqiie. 

Cantuarides. Dt-chircment du front 
et de la nuque. — DéchireuienI 
dans le front et la région paroti- 
dîcime droite, puis a 1a mâchoire 
inforieure, e( de nouveau à l'o- 
reilie, on îl cessi-. 

China. Tirnillemenl douloureui de la 
ijle, dcrrii-re les oreilles jusqu'à 
la maaioViJc. 
Tiraillement des deux os pariùtaux 

de la li!te, le long du cou. 
Elancemens isoles q>ii de l'iiilérieur 
(le l'ureillc traversent le cerveau 
et semblent sortir a la partie su- 
périeure. 

CiCUTA viHôsA. (Après I 
bas ventre, violent 
pendani 
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eil droit, se 



portent à l'ocripiit. 

Crocus. Douleur sourde au cfllé gau- 
che de la tiîle, qui doient coii- 
Btringenle à la tempe droite, à 
l'oreille et au cou, ah elle est 
sensible, surtout quaud on avale 
quelque chose. 

CuPBUM. La léle lui semble lourde, 
el quand il la balanci: d'un côte a 
l'autre, il ressent un léger élance- 
ment a l'cpaute uauche. 

DiGITALis. Pendant plusieurs heures, 
et chaque fois qu'un s'incline en 
avant, tension nu élancemens à 
une petite place de la partie laté- 
rale du cervirau, qui se portent 
sur une A.-.ai de la mÀchoiie su- 
périeure gaijclie, cl disparaissent 
chaque fuis qu'on se redresse- 

Dboseha. Douleur de Iftc, brûlante 
et ronstrîngente, surtout au front 
et aux yeux. 
Fouille et prrfuralion continuelles 
dans le front, les yeux et jusqu'au 
bas de la pointe du nez, comme 
avec un instrument obtus; ron- 
striction et extension alternatives. 

Ferrum. Tiraillement de la nuque à 
la léle, où il y a ensuite élance- 
mens et grand bruit. 

GuAJACUia. De la partie |:.auchc de la 
nuque jusqu'au-dessDs du vertex, 
douleur qui s'élève ct''''uement 



avec pression sourde, e( se ter- 
mine à la partie supérieure par 
un élancement. 
Tiraillement douloureux du centre 
de l'os frontal jusqu'au bas des 
os du nez. 
Déchireineol de la partie gauche 
de l'os Ironiai vers le bas, jus- 
qu'aui muscles des joues. 

Helleborus. Douleur qui se porte 
de la nut|ue an vertex. 

IPECACIJA^HA. Douleur tensive>el com- 
pressive à loicîput et la nuque, 
qui se porte jusqu'aux épaules. 

Lauruceha.sus. Dcchircmcnl, de la 
tempe gauche au vertex , de là 
derrière l'angle externe gauche de 
l'teil au zigonia, puis dans une 
dent voisine, où la douleur cause 
un tiraillement et disparaît. 
Déchirement de l'orr.ipul vers te 
cou, qui diminue un peu par le' 
frottement. 
Seusitiun au vertci, comme s'il y 
avait de la glace desausi ensuite 
au front, puis à la nuque, jus- 

3u'a ce que, peu à peu et au bout 
'une heure, elle soit arrivée a 
l'os sacrum; le sujet trouve cette 
sensation agréable, et toutes les 
in<ommt,ditus delà léle disparais- 
sent. 

Manoanum aceticuh. L'après-midi , 
par l'exerci.e, houillouneraent qiii 
s'élève de li nuque, se porte au 
vericx, el de la vers le front; e- 
tourdisscment et cnibrouillemeut 
des sens, quand l'un est debout , 
pend nt une minute. — Le ma^ 
tin, dans le lit, douleur cnmu>e 
légères piqûres d'aiguille a l'ex- 
térieur de la portion droite de 
l'occipital, qui se porte jusqu'à 
la riuquiènie vertèbre cervicale , 
et augmente ijuand l'on tourne 
le cou, peudanl demi-heure. 

MeZEBEUM. Serrement aaf. tempes «t 
au front; pression sur les yeux et 
les mâchoires, comme avant u:i 
fort coriz». 

Moscuus. Tiraillement douloureux 

d ns la tSte, de l'occiput aux 

oreilles, et des oreilles dans 1rs, 

dents, surtout à la partie droite. 

Toute la léle est douloureuse; celle 
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sensation >e porlè ci et là jusqu'à 
In nuqye, OJi elle devient tensivei 
elle diminue au grand air et aug- 
mcnle dans la chambre. 
Pi.ATiNA. GraltemenI semblable à ce- 
lui des fourmis, qui a d'abord 
lieu à la Icnipe droite, puis des- 
cend le lohj; de la {larlic droite 
de la mâchoire inférieure', et est 
accompagné de froid.' 

Tiraillement compressif de la partie 
gauche de l'os occipital à travers 
la léle jusqu'à la mâchoire iiifé- 
rîeure. 
' Une sensation de fi'did parcourt IV>c- 
cîpôl, dï là se porte vers le bas 
d'es'joiies, et s'y terminé en dou- 
leur sourde ou brûlure 1 tiraille- 
ment dans une dent creuse. 
l\A?iUNCvi.DS. A la tempe gauche et 
- seulement à |a superficie , elauce- 
cenitfns douloureux, 'qui dispa- 
r.lissent etseporieni ensuite àVo- 

' réifle gauche; dëcbiremenl à la 
'- partie gauclie' de l'occipnt. 

Qttand il entre dans sa chambre , 
après avoir été' à l'air, le sujet 
ressent une. douleur compressive 
9vec vertige , dans les deux tem- 
pes et h nuque, comme à la base 
dii cerveau. ■ 

J.ie soir, violent déchirement, d'à- 
bdl^d, de la partie gauche de t'oc- 
ciput à la nuque, puis le long et 
jusqu'à la partie antérieure de la 
mâchoire inférieure gauche ( le 
cinquième jour). 

Douleur au-dessui de l'œil droit; 
disposition angoissée et chagrine 
de l'esprit, qui paraît provenir de 
la poitrine. 

Douleur au-dessus de l'œil droit 
(sinus frontal) qui, de la, pénè- 
tre jusqu'au bas du nez; vcrligc 
à &ire tomber en avant, et batte- 
ment à la bosse frontale droite , 
toute la journée, jusqu'au soir (te 
premier jour). 
SAftADiii.A. Pression douloureuse à la 
moitié gauche du cerveau, qui 



s'étend 






[ dents molaires 



de la mâchoire inférieure gauche. 
Sabina. Pesanteur qui, de l'occiput à 
la nuque , descend le long du dos 



SALSAPAniLf.1. Elancemcns, de la 
tempe droite jusqu'aux dents in- 
férieures,, à deux heures de l'a- 
■ -près-midi. 

SciLLA. Elancemeos à la bosse fron- 
tale droite jusqu'au bas du nez, 

Spongia. Dnuleur compressive et 
EOui-de de la partie antérieure de 
la tËte, dans le front, au-dessus 
des yeux jusqu'à l'occiput et ta 
nuque, pendant dix heures, jus- 
qu'au sommeil. 
Déchirement violent et douloureux 
à \A tempe gauche , près de l'orbi- 
te, qui cause aussi une espèce de 

i compression a la moitié gauche de 
cet œil. 
Sensation douloureuse el par se- 
cousses, sur tout le côlé , où se 
trouve un petit goître; battement 
.de télé qui descend aux joues et 
s'étend jusqu'au cou, comme un 
déchirement. 
Douleur compressive avec tiraille- 
ment du haut en bas, au cèté 
droit de la léte et du cou. 
Légers élancemens coidpressifs , lan^. 
lot dans le front , tantôt à l'occi- 
put , qui se portent à chaque mou- 
vement de la partie postérieure 
de l'oreille vers le haut du slncî- 
pul, et de la dans la nuque, ac- 
compagnés d'une chaleur brûlanie, 

Stansum. Tiraillement compressif de 
l'os pariétal droit à l'orbite droite. 

Tabtaruseheticus. Tiraillement dou- 
loureux, qui se porte de la tempe 
droite au zigoma, et de là à la 
mâchoire supérieure. 

Vehatrum. Roideur douloureuse do 
la nuque, pendant le mal de ti^le. 

Verbascum. Eiancemens stupéftam et 
fort pinitrans, à la tempe droite , 
pemlant te repas, qui augmentent 
quand on fait pression à rinté- 
rieur; au bout de quelques heures 
la douleur se porte, comme un dé- 
chirement, au'JQ dents supérieures du 
même coté. 
Tension à la partie gauche du ver- 
tex, qui se change peu à peu en 
pression violente; la brancne gau- 
che de la mâchoire inférieure sem- 
ble , en m^e temps , pressée con- 
tre la supérieure. 
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Viola odorata. Tension qui se porte i 
quelquefois jii»qu'à la moilié su- 
périeure du visa^ , surtout du 
-nez; de là sur le h'ont elles tem- | 



pes, jusque dans les oreillei; et al- 
terne avec un éut cembUble de 
l'occiput et des mtiscles Cervt- 

caui. 



IjIV; douleurs DE TÊTE SANS INDICE PRÉCIS DE l'eSPÈCE ' 
OU DE LA PLACE. 



ACISUH MU&rXTiCUH. Douleur au front 
-et à Toccipui , qui augmente sur- 
tout au Tront, quand on se met 
sur son s<!3nt , dans le lit. 

AciDUH PHoSPHOniCUM. Douleur de 
l'occiput, qui oblige le sujet à se 
coucher. — Douleur sourde du 
front et des tempes, pendant les- 
quelles le sujet est passablement 
§aî. 
Douleur de t^te continue. 

jBÎtbusÀ Cy;4AP1UM. Douleur sourde 
sur le vertex, au bout d'une heure 
et demie. 

Alumina. Douleur sourde et de courte 
durée, à l'occiput. — Douleur de 
télé à la partie gauche. 

Akbra. Douleur de tête, tantôt fc^ie, 
lantât faihie et continue, comme 
s'il devait y avoir coriza. 

AkgustÙaa. Léger mal de lâte et cha- 
leur ardente, au grand air (vers 
le soir). 

Ahtimomium crusum. Douleur légère 

et sourde au sinciput el au vertex , 

plus forte quand le sujet monte un* 

escalier. 

Douleur de lêle snlvil d'un léger 

saignement de nez. 
Avant de se baigner dans la rivière , 
il avait de violentes tranche'es , 
qui continuent, et sont accompa- 
gnc'es d'un fort ma] de téi.c et 
d'une grande faiblesse des mem- 
bres; te, manger lui répugne, et 
auparavant il avait appétit. 

AhSENICUU. Mal de tête. 

Douleur de t&te et vertige, pendant 
plusieurs jours. — Douleur à une 
moitié de la léte. 
Mai de iSte périodique. 
Terrible mal de tête. 



AssA. Douleurs de 'télé continues, 
le second et le troisième joufs, 
tantôt (aibles , tantôt fortes. 
Douleurs de tête qui se portent, en 

Sarticulier, de la partie gauche 
u front sur toute la tête. 
Légère douleur du front. '- 
AuAun. Mal de tSte , comme par un 

commencement de rhume. 
Beludonna. Violent mal de tête. 
Bkyonia. DouUur sourde à f occiput. 
Calcarea shlphuhata. Le matin , 
au lit, douleur so\irde à la tête, 
qui se calme après le lever. 
Camphora. Mal de tête. — Violent 

mal de tête. 
CAïiN&fiiS. Violentes douleurs de tête. 
Douleur de tête qui pénètre fort 

avant. 
Douleur de tête continue pendant 
tout le jour. 
Cautbarides. Douleur de tête pen- 
dant tout le jour. 
Douleur de tête. 
Mal de tête qui passe quand on a 

mnngé sa soupe, le matin. 
Violentes douleurs de tête. 
Violent mal de tête à la partie an- 
térieure du front, pendant l'usage 
du camphre. 
.Douleur du front aux deux tempes. 
Douleur sourde à ta moite gauche 
de la tête. 
Cbamomilla. Mal de tête, sensible, 
même pendant le sommeil. 
Le malin, dans le lit, mal de tête , 

Suoiqu'on ail les yeux encore 
os, et qu'on ne soit encore 
éveillé qu'à demi, qui disparait 
après le lever, quand on l'est en- 
tièrement, 
Chiha, Mal de lêtc , laotdt à une par- 
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t!e dd ceireau, tantôt à line au- 
tre. 
Douleur des tempes , comme enchi- 
frénement. 
, Douleur au-dessus des orliites , qui 
commence le matin, augmente 
. par la marche et passC pendant 

(e dîner. 
Douleur aux tempes. 
Douleur de lê\e, abattement, puis 
légère sensation de froid. 
CiNA. Violent mal de tête. 
COLCHIÇUH. Douleur de lËle, tanljtt à 
une partie, laniôt à une autre. 
Violent mal de tête (disposition au 
hoquet ). 
CoLOCïNTHis. Violentes douleurs de 
tête, cause'es comme par un cou- 
rant d'air, qui cessent par la pro- 
menade au grand air. 
Crocus. Mal de tSte. 

Douleur dans le front , .après qu'on 
a pris le remède, pendant tout le 
second et le troisième jour. 
Dans la partie gauche de la t^te, 
douleur sourde., qui se change en 
constrirtion et se répand dans la 
tempe drutle, l'oreille et le cou, 
ou elle se fait surtout sentir, en 
avalant. 
CupsuH. Terribles douleurs de l£te. 
Cxcr.AMEN EUROPiEUH. DouUur sourde 
de l'occiput. — Douleurs de tête 
avec, bâillement , sans envie de 
dormir. 
DlGiTALis. La tête est prise. — Mal 
de léte. — Mal de Ûte plusieurs 
jours. 
DsosEnA. Quand on se baisse , mat 
de tête au-dessus de l'orbite, i^ui. 
disparait par la promenade. 
DuLCAHABA. Le malin , MI lit, mal 
de télé qui augmente au Isver. 
Douleur à l'occiput, le soir, dans 

le lit. . 
Pendant toute l'après-midi., douleur 
sourde de la tête, surtout à la 
bosse frontale gauche. 
El}PHORB!i]H. Douleur de tête, comme 

après s'être dérange l'eslomac. 
-EvoNYMus EuROPiEUS. Mal de tête 

avec grand tf'risson. 
Gkatiola. Mal de tête à tout le cSlc 
droit.' 



HfiiLEBORUS. Incommodité' doulou- 

' reuse de la tête. 
Hyosct^mus. Douleur sourde à la 
base du cerveau. 
Douleur sourde dans le front , sur- 
tout auT membranes du cerveau. 
Douleur de tête, violente et continue. 
Mal de tête de plusieurs heures. 
La«hocebasl'S. Violentes douleurs ré- 
pandues sur toute la tête. 
Douleur a la partie droite du front. 
Douleur à l'os temporal droit. 
Douleur de tête et espèce de vertige. 
Douleur de tête après" avoir flairé. 
— Douleur sourde de la tête, sur- 
tout au front et aux ternpes. 
Ledum pai.ostke. Violent mal tête. 
Le matin , pendant le sommeil , sen- 
sation d une douleur sourde de 
la tête. 
Mangatsuh ACETicinii. Douleur à un 

câté de la tête. 
Magnes. (Mal de tête, comme quand 

on s'est refroidi). 
Magnes P. S. (Mal de têtç., le soir, 
avant le coucher, av*c chaleur sè- 
che et ardente des. mains). 
Me»ta«thes trifoliata. Douleur 
sourde dans )% tête., quand OP 
l'appuie sur le côté. 
Mezereuh. Douleur à la bosse fron- 
tale dreiie^ pendant plusieurs heu- 
res. 
MoRPBiUBi; Après le réveil, la tête est 
duulOureusè ; les yeux cernés, sur- 
'iDUt le. droit; la bouche pâteuse; 
seosatton d'abattement: générlal. 
Violente douleur de tête, qui <!i4- 
parait au bout d'une, demi-heure , 
en laissant une sensation doulou- 
reuse aux bosses frontales. 
Mal de têle de courte durée. 
MoscHUS. Mal de lêtc. 

Violent, mal d^ tête. Toute la l<ïe 
est douloureuse; tiraillement qui 
a UençàetU, [usque dans la nu- 
que, où i\ cause tension; la dau~ 
leur diminue à l'air et augmente 
dans la chanUtrc. 
Nux vuMiCA. La conlcoiion d'esprit 
lui rend les deux tempes douloi}- 
reuses. 
Mal de tête un peu avant le dîner. 
Douleur à une moitié de larlêle, - 
raprès-midî (dt quatre heures à 
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la nuit) , avec abaUemcnl el fati- 
gue. — La nuit la douleur le ré- 

Opiuh. Mal de tête. — Violent mal 

de tâte. 
pHELLATtDHiuH. Douleur sourde, Sur- 
tout au sinciput. 
Mal de tële avec transpiration, de 
la partie supérieure jusqu'au 
front, un quart d'heure après le 
diner; btenlât après, fraîcheura la 
iilc. 
Mouvcmens en divers sens, dans 
le front, comme si la tête balan- 
çait de côté et d'autre. 
Plumbum. Légère douleur à la partie 
antérieure de l'os pariétal gauche. 
Violentes douleurs de tâlc. 
Douleur sourde dans le front et dé- 
chirement dans la nuque. 
PuLSATtLLA. Le soir , mal de tOlc , 
comme enchifréneraent ; puis, 
dans le lit, chaleur sèche et ar- 
pcnsées 



dente , assoupissement 
délirantes et coma vîgil. 
Mal de léte , comme pour avoir 
trop mangé , ou s'élte dcrangé 
l'e&tomac eu le surchargeant a.e 
viande trop grasse. 

Ranunculus huLbosus. Douleur de 
t^le; angoisse et faiblesse, pen- 
dant le repas. 

Rrus. Mal de lôte, comme pour s"*- 
Ire dérangé festomac. 
Mal de l^te qui traverse le front 

obliquement. 
Douleur à l'-occîput, qui passe par 
l'inclination de la tf te en arrière. 

Sabadilia. Légère douleur à la par- 
lie droite du verlex. 



SciLLA. Douleur de fort courte liurêe , 
^ui se porte, <Ie la partie gauche 
de focciput à la pairie droite.' 
Spigelia. Douleur au front. 
STRAUgniuH. Mal de tâte. 
Violent mal de tâle. 
Douleur sourde de U tiie- 
Douleur à la tête et auz joue?. 
Douleur de lâte ^vec anorresie. 
Douleur de tête et gonUcmcnl du 

venire, par alternative. 
Mal de léie et vertige; défaillance 

et altération. 
Douluur à la tële et aux yeux. 
Viulcnt mal de t<!te et de dénis; 
grand épiphora. 
ÏARïARUs EMETicus. Douleur de têic 
fort pe''nible et difGcIle à dé- 



Violent mal de tâie, battement de 
cœur , vertige. 

Attaques légères et douloureuses 
dans te front. 
TllUVA. Douleur sourde et slupcGanle, 

dans toute la tâte. 
Vedatrum. Mal de iStc. 

Mal de téie avec légère roideur. 

Mal de léte' avec vomissement de 
pituite verte. 

Douleur à la têle , aux reins et au 
ventre, avec envie de vomir. 

Violent mal de tète avec écoulement 
d'urine. 

Terrible mal de tête , qui disparaît 
à l'apparition des règles. 
Viola odorata. Douleur sourde et 

fort désagréable dans la tête. 
Viola Tmcolob. Douleur, de la ra- 
cine du Rcz jusque dans le cer- 
veau , qui cesse au grand air 



LV. CONDITIONS ET RAPPORTS DIVERS SOUS LESQUELS LES DOULEURS 
DE TÊTE AUGMENTENT , DIMINUENT OU CESSENT. 



AciBUH PHOSPHOHICUM. Doulcur de I 
tËte , le matin , au réveil , qui passe 
quand on est hors du lit. — Les 
douleurs de lite devieniieni Ires viees [ 



par le bruit ou la moindre commo- 

AcoNiTUM. La convenaiion lait em- 
pirer le mal. 
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j^Ci^CAliDlUi» . DécJiiremeiu douloureux 
de la iéte , pvr quelque effori au tra- 
iiail- — IjUs (louleiM's de U^te sonL 
le plus £u^lospe<>4«i>l i'cxcrfîce. 

Ancustuda. Tvv* les utiitii de tCte 
n'cmt Iku .qii,e peiidîint uw <^))a- 
leur ardenle (lu visage. 
Les douleurs de iSic commtwcent 
foujours le soir, au <cré|iuKule, 
et durcQl jusqu'à ce qua le sujet 

A^TiMONHJM CRiiDuM. Le déchirement 
de lâte diminue par la marche et 
au grand air. 

Arnic.4. Doiiléur de l3te, supporla- 
. Me quand on est couche, et in- 
supportable quand on sa met sur 
son séant , dans te lit. 

AiisCHicoM. Douleur de iClc (pendant 

quelques jours), qui se calme 

aussitôt par l'eau froide, et re- 

• prend avec plus de force, quand 

celle-ci n'y est plus. 

AsABUM. Pour peu qu'il veuille me'di- 
ler, les douleurs de tête et l'envi* 
de voniîr augmentent sersible- 
ment; il est Ibrce' d'abandonner 
ses idées, qui d'ailleurs, n'abou- 
tissent à rien , parce qu'il est 
tout bcbêle. 

BRTOMti. Le malii), le mal de tËle ne 
commence pas au réveil , luais 
sealeineiit quand on uuvre les 
yeux ou qu'ils sont en moiivcmeul. 
CalCAIiea ACETiCi. Chaquo fois que 
le sujel se courbe, il lui semble 
que les douleurs recomnieucent à 
la partie droite de la léte. 
Il se trouve fort bien à l'air , m 
la douleur reprend avec plus 
force, .quand il entre ensuite dans 
sa chambre; il est de mauvaise 
humeur, il n'aime pas à parler. 
Caî^nabis. Si l'on appuie la tête con- 
tre une pami, il se fait une pres- 
sion au côte opposé et à l'inlé- 
l'ieur* — Les mouvemens de la 
lète y causent, ainsi qu'à la nu- 
que, une sensation douloureuse. 
China. Douleur au-dessus des orbi- , 
tes, qui commence dans la mati- 
née, augmente par la marche-et. 
cesse par le dîner. 
Cici-'TA vmosA. La douleur de (5te 
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pbsae ^qmnd \t sujet ^t-sar son 
séant. — La douleur de tôte'dj- 
imkuie par la sortie de* ilat&si- 



Ct»A, La deulear de ijie zn^nÀnJe 
par lalectuFe et la méditxtion , et 
diminue quand on se baisse. 
CoFFCA. Les douleur» de téie repren- 
nent ou augmentent après le 're- 
pas ; elles disparaissent au £rand 
air, «t reprennent pour quelques 
instans daus la chambre. 
Chotos TiGLlUM. Lc mal de léle re- 
commence le malin , au réveil 
(viiigl-quatrc heures après). -' 
ËUFBIIASIA. En respirant avec force, 
sensation de malaise douloureux 
dans la tflle, et douleur k l'inle- 
rieur du nez, qui force le' sujet à 
respirer plus doucement. 
Gbatioi-a. Quand le sujet se lève de 
dessus- son siège, le mal «le tfite 
augmente , à deux heures et demie 
d.e l'ap lès-midi. 
Ijcs moiwenncBS du corps sewblenl 
faire augisenler le mal de léte, 
l'après-midi. 
Les douleurs de l<!ie semblent pIus' 

fortes au grand air 
Le battement douloureux de la létc 
tanlét augmente au grand air , Ia4-' 
tôt y diminue ou y cesse enlïère- 
-menl. 
HELLEBonus. Il ne sait commetit te- 
nir la lële, par la violence dV la 
doulenri-il !a change achaïque in- 
fant de place; il éprouve le plus 
de soulagement quand il s'efforce à 
rester couché , les yeux fermés, et 
qu'il oublie sa douleur en soio- 
meilUnt à demi. 
L'embarras sourd et douloureux de 
la ti^le, diminue quand ou y fait 
pression du plaide la main. 
Htoscyamus. Dans la chambre, il a 
mal à la t^le, quoiqu 'auparavant 
il ne ressentit rien au grand air. 
iGNATtA. Mal de téU gai augmente 
' quand on y incline en aidant. 
Douleur de tËie qui commence aus- 
sitôt qu'on est couché fort bas, et 
cesse tout aussi vile quand on 
se dresse. 
Le malin, dans le lit, au réveil et 
quand on ouvre les yeux, violent 
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mal de téie qui cesse qaand 

lève. 
Douleur de tête qui augmente par 

la conversation. 
Par la lecture et une attention sou- 
tenue à ce que dit le parleur, le mal 
de tête augmente , ce qni n'arrive 
point par une simple me'diution. 

MàGKEs. Qi/aad il vent se souvenir 
de queloue chtAe , et force la mé- 
moire, il a mal à la télé. 

Magnes P. N. Mal de tête, surtool 
quaud on lève -les yeux, ou qu'ils 
sont en mouvement. 

Magses p. s. Douleur i l'ocripnt, 
qui est plus forte dans la chambre 
et cesse au grand air (les pre- 
mières heures). 

Makgahuh ACETicDM. L» douleur de 
téle, qui est continue , dans la 
chsHnhre.disparatl au grand air, 
et le sujet s'y trouve bien el déli- 
Tré des autres incommodités. 

Mezeheum. Mal ^e tête, qui diminue 
quand l'on se concfae fort bas. — 
Les douleurs de tête aitgmentent 
au grand air. 

Pabis. Mal de tâte par un usage 
(suivi) de labac à fumer (cinq 
heures après). 
' PuELLAKOniusi. L'etonnement dou- 
loureux et les diverses incommo- 
dités de la têtfi passent pendant le 

Ijcs douleurs de têle semblent di- 
minuer au grand air. 
PoLSATK-LA. Mal de tête , quand on 
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se couche pour Ikire la méri- 
dienne , i la moitié du cerreau , 
sur laquelle on ne se reposa pas. 
— Douleur qui donne au sujet en- 
TÎe d'incliner la tête. 
DouUur de t£U, compresaîve , ifuand 

on t'incline en aaanl. 
La douleurde tête discontinuant et 
renresant à des intervalles d'iné- 
gale durée, augmente surtout 
quand ott va au grand air. 

Rakuncdlds BUI.BOSDS. Douleur i 
l'occiput , aussitte après un léger 
mécontentement ( le matin du 
quatrième jour). 
Douleur au-dessus de t'cEÎI droit, 
fsi empire quanti on est cauché, 
diminue par la marche ou quand 
on est debout, et est accompa- 
gnée de rhalcur ardente an visage, 
et de froid aui mains. 

Saiadilla. Mal de tête 
d'une afUntîon soutenue. 

Salsaparilla. Le mal de tête est plus 
douloureux par la marche et le 
, toucher. 

Spigelia., Les douleurs de tête sont 
le plus fortes au grand -air. -^Ia 
douleur augmente quand il se tient 
couché , el diminue quand il fait le 
tour de sa chambre. 

Stoncia. Voulear sourde à la moitié 
droite du cerveau , quand le suiei 
entre dans une chambre chaauê, 
après avoir été au grand air. 
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SYMPTOMES 

■ DE 

MAX.ADIES A L'EXTÉRIEUR DE LA TETE. 

— -^- — 

I. DOULEURS COMPRESSIVES ET COMFQSÉES, A L*£XTÈRIEUH 
DE LA TÊTE. 



ACIDUH UUHIATICOH. DouIeuT com- 

Sressive et stupéfîaDle du froot, 
ans chaque situation. — Douleur 
brûlaote et ci^iipressive au-dessus 
de l'œil gauche, à l'eilérieur. 
AciDUM PHosPHORicuM. Forle pres- 
sion , du front Ters le bas du nez. 

Tiraillement compressif à la partie 
droite du vertex et à toi occipital 
droit , plus fort par le mouvement. 

Douleur compressive à l'o'cdput qui 
semble avoir repose' sur une pier- 
re; le sujet e'prouve du soulage- 
ment en se frottant à l'extérieur. 

Douleur compressive à la tempe 
droite. 

Rongement compressif au front et à 
la racine dunes. 
Agabicds huscaiuus. Violente pres- 
sion à l'os temporal droit. — Pres- 
uon douloureuse, à l'apophyse 
sîgomalique de l'os temporal. 
Aluhina. Douleur compressive auver- 
tex, qui s'cteod jusqu'au front, 
toute 1 après-midi. 

Pression à une petite place de la 
tempe gauche. 

£spècede pression douloureuse, du 
dedans du frool au dehors, après 
le diner. 
Abjbua. Compression douloureuse, à 
une petite place de l'occiput. 



Comprestion douloureuse, à labosfe 
frontale gauche. 
Anacabdium. Douleur compressive, 
stupéfiante et qui cause vertige' à 
la parlie gauche de la léte; le su- 
jet pense tomber à gauche en 
étant assis. 

Pression spurde, lemblahle à celle 
d'une cheville à la fftrtie ga»che dit 
verlex. 

Pression déchirante, à la tempe gau- 
cke. 

Pression fort dure , à la gauche de 
l'angle situé entre l'os frontal et 
celui du nez. 

Compression douloureuse, à l'exlé-' 
rieur du front, au-dessus de l'ar- 
cade sourciliaire gauche. 
Abgentuh. Pression «t serrement, à 
la lempe droite ; violens élance- 
mens par pulsations régulières, 
du dehors au dedans. 

Douleur compressive à l'eitérienr 
des os temporaux. 

Compression douloureuse à Texte'- 
rieur des deux os pariétaux. 

Compression douloureuse à l'exté- 
rieur de l'os pariétal gauche. 
Abnica- Douleur compressive et stupc- 
fianle , au front et surtout à l'ex- 
lé rieur. 
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Douleur cpmpressive dans le haut 
et B l'extérieur du vertes. 
Arsenicum. Douleur stupéfiante et 
compressÎTe , surtout au cd(ë droit 
du front, au-dessus du sourcil 
droit, qui est comme relie d'une 
blessure, cjiiand le front se vide. 

Compres.sioa douloureuse à la région 
temporale droite, dans chaque si- 
tuation. 

KÏQuIêur toiiiprcssîve et slnpélxante ' 
(surtout au front) accompagnée 
de te'gers élancemens à la région 
temporale gaucbe, près de l'angle 
exleme de l'oeil, pendant la mar- 
che et quand on est debout ; 
cejtte Jau^ur disparait quand on 
est assis. 
AsSA. Pression à l'eitcrieur du IVônl. 

Sensation de pression sur le vericï. 
— A la pariie gauche de la létc. 
pression qui commence tout d'un 
coup, augmente rapidement, com- 
' me par 1 inlr&duclion d'un insiru- 
meïiloblus, et disparatt'iout aussi 

• vkeii 
' Ikcnileuràros pariétaldrott, comme 
si 4ifle cheville' y eiait introduite 
iort avant par une 'pression. — 
Pression sourde subite elderourtc 
diïrée , an-dessus de ta tempe 
drotte. — pression à la partie gau- 
che de latrie. 
, AoaUM.'PreMÎsn dans le haut etl'in- 
térieur de la partie gauche du 
front. — Passion à l'extérieur de 
]a lem[>e gauche, plus furie au 
toucher. 
GalCABBA. acetica.' Douleur com- 
ppessive et stupéfiante, au côte' 
droit du front, au-dessus des snur- 
Gib,,qui augmeaie surtout quand 
on sincUne. 

Tiraillement compressif à l'os tem- 
poral. 

Tir;iillement compressif et doulou- 
reux au muscle temporal droit, 
et. pression a l'arcade dentaire su- 
périeure; ces deux sensations dis- 
paraissent quand on iait pressiân 
sur la tempe, et sont, rem placé es 
dans le front par une douleur 
compressive. 

Espèce de pression à toa temporal 
gauche, comme s'il cédait sous 



quelque efiorl, à ta fois intérieure 
et extérieure, 

Camhabis. Douleur compressive à la 
partie droite de l'occipital. 

Carduus benedictus. Pression sur le 

, front,. surtout quand on se bais- 
se, depuis le matin jusqu'au soir, 
le second jour. 

Chin.I. Pression à la tempe gauche. 
Pression lancinante a l'extërieur de 
U bosse Iroplale gauche, vertigA 
et léger malaise du cou. 
Pression lancinante à la bosse fron- 
tale droite , plus forte au toucher. 

CicuTA VIBOSA. Douleur ou pression 
à une moitié de la léte, surtout 

Pression à l'os frontal gauche. 
Douleur compressive et stupéfiante, à 
fejitérieur du front, surtout par le 

CiNA. (Quand le sujet est assis) dou- 
leur stupéfiante et compressive à 
l'extcrleur du front et 'Aes te'm- 
pes , qui occupe à ta fin ' toute la 
liîte. 
GotCHiCDM. Compression douloureu- . 
se de courte durée, à la partie 
droite et supérieure de la tÔte , 
sur une petite place. 
Cboton Tigi.ium. Pression aux âeu\ 

. tempes à la fois, qui se porte en- 
suite à l'os frontal (di* minutes 
après), s'y fixe, disparaît par l'in- 
'troduclion du grand aîr dans l.i 
chambre, et recommence quand 
ce dernier eu est exclus. 

Pression à l'os fiôntal, surtout sotis 
les sourcils; pesanteur dans les 
paupières; il Semble qu'elles ail- 
lent se fermer, comme dans un 
assoupissement. 

Forte pression sur le vertèx. 

Pression stupéCaute sur la bosse 
frontale. 

La pression (]ui a lieu sous tout l'os 
frontal, et surtout dans les or- 
bites, devient si forte te soir, 
qu'il sort sur le front une'traaspi- 
ration chaude. 
CdpRIJH. Sensation d'affaissé in eut par 

Eressîon, dans le vertei, une 
eure après. 
Pression fort dure , dans les tempes, 
lès bosses froolales et tout l'occi- 
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pul; douleur qui occupe, en iné- 
me temps, l'inlérieurdu cerveau, 
cl est accompagnée de vertige , 

Ear l'exercice et au toucher, au 
out d'une beure. 
Pression très dure, à ia tempe droi- 
te , p\ifs foric au toucher. 

Ctci^mbn. Douleur compressive et 
de'chiranie à l'extérieur de la 
t«le. 

DiciTALis. A la bosse occipitale, dou- 
leur conipressive , comme après 
un coup ou une chute. 

DaosERA. Pression , accompa^ée 
c|uclqucfnis de ronsement, à l'ex- 
térieur du haut delà tê^e. 

HULCAMARA. A la télé, au-dessus de 
l'oreille gauche, douleur siupd- 
fianle, comme si quelqu'un faisait 
pression du dehors de la léle au 
dedans, avec quelque instrument 
obtus. 

EvoNYMUs EUROPjfiUS. Pression » l'os 
temporal droit. 
j4ux arcades sourciliairesi , lerrihlf 
pression qui, à son plus haut pé- 
riode , semble comprimer les globes 
des jeux et les rendre très doultm- 

ËuPHOBBiUH. Tension compressive de 
la tËte, surtout au front et aux 
muscles cervicaux, dans chaque 
situation. 
Douleur compressive , seihblable 
aux élancemens, à ('extérieur des 
tempes. 
Violcnle pression douloureuse au 
front , au-dessus de l'œil gau- 
che, vers les tempes, l'œil gauche 
pleure et ne peut s'ouvrir, par la 
douleur. 

EuPHRASiA. Douleur compressive à 
l'exiérieur de la téie, et surtout 
au front. 

GaATiOLA. Pression douloureuse et de 
longue durée, sur la peau du 
firont. 
Pression ^ la partie gauche de l'oc- 
ripul, comme s'il y avait quelque 
chose de dor. 

Hellehorus. àcnsaiion compressive 
et sourde sur le haut de la t^e , 
comme un clavus. — Sur le haut 
de la léle, sensation , com ne si le 
c^âne cedall a la pression. 



Hyoscïahus. RoDgement compressif 
aux tégumens de la tête , qui - 
augmente par le mouvement de 
celle-ci , ou au toucher. 
Laubocerasus. Pression douloureuse 
à l'os pariétal droit, près du ver- 
(ex, plus forte à celle place par 
le toucher (bientôt après avoir pris 
le remède). 
Maanes p. N. Pression du dedans au 
dehors, à l'articulation occipitale, 
qui force le sujet à incliner tou- 
jours la tête en avant. 

Douleur compressive à la partie 
gauche du front. 

Douleur compressive à l'extérieur, 
au-dessus de l'arcade sourciliaire 
droite. 

Douleur (compressive) au-dessus 
de la région temporale gauche; à 
l'extérieur. 
Manganuh aceticuh. Douleur com- 
pressive et stupéfiante , sur le 
Iront, qui se change ensuite, du 
même côté, en piqûres d'aîguille. 

'Douleurs compressives et stupéfian- 
tes, a l'extérieur du front, qui se 
changent ensuite, à l'intérieur du 
côte gauche, en élancemens per - 
forans. 

Douleur sourde et compressive, à 
1 1 partie supéiieure de l'os froo- 
Ul. 
Marum verum. Espèce de compres- 
sion hrûlanle et tensive, lautdt à 
la bosse frontale gauche , tantôt a 
la droite, à l'extcrieur. 

Pression douloureuse sur une petite 
place au-dessus de la bosse fron- 
tale droite. 

Espèce de pression brûlanleià l'ex- 
térieur du front, 

La peau du front paraît doulou- 
reuse par la pression de la main 
qui, prolongée , cause une dou- 
leur compressive dans le front, 
maïs seulement à la place ou se 
trouve la main. 
Menyantbes TRiFOLiATA. Pression 
soutenue, à la tempe cauche, ac- 
compagnée de grands élancemens. 
Merccbius solubilis h. Compres- 
sion douloureuse an côté droit du 
front. 
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' Mezereum. Compression douloureuse 
à la bosse frontale droite. 

Douleur très compressivc et .pres- 
sion à la partie gauche de l'occi- 
put. — Pression très Sensible à la 
tempe §aucbe, qui semble être 
poussée dans l'intérieur de la tête; 
celle pression s'étend aussi jus- 
qu'au-dessus Ak l'orbite gaucne, 
et se fait même sentir, avec plus 
de force, à la droite , iguand le su- 
jet est assis et qu'il lit (appa- 
rence de soulagement par l'eier- 
cice). 
Oleasoer, Douleur très compressive 
à l'extérieur du côté gauche de 
l'occiput. 

Pression sur la partie droite de la 
tfile , qui parait devoir dtre enfon- 
cée. 
' Pression à la bosse frontale droite. 

Douleur fort compressive, tanlât 
dans le haut, tanl6t dans le bas 
des tempes. 

Pression aux os supérieurs du crâ- 
ne, qui paraissent lésés. 

Inquiétude compressive dans la cir- 
conférence du front. 
Olevvi animale. Pression légère et 
de courte dur^e, à la tempe gau- 
che , à deux heures de l'après- 

Paris, Il semble que quelque chose 
d'aigu soit appliqué à la bosse 
frontale droite ( pression lancinan- 
te à la surface), au bout d'une 
heure. 

Phei.landricm. Espèce de pression à 
la région frontale cauche, où il y 
a sensation de charcur. 
Fouille compressive sur le haut, 
surtout à eauche. 

PtATiNA- Douleur sourde à l'os parié- 
tal droit, comme si une cheville 
s'y trouvait engagée. 

Plumbuh. Pression du front, surtout 
à l'extérieur. 

RaWubculus BïJLBOSUS. Un peu apiis 
le souper, tiraillement compressif 
à la partie antérieure et supéT 
rieure de l'os frontal, comme si 
les cheveux du sincîput se dres- 
saient. 
(Avant le dtner) douleur compres- 
sive à uoe petite place , là où l'os 



temporal gauche ic réunit à l'os 
frontale 

PressioB sur les deux bosses fron- 
tales, quand le sujet entre dans 
sa chambre, après avoir été au 
grand air (le second jour). 
Rbododendrok chhys. Pression aux 
os temporaux. — Douleur com- 
pressive à l'os frontal gauche , 
comme avec le pouce. . 
Rnus. Pression brûlante à l'os tempo- 
ral droit. — Tiraillemenl compres- 
sif au cèle gauche de la t^le, re- 
couvert de cheveux , vers la partie 
supéiîeitre. 
RuTA. Rongcmeot compressif et dou- 
loureux dans le front. 
Sabadilla. Au front, douleur compres- 
sive et stupéfiante, gui cause ver- 
tige et fait chanceler le sujet, tan- 
tôt à droite, tantôt à gauche, 
comme s'il était ivre. 

Compression douloureuse vers l'os 
temporal droit. 

Douleur compressive qui se porte 
du haut vers le bas, à la tempe 
gauche , près de l'oreille. 

Douleur compressive à la région 
temporale gauche (au bout d une 
heure). 
Sabitia- Douleur compressive et pas- 
sagère, au-dessus de la tempe 
droite. 

Le malin, douleur de tête, comme 
si les mastoïdes se rapprochaient. 

Pressioifà l'os lemporaigauche, du 
dedans au dehors. 

Douleur compressive aux deux os 
temporaux. 
Salsaparilla, Douleur très compres- 
sive et lancinante à la droite du 

Douleur compressioe et lancinante , à 
Vos temporal, plus forte ait tou- 
cher. 

Démangeaison compressive, au cAté 
droit de la tSte, fort avant dans 
le cerveau. 
Spigelia. Tirailtement compressif et 
souvent répété, a la tempe gau- 
che. 

Pression déchirante à l'extérieur de 
l'os frontal. 

Forte pression au côté droit du 
front. 
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De temps en temps, vive pression 

sur le verlex. 
Spongia. Pression à la pariie gauche 

du front. - ■ 

Pression violente à l'extérieur des 

deux tempes. 
STAWStJM. Sensation compressive aux 

deux tempes et à l'occiput.. 
Douleur convuUive de ta tJite, qui 

parait serre'e par un lien , à l'ex- 

teneur. 
Pression douloureuse à la tempe 

droite, quand on repose dessus, 

aui passe après qu'un s'est re- 
lusse. 

Pression forte et soudaine sur le 
vertes, coDune si, en même temps, 
les cheVeux étaient mis en mou- 
vement. 

Douleur compressîve et sluoéfiaat» sur 
tout au p^ot , plus en dehors nu! en 
dedans , par Sexercict et U repos.. 

Tiraillement compressif, de Tos pa- 
riétal droit à l'orbite droiie. 

Tiraillement compressif siw te bord 
supérieur de l'orbite gauche. 
Sr&PHiSArjiu. Comprecsion doulou- 
reuse et brûlaotc à Vus pariétal 
gauche, au-dessus de l'oreille, du 
debors au dedans. 
Taiiaxacum, Stupéfaction compres- 
sive et douloureuse du front, 
comme après l'ivresse. 

TiraillemeoL compressif et doulou- 
reux à l'oft frontal, quand on est 
debout. 

l'ression lancinante et sourde dans 
le front. 
Tautarus EMEi'icus. Doulcur com- 



pressïve, au milieu du front, au- 
dessus du nez. 
Douleur comprcssive à la partie 
gauche du fronti pression sur les 



Thoya. Pression à Vos pariéial gau- 
che, avec douleur sourde. 
Forte pression constringente , à l'ex- 
térieur de ta bosse frontale gau- 
che , qui semble abaisser en même 
temps la paupière supérieure. 
Douleur comme si la tSie était com-: 
primée en dehors, avec une es-' 
pèce d'élancemens e) de hatlemens 
pulsatifs dans les tempes ; ces sen- 
sations cessent quand on fait pres^ 
sion à l'extérieur , ou qu'an se 
courbe en arrière, et reprengcnt 
quand on s'incline en avant. 
Douleur derrière le cràoe, qui pa- 
rait rélréci des deux eôlcs. — Com- 
prcssiou sourde et douloureuse, 
derrière l'oreille gauche. 

Vlhbascum. Tension à U pariiedroitc, 
du verlex,qui change insensible- 
ment en pression violenle, labran- 
rhe gauche de la mâchoire infé- 
rieure parait être pressée contre 
ia supérieure. 

Viola tricolob. Douleur brûlante et 
.compressive, à la partie droite- 
du vertcx, quand le sujet est. as- 
sis. — Pression aux os frontaux i 
toute la tète est enlreprise: — 
Pression douloureuse de la tempe, 
près de Vœil gauche. 



H. DÉCHIREMEXT DOULOUREUX ET COMPOSÉ, A l'eXTÉWEUB DE LA 
TÉTK. 



AciDUH MuniATiCUM. Pendant le bail- [ rexercîce et la marcîie (quand on 

lement, déchirement lancînani à est dehoul). 

la tL'mpe droite , qui éesse par I Agamcus Muscakhj.S. Dc'ehîrcinent 
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comprcssif dans toute U circon-' 
ference de la partie gauche de la 
i^ie, fort surtout à 1 os zîgomatî- 
que gauche ; la léle est comme sur- 
chargée. 
Ali'HINa. Fort déchirement qui se 
porte vers le haut de la tcinpe 
^aucbe et -y laisse de grands elan- 
«'cmens. 
Déchiremens à l'extérieur de la 
lempe droite, puis baiteinens [ler- 
forans et douloureux , a l'intérieur, 
de longue durée, à dix heures et 
demie du matin. 
Ahbra. Déchirement à la. partie gau- 
che de l'occiput, vers la nuque et 
derrière l'oreille. 
Déchirement, de la tempe gauche 
au dessus de la léte, a la bosse 
Irontale droite «t dernere roreille 
gauche. ■ 
Douleur déchirante et compressive, 
surtout dans le haut de la tSte. 
A^tci'STUSA. Douleur déchirante, sui 
tout à i'cxiérieur de la tJJlc 
verte» au- delà des tempes. 
AliCENTfJH. Déchirement qui parait 
avoir lieu à l'os di; la tempe gati- 
che et au-dessus du tuherculc i>a- 
{liliaire. 
- Douieur cQntpresshe et déchirante aux 
deux os temporaux, plut forte au 
toucher, 
Beli-ADONHa. Déchirement à l'esté' 

rieur du front. 
BlSMiiTHUM. Déchîremenl convulsîf et 
douloureux, dans tout l'occipital 
gauche , et plus fort à côté de l'o? 
pariétal. 
BnïOMA. Déchirement canuuhif , de Toi 
tigomatùfue droit vers le haut de la 
tempe droite, à rextérieur, plus 
fort au loucher. 
CaN'iharjdiîs, Déchirement doulou- 
reux sur le verlex , comme si l'on 
tirait vers le haut une touffe de 
clieveus. 
Une couple d'élancemens à la tem- 
pe droite. 
Déchirement à l'os parie'tal droit, 
qui passe de lui-même. 
CoLCHiCUH. Douleur déchîranie et 
compressive à une petite place de 
U partie droite de l'occiput. 



Déchirement à une petite place du 

cdté gaoche de l'occiput. 
Déchirement térébrant et accompa- 
gné de fourmillement, à une-pe- 
tiie place de la partie droite et 
supérieure de la ti\e; la douleur 
parait ensuite à la partie gauche. 
Léger déchirement a la peau de la 

télc. 
Déchirement ou vertige à la partie 
(jauclie du front, par les muuve- 
mens de la léie. 
Cl'PHUM. Quand le sujet courhe la tête 
en avant, il eo résulte un déchire- 
ment hrùlant et douloureux, à 
l'ocripul, près de rinsei*tioD des 
musclescervîcaux. 
EvoNYMUs EUHOPJ^us. Déchirement à 
la partie gauche du visage, sur- 
tout de l'os frontal. 
Gratiola. Déchirement à la partie 
supérieure de la tempe droite, oii 
le sujet ressent une simple dou- 
leur, au toucher. 
"" GtiAJACUH. Déchirement à l'extérieur 
de la tempe gauche. 
Lauhocerasus. Elancement au cdté 

gauche du haut de la tSfe. 
Magnes , P S. Mal de leie; douleur 
déchirante derrière l'oreille gau- 
che. 
MANtïANun ACETtcuH. Déchirement 
douloureux avec tiraillement, au- 
dessus de l'œil droit. — Déchire- 
ment à la partie gauche du front, 
comme à l'os, surtout par le mou- 
vement des muscles frontaux. 
Menya»TBes TBiroi-lATA. Déchirement 
lancinant, au coté droit du front, 
près de la région temporale. 
MercuBIUS soLUDtLis H. Déchire- 
ment dans le crâne, surtout aux 
os du front. 
Douleur déchirante à l'extérieur de 

la l«e. 
Douleur de'chîrante à l'extérieur du 
front, dans chaque situation. 
Mezereum. Battcmens dérhirans à 
une petite place de la partie gau- 
che de l'occiput, au-dessus de U 
nuque. 
Nux voMiCA. Douleur déchirante qui 
se porte vers le bas de l'oreille. 
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OleoH animale. Compression déchi- 
rante à la partie droite du sinci- 
put et à ta région des yeux, !e 
matin. 
Déchirement lancinant qui, après 
avoir quitté le côté droit de la 
tSte, se porte à la partie droite 
de l'occipul, demi-heure après le 

Phellandrium. Déchirement doulou- 
reui qui se porle vers le bas de la 
partie droite de la tSie. 

Kahunculus BULBOSLis. Déchirement 
sur le vertes, quand le sujet écril 
ou est debout (le matin du second 
jour). 

Rhus. Faux déchirement qui oblique, 
sur la partie chevelue de la télé, 
à l'extérieur. 

RuTA. (A l'os pariétal droit, déchire- 
ment qui cesse le soir ; puis le m.->- 
tîn, à la mâme place, grosse hosse 
douloureuse au toucher, parais- 
sant suppurer en dedans et pas- 
sant au bout de quelques jours). 
Déchirement sourd aux os lemjto- 

raux. 
Déchirement compressif et doulou- 
reux au zigoma. 
Douleur compressive et stupéfiante 
aux deux côtés du front. 
Sabina. Déchirement compressif et 
douloureux, qui se porte, de la 
partie gauche de loccipitat au 



côté gauche de l'os fronlal, obli- 
quant au-dessus du temporal, et 
augmente au toucher. 

Salsapahilla. Déchirement lancinant 
à l'os pariétal gauche, qui change 
au toucher. 
Déchirement compressif, en plu- 
sieurs endroits de la léte, à 1 ex- 
térieur, plus fort par le mouve- 
ment et la marche. 

Sambucus nigba. Déchirement dou- 
loureux ei compressif, à la partie 
aniérieuredu haut de la tempe gau- 
che, sur l'os, quand le sujet s'in- 
cline. 
Déchirement dans la tempe, sur- 
tout à l'os, de fort courte durée , 
et par intervalles. 

Spigema. Douleur déchirante à la 
peau de la partie gauche du front. 

Stanwum. Déchirement compressif et 
douloureux, à l'os occipital gau- 
che. — Douleur déchirante à la 
partie gauche de l'os pariétal. ' 
Déchirement par secousses et avec 
tiraillement, au-dessus el à l'exté- 
rieur du sourcil gauche. 

Staphisagria. Déchirement à l'exté- 
rieur de la tête et aux dents. 
Déchirement incisif et accompagné 
de tiraillement , au côté du front. 

Tabaxacum. Déchirement à l'exle'- 
rieur de l'occipul, pendant la 
marche. 



III- TIRAILLEMENT COMPOSÉ ET DOOLOUaEUX A l'EXTÉRIEUR DE LA 
tête; CONSTRICTION DU FRONT. 



AciDtJH PHOSPHOHiCUM. Tiraillement 
douloureux à l'os occipital, tous les 
jours , sans que l'attouchement 
cause de douleur. 
Tiraillement lancinant sur levertex, 
qui diminue par la pression de la 
main. 

AciDUM suLPHURiCtiM. Conslrîction 
du front, qui augmente et dispa- 
raît soudain. 

Agabicus MuscARius. Tiraillement, 



des deux câte's de l'os frontal à la 
racine du nez. 
Akcitsiuha. Le soir, tiraillement dou- 
loureux el compressif a la partie 
droite de la télé;- pr^sion à la 
mâchoire inférieure. 

Tiraillement douloureux, 
qui se porte, de l'os occipital vers 
le centre du frontal, et oblique 
sur le temporal droit, à l'exté- 
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Ars£KICUH. Ttraillement âotiloureiix 
el coinpressif à U partie droite 
du froDt. 
Bell ADONNA. Tiraille ment qui gagne 
le Itas des lempes et de l'orbite 
droîle. 

Tiraillement douloureux de la lem- 
pe au delà de l'orbite droite. 

Tiraillement douloureux au côté 
droit de la téle, aiusi qu'au bras 
droit, par le repos (après le re- 
pas V 

Tiraillement douloureux à l'os fron- 
tal et à la nuque, par le rcpOiS el 



Sensation extc'rieure de constriction 
au front et aux muscles oculai- 
res, 
.Calcabea acetica. Tiraillement com- 
presgif a l'os temporal. 

Tiraillement douloureux et compres- 
£if au muscle temporal droit , et 
pression à l'arcade dentaire siipt:- 
mure, qui cessent I'ud et l'iiulre 
quand le sujet fait pression sur 
les tempes , et sont remplacés dans 
le front par une pression doutou- 

Canthahides. Ballemenl à l'extérieur 
de la tempe droite, et tiraillement 
douloureux à l'os de la ni(!me 
place. 

ChahomillÂ. La peau du front se 
ride au dessus du nez. 

Cbina. Tiraillement douloureux à la 
partie droite de l'occiput. 
Par le toucher, liraîllement doulou- 
reux à l'articulation occipitale, 
qui force le sujet à courber la tâte 

Tiraillement douloureux à l'os occi- 
piul. 

ConstriclioD douloureuse à la partie 
gauche de l'occiput , dans la peau. 
. Douieur conslringen/e à Fextéihar de 
la partie gauchi de (occiput; il 
semble r/ue la peaa se contracte 
vers un seul point, et i/ue ta dou- 
leur n' ^figmente point au toucher. 

Bouleur comme si la peau du haut 
de la t£ie était saisie à pleine 

Douleur cooslringente el décrivant 
un cercle sur le haut et le centre 
de la tôle. 



Constriction momenlaneedelapeau 
du front qui, dans le centre, pa- 
rait être contractée vlts un seul 
point. 
Clematis ERECTA. Tiraillement dou- 
loureux à la "partie gauche du 

Crocus. Au câlé droit, de la partie 

Fostérieure à l'antérieure, et de 
occiput dans le front, tiraille- 
ment douloureux et momentané, 
comme d'une veine qui ferait souf- 
frir, surtout à l'extérieur, el par 
intervalles. 
Tiraillement douloureux et com- 
pressif, de la bosse frontale gau- 
che vers le câte gauche de la par- 
tie osseuse du nez. 

Dclcamara. Le soir, pendant le re- 
pas, tiraillement douloureux du 
crâne aux os du nez, oiv il se 
change en constriction. 
Tiraillement qui descend de la bosse 
frontale vers la pointe du bcz, 
par promptes secousses. 

EvoNïMUS europjEUS. Tiraillement 
douloureux, de la partie gauche 
de l'os frontal au zlgoma. 

Gratioi.a. Tiraillement douloureux à 
la bosse frontale gauche. 

Helleho&us. Il semble que les te'gu- 
mcns occipitaux soient fortement . 
tendus du haut vers le bas. — Les 
muscles frontaux se plissent. 

Manganuh aceticum. Tiraillement 
douloureux, d'abord à la tempe 
gauche, puis à la droite, comme 
dans l'os. 

Mesyamues TRiFOLiATA. Tiraillcmenl 
compresstf aux c6(és de l'occiput. 

Nux VOMICA. Tiraillement douloureux 
au côte droit du front. 

Paris. Tiraillement douloureux et par 
intervalles aux muscles droits de 
l'occipHl (trois heures après). 

I^ATiNA. Tiraillement douloureux en 
divers endroits de la tùtc. 

PuLSATiLLA. Le sujct rcssent une dou- 
leur à la partie chevelue de la 
tête, et une espèc de tiraillement 
douloureux quand il couche les 
chevaux en sens invers. 

Kheum. Disposition à ce que les mus> 
des frontaux se contractent et se 
rldcnl- 
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RnoDODtNDRns CHRYS. Violont tiraiU 
Inment à l'os frontal gauche, suivi 
immcdialemcnt d'un frisson p.is- 
sager sur le visage. 

Uhus. Tiraillement compressif qui se 
poile vers le haut du cûlé gauche 
de la rhevelurc. 
Tiraillement compressif à la partie 
gauche delà chevelure. 

RuTA. Tiraillement lanciunnt à l'cï- 
tc'rieur du verlcx. 
Tiraillement lensif et douloureux, 
comme apri-s un coup, à l'eilii- 
riciir des parties latérales de la 
tête. 

Sabina. Tiraillemenl non douloureux 
de la tempe droite dans ie front. 

Sai.Saparii.ia. Tiraillement lancinant, 
de l'anlitragiis druil à la bosse 
frontale gauche. 
Tiraillement lancinant à la partie 
(livite du vertex et à fos temporal 
itroil. 
Tiraillement compressif à l'os tem- 
poral droit et au cartilage de l'o- 
reille , en même temps. 

SpokRia. Espèce de consiriction ten- 
sive au-dessus de la racine du 
nez. 

Staphisagria. Tiraillement compressif 
et rhumatique à l'occiput, depuis 



l'arlicnlalion , quand on conrbe la 
tSte en avant. 
Tiraillement douloureux à {extérieur 
de plusieurs places de la tête , plus 
fort au toucher. 
Tirailli^mcnt douloureux à la hosse 
occipitale, à chaque mouvement 
de la IÉ\Q. 

Taraxacum. Qaand le, 'sujet est atsis , 
tiraillement douloureux à la tempe 
gauche . qui cesse par la marche et 
quand on est debout. 

Thuya. Tiraillement aux muscles tem- 
poraux , ou douleur eilerieure qui 
augmente par la mastication. 
Tiraillement douloureux à l'os fron- 
tal droit, avec une légère pres- 
sion, pendant laquelle une cha~ 
leur presque agréable se répand 

Valeriana. Douleur passagère, com- 
me si le sujet venait de recevoir ' 
un fort coup sur le yertex, espèce 
de douleur stupéfiante et cOnstrin- 
gente qui, en partant du verlex, 
point central, occupe toute la tËte, 
en quitte d'abord les dilTerentes 
parties, et seulement après le ver- 



ViOLA ODORATA. Tiraillemenl 
bosse frontale gauefae. 



à la 



IV. IWULEUaS LANCINANTES ET COMPOSÉES, A L'EXTÉRIEUR DZ LA 
TÊTE. 



AciDUH pBOSPHORitCM. Elancement 
aigu et de longue durée , à l'exté- 
rieur du verlex, plus fort au tou- 
cher. — Elancement brûlant sur 
la tête. 

AcoNiTDM. Elancement à l'os occipi- 
tal.. 

.^TUUSA CYHAPiOM. Baltcmens lanci- 
nans vers le haut de l'os pariétal 
droit 
EUncemens et battemens doulou- 
reux, au vertex, qui cessent par 
Le frottement, l'aprés-midi. 



Alumina. Elanccmcns à quelques pla- 
ces du sinciput. 
A la partie gauche de la iflle, près 
du sommet, élancement sensible, 
semblable à celui d'une alêne, et 
seulement à une petite place. 

Anacardiuh. Elancemens obtus et os- 
cillans, au câté gauche du som- 
met de la tète , qui paraissent vou- 
loir s'y porter et ne pouvoir y arri- 
ver. 
Tiraillement lancinant et de longue 
durée, de la lempe droite dans le 
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rront, plusieurs fou, pendant i' as- 
piration . 
Anovstura. Elancement qui, destem- 

rea, se porte vers le haut et le 
as, ciiinme par électricité. 
Piqûrt-s d'aiguille, par intervalles, à 
la région temporale droite, el sur- 
tout a l'eilericur. 
Elan ce mens suivis et accompagnés 
de (teman^eaîsoD , â l'extérieur du 
front et de la Ictiipe, qui ne ces- 
sent point au ftoltemcnt. 

Antimomoh crudcm. Elancement 
seul et très fort, â la partie che- 
velue de la ti!te, pendant une mi- 
nute. 

Argentum. Ebncemens incisifs, com- 
me dans l'os ou à la superficie du 
cerveau , qui se portent vers la 
partie antcrieurc de l'oreille gau- 
che. 

Arnica. Elancement par secousses , â 
la tempe gauche. 

Aesenicum. Douleur lancinante, i la 
tempe gauche , qui passe au lou- 
cher. 
Douleur compressîve et lancinante , 
à la tempe gauche, qui ne passe 
pas au loucher. 

AssA. Près de la bosse frontale, à 
rexlcrieui^ élancement brûlant et 
continu, qui disparait au toucher, 
reprend immédiatement après , et 
lâit souffrir comme s'il suppurait 
au-dessuus. 
Une couple d'élancemens le'gers, à 
la superficie de la partie droite 
. du vertei. 

AuKVn. Elancemens aïgus au centre 
du front, là où les cheveux com- 
mencent. 
Elancement à l'os frontal, ou lirail- 

lemèut lent. 
Piqûres d'aiguille à l'extérieur du 
fi-nnl 

BbïONIA. Piqûres d'aiguille avec dé- 
mangeaison au muscle frontal 
droit. 

Calcahea acetica. J-égers elance- 
mens à l'eitcrieur du vertei. 
Elancement perforant au milieu du 
front, comme s'il pénétrait éga- 
lement dans le cerveau. 

CAtrr&ARiOES. Ebncemens légers à la 
tempe droite, qui se changent en 



baltemcns douloureux et cessent 
par le frottement. 

Elancemens dans le haut de l'os pa- 
riétal droit. 

Elancemens douloureux et très vio- 
lens a l'os occipital gauche; puis 
douleur perforante à l'oreille gau- 
che. 

Elancemens à l'os pariétal gauche, 
accompagnés de déchireraens à la 
mâchoire du même cdté, pendant 
la conversation, une heure après 
le dîner. 

Elancemens et décbiremens insup- 
portables, vers lo haut et dans 
l'intérieur de l'occiput, des deux 
cAtés. 

A l'os occipital droit , plusieurs 
éUnceniens légers qui pénètrent 
dans la peau ; puis déchlremens 
a l'os pariétal gauche , comme dans 
l'os. 
China. Forts elancemens à U partie 

gauche et chevelue de la tête. 
CiCUTA viRosA. Douleur lancinante à 
l'os frontal. 

Tiraillement lancinant le long de 
l'arcade sourciliaire. 
ClKNABARis. Elancemens aux parties 
extérieures de la télé, de dedans 
en dehors, seulement de jour. 
CoLOCTNTHis. Le matin, après le le- 
ver, douleur obtuse et un peu 
lancinante , dans le front el à 1 ex- 

LuPRUM. Elancemens fort» et brûlons , 
à la partie gauche du front, soixan- 
te heures après. — Elancemens 
forts et brûlans , à la tempe gauche 
et au verlex. 

Cyclamen euroPjBuIîI. Elancemens lé- 
gers , incisifs tt accompagnés fie dé- 
mangeaison à la partie chevelue de 
la tele ; la douleur change succcessi- 
vement de plitce si le sujet te graile. 

DlClTAl,ls. Elancemens campressifs, à 
T extérieur du côté gauche du front. 
Elancemens déchir<m& à Textérjeur de 
la tempe gauche. 

, Elancemens isolés à la région gau- 
che du front. 

EvoNYMu? EUROPjiUS. Elancemens 
profonds et tranchans à la partie 
droite du bas de l'occiput, — a 
l'os {fluiporal gauche , -r à l'os 
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zigomatîque gaucbe. — à l'os pa- 
riétal droit, — de l'os temporal 
droit à l'anligragus, — à la bosse 
frontale gauche. 

ËliPBOBBiUH. Douhur tanrinantt à ta 
partie gauche dafronl (-cinq heu- 
res après). 
Douleur compressive et lancinante, 
à l'extérieur des tempes. 

ËUPtiBASiA. Piqûre d'aiguille, péné- 
Iranle et de longue durée, à la 
tempe droite. 
Légères piqûres d'alguîlle, à l' exté- 
rieur de la tempe gauche. 
Plusieurs elancemens forts au cdté 

droit du front. 
ËlancemeDs forts et déchirans , à la 
partie gauche de l'occiput, par le 
repos et l'exercice ; un peu après 
midi. 

Gbatiola. Elancement douloureux à 
la bosse frontale droite. 
Douleur lancinante, mais de courte 
durée, à la bosse frontale gsu- 
che. 

Gqajacum. Battement douloureux , ex- 
térieur, semblable au^ pulsa/îons et 
accompagné <f elancemens aux tem- 
pes , qui passe quand on fait pression 
à rextérieur, reoient aussitôt après, 
ae calme par la marche, et aug- 
mente quand on est assit ou de- 
bout. 
Elancemens vifs et aigus au cdtc 
gauche de la t^le, à la réunion de 
l'os pariétal avec le front. 
Elancemens obtus et douloureux à 
la partie gaucbe de l'occiput. 

Helleborus. Plusieurs elancemens 
forts, à l'extérieur, d'abord du 
câté droit du front, puis du câtë 
gauche. 

LauroCEHASUS. Elancemens légers, 
dans la peau , du côté droit de 
l'occiput. 

MaNGANUM aceticuH. Au- coucher, 
plusieurs elancemens violens, qui 
se portent Tcrs la partie anté- 
rieure de l'os pariétal gauche. 
A Veitérteur et sous l'os pariétal 
gauche, douleur lancinante qui 
s'étend vers toutes les parties du 
crâne. 



Leinalîn,danslelil,piqûresd'aiguill« 
Ictères et douloureuses, à l'exté- 
rieur de l'os occipital droit, qui 
portent jusqu'à la cinquième ver- 
lÉhre cervicale, augmentent quand 
on tourne le cou, et durent une 
heure et demie. 
Elancemens passagers, au-dessus et 
à l'extérieur de la région tempo- 
rale droite , qui alternent avec 
une espèce de bourdonnement. — ■ 
Elancemens continus à l'os de la 
tempe gauche. — Coups de cou- 
teau isolés à la partie gauche du 
fiont, par le repos et l'esercice. 
— Piqûres d'aiguille à la partie 
gauche du front , par intervalles. 

Me>YA>TBES THiFOLiATA. Elanccmeos 
brillans dans le front , moins à la 
partie chevelue. de la tfite ; cha~ 
leur ardente da visage, sans aug- 
nienlation de chaleur dans le reste 
du corps. 

Mezebedh. Elancement continu et 
très aigu, à la partie droite du 
haut de la (été, près dn verlex. 

0[.EA^DER. Elancement tensif a l'os 
occipital. 

Olelm animale. Elancemens violens ■ 
à la partie supérieure de la tête, à 
deux heures de l'après-midi. 
Mal de léle; elancemens violens au 
côté gauche du vertex, avec fati- 
gue des mains et des pieds ; les 
douleurs de t^te commencent à 
sept heures du soir, et durent 
jusqu'à cinq heures du matin ; elle 
ne peut nullement dormir de toute 
la nuit, et le jour ne ressent pas 
de douleur de tâte, pendant tes 

Paris. Elancemens stupéfians à l'ex- 
térieur du c6té gauche (uue 
heure après). 

Pheu-andrium. Deux déchiremens et 
élancement au côté droit du ver- 
tes , après le repas. — Elancemens 
légers devant la tempe gauche , de 
courte durée. 

Platina. Espèce d'élancement obtus 
et mordant, sur une petite place 
de l'os pariétal gauche , par inler- 

Pll'mbum. Elancemens qui se portent 
vers le haut et dans l'intérieur de 
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l'oi parUial droit. — Déchirement 

lancinant i l'os parléul droit. 
Ranunculus, Elancement brûfant, 
causé comme par beaucoup d'aï- 

Suilles , à l'extérieur de la partie 
rotte et chevelue de la l^le (deux 
heures après), pendant que le 
aang par^t se porter avec effort 
vers l'intérieur du cerveau (sans 

Îa'il y ait sensation de chaleur ar- 
eiite à l'eslérieur), el que la 
tète commence à £tre entreprise 
(absence des idées). 
Hbeuh. Légers clancemens au-dessus 

des tempes. 
Sabadilla. Elancemens dcchirans à 
l'extérieur de la partie gauche du 
front. 

Elancemens obtus à la bosse fron- 
tale gauche (demi-heure après). 

Elancemens aux tempes et à la peau 
de la tête (le second jour). 

Elancemens isolés à l'exlérieuc de 
la région temporale gauche (trois 
heures et quart après). 

Picotemens lancinans et légers dans 
la peau du front, quand le sujet 
se réchauffe et raonle l'escalier 
(deux jours après). 
Salsapakilla. Douleur fort comptes- 
siv« et lancinante à la droite du 
vertex. 

Douleur laacinanfe et obtuse à ta 
bosse frontale gauche, 

Elancemens obtus et Ifrûlans à l'os 
temporal gauche. 
Spigelia. Elancement lent et déchi- 
rant à la partie gauche de la tête. 

Douleur tantôt constringente , tantôt 
déchirante et lancinante, à une 
petite place de l'os pariétal gau- 
che, surtout dans la direction de 
la partie postérieure, et selon les 
apparences, pliitât à l'extérieur. 

Elancemens compressifs sur un petit 
point de la partie gauche de l'occi- 
put. 
Elancemens forts , à la fois , derrière 
la bosse frontale droite et au-dessus. 



Sfongia. PiaOres d'aigutUe oui ôbfi- 
queKt i la partie gauche du front. 
Dans la promenade au e;rand air, 
-piqûres d'aiguille , perferantes au 
cAté gauche du front, qui parais- 
sent se porter du dedans au de- 
hors. 
Eiancemeas forts à la tempe gauche , 
el jusqu'à l'extérieur du ffoat. 

Stakhuh. Elancement obtus et de 
longue durée, « la bosse frontale 

Plusieurs elancemens prompts, quoi- 
que obtus, a la droite du haut de 
la tête. 
Elancemens lécers sur le front et 
audessus de la région qui est en- 
tre les sourcils. 
Elancemens hrûlans au vertex. 
Espèce d'élancemens douloureux , 
surtout à la partie gauche du front, 
accompagnés de coryza humide. 
StapHisagria. Elancemens prompts 
dans le haut de l'os frontal , qui 
font tressaillir le sujet. 
Douleurs lancinantes et brâlantcs , 

i l'os pariétal gauche. 
Elancemens brûlans à l'extérieur de 

l'os frontal. 
Piqûres d'ai°uille, légère et brû- 
lantes, à 1 extérieur du vertex. 
Tahasacijm. Elancemens déchîrans et 
qui se suivent avec précipitation, 
à la partie gauche du front. 
A la partie gauche et eilérieure du 
front , élanremens forts qui ne cè- 
dent poitil au loucher. 
Thuya. Picotement douloureux dans 
les tempes. . 
Elancemens forts à re%térieur de la 
région temporale gauche. 
Valekiana. Elancemens au vertex. 
Viola tbicolor. Elancement brûlant , 
dans le front, qui semble ;étre à 
l'extérieur de I os. 
Elancement déchirant et obtus à T ex- 
térieur de la tempegauche. 
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V. DOULEURS INQSIVES A l'EXTÉRIEUB DE LA TÊTE. 



Clematis ebkcta. Douleur i 

et brûlante , à la partie gauche de 
la peau du front qui, étant tirée r 



pour devenir unie, fait monter la 
douleur à son plus haut période. 



VI. PRESSION ET COMPRESSION DOULOUBEUSES. 



Platika. Douleur passagère au centre 

du verlex.ou pression du dehors 

au dedans. 
RuTA. Douleur compressive, brûlante 

et stupéfiante, i l'extérieur de la' 

tête. 



Spongia. Pression douloureuse , du 
dedans au dehors de la partie su' 
périeure et gauche du front, quand 
on est assis ; celte sensation dispa- 
raît quand on se )èv«. 



VII. DOULEURS TÉRÉBRANTES, 



ARGEnTUH. Douleurs lére'brantes , par 
intervalles, à la partie antérieure 
et gauche du front, qui durent 
tout le jour, et augmentent le soir, 
après le coucher. 

Drusera. Douleur lérébrante et obtuse 
à reitérieur du rertex. 

Mangamjm ACETJCUM. Perforation, de 
l'extérieur à l'intérieur de l'os 
frontal , entre la racine gauche 
du nez el le sourcil. . 



MEncunius S01.IIBILIS H. Douleur tc'- 
réhranle de l'occiput. 

P^ONIA. Douleur térébraote dé l'ex- 
térieur de la. région temporale 
gauche, à l'intérieur. 

Spigelia. Douleur térébrante à l'occi- 
pnt et au vertex , comme si le 
sujet s'efforçait de porter la tête 
en arrière. 

Stannuh. Pesanteur douloureuse et 
espèce de perforation à l'occipital. 
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Vm. SENSATION DE BONGEMEKT. 



AciDtTM PBOsrHoaicUH. Rengem^nl [ 

comprestif au front et à la racine 

du nez. 
Beli.àDOKT<A. Rougement douloureux 

k l'eitérieur des basses fronlnles. 
Cani'h&rides. Rongement dans la 

peau de l'os temporal droit. 
Dhoseha. Rongement compressîf et 



«louloureus, à l'ezttErieur «t au- 
dessus des sourcils , et tiraillement 
de là jusque dans le cerreiet, de 
bonne heure. . 

Menyamthes trifoliata. Rongement 
douloureux à l'extérieur du ver- 
tes. 

Spongia. Rongemeut douloureux à 
l'eitërieur du haut de la tête. 



IX. PALPITATION, TIRAILLEMENS , PINCEMENT, GRIPPEMENT. 



AciDUH SULPUURICDH. Léger mouve- 
ment k l'os temporal gauche , de 
temps en temps. 

Aluuina. Grippement et pincement 
à l'eitérieur du haut de la léte, et 
grand froid vers l'occiput, quand 
le sujet se baisse ; ces sensations 
deviennent plus fortes dans la 
soirée. 

Angustuba. Palpitations sous la peau 
de l'os frontal gauche, à une pe- 
tite place, qui causent sensation 
de brisure quand Qn y fait pres^ 
«ton. 

Calcarea sdlprurata. Au coucher, 
l'après-midi, palpitations convul- 
sives des muscles frontaux , qui 
cessent quand le sujet se lève. 

Catitharides. -Palpitations douloureu- 
ses k l'extérieur de l'os occipital 
dr«it. 



Palpitations douloureuses, par Ïd- 
tervalles, (antAt à la partie droite 
de l'occiput , tantât à la superficie 
du genou gauche, de longue du- 
rée, et par alternative suivie; ces 
sensations ne cessent point par te 
froMement. 
Opium. Palpitations isolées daasles 

SabadilIjA. Palpitations légères et 
douloureuses , au-dessus du front, 
d'abord à droite, puis à gauche 
(une heure après). 

SaIiSAparilla. l'iraillemens à la par- 
- lie droite de l'occipuL 

Verbascum. Palpitations lancinantes à 
l'extérieur, d'abord de la tempe 

fauche (une heure après), puis 
e la droite. 
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X. COUP, SECOUSSE. 



AcmcH SUI.PHURIC. Secousse rapide 
et douloureuse, à côlé de la bosse 
frontale gauche. 

Makganum ACETicuM. Déchîremens 
et secousses déchiranles à l'exté- 
rieur de l'occiput, trois après-dî- 
nées de suite ; celte place est xussi 



douloureuse d'elle-ménie , en tout 
autre nioinent,'et surtout au tou- 
cher. 
Oleahder. Deux à trois coups de- 
vant le front, sur une petite place, 
comme avec un marteau. 



XI. DOULEUR SEMBLABLE A CELLE D'uNE BLESSURE 0\5 d'uN ABCÈS. 



AciDUH sin^pRURicuH. Pfès de la boue 
frontale eauChe, douleur qui se 
porte de bas en haut, comme après 
un coup , et disparatt soudain. 
Douleur àlVsiérienr de la tête, au 
toucher , et comme s'il y avait sup- 
puration au-dessous. 

Bryoma. Espèce de lésion surancd- 
té de l'occiput, au toucher. 

Calcarea ACetica. Lésion doulou- 
reuse à la partie gauche de l'occî- 
put, au toucher, comme si la 
place suppurait au-dessous. 

DnosEBA. A la partie droite et che- 
velue de la léte, lésion doulou- 
reuse et brûlante, qui cesse cha- 
que fois , au toucher. 
IjésioD douloureuse , à la partie 
droite et chevelue du haut du 
front. 
Lésion douloureuse , à la bosse fron- 
tale gauche. 
Senaatitm de lésion à la peau de la 
tempe droite. 

GHATiotA. Douleur, comme apcès un 
coup à l'os temporal gauche, au 
toucher. 

Ipecacdanha. Douleur à l'extérieur de 
l'os pariétal, comme d'un coup 
d'une aiguille ^moussée. 



Manganum ACETicuH. Douleur furieu- 
se ou battemens à la partie droite' 
de l'occiput, comme d'un ulcère, 
parle repos el l'exercice, à une 
heure et demie de l'après-midi. 

Mehyanthes THiFOLiATA, Sensation de 
lésion à la peau de la tempe gau- 
che, au toucher. 

Mercurius sollbilis. h. Par l'appo- 
sition du plat de la main sur la 
t£te , il semble qu'il y ail suppura- 
lion sous la peau. 

^v£ voMicÂ. Mal à l'eïlérieur de la 
tétej il semble que la tdte soit 
blessée à l'extérieur quand il fait 
un erand vi^nt; la place n'est pas 
douloureuse au toucner. 

Oi.EUM AMJMAt-E. Déchlrcmens k trois 
places différentes de la partie che- 
velue de la tête à la fois, puis 
tension avec une espèce de lésion, 
comme si la peau était coupée et 
recousue. 

Paris. Seulement au toucher, lésion très 
douloureuse sur une place de tôt 
pariétal gauche (la douleur com- 
mence pendant la nuit.) comme 
après avoir reçu un coup fort, et 
l'on n'aperçoit rien de malade à 
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r«ite'rieur(vingt-^u3tre heures a- 
près), 
Platina. Douleur passagère à la bosse 
frontale droite, comme »'il s'éuit 
heurte'. 

Douleur sensible et soudaine I i une 
petite place de l'os pariétal gau- 
che, qui parait écrase par un in- 
striiinent obtus. 

Douleur passagère , à la partie droite 
et antérieure de la léte, conune 
après un coup. 
RaNunculcs. L'après-midi , sensa- 
tion douloureuse de la partie che- 
velue du front, d'ellc-m^mc (es- 
pèce de lésion ) et non par le lou- 

RuTA. Douicur, des os ttmporaux au 
. péricrâae occipital , comme api^ 
une chulc. 



Spicelia. La peau de la lâle est dou- 
loureuse à la région du reries, au 
toucher et aussi d'elle- mfime , 
comme si elle était ulcére'e, et il 
s'y fait de temps en temps une se- 
cousse lancinante et obtuse qui 
parait pénétrer jusqu'à la base du 
cerveau. 

Starkuh. La t£te est douloureuse , et 
parait suppurer au-dessous. 

Staphisagria. Sensation de lésion sur 

l'os pariétal droit, seulement au 

toucher; cette douleur empêche 

le sujet de se coucher sur le côté 

. droit, pendant la nuit. 

ViOL^ tbicolor'. Douleur au c6té de 
l'os pariétal, seulement au tou- 
cher, comme si le sujet s'était 
heurté. 



XII. DOULEUB DE BI^SUBE. 



AciDUHPHOSPHORiCUM. Douleur à l'oc- 
ciput , là où les muscles cervicaux 
sont attachés, comme si ceu&-ci 
étaient rompus. 

AsssnicuH. Douleur à l'eitérieur de la 
tète, comme brisure, plus forte au 
toucher. 

Adrdh. Au toucher, tes os de la tête 
sont douloureux , comme s'ils 
étaient cassés; le sujet semble 
privé de tout principe de vie. 

ËUPHORBiUH. Brisure douloureuse à 
la partie gauche de l'occiput) le 
sujet ne peut y rester couché. 

Gratiola. Douleur de brisure à la 

fartie gauche de l'occiput, après 
élernuement, 
HeLLEBOR-US. DouUur ou brisure, à 
re^érieur du veritm et de Soccipat 
surtout pendant te frisson de ta 
fièfre, -à chaque mouvement et sur- 
tout quaiid ie sujet se baisse et mon- 



te /"escalier, la douleur se change 
en violentes palpitations qui dimi- 
nuent quand on ftùt pression à 
textirieur. 
Ighatia. Douleur à l'extérieur de la 
tête; tiraillement, des temps au- 
dessus des orbites ; au loucher le 
sujet ressent une espèce de bri- 

Magdes. p. s. a l'eitérieur de la tfi- 
te , à une place chevelue, douleur 
ou brisure , plus forte encore au 
toucher. 

NoxvoHicA. Mal à l'extérieur de la 
t^te; douleur des tégumens, ou 
brbure ', les cheveux sont plus ser- 
rés à cette place , ei sont doulou- 
reux au loucher. 
Mai de tête à l'extérieuri douleur des 
tégumens sur le vertcz, comme 
brisure, au toucher. 
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Xïll. DOULKUR D'ÉTREINTE (FORT SERREMENT). 



Belladonna. Eire'inte douloureuse et 
de fort courte durée , au cdlé' 
droil et supérieur de la ti^tc. 
Etreinte douloureuse , à la racine du 

Elreiiile forte et douloureuse , à la 
bosse frontale, qui passe sur l'os 
zigomatiquc, etdesceod jusqu'à la 
mlchoire inférieure. 



Calcabea acetica. Etreinte doulou- 
reuse, à ta tempe droite. 

CoccuLUS. Douleur d'étreinte, au mus- 
cle temporal gauche. 

ICNATIA. Oouleurd'etreinle, au-dessus 
de la racine du nez, à la région de 
l'angle interne de l'œil. 



XIV. SENSATION DE TENSION, DE ROlDiSSEMENT, COMME SI LA PEAU 
ÉTAIT TROP FORTEMENT FIXÉE SUR LES OS DU CRANE. 



Ancustura. Tension douloureuse des 
muscles tcmnoraui , par l'ouver- 
ture des mâehoires. 

Arnica. La peau de la tête est fixée 
fortement sur le crâne, et est pres- 
que immobile. 

AsARun. Tension de toute la peau de 
la télei les cheveux causent de la 
douleur. 

Bryonia. Tension sous la peau des 
muscles frontaux , par le mouve- 
ment des yeux. 

Crocus. Tension sourde, à )a bosse 
frontale gauche. 

EvoKYMUS Etinop£iis. Au-dessus des 
te'gumens du front , tension qui se 
change quelquefois en secousses 
convulsîves de la partie anlcricure 
à la postérieure, et vice versa. 

Magdrs p. N. Tension des tégumens 
qui semblent fixés trop fortement 
sur le crâne, ce dont la tgle est 
eotreprisc (pendant plusieurs heu- 
res). 

Magnes. P. S. La peau du front sem- 
ble fixée parla sécheresse, i 



Marl'M verum. Espèce de tension 
compressive et brûlante, (anifttà 
la bosse frontale droite, tantât à 
la gauche , à l'extérieur. 

Oleuh animale. Tension aux muscles 
occipitaux {aussitôt après avoir 
pris le remède). 
Déchirement à trois places de la 

fiartie chevelue de la tj!te, à la 
bis; puis espèce de lésion ten- 
sive, comme si la peau était cou- 
pée et recousue. 
Paris. Tension aux tégumens du front 
et de l'occiput I il semble que la 
peau se soit attachée aux us et soit 
presque immobile. 
Sabadii.la. Teuâion à la peau de la 
lâte, surtout pendant fa fièvre (le 
troisième et le quatrième jour). 
Sabina. L'exercice reud le front dou- 
loureux, et le sujet ne peut pres- 
!|ue pas le contracter; la douleur 
ait paraître la peau adhérente au 
crâne. 
Spigei.ia. La peau de la ll!lc lui semble 
conlraclée et tendue. 
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StAifltuM. Douleur lensive et brûlante 
à la partie anicrîeure et chevelue 
de la télé, au-dessus de la partie 
droite du frool. 

Staphisagbia. Au côté gauche de la 
nuque et de l'occiput , forte ten- 
siou douloureuse , seulement la 
nuit, qui réveille souvent le sujet 
et l'etupi^che de reposer du c6té 
droit ou du gauche. 

Ta&axacdh. La peau de la partie an- 
térieure et chevelue de la tête 
parait tendue et fiiée fortement 
sur le verlei. 

Vebbascuh. Tension à la partie droite 
du vertei, qui se change peu à 
peu en pression violente, et pen- 
dant laquelle la branche gauche 
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de la mâchoire ioTeneure semble 
pressée contre la supérieure. 
Viola odorata. Tensiou de l'occiput 
et du front. 
Tension qui se porte quelquefois à 
la moitié supérieure du visage , 
surtout du aex.; de là vers le front 
et les tempes , jusque dans les 
oreilles, et alterne avec un élat 
semblable de l'occiput et des mus- 
cles cerricaui. 
Pendant quelques jours, tension aux 
légumens, du crâne à l'.occiput , 
même sans qu'il y ait de mouve- 
ment, surtout quand on courbe 
la télé en avant et en arrière ; 
sensation douloureuse qui force a 
contracter souvent les muscles 
frooiaui. 



XV. DOULEUR d'effort. 



Ahbba. Douleur i restérieur de la | 
léle , à la nuque e( au cou , comme 
après un eflort ; — très sensible i 



pendant tout Je jour, 
toucher. 



XVI. LE CRANF- PARAIT PLUS MINCE. 



Beilaoonna. Douleur au vertes , tour- Pulsatilla. Par le mouvement des 



noiement, hîentât après fouille et 
(Iéchire:nen1 ; la douleur devient 
plus forte quand le sujet fait pres- 
sion, à l'eitérieur, pression à la- 
quelle il lui semble que son crâne 
ne pourrait résister sans en être 
percé. 



yeux. 



au fond des orbites 
;i te front allait tomber en 
dehors, et que l'os en fût trop 
mince; la tCte est entreprise, le 
soir. 
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XVII. SENSIBILITÉ DKS PARTIES F.XTÉRIKL'RFS DE LA TETE. 



BEI.I.ADOM4A. l/exle'rietir de h ÏÉle 
CM si sensible, que le muindre at- 
(Muchemeiit ou niante la pression 
des cheveux le rend douloureus- 

Caixaiiea ACETKiA. Toule la peau de 
la tële est d'une sensibilité doulou- 
reuse, surlout par les mouTemens 
en divers sens des muscles fron- 
laui. 

CmNABAHis. Si le sujel se louche In 
télé, l'exlërieur du crâne et mê- 
me les cheTcui lui font mal. 

Manganum ACETtcuH. PesaDleuf de la 
téiCi la peau en est si- sensible, 
qu'elle peut à peine supporter 
l'aclion du peigne, le matin el le 

Mehcurius solubilis h. Toute la 
léte est douloureuse au loucher. 

Mezereuh. La peau de la lêle est 
douloureuse quand le sujet se tou- 
che les deux côtés du verlex. 



IVhl's. La partie chevelue de la lêlc«.<t 
1res douloureuse au toucher et 
par le renversement des cheveux. 

SctLi:^. 'Sensation douloureuse dans le 
haut de la lËie. 
Sensation douloureuse sur 1c haut 
de la tête; stupéfaction de rïulé- 
rieur, chaque malin. 

Spic.ei.ia. I^a peau eiilérieiire de la 
télé el les cheveux sont doulou- 
reux au toucher. 
PléniUideet vide de la téie,du haut 
du front; la peau de la tête est 
.très sensible au toucher, et les 
cheveux semblent se hérisser. 
Sensibilité de toule la têle au tou- 
cher, et surtout par les niouve- 

Spongia. Sensibiltlé désagréable aut 
tegumens de la tête , surtout par 
les mouvemens de la peau de celkr 



XVIII. PULSATIONS, BATTEMENS, GONFLEMENT DES VEINES , CHALEUB 
ARDENTE A l'EXTÉRIEUR DB LA TÊTE. 



AciDUH PHOSPHORICDH. Sensatiou de 
chaleur à un côté de l'os frontal. 

Camtoarides. Baltemens à l'extérieur 
de la tempe droite; liraillement 
douloureux à l'os de la même 
place. 

DiGiTALis. Chaleur ardente, par toule 
la lêie . à l'intérieur et à l'exte'- 
rieur; la méditation lui est péni- 
ble , et il oublie tout au même 

GuAJACUBi. A f extérieur de la-iéfe, 
batltmcs douloureux, semblables 
aux pulsations, ijui «ont accompa- 
gnés dtUamemens dans les tempes, 
cessent quand on fait pression à 



r extérieur, reprennent aussitôt a- 
prei,se calment par la marche, et 
augmentent quand on est assis ou 
debout. 

Hellebohus. Pulsations dans le front 
et les tempes; chaleur ardente du 
visage. 

Mezereum. Le sujet se sent la partie 
chevelue de la tâte très chaude, 
et il est oblige' de se gratter. 

Thuya. Gondement des veines tem- 

! «orales, par le repos, sans cha- 
eur ardente. 
Viola odobata. Cbaleur ardente du 
front. 
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XIX. SENSATION DE CHALEUR BRULANTE. 



AaDUU MURIATICUM. Douleur brû- 
lante à la partie chevelue de la 
léie, au-dessus de la tempe gau- 
che. 

AcrouH PHOspHORicuM. Ëspcce d'ar- 
deur a la partie droite et cheve- 
lue de la léte. 
Douleur brûlante à la peau du cote' 
Çauche du front. 

Aunica. Ardeur passagùre à l'cxlcneur 
du verlex cl du cou. 

Belladonna. Elancenien* brâlans à la 
bosse frontale eaucbe. 

Bhtonia. Dans le haut de la t{>te , sur 
une place de la grandeur d'un 
écu, ardeur douloureuse i]^ui ne 
fait pas mal au touchée. 

CrI[)a. Douleur brûlante sur le fronts 
forte transpiration du front. 

CoLOCYNTHiS. jifJeur tJfiuiotireune à la 
peau du front, au-dessus des sour- 
cils. — Ardeur mordante et dou- 
loureuse à la partie gauche et 
chevelue de la tâte. 

I>I0SERA. Douleur brûlante et mor- 
dante à la partie chevelue du ver- 
te». 

EOFBORBii'M. Indamination , comme 
dans l'erysi^iele, a l'extérieuf de 
la tête. 

Gbatiola. Ch;iieur brûlante autour 
du front, surtout à l'estèrteur, 
pendant un quart d'heure après 
te dtoer. 

Mânganum aceticum. Ardeur légère 
a l'os frontal. 

Menxaiiitbes TRiFOLtATA. Ardeur dans 
la peau de la tête, au-dessus du 
c6te droit du front. 
Ardeur au-dessus de t'arcade sour- 
ciltaire gauche. 

MbRCURiussoLUBtus H. Chaleur brû- 
lante à la tempe gnuche. 



Chaleur brûlante à la peau du tttXé 

gauche du front. 
Au-dessus du cûté gauche du front, 
dnns la peau de la tête, douleur 
brûlante qui passe au toucher. 
OLEANDi^n. Doolpur brûlante et con- 
siringenle a l'extérieur, du côté 
gauche du vcrtei. 
Oleuh animale. A plusieurs petites 
pl.ices du haut de l'os pariétal 
droit, chaleur brûlante qui passe 
par le frottement. 
A la partie gauche de l'orcipul , 
chaleur brûlante avrc grande dé- 
mangeaison, qui passe quand le 
sujet se gratte. 
Chaleur brûlante et lancinante, à 
plusieurs places. 
Platina. Chaleur brûlante dans le 

haut de la tf le. 
Sabadilla. Chaleur brûlante et mor- 
dante sur un point du vet:tei. 
Ardeur douloureuse a la partie che- 
velue de la ll!te (huit heures a- 
• près). 
Spii^elia. Ardeur douloureuse à l'os 



mal g 



urhe. 



' de la tempe 



Ardeur 

Ardeur à la peau de la tempe droi- 
te, prés de l'oeil. 
Ardeur douloureuse, à la partie 
droite du front, qui se porte jus- 
qu'aux yeui, et les empêche de 
se tourner sans douleur. 
Sponcia. Chaleur brûlante dans la peau 

de la JSie , du côté droit. 
Thuya.' Douleur brûlante et très com- 
.pressivc, derrière l'oreille droite. 
Viola TstCOLon. Ardeur à la peau de 
la tempe, devant l'œil droit. 
Ardeur a la partie chevelue de la 
tête, au-4]e.<'sus du front.' 
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XX. SENSATION DU FROID A L'eXTÉHIEUB DE LA TÊTE. 



AciBiiH PBospaoBiGUM. Sensation de 
froid ji la parti« chevelue de la 
lèle. 

Arcemum. Frisson lecer et semhlable 
au murmure de Icau, au-dessus 
du côlé droit de la tâte, à U par- 
tie cheyefue. 

ARNir.A. Seosalion de froid à une pe- 
lilc place du front, comme par 
l'attouchement d'un doigt auquel 

As.vuuBt. Sensation de froid à une pe- 
tite place du côlé gauche de la 
l6ie, deux pouces au-dessus de 
l'oreille. 

Cannabis. Sensation de froid à une pe- 
tite place de fos pariétal {plu* tard 
aussi en d'autres endroits de la 
tête'), Lomme s'il y était loia/ié une 
goutte d'eau Jroide. 

CnocDs. A une petite place de l'os 



pariétal gauche-, espèce de froid 
soudain , comme quand une goutte 
d'eau y tomberait d'une certaine 
hauteur, 

Manganuh ACETicun. Sensation de 
froid ()oi occupe une petite cir- 
cunferuuce au vertcx: li:s cheveux 
se hérissant, même quand la léle 
est couverte. 

MeRCURIUS SOLUBILIS H. FrissoD à U 
partie chevelue de la t^te, pen- 
dant lequel les cheveux se hëris< 
sent, ou comme si les tegnmens 
se contractaient et paraissaient 
Irembler- 

Vebathum, Sensation de chaleur et de 
froid, à la tête, en même temps; 
Its cheveux sont douloureux. — Il 
a froid au vertex e( aux pieds, en 
même temps. 



XXI. noUl,Et]H STOI'ÉrïANTK A l'eXTÉRIEUR DK lA TilE. 



Antimomuu cninjux. Dans la pro- 
menade au grand air, douleurs 
sourdes et slupéiiaotes, à l'exté- 
rieur du front, qui provoquepl une 
lrans|iiraiion sendttable à celle qui 
est causée par la peur, 



Ledusi PALUSTRE. Douleur Stupéfiante 

i l'extérieur du 

s une débauche 

:haque situation. 



et compressive , 
nocturne, dan; 



XXII. ENGOURDISSEMENT DOULOUREUX. 



Angustura. Roideur et engourdisse- 
ment des muscles temporaux, 
comme si quelque chose en était 
poussé au dehors. 

CtNA- Une petite place de l'os parie'- 
tal droit semble engourdie et en- 
dormie. 



MEZEREiin. Roideur du haut de U 
tête. 

Platina. Douleur d'engourâissement 
au vertes; il semble que la peau 
de la tête soit contractée, et qu'un 
poids pèse dessus, demi-neurq 
après. 
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XXIII. EXCRÉTION DE SUEIJB A LA TÊTE. 



Capkicuh. Sueur sur le froni. 
(iiK^A. TranspJr^ition des cheveux. 
Furie iranEpiratîon des cheveux ]iefi- 
(l.-int la promenade au grand air- 
Opium. Sueur froide au front. 
ItUTA. Sueur au vertcx, 
Vai.EBIana. a midi, en^IroD quatre- 



vingt-dix piilaaiinnx par minute, 
sueur du front et roideur des 
■ reini. 
Sueur du front et faligue des yeux , 
après le repas, comme à la suite 
d une débauche, à midi. 
Veratduh, Sueur froide au front. 



XXIV, DOUCEUR A l'extérieur, SANS CARACTERE PRÉCIS. 



AcinVM PHOSPHOnrcuM. Douleur lour- 
de à la partie chevelue de la t^te. 
AiosiTUM. Douleur à l'occiput et au 

^LL'MtNA. Petite place du faaul du 
front, doitloureuse au toucher, le 
malin. 

Ambra. Place douloureuse à l'occipul. 

ÀSTiMo:fiuM CBUDUM. Une pelite pla- 
ce de l'os pariélal gauctte cause 
lie forles douleurs aux os, comme 
dans le gonfleqicnt du périoste , si 
l'on fait pression à l'extérieur. 

Bryoma. La tête est plus doulou- 
reuse au siiicipul, au toucher, 
pendant vingt-qua|re heures. 

CtlAnoHtLLA. Douleur aux os des deux 
râles dufronL 

CuPRCM. Douleur, de l'os parie'ial, 
qui arrache presque des cris, sur- 
tout au toucner. 

Dui.camara. Douleur sourde, à la 
tOle , et surlQuL à la bosse frontale 
gauche, toute la matinée. 

fvoNYMiis EOKOP^us. A l'o» tempo- 
ral gaurhe, douleur continue, qui 
devient pl^s forte. 



Ignatia. La lëte est douloureuse à 
l'exlcrieur et au toucher. 

Ipecaciianha. Sensation douloureuse 
à l'occiput et à la nuque, causée 
par les mouvemens de la tête. 

Laubocekasus. Sensation douloureu- 
se, courte et fréquente, dans le 
haut de la tête. 

meHCuRius SOI.UBILIS H. Douleur 
dans le haut de l'oceipital. 

Mezereuh. Douleur sourde et légère 
à l'os pariétal gauche, qui cesse 
quand on fait pression , et reprend 
aussitôt aprrs avec plu* de force. 
Douleur des os ifu crâne , <fui aug- 
mente, surtout au toucher. 

Ndx Vohica. Douleur à rextirieur de 
la têlei douUur des tégamens, fihu 
forte au toucher. 

RaiïUNCclcs. Douleur à la re'union 
de l'os zigomatique et du tempo- 
ral droits (le sixième jour, à mi- 
di). 

Spigelia. L'occipul est surtout dou- 
loureux, et te sujet ne peut s'y 
coucher qu'avec peine. 
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XXV. SENSATION DE RAMPEMENT, DK tOURMILLEMKNT KT DK 
GRATTESIENT. 



AcoKiTVH. Fourmillement à la partie 
gauche de la tête, comme avec 
une brosse. 
AnNiCA. Fourmillcincnt à l'extérieur 
à\t vertei. 
Fourmillemenl au-dessus des orbi- 
tes. 
Arsenicuh. Fourmillement aux lègu- 
mens de l'uccipui, comme si les 
ractats de» cheveui se mouvaient. 
CJannabis. Hampeineat à la peau de 

la parlie chevelue de la tête. 
Chelisuniuh. Fourmillement a la par- 
tie gauche du haut de la léte , qui 
ne passe pas entièrement quand 
on se gratte , à deux heures de 
l'après-midi. 
Fourmillement au côlè droit de I» 
tête, qui cesse par le frottement. 
Fourmillement sur une place de la 
grandeur de la main, au côté 
droit de la télé. 
Fourmillement à toute la parlie che< 
velue de la tâie, qui cesse quand 
on se gratle. 
China, (nampement à la peau du 

front. ) 
LADDocBliASUit. Le sujet croit senlir, 
dans' le front, des puces ou des 



mouches, ce qui l'ohligeàse frot- 
ter; la sensation disparait alurs, 
mais revient bientôt après, à sept 
heures et demie du soir. 

Maones p. s. Fourmillement au côte' 
gauche de la tête, du bas en haut. 

Nux voMiCA. Grattement à l'extérieur 
du front. — Fourmillement dans 
le front et le vertes. 

Ranunculus. Le soir, dans le lî( , 
course et fourmillement à la par- 
lie chevelue de la tête , semblables 
à la marche d'un grillon (par la 
vapeur et pendantHa préparation 
du ,uc). 

Rhus. Sensation de course el de gratte- 
ment, au-dessus du front et du nez, 
quand le sujet est sûr son séant ; 
ces sensations passent quand il se 

L'après-midi, fourmillement à une 
place de l'occiput, comme s'il s'y 
allait former un abcès. 
Fourmillement i la peau de la tète. 
Sabadilla. Fourmillement brûlant ai 






cils. 



Spigema. Fourmillement avec dé- 
mangeaison à la partie gauche du 



XXVI. SENSATION DE DÉMANGKAISON , DE RONGEMENT ET DE 
MORSURE. 



AciDVM PBOSPHOsicvH. Rongemcnt 
avec démangeaison sur le front. 

AciDUM surpBUBiCUH. Fofte déman- 
geaison à la partie chevelue de la 
tête. 

Ahnica. DémaDgeaisop Uncinanle , à 



la partie chevelue de la tête , qui 
ne passe pas lors même qu'on se 
gratte. 
Arsenicum. Démangeaison rongeanla 
à la parlie ehqTçlus,dé.ké tête. 
Dcmangeaisoâi^n^nii «-tonte U 
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partie chevelue de la tète, qui 
provoque au grattemeot (^huil heu- 
res après). 
Démangeaison brûlante i la partie 

chevelue de la léte 
Démangeaison douloureuse , sem- 
blable a celle d"uo abcès, qui pro- 
voque au gralleiuenl, à toiilc la 
partie rheveluc de la t^ie, qui est 
douloureuse , mais moins que l'oc- 
ciput, comme s'il y avait con^jes- 
tton de sang dans les vaisseaux 
cutanés. 

AsARUH. Démangeaison qui rtfinmen- 
ce par de légers elancemi:ns sous 
la tempe gauche. 

AtinUM Démangeaison avec chalouil- 
lemeut sur le front. 

Belladonha. Grattement et déman- 
geaison dans le front 

BuxoMA. Hongeraent niordïcanl a U 
partie haute et chevelue de la tête 
(lanuil). 
Forte démangeaison à la léie quand 
le sujet se peigne. 

Capsicuh. a la partie rhcvelue de la 
lête, démangi'aisQii rongeante , 
comme d'insectes, nui provoque 
au grattement, lequel après avoir 
eu lieu, rend la peau de la t<!teet 
la racine des cheveu», si doulou- 
reuses, que ces derniers parais- 
sent être arrachés. 
Frisson léger, sur la partie chevelue 
de la tâte, suivi d'une démangeai- 
son brûlante aux tcgumens de la 
lËie, qui diminue, à la vérité, par 
le grattement, mais reprend en- 
suiie avec plus de force. 

Cdelidonium Démangcaisou à la bos- 
se frontale droite, qui passe quand 
on se gratte, après avoir pris de la 
soupe. 
Démangeaison à la partie droite de 
l'occiput, qui passe en se grattant, 
à c!n<i heures du soir. 
Démangeaison à la bosse frontale 
gaucbe, qui passe en se grattant 
et revient après. — Démangeai- 
son à la tempe droite, qui passe 
en se grattant. 
Démangeaison à l'occiput, qui passe 
en ^-eca^tant f et revient ensuite, 
à itite^eisf (Iç l^près-midi. 



Chi:4A. Démangeaison lancinante à la 
partie chevelue de la iéte. 

Crocus. Démangeaison douloureuse 
à la bosse frontale gauche , par 
inli-rvallcs. 

Cyclamen europj^u». Etancemens lé- 
gers, vifs et accompagnés de dé- 
mangeaison, à la parlU chevelue . 
de la tète , tjui changent toujours de 
place , quand le sujet se gratte. 

Dsqsf.RA. Démangeaisoai rongeante à 
la partie antérieure et chevelue 
de la tétej qui cesse par le frolte- 

Démaugeaison rongeante à lonle la 
partie chevelue lîe la lête, et sur- 
tout aux câtés, qui force à se 

Laukoceiiasus. Chatouillement à la 
partie droite de l'occiput, qui 
cède au grallement. 
Déniangeaison a )a partie chevelue 
de latrie, derrière la portion droi- 
te du front, à deui heures de l'a- 

Demangeaison à la région (ronlale 
droite, qui, par le grattement, de~ 
vient chaleur brûlante. 

Démangeaison à la bosse frontale 
gauche, qui cède au grattement. 

Démangeaison à la partie chevelue 
de la t(!le et derrière la portion 
gauche du front, à deux heures 
après midi- 

Démangeaison au cAté droit de la 
tËle , qui se porte tanl6t en avant , 
tantôt en arrière , et ne cède point 
par le grattement. — Démangeai* 
son à, la télé, cà et là. 
Leduh pai.usibe. Démangeaison avec 
sensation de grattement sur le 
front et la partie chevelue de la 
tête , comme s'il y avait des poux. 
Magnes P. N. D^^'mangeaîson mor- 
dîknte à la partie chevelue de U 
léic. 
MEBCURtiis SOI.VBIEIS H. Démangeai- 
son au front. . 

Démangeaison brûlante au front et 
sur U lêie. 

Démangeaison mordante à la nu- 
que et a la partie chevelue de la 
tête. 

Démangeaison à la partie chevelue dt 
la tête, de jour et de nuit. 
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IVIezEnEVM. A U panie chevelue de la 
tfle, claiiceiitens légers et accom- 
pannes de (ttinanjju.iison , i[iii cè- 
de ni au gratte me m. 
Démangeaison au vcrlex el à l'occi- 

piil, qui [truvoqiie a se graller. 
Morsures iiisupi-orUblee, comme si 
(a chevelure elaît plcioe de ver- 
miae; le grallemenC ne souluge 
pas Iniig-lemps, el la douleur re- 
prend toiijuurs à de nouvelles pla- 
ces (le soir, pendant plus d'une 
heure). 
Démangeaison à la partie chevelue 
de la tâie et sur tout le corps , 
semblable à celle de la vermine , 
qui cède au grattement et reprend 
a une nouvelle place. 

MoSCHus. Démangeaison, çà et là, à 
la partie chevelue de la léle, qui 
cesse après qu'on s'est grailé. 

Nux VOMICA. Démangeaison rongean- 
te à la partie chevelue de la tête 
et a la nuque, comme quand un 
abcès veut se guérir, surtout la 
. matinée. 

Oleander. Démangeaison rangeante, 
semblable à celle des poux, sur 
toute la partie chevelue de ia lEle, 
qui oblige le sujet a se gratter, 
tout le jour, par alternative. 
Sensation niordicanle (démangeai- 
son ) à ia partie chevelue de la ta- 
lc , semblable à celle des poux; 
gerçures après que le sujet s'est 
gratté, comme s'il s'était ccorché. 
Demangcaîfou mordiianle a la par- 
tie chevelue de la télé, qui oblige 
le sujet à se gratter. 
Pendant la nui) , démangeaison con- 
tinue et mordicanle, à la partie 
chevelue de la tête , comme s'il y 
avait des poux. 

PULSATii.LA. Démangeaison morâlcante 
à la pairie chevelat de la tétt ( neuf 



heur 
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Kbds. DémangtuîsoR mordicanle 
cuir chevelu, sur le front, le vi- 
sage el autour de la bouche, où 
apparaît une efllorcscence pour- 
pree. 

RuTA. Démangeaison à la partie che- 
velue de la lète, derrière l'oreille 
gauche 1 au loucher, U place fait 
mal, comme s'il y avait dcuian- 
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geaison et blessure; retle double 
sensation cesse quand le sujet se 
gratte. 

Uungetitcnl avec démangeaison à la 
paitie gauche et chevelue de la 
tdie , comme s'il y avait des poux, 
qui oblige a se gratter, et retient 
souvent. 

Démangeaison avec rongement dans 
toute la partie chevelue de la léte, 
surtout a gauche et dans l'occiput , 
comme s'il y avait de ia vermine; 
la douleur se calme quand on s'est 
bien gratté, mais revient toujours 
après. 
Sabadilla. (Quand le sujet sue, en 
marchant, il sent fourmillement 
et démaugeaisoii à la partie che- 
velue de la têle.) 

Espèce (le démangeaison brûlante, 
accompagnée de fourmillement à 
la partie chevelue de la téie , qui 
provoque au gratlemciU et se 
calme ensuite. 
SAMBUt.US. Démangeaison au front, 

qui passe lorsqu'on se frotte. 
SciLLA. Démangeaison (rongeante) 
&ur le front et le menton , comme 
s'il allait y avoir éruption; celte 
sensation disparait par le gratte- 
ment, et reprend aussitôt après. 
Spigelia. Démangeaison sur le front, 
comme s'il y courait quelque in- 
secte , ce qui oblige â se frotter 
long-temps. 
Staphisaiiria. Démangeaison à la par- 
tie chevelue de la léle. 

Dcuiangeaisun i obgfanie dans tout 
l'occiput , qui provoque au gratte- 
ment et augmente, ipar la, au lieu 
de diminuer. 

Démangeaison , rongement et bles- 
sure douloureuse, qui reprennent 
le soir, â la mSme heure et a la 
même place. 

Rongement et démangeaison à la 
partie chevelue de la tête, comme 
piqûres d'aiguille avec légères c- 
ruptions vers la partie antérieure 

Thdya. Démangeaison à l'occiput. 
Rongement mordant a la peau de 
l'occiput, comme si quelque in- 
secte courait, çà el la, dans les 
cheveux ,'pcndant demi-heure. 
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Morsure rongeante à b partie droite | Elancement conlinu , avpc deman- 
ei rheveluedelalJte, lesoir. geaison et rongemenl, qui con- 

Veiiatiiuii. Démangeaison sur le front. | traïnl à se gratter. 



\ 



XXVIl. ÉRUPTIONS DE BOUTONS, OU POURPRÉE A LA TÈTE. 



AciDiiM MtiBiATicuH. Au centre du 
front, deux petites effloresCences 
qui suppurent sans démangeaison 
ni douleur. 

F.fflorescences du front qui , au bout 
d'un jour et une nuit, se forment 
en croûte. 

Elevure suppurante , à la tempe gau- 
che, qui, au loucher, ne cause 
aucune sensalion'. 
AciDtin VHOSPBORiCUM, Grande éle- 
Ture sur le front , qui, au loucher, 
cause une blessure douloureuse. 
Ahbra. Eruption douloureuse sur le 
front. 

Elevure rnuge, au centre du froqt, 
près des cheveui, qui, au toucher, 
râuse blessure douloureuse et ne 
suppure pas. 
Anacakdiiim. a la partie supérieure 
de la tempe gauche, e'tevure non 
douloureuse avec une aréole rou- 
ge. 

Sur toute la partie chevelue dé la 
Uit, plusieurs petites bosses de la 
grosseur d'une lentille, qui cau- 
sent une espèce de lésiun doulou- 
reuse, au tuucbi^r, ou quand on 
s'y gratte. 
Arnica- Au côte du front, petit bou- 
iim plein de pus, en partie. 
, AasBNicuH. A la partie chevelue de la 
itie el au visage , éruption de pus- 
tules , causée par une douleur cui- 
sante. 

Efdorescences très rouges et en 
grand nombre à la partie cheve- 
lue de la t£tc. 

Sur toute la partie chevelue de la 
télé, éruptions qui, par le frotte- 
ment- et au toucher , font mal 
comme si elles suppuraient au- 
dessous; en général toute la par- 
lie chevelue de la't£te est dou- 
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loureuie , comme s'il y avait e'pan- 
cberocDt de sang dans les vais- 
seaux cnlanés. 

Belladonna. Efllorescences rouges 
et non .douloureuses, à la tempe, 
à l'angle droit de la bouche et au 
mi-nion-, il sort de l'eau mêlée de 
sang, quand ou se gratte. 

Calcarea ïulphurata. ËfDorescences 
à la partie chevelue de b léle et 
à la Duque, qui causent une es- 
père de lésion douloureuse , au 
loucher el non d'elies-mémes- 
Plusieurs pustules au cdté du Iront, 
plus douloureuses dans une chain- 
bre qu'au grand air, o 
se seul aussitôt soulage'. 

C1.EMATIS ERECTA. Efflorcscences sur 

Plusieurs cfflorescences , surtout au 
front, qui s'annoncent par un léger 
élancement, et sont un peu dou- 
loureuses au loucher. 
Au-dessus des sourcils, à la racine 
et à la pointe du nez , ainsi qu'au 
menton, efîloresceuces qui , peu 
douloureuses au toucher, ne le 
sont point d'elles-mêmes, et con- 
tiennent du pus- 

Ctclameh euroPjEUU. Apparition de 
quelques élevures à la partie che- 
velue de l'occiput, sans qu'il y ait 
même de sensation douloureuse , 
au loucher. 

D1CITALIS. Au centre du front, ueiU 
boulon rouge, avec douleur brû- 
lante et mordante, plus forte au 
toucher. 

DuLCAMARA. Bosscs sur le front, qui 
foot éprouver une douleur lanci- 
nante, au loucher. 

Hellebohus NIGER. Petite elevure à 
la partie gauche du front qui, par 
un fort attouchement, cause une 
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douleur sembUlile à une brisure. 
Ipecacuanha. ( Cruplions pourprées , 
sur le front, qui se porient )us- 
. la partie chevelue et sur les 



|0. 



s.) 



Ledl'H palustre. Elevures et furon- 
cle au front. 
Eruptions de boutons, sur le front, 
semblables à celles des buveurs 
d'eaii-dc-vie , et démangeaison 
mordante, sur la poitrine, com- 
me s'il s'y trouvait des poux i taches 
rouges et cri:plion pourprée. 
Boutons secs, sur le front, princi- 
palement au centre, comme des 
crains de jnîjlet, sans qu'il y ait 
de sensation .pendant six jours. 

Magnes. Petite efflorescence à la par- 
tie rhevclue de la tête (mal pé- 
diculaîre). 

Nux voMiCA. A la partie chevelue de 
la tête et au visage , tuberosités 
rouges et douloureuses , ou bou- 
tons dont la pointe s'emplit de 
pus. 

Oleander. Efflorescence arcompa- 
gne'e de démangeaison à la partie 
chevelue de la tête. 



Paris. Sur le front , efHorescenres qui , 
au toucher, causent compression 
<louloureuse. 

Pulsatii.la. Grande élevurc ou pus- 
tule pleine de pus, à la parlîu 
chevelue de la tête, à la région 
occipitale, avec déchiremens lé- 
gers et douloureux. 

Reiu.S. Démangeaison rongeante, à la 

Ïiarlic chevelue de la télé, sur le 
ront, où il sort des efllorescences 
pourprées. 
Spigelia. (La partie chevelue de la 
(été est pleine d'etlloi 



Staphjsagiiia. Démangeaison à la par- 
tie chevelue de la léle, comme 
piqûres d'aiguille; petites érup- 
tions dans le sens de la partie an- 
térieure du front. 

Thuya. Trois boutons rouges et dou- 
loureux aux deux lempes. 
Efflorescences à la partie chevelue 
droite de la tête, au-dessus de la 
tempe, qui, au toucher, est dou- 
loureuse, comme S'il y avait sup- 
puration au-dessous de celte place. 



XXVIII. ÉRUPTION A LA TÊTE; ÉRUPTION SEMBLABLE A LA TEIGNE. 



Mercurius S01U81LIS H. Eruption à 
la tSte, accompagnée de déman- 
geaison et provoquant au gratte- 
ment. — Eruption sèche sur toute 
la tête, qui est partout doulou- 
reuse au toucher. 

Petites pustules teigneuses qui s'at- 
tachent entre les cheveux. 

Sur la partie chevelue de la tête, 
plusieurs pustules teigneuses qui 
causent une démangeaison cui- 
sante quand on se gratte. 

A la partie chevelue de la tête, érup- 
tion humide qui ronge les che- 



veux et cause une pression dou- 
loureuse, surtout aux places lé; 

Mezereum. Croûtes teigneuses , sè- 
ches , au vertei. 

Staphisaghia. Eruption teigneu.se, 
accompagnée de démangeaison à 
la partie chevelne de la Mie , et 
en même temps derrière l'oreille 
et au-dessus. 
Démangeaison à la partie chevelue 
delà tête, qui est teigneuse et re- 
jette de l'eau. 
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XXIX* CLOUS A LA TÊTE; ULCÈRES; ÉRYSIPÈLE. 



AfisF.!4icuM. La partie chevelue de la 
l^lc est couverte d'une croule 
■l'ulcère jusqu'au centre du front. 
A la partie chevelue de la télé, 
croule d'ulcère d'un doigt d'épais- 
seur, qui tombe au bout de quel- 
Ulcères rongeans à la partie cheve- 
lue de la tête. 

ItEi.tADOHNA. Clou doulQuregs à la 
tempe- 



Ledum palustre. Effioresccneei et 
clous au front. 

HuTA. Deux petits ulcères à la partie 
- chevelue de la tête , dont l'un à la 
partie latérale gauche, et l'autre 
dans ladirection de la nuques l'un et 
l'autre causent une démangeaison 
rongeante, qui provoque au grat~ 
tement et revient fréque minent. 
Ër^aipèle sur le front, 



XXX; DESQUAMMATION DE l'ÉPIDEHME DE Ik PARTIE CHEVELUE 
Pt LA lÊTE. 



JUi^zEUEUH. Les croules de la peau Je | Oleander. Desquammation de l'épî- 
la tête sont d'abord plus blanches, derme , tur la partie chevelue de 

plus minces et plus sèches qu'au- la téie. 

paravant. | 



XXXI. ENFLURE KT SENSATION O'ENFtUBE A LA TÈTE. 



I AfiDUW PHOSPHORICUH. Il sc forme, 
sur la peau de la tétc , une tumeur 
douloureuse; et il semble au su- 
jet que quelqu'un le saisit par les 
cheveus à celte place même qui , 
au loucher, cause une espèce de 
brisure douloureuse. 

Arsenicum, Petites bosses à la partie 
frontale gauche, où il y a sensa- 
tion de morsure douloureuse pen- 
* dant huit jours. 

Al^SUH. Une petile tumeur à l'os de la 
partie droite du verlex, causant, 
d'elk-m^nie, une tcrébration dou- 



loureuse, qui augmente encore au 

toucher. 
Petite tumeur à l'os de la partie su- 
périeure gauche du front. 
Belladonma. Endure de la télé. -^ 

Forte enflure de fa tête et rougeur 

sur tout le corps. 
Calcareasui.phurata. Deux élevu- 

res non douloureuses, et tenant 

de l'enflure, au front. 
Chamomilla. La tempe gauche est 

enflée et douloureuse au loucher. 
DiGiTALis. La tête est enflée. 
GuAJACUM. Douleur à fialérieur de la 
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télé , comme s'il y avait trop de 
sang dans les vaisseaux sanguins^. 
des parties externes , et que la 
tête elle-même fût eDfle'e (quaod 
lesujet est assis). 

Magnes P. N . A !a partie chevelue de 
la tSle, grosses Losses qui ne sont 
douloureuses qu'au toucher. 

Nirx voMiCA. Petites enllurcs doulou- 
reuses sur le front. 

PuLSATiLLA. Petites enflures dont la 
douleur ressemble à celle des ab- 
cès , à la partie chevelue de la tSte. 



RuTA. ( D'abord douleur violente, lan- 
cinante et de'chirante, à la partie 
cbevelue de la tête, où il se forme 
un bouton de la grandeur d'un 
écu , et d'un doigt d'épaisseur , qui 
est douloureux , au toucher , au 
commencement. ) 

Spigelia. Enflure de la partie tempo- 
rale près dË l'orbite , causant , 
d'elle-même, douleur compressi- 
vc, et, au toucher, lésion dou- 
loureuse. 



XXXII. MOUVf.MENS CONVTJLSJKS DE LA TÊTE , D'UN CÔTÉ ET d'aUTHF; 
SECOUSSES DE LA TÊTE, QUI s' APPUIE DE CÔTÉ. 



Belladonna. Instabilité de la tête et CiNA.L'enfantlaisseallersatgledec&té. 



des mains (six heures après). 
Le ^ujet se sent la tête tirée en ar- 
rière; et, pendant la nuit, il s'en- 
fonce fort ^vant dans le lit. 
CiCUTA. Secousses ou liraillemens de 
la tête qui se courbe en arrière 
(etpèce d'opisthotonos). 



Opium. La tête se courbc^en arrière 
(espèce de roideur convulsive de 
la nuque, une heure après). 

Viola tbicolor. Dans les muscles 
cervicaux , traction convulsive qui 
tire soudain la tête en arrière 
(deux heures et quart après). 



XXXIII. SYMPTÔMES DE MALADIES RELATIVES AUX CHEVEUX. 



A. Chute ou changement de cheveux. 



Xmbra. Forle chute de cheveux. 

Belladonna. Chute des cheveux pen- 
dant une heure. 
Les cheveux, d'abord idioélectri- 
ques , ne le sont plus ensuite. 

Brxoma. Le matin , les cheveux sont 
fort gras et la <êle fraîche ; les 
mains se graissent quand il se pei- 
gne. 

Calcarea sulpbwbata. Forle chute 
de cheveux. — Chute des cheveux 
à des places isolées qui , par là , de- 
viennenl chauves. 

CanthaRIDES. Chute des cheveux par 
l'action du peigne. 

Coi.CHicuM. Forle chute de cheveux. 

Fehbum. Chute des cheveux , pendant 
laquelle il y a fourmillement dou- 
loureux dans la léic. 



Ignatia. (Chute des cheveux.) 

Mbrcurius solurilis h. Chule des 
cheveux sans mal de tête. 

Mezereuh. Les cheveux ont une plus 
forje tendance à se hérisser qu au- 
paravant. 

Plumbum. Les cheveux se graisseht 
d'une manière surprenante , après 
avoir toujours été fort secs aupa- 
ravant (effet curatif). 

Salsaparilla. Les cheveux tombent 
avec plus (le force , et les tégumens 
de la têlc sont plus douloureux 
lorsqu'on se peigne. 

Spodgia. Il semble que les cheveux du 
vertex se hérissent ou que quel- 
qu'un les fasse mouvoir; surtout 
au moindre mouvement du corps. 

Staphisagria. Forle chute des che- 
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. veux. — Beaucoup de chevcuilom- 
bcnl sans douleur , si peu qu'on les 



Veratrom album. // semble tju'u, 



touffe lies cheveux du calé ilroil xoil 
éleclrisée, se hérisse et qu'il x "'' 
fourmillement; léger frisson de la 
peau qui est sous ces cheveux. 



B, Sensation comme si ton tiraillait les cheveu^. 



AciDUM PHOSPHORICL'M. La peau de la 

fiartie chevelue de la télé est dou- 
oureuse au loucher, comme si les 
cheveux élaient tires avec force. 
ACONITUM, Il semhle, au sujet, qu'ila 

les cheveux lires du bas en haut. 
ALUMinA. La région gauche du verlex 
est douloureuse, comme si quel- 

Su'un tirait uue touffe de cheveux 
u bas en haut, k dix heures et 
demie du matiu. 
Arnica. Douleur a quelques places de 
l'occiput, comme si tes cheveux 
en étaient arrachés , ou qu'il y eût 
sensation de coops forts et elec 
triques. 



Beli.ADONNa. Douleur à l'exIeVieur de 
toute U tête, semblable à celle 
qui reste à la peau lorsqu'on a eu 
des cheveux arrachés ou tirés. 

Bryonia. Douleur de ' la tempe; il 
semble que quelqu'un tire les chc- 



àl'e 



Rhus. Douleur qui paiatt î^tre à 

téricur de la tële et contracter la • 
peau d'une manière unifornie , 
comme si les cheveux étaieni tirés 
avec force, sans que la lèle soit 
néanmoins douloureuse au lou- 



C. Sensibilité douloureuse des cheveux. 



Ambra. Au toucher, les cheveux cau- 
sent une espèce de lésion doulou- 
reuse à une place du côté droit de 
la lôie. 

Arsenicum. Les cheveux sont doulou- 
reux au toucher. 

China. Les tcgumens cutanés de toute 
la tête sont si sensibles, au lou- 
cher, que tout y est douloureux, 
et que le siège du mal parait être 
principalement dans les racines 
des cheveux. 

ClNNABARl.'î. L'extérieur du crâne, et 
même les cheveux, sont doulou- 
reux, si le sujet se touche la tête 

Februm. Les parties extérieures de la 
léte paraissent injectées de sang, 
et les cheveux sont douloureux au 
toucher. 

Mezereum. a la partie droite du ver- 
tes, les cheveux causent une espèce 
de blessure douloureuse, au tou- 
cher. 



Nox voMiCA. Mal de tÉte, à rciic- 
rieur, comme si les cheveux de 
l'occiput étaient douloureux. — 
Doult;ur à l'extérieur de la lèle: 
espèce de brisure douloureuse aux 
tcgumens de la tËte; les cheveux 
se hérissent à cette place, et sont 
douloureux au loucher. 

Paris. La parlie chevelue et la pea» 
de la tête semblent douloureuses 
au toucher. 

Thuya. La nuit, le sujet n'nimc pas 
reposer sur le côté gauche, parce 

tje, à l'allouchement, ou quand 
est couché, une place près de 
la bosse occipitale lui fait mal ; les 
cheveux même sont douloureux 
au toucher. 
Spigelia. La peau extérieure de la 
lÉle est douloureuse au loucher, 
ainsi que les cheveux. 



FIN DE IX PRESIIÈRE SECTION. 
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